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OUVERTURE

Basé sur une histoire vraie?

S’il s’agissait d’un sujet de film, il serait rejeté pour cause
d’invraisemblance. Nos dirigeants ne sont pas choisis pour leur
intelligence ou leurs accomplissements, mais plutôt grâce à leur capacité
de gagner la confiance des peuples pour mieux les trahir. Ils sont choisis
par une petite clique satanique de banquiers kabbalistes et de francs-
maçons qui contrôle les finances mondiales et les médias. Nos
«dirigeants» sont les membres subalternes de ce culte international,
appelé l’Ordre des Illuminati.

«Nous avons remplacé le gouvernant par une caricature du
gouvernement, par un président, pris dans la foule, au milieu de nos
créatures, de nos esclaves», gloussent les maitres du plan.

Beaucoup de «dirigeants» sont maintenus dans la ligne en les faisant se
livrer à des rituels occultes effroyables, y compris à des sacrifices
humains, des orgies sexuelles, à la pédophilie, au viol, à la torture et au
meurtre. (Voir «Les esclaves sexuels Illuminati dépeignent une réalité
horrifiante» et «La racine du problème : Illuminati ou juifs» plus loin dans
cet ouvrage.)

L’objectif des Illuminati est de dégrader et d’asservir l’humanité,
mentalement et spirituellement, si ce n’est physiquement. L’influence de
ce groupe est comme un cancer qui s’étend sur toute la société. Il a
subverti de nombreuses organisations apparemment bienveillantes
(comme les organismes de bienfaisance et les corporations
professionnelles) et la plupart des mouvements politiques, en particulier le



Sionisme, le Communisme, le Socialisme, le Libéralisme, le
Néoconservatisme et le Fascisme. C’est pourquoi la société semble être
dirigée par des hommes sans âme avec des visages pincés qui crachent
des platitudes et exsudent le mal.

Les Illuminati ont subverti toutes les religions et les institutions, y compris
un groupe qui se croit «élu par Dieu.» En fait, les dirigeants de ce groupe
figurent en bonne place dans la création de cette dispensation satanique.
Mais chaque fois que des esprits critiques suggèrent que les «élus» sont
trompés, égarés et trahis, ils sont accusés de «racisme», une manière
habile d’annihiler toute résistance.

Ainsi, l’attention porté sur le problème le plus pressant de tous les temps
est rejeté comme étant un «préjugé». Et les élus continuent de servir de
pions, de boucs émissaires et de boucliers humains pour leurs
«dirigeants» trompeurs et diaboliques.

Comme un faisceau de sécurité, la tyrannie des Illuminati est invisible
jusqu’à ce que vous la traversiez. Alors, les portes se ferment en silence
et les positions d’influence vous sont refusées. Si vous persistez, vous
êtes calomnié, mis en faillite ou même tués. Dans l’avenir, les diseurs de
vérité et les dissidents se verront refuser l’accès au crédit et au
commerce. Il est étonnant de voir avec quelle facilité nous avons
succombé à la tyrannie.

Le succès auprès du public est déterminé par l’acquiescement -volontaire
ou involontaire- à ce complot diabolique. Les occidentaux portent des
œillères, sont sans dirigeant et irresponsables. Notre confort matériel et
nos réalisations technologiques sont grands, mais culturellement et
spirituellement, nous sommes pauvres et enchaîné.



AVANT PROPOS

La conspiration Juive

Récemment, sur son émission de radio Internet, Alan Stang m’a demandé
s’il existait une chose telle que le complot juif. Il reçoit des e-mails de
personnes accusant les Juifs, les Jésuites, le Vatican, les Francs-maçons,
etc.

Je lui ai répondu que le cartel des banques centrales est le seul groupe
ayant à la fois le motif et les moyens de conquérir le monde. Constitué
principalement de juifs kabbalistes et de francs-maçons, il est la tête de la
pieuvre. Le Sionisme, la Franc-maçonnerie, la communauté juive
organisée, l’impérialisme, les Jésuites, le Vatican, les agences de
renseignement, les médias, etc. sont parmi les bras innombrables de la
pieuvre.

Le «mobile» est de protéger son inestimable mais frauduleux monopole
privé, sur le crédit (la création monétaire) public (le gouvernement). Ils
ont besoin d’un «gouvernement mondial» afin de s’assurer qu’aucune
nation n’imprime son propre argent ou ne fasse défaut sur les «prêts»
émis par les banquiers à partir de rien.

Les «moyens» sont bien sûr leur richesse illimitée canalisée à travers leur
réseau de cartels, qui leur permet de posséder le gouvernement, les
médias, l’éducation, etc. Toute personne qui réussit dans la vie publique
est leur marionnette ou sert inconsciemment leur feuille de route. Leur
réseau sioniste-franc-maçon-communiste-socialiste-MI-5-MI-6 etc. leur
permet d’exercer un contrôle secret.



L’idéologie de la tyrannie mondiale, l’Illuminisme, provient de la Kabbale
juive, qui prêche que l’homme (c’est à dire les banquiers) peut usurper la
place de Dieu et redéfinir la vérité.

Vers 1770, un syndicat de banquiers dirigé par Mayer Rothschild fonda
l’ordre des illuminés «Illuminati», une secte satanique conçue pour
subvertir la société. Selon Edith Starr Miller, le Consortium Rothschild
incluait des financiers juifs tels que Daniel Itzig, Friedlander, les
Goldsmids et Moïse Mocatta. («Théocratie occulte», p. 184.)

Selon Miller, les objectifs des Illuminati (le Communisme et le Nouvel
Ordre Mondial) étaient la destruction du christianisme, des monarchies,
des États-nations (en faveur de leur gouvernement mondial ou
l’internationalisme), l’abolition des liens familiaux et du mariage par le
biais de la promotion de l’homosexualité et de la promiscuité sexuelle, la
fin de l’héritage et de la propriété privée, et la suppression de toute
identité collective sous le nom fallacieux de «fraternité humaine
universelle», c’est-à dire la «diversité». (P. 185)

Naturellement, ils essaient de supprimer ce genre d’information. Le
Congrès Juif Canadien s’est plaint auprès de la Commission Canadienne
des «droits de l’homme» exigeant que les références juives soient retirées
de mon site, www.henrymakow.com. En Mars 2009, la CCDH a institué
un «Tribunal» pour enquêter sur mes écrits. Le motif que je promeus la
«haine» en est le prétexte éculé.

Dans mon esprit, ceci confirme tout ce que je dénonce. Je ne suis pas un
grand prophète, mais si Isaïe, Ezéchiel, Jérémie et Amos ont également
critiqué en leurs temps les «dirigeants» juifs, ils seraient traités de la même
façon aujourd’hui.

Le C.J.C. ne veut pas que les Juifs sachent que l’entreprise juive a été

http://www.henrymakow.com


détournée. L’élite juive a perverti l’idéal d’un peuple saint choisi pour
défendre la morale, pour en faire une élite auto-proclamée prenant la
place de Dieu. Les banquiers utilisent ce messianisme juif comme un
instrument pour consolider leur hégémonie matérielle, spirituelle et
culturelle. Le judaïsme (avec le Communisme et le Sionisme) est un
système pour contrôler les juifs, et à travers eux la race humaine.

La tyrannie du gouvernement mondial est la seule conquête qui aura lieu à
l’insu du vaincu. Dans les «Protocoles des Sages de Sion», l’auteur
martèle notre «marque de fabrique» est «le pouvoir de faire croire.» Par
«faire croire», il veut dire la tromperie qui constitue leur «magie».
(Protocole 1)

Quand des banquiers étrangers contrôlent les cordons de la bourse,
inévitablement l’État devient synonyme de ces banquiers. L’État est une
ruse utilisée pour manipuler les masses, qui n’a de «public» que le nom.
Telle est la vérité derrière le «faire-croire» du Nouvel Ordre Mondial
communiste.

Cette tyrannie est aussi la première dans l’histoire qui ne peut être
mentionnée, de peur d’être stigmatisé comme un «antisémite» et un
«haineux». Croyez-moi, la haine est entièrement du côté des kabbalistes.

Cette ruse se perpétue en blâmant tous les juifs pour les machinations de
quelques-uns. C’est comme si tous les italiens étaient rendus
responsables des activités de la mafia. Le fait de blâmer tous les juifs les
rend naturellement complices des Rothschild, confirmant ainsi les
soupçons. Une véritable déambulation dans la ligne de mire! Que
penserions-nous des italiens s’ils défendaient Al Capone et le crime
organisé ?

La juiverie organisée utilise «l’antisémitisme» et la «haine» comme la



malédiction d’un sorcier sous laquelle tous les horrifié se courbent. Pour
neutraliser ce maléfice vaudou, nous devrions porter le badge de
l’antisémite avec fierté, affirmant qu’il est synonyme de l’opposition au
rôle disproportionnée des juifs (et des cryptos-juifs) dans la promotion
du Nouvel Ordre Mondial. (Personne ne préconise de fermer les yeux
sur le génocide.) Ainsi, l’antisémitisme deviendrait un mouvement
politique légitime (non racial) dirigé contre certains pions juifs (et non-
juifs) et les politiques Illuminati.

CE QU’ÊTRE JUIF SIGNIGIE POUR MOI

Pour moi, être juif est une question d’esprit, de caractère, de sang et de
culture. J’ai un fort sentiment de Dieu comme dimension morale
immanente. Je crois que le but de l’homme ainsi que son devoir est de
manifester cette dimension. Je n’imposerai jamais mon idée du bien à
quiconque. Mais dans une société qui fonctionnerait sainement, le
questionnement de ce qui est vrai, juste ou beau serait l’objet d’un débat
permanent.

Je suis un juif assimilé. Je m’identifie à la race humaine d’abord, à mes
compatriotes ensuite, et aux Juifs en dernier. Je n’ai pas reçu d’éducation
juive et je ne m’associe pas régulièrement avec les juifs. Jusqu’à présent,
sauf pour les Dix Commandements et quelques parties de l’Ancien
Testament, la «religion» ne m’attire pas. «Reconnaissez-les à leurs fruits»,
a dit Jésus.

En revanche, je peux voir l’effet civilisateur que l’Évangile de l’amour du
Christ a eu sur la société. La première étape de l’évolution spirituelle de
l’homme repose sur le fait d’envisager l’autre avant soi-même et en
reconnaissant que tous les hommes (pas juste les juifs) sont frères.



Dans son livre, «Histoire juive, religion juive» (1994) Israël Shahak a
confirmé mes soupçons que le judaïsme n’est pas une religion. «La foi et
les croyances (sauf les croyances nationalistes) jouent un rôle
extrêmement faible dans le judaïsme classique. Ce qui est d’une
importance primordiale est l’acte rituel, plutôt que le sens que cet acte est
censé avoir ou la croyance qui s’y rattache.» (P.35)

La prochaine étape pour moi a été la conclusion que le judaïsme est au
mieux une religion païenne raciale, et au pire une société secrète
satanique. La nature d’une société secrète, c’est que l’adhérant est gavé
de platitudes idéalistes sans qu’on lui dise jamais ce qui est réellement à
l’ordre du jour.

La plupart des juifs ignorent que le judaïsme évite largement l’Ancien
Testament en faveur du Talmud et de la kabbale. Très peu de juifs lisent
ces livres. S’ils le faisaient, ils pourraient se rendre compte que le Talmud
est plein de haine et de mépris pour les non-Juifs. Ils découvriraient que
la kabbale est la base de la sorcellerie moderne, de l’astrologie, de la
numérologie, du tarot, de la magie noire, de l’androgynie, du culte du
sexe et d’une grande partie du mouvement New Age. Elle enseigne que
le bien et le mal sont une seule et même chose et que le noir est blanc et
vice-versa.

Les juifs kabbalistes racontent cette blague en privée : «Un juif orthodoxe
interroge trois candidats pour un emploi, il leur demande : «Qu’est-ce
que 2 plus 2 ?» Les deux premiers requérants répondent 4 et 22. Il les
chasse. Le troisième répond : «Tout ce que vous voulez qu’ils soient.» Il
est embauché. C’est ce à quoi nous sommes confrontés dans le Nouvel
Ordre Mondial, une tentative de remodeler la vérité selon leur propre
intérêt.



La kabbale est la base du culte d’adoration du sexe qui a envahi le
monde. Le sexe conjugal est un rituel obligatoire pour un juif kabbaliste le
jour du sabbat. Le désir physique est censé augmenter «l’amour d’un
homme pour Dieu», et les rapports sont «un instrument de l’union avec
Dieu.» (Ceci, bien sûr, c’est de la foutaise. On s’unit avec Dieu en le
servant sept jours par semaine. Le sexe est un instinct naturel comme
manger, pas un acte sacré.)

L’arc de la civilisation occidentale est passé de la croyance en Dieu
(ascension) à la croyance en Satan (descente). Le sommet étant les soi-
disant «Lumières» lorsque les hommes d’argent ont décidé qu’ils
pouvaient prendre le relais de Dieu. En règle générale, le déclin dans
l’obscurité morale est représenté par les lucifériens par la lumière, le lever
du soleil. (par exemple dans le logo de Barack Obama)

Selon Texe Marrs, la cabale enseigne que le «saint serpent est le vrai
Dieu ; que tout le mal que fait une personne, est transformé magiquement
par le biais de l’alchimie en justice ; et que oui, Lucifer est le Seigneur.
Satan est le vrai et seul dieu. Telle est la doctrine essentielle de la
kabbale.» (Codex Magica p.426.)

Je soupçonne que la kabbale soit le plan de l’ère postchrétienne, c’est la
raison pour laquelle nous sommes submergés par l’occultisme généré par
les médias, la pornographie, la violence et la peur.

Dans ma jeunesse, on me disait que les juifs ont toujours été haïs sans
raison. (C’est ainsi que les dirigeants contrôlent et manipulent les juifs.)
Mes grands-parents sont morts dans l’holocauste et mes parents
portaient les stigmates de passer pour non-juifs dans l’Europe nazie. On
m’a dit qu’Israël était la réponse à des siècles de persécution. Je voyais
mes compagnons juifs en Amérique comme une petite communauté des



plus vulnérables.

Je réalise maintenant que l’antisémitisme est causé par une variété de
raisons complexes. La principale est que, inconnu de la plupart des juifs,
le judaïsme contient une idéologie de suprématie et de domination. La
direction Illuminati juive se considère comme Dieu. Léon Trotski intenta
un procès à Dieu à Moscou en 1923, devant 5 000 hommes de l’Armée
Rouge. Dieu fut reconnu coupable de divers actes ignominieux et
condamné par contumace. (Berliner Taegeblatt, le 1er mai 1923.)

Le «Monde Juif», a annoncé le 9 février 1883 que, «Le grand idéal du
judaïsme est que le monde entier soit imprégné de l’enseignement juif et
que, dans une fraternité universelle des Nations - constituant en fait un
judaïsme élargi - toutes les races distinctes et les religions sont vouées à
disparaitre.»

Ce sentiment joue un rôle important dans le Nouvel Ordre Mondial. Il
fournit un système de soutien pour les banquiers centraux et détourne le
blâme loin d’eux. Si votre groupe ethnique ou religieux est secrètement
utilisé pour le mal, vous feriez mieux de prendre vos distances ou vous
risquez de vous retrouver pointé du doigt.

Cela s’applique à presque tout le monde, pas seulement aux Juifs. En tant
que juif ethnique, je m’interroge, est ce que le dieu juif représente un
ordre moral universel ou une égrégore tribale primitive (c’est-à-dire une
projection de la psyché de groupe?) Est-ce que l’égrégore juive est
maintenant Lucifer ? (Voir plus loin, «Le Dieu que sert l’élite juive»)

Nous nous approchons peut-être d’une crise. La juiverie organisée et ses
alliés maçonniques suivent un programme basé sur les prophéties
bibliques de la fin des temps (qu’ils peuvent avoir écrites ou modifiées.)
Ce programme appelle à une troisième guerre mondiale et à la



destruction de masse de toutes les personnes, y compris des 2/3 des
juifs. Le Nouvel Ordre Mondial est censé émerger des débris.

La race humaine est entrée dans un Age Sombre. A mesure que le
Nouvel Ordre Mondial est adopté, l’antisémitisme, se développera
inévitablement. Il est temps pour les Juifs de s’éveiller et de prendre
position. A présent, il n’y a pas de récompense pour un tel acte de
courage, rien que du mépris à récolter. Plus tard, si l’antisémitisme
devient endémique, les Juifs devront faire face. Il sera trop tard.

Deux observations finales et sans rapport : beaucoup de juifs se sont
coupés de la notion d’un Dieu aimant représenté par l’enseignement de
Jésus. Ces juifs sont des parias métaphysiques. Ils se sentent obligés de
«gagner» l’amour en étant super performants. Comme une femme qui
mange trop pour compenser le manque d’amour, ils cherchent l’argent et
le pouvoir. Dans les cas extrêmes (tel les Rothschild,) leur quête de la
richesse et de puissance sans limite, leur besoin de tout posséder et de
tout contrôler, illustre la domination de Satan.

J’avais l’habitude de regarder de travers la capacité des chrétiens de
profiter de la vie ordinaire. Leur vie «normale» et saine semblait
ennuyeuse et ridicule. Je devais justifier ma vie, lui trouver un sens. Je ne
m’étais pas rendu compte que la vie a un sens intrinsèque si elle est
conduite selon les desseins aimant de Dieu.

Finalement, les gens ne peuvent pas découvrir la vérité, s’ils ne savent
pas quoi chercher. La vérité - que l’humanité est contrôlée par des
satanistes - est difficile à prouver de façon concluante. Mais dans plus de
60 articles, je montre que c’est l’explication la plus convaincante du
bourbier dans lequel elle se débat.



INTRODUCTION

Le culte qui a détourné le monde

Qui a dit ce qui suit ?

«Au lieu de promouvoir la guerre, les groupes juifs de ce pays devraient
s’y opposer... car ils seront parmi les premiers à en ressentir les
conséquences. Le plus grand danger pour ce pays réside dans leur
grande prépondérance et leur influence dans nos films, notre presse,
notre radio et notre gouvernement.»

Charles Lindbergh prononça ces mots à Des Moines, le 11 septembre
1941. Exactement soixante ans plus tard, les Illuminati Sionistes du
Mossad sont les principaux suspects dans l’attaque sous «faux drapeau»
du World Trade Centre visant à provoquer davantage de guerre.

Les Sionistes furent également derrière l’entrée de l’Amérique dans la
Première Guerre mondiale. Ils firent un compromis. L’Amérique entrerait
dans la guerre si la Grande-Bretagne prenait la Palestine à la Turquie.
(Voir mon site pour «Les Américains agissent par procuration pour les
Rothschild en Irak»)

L’histoire se répète parce qu’elle suit une trame prédéfinie. Le syndicat
bancaire des Rothschild n’a pas annoncé son intention de renverser la
civilisation occidentale. Il est allé de l’avant et il l’a fait. Les Rothschild
prétendent représenter le peuple juif, mais il n’y a jamais eu aucun vote.

Depuis plus de 200 ans, ils ont utilisé les groupes juifs et francs-maçons
pour fomenter la guerre afin de faire progresser leur tyrannie de



gouvernement mondial. Leurs agents juifs l’admettent. Par exemple, le 4
mai 2003, le journal israélien Ha’aretz a déclaré : «La guerre en Irak a
été conçue par 25 intellectuels néoconservateurs, la plupart d’entre eux
juifs, qui poussent le président Bush à changer le cours de l’histoire... la
quasi-totalité d’entre eux sont juifs, presque tous sont des intellectuels
(une liste partielle : Richard Perle, Paul Wolfowitz, Douglas Feith, William
Kristol, Eliot Abrams, Charles Krauthammer...) («White Man Burden»
par Ari Shavit)

Dans une lettre à Giuseppe Mazzini datée du 15 Août 1871, Albert Pike,
Grand Commandeur de la Franc-maçonnerie aux États-Unis prédisait
«Trois Guerres Mondiales.» Les deux premières se sont déroulées
comme prévu. «La Troisième Guerre Mondiale doit être fomentée en
profitant des différences causées par «l’agentur»[les agents] des
«Illuminati» entre les Sionistes politiques et les dirigeants du monde
islamique. La guerre doit être menée de telle manière que l’Islam (les
musulmans du Monde Arabe) et le Sionisme politique (l’Etat d’Israël) se
détruisent mutuellement.» «Pendant ce temps les autres nations, une fois
de plus divisées sur cette question seront contraintes de se battre jusqu’à
un point d’épuisement physique, moral, spirituel et économique complet...
[Alors, les nations seront forcées de] recevoir la pure doctrine de...
Lucifer, émergeant finalement à la vue de tous.» (Voir
http://www.threeworldwars. Com/albert-pike2.htm)

La scène est en train d’être mise en place dans le golfe Persique, en
Europe de l’Est et au Caucase pour une conflagration nucléaire qui
opposera la Russie, la Chine et l’Iran contre les Etats-Unis, l’U.E. et
Israël. Les Rothschild contrôlent les deux côtés. Les juifs – et nous tous -
sont des pions dans un large jeu d’échecs destiné à terminer la civilisation
occidentale et à reconstruire un Nouvel Ordre Mondial sur ses cendres.
A un niveau cosmique, le complot consiste à détourner l’humanité pour la



mettre au service de Satan et de ses disciples.

Aujourd’hui, même après la débâcle en Irak, les Sionistes font campagne
pour une attaque sur l’Iran. Le Sionisme est contrôlé par «l’Ordre des
Illuminati», qui représente un groupe de familles dynastiques, satanistes,
associés avec les Rothschild et l’aristocratie européenne, unis par
l’argent, le mariage et la franc-maçonnerie (c’est-à-dire la kabbale.) Ce
culte découle de la communauté juive satanique du mouvement
Frankiste-Sabbatéen décrit plus loin dans ce volume.

Bien qu’il professe souvent un mépris pour les non-juifs, ce culte
encourage le mariage stratégique avec d’autres satanistes. Il monopolise
le pouvoir, la richesse et la culture et travaille à contrecarrer le
développement moral et scientifique. Il œuvre à la programmation de
l’humanité comme serfs au sein d’un ordre mondial néo-féodal.

Ce que nous appelons «histoire» n’est que du théâtre. Notre expérience
humaine est en grande partie le produit d’un sort jeté par leur
«éducation» et les médias de masse. Nos attitudes politiques et sociales
nous sont données. Par exemple, il existe actuellement un courant
médiatique pour miner le mariage et la famille et nous faire considérer la
promiscuité sexuelle comme le but suprême de la vie. (Voir mon livre,
«Canular Cruel : Le féminisme et le Nouvel Ordre Mondial»)

LES ILLUMINATIS

«Mary Anne» une ancienne membre éminente des Illuminati, a déclaré
que le culte remonte à l’ancienne Babylone et à la tour de Babel, (qui
ressemble, sans que cela soit l’effet du hasard, à l’actuel bâtiment du
parlement de l’Union Européenne.) Lorsque les plans des kabbalistes
pour l’élévation d’une tour atteignant le ciel furent déjoués par Dieu, ils



instaurèrent leur vendetta séculaire contre lui et jurèrent de détourner sa
Création.

Les kabbalistes étaient relativement peu nombreux, ils décidèrent alors de
conquérir à l’aide de l’or, la domination économique. En 1773, Amschel
Mayer Rothschild, un juif orthodoxe qui ne changeait jamais ses sous-
vêtements et qui laissait ses vêtements tomber en lambeaux, convoqua
une réunion de 12 banquiers juifs éminents. Ils affinèrent leur programme
pour appâter l’hameçon avec la promesse fallacieuse de «liberté,
d’égalité et de fraternité». Le Manifeste communiste de 1848 qui exige le
vol de la propriété privée et la destruction de la liberté et de la famille au
nom de «l’égalité» reflète leurs visées sataniques.

En 1776, ils chargèrent Adam Weishaupt de réorganiser les Illuminati qui
fusionnèrent avec la franc-maçonnerie en 1782. Selon André Krylienko,
la franc-maçonnerie a été utilisée «pour enrôler les non-juifs,
consciemment ou inconsciemment au service de la juiverie.» («The Red
Thread», p. 93)

Les banquiers kabbalistes furent derrière les mouvements révolutionnaires
des 17ème et 20ème siècles ainsi que derrière chaque règne respectif de la
terreur. Tout au long de l’histoire, ils ont mené une vendetta maléfique
contre l’humanité. Ils ont sournoisement obtenus un monopole sur le
crédit (en usurpant le droit du gouvernement de créer l’argent) et l’ont
utilisée afin de conquérir le monde. Comme ils créent de l’argent à partir
de rien, ils se prennent pour Dieu. Ceci rejoint les prophéties
messianiques juives et la vision kabbalistique. Fondamentalement, à des
fins de coopération à leur plan diabolique, ils ont enrôlé leurs frères juifs
et non-juifs francs-maçons dans leur racket juteux.

Dans une déclaration célèbre, le professeur Caroll Quigley de l’Université



de Georgetown, un initié, qui fut le mentor de Bill Clinton, a déclaré que
le plan des banquiers centraux consiste en «rien de moins que de mettre
en place un système mondial... en mesure de dominer le système politique
de chaque pays.» («Tragédie et espoir», 1966, p. 324)

Les Illuminati contrôlent l’Établissement en Europe, en Amérique et dans
la majeure partie du monde. Leur guerre secrète contre l’humanité est
conçue pour nous faire acquiescer à leur tyrannie (c’est à dire un
«gouvernement mondial»). En tant que propriétaires des dirigeants des
deux côtés et des médias, ils commencent toutes les grandes guerres et ils
déterminent leur issue. Ils sont responsables des révolutions, des
dépressions, et, plus récemment, du 11/09 et de la «guerre contre le
terrorisme», qui ne sont que des prétextes pour promouvoir plus de
guerres et un État policier. (Voir plus loin la section sur «l’histoire
cachée».)

Les groupes juifs sont un de leurs instruments. En 1920, Oscar Levy, un
philosophe juif écrivit «il y a peu d’événements de l’Europe moderne qui
ne puissent être attribué aux juifs... l’élément juif fourni les forces motrices
à la fois pour le Communisme et le Capitalisme, tout ceci pour la ruine
matérielle et spirituelle de ce monde.»

Levy blâme «l’idéalisme intense du juif» pour les ravages révolutionnaire.
«Ces révolutionnaires juifs ne savent pas ce qu’ils font. Ils sont plus
d’inconscients pécheurs que volontairement méchants... mais s’il vous
plaît ne pensez pas que je tienne à les exonérer sur ce point...» (Préface à
George Pitt-Rivers, «L’importance mondiale de la révolution russe»)

Ce livre met l’accent sur la manière dont les juifs sont utilisés. Un autre
volume pourrait être écrit sur la façon dont la franc-maçonnerie est
utilisée. Dans l’intervalle, je recommande «Unholy Alliances» (1996) par



le Dr James Wardner. Je suppute que les Jésuites aient également joué un
rôle important, mais je n’ai pas eu le temps de faire des recherches
approfondies pour le moment. Je vous renvoie à Eric Jon Phelps dont le
«Vatican Assassins» est un classique. Je tiens à souligner que la
conspiration des Illuminati est omniprésente, a infiltré toutes les institutions
sociales importantes et comprend des millions de non-Juifs.

«L’ANTISÉMITISME»

Je crois que tous les êtres humains ont une relation directe avec le
Créateur, indépendamment de leur religion ou de leur incroyance. Nous
avons tous l’étincelle Divine à l’intérieur. Je juge chaque personne par sa
réponse à son appel divin, et non par son appartenance ethnique, sa
religion ou sa race. La plupart des juifs ne sont pas au courant de la
feuille de route des Illuminati. Ils sont manipulés et compromis comme
tout le monde. Par exemple, tous les américains sont impliqués dans les
crimes de guerre en Irak par leurs impôts. Mais l’américain moyen
n’avait pas son mot à dire dans la décision ou l’exécution de cette guerre.
La juiverie organisée ne me représente pas, pas plus que le gouvernement
des États-Unis ne représente les américains. Tous deux ont été pris en
otage par les banksters Illuminati.

Les Illuminati se cachent derrière les jupes des juifs ordinaires. Le culte
qui a détourné le monde est constitué par le minuscule noyau de
banquiers et de francs-maçons kabbalistiques basés à Londres et dirigée
par la Maison Rothschild.

Ils gouvernent par l’entremise de leur contrôle subtil des grandes
entreprises (ententes entre cartels, surtout des finances, du pétrole, de la
défense, des produits pharmaceutiques, des médias) ; du gouvernement,
des médias, des sociétés secrètes, des agences de renseignement, des



armées, du système judiciaire, des églises, des fondations, des think-
tanks (groupes de réflexion), des ONG et du système éducatif. Chatham
House à Londres (The Royal Institute of Internal Affairs - L’Institut
Royal des Affaires Intérieures) et Pratt House à New York (Council on
Foreign Relations – Conseil des Relations Étrangères) sont deux
principaux mécanismes de contrôle. Le pouvoir Illuminati est omniprésent
mais les masses ne savent même pas qu’il existe.

Récemment, Doreen Dotan, une femme juive d’un milieu Illuminati, a
affiché une conférence sur You Tube en disant qu’elle est fatiguée de
prendre le blâme pour les Rothschild et les Warburg. Contrairement à
cette femme courageuse, les juifs ordinaires font preuve de complaisance.
Le professeur Albert Lindemann a écrit que les juifs effectivement «ne
veulent pas comprendre leur passé, ou tout au moins les aspects de leur
passé qui ont à voir avec la haine dirigée contre eux...» («Les larmes
d’Ésaïe : l’antisémitisme moderne et l’ascension des juifs», 1997, p. 535)

En règle générale, les juifs se comportent comme des personnes
engagées dans une entreprise qu’ils ne s’intéressent pas vraiment à
comprendre tant qu’elle continue à œuvrer en leur faveur. J’entends
rarement les juifs d’une manière ou d’une autre. Ce courriel de
septembre 2008 venant d’un juif anglais fut une agréable exception :

«Bonjour, je tiens à vous remercier pour votre site très intéressant.
Comme vous, je suis d’origine juive, j’ai donc été tout naturellement
horrifié quand j’ai entendu parler d’un complot juif etc. Mais votre site
internet l’a décomposé en plusieurs parties gérables, ce que j’apprécie.
J’apprécie également la façon dont vous ne propagez pas la haine, qui est
fréquente chez les personnes faisant la promotion de la véracité des
protocoles. Merci et Shalom.»



Rien ne se passe sans la bénédiction de l’argent. Les Illuminati financent
qui leur plaît. La plupart des gens «passent et trépassent» ignorant de la
vision globale. Ils ont instinctivement embrassé les idéologies des groupes
qui font avancer leurs intérêts matériels. D’où le terme Communiste
d’idiots utiles.

Les masses sont «habitués à nous écouter, nous qui flattons leur
obéissance et leur attention. De cette façon, nous entretenons une force
aveugle et puissante qui ne sera jamais en mesure de se mouvoir dans
n’importe quelle direction sans l’aide de nos agents... Les gens se
soumettront à ce régime, car ils sauront que leur bénéfice, leur
gratification et l’octroi de toutes sortes d’avantages dépendront de ces
dirigeants» («Protocoles des Sages de Sion» 10)

Pratiquement tous les pays, groupes et religions ont été cooptés et les
juifs ordinaires ne font pas exception. (Lire plus loin, «Les Etats-Unis
sont une colonie financière de la Couronne» pour savoir comment ce
contrôle s’étend à pratiquement toutes les organisations, y compris les
scouts et le YMCA.)

La mise en accusation réflexe de «l’antisémitisme» est essentiellement une
ruse pour maintenir les gens dans l’ignorance de la conspiration des
Illuminati. Personne ne cautionne ou n’encourage le génocide. La charge
est utilisée pour étouffer l’opposition.

La question est vraiment celle du monopole du crédit, du pouvoir, de la
culture, et de la richesse. Les banquiers ne s’occupent que de leur propre
suprématie et celle de leur culte Frankiste-Sabbatéen Illuminati. Non des
juifs ordinaires.

Les dirigeants juifs ne peuvent pas concéder la moindre légitimité à
l’antisémitisme parce qu’ils n’ont pas l’intention de changer de cap. Ainsi,



ils prétendent qu’il est motivé par un «préjugé». La juiverie organisée (les
Néocons, les Sionistes, le B’nai B’rith) ont la conscience d’un serpent
dévorant une souris. Il considère les spasmes de la mort de la souris
comme de «la haine.» On nous apprend de plus en plus à accepter la
perspective du serpent, même si nous sommes la souris.

«Nous sommes déjà parvenu à nous emparer de l’esprit des
communautés goy... ils viennent tous à proximité... en regardant à travers
les lunettes que nous plaçons à califourchon sur leur nez.» («Protocoles
des Sages de Sion», 12)

LE TALMUD ET LA KABBALE

Le judaïsme a été détourné. Le judaïsme originel était basé sur la vision
de Moïse de Dieu comme force morale universelle. Il s’agit du seul
judaïsme avec lequel je m’identifie. J’ai toujours eu l’intuition que la vie
n’est ni aléatoire, ni dépourvue de sens, mais régie par des lois morales
inhérentes et spirituelles. Cela m’a amené à inventer «Scrupules», le jeu
des dilemmes moraux de la vie quotidienne, en 1984.

Aujourd’hui le judaïsme est basé sur le Talmud, qui est composé des
interprétations de «sages» (Pharisiens) compilées pendant l’exil
babylonien de 586 avant JC à 1040 après J.C. De manière générale, le
Talmud est en contradiction avec l’esprit de Moïse et a acquis une
préséance sur l’Ancien Testament.

Jésus était dans la tradition de Moïse. Il réprimanda les juifs mécréants :
«Si vous croyiez Moïse, vous me croiriez aussi, car il a écrit à mon sujet.»
(Jean 5:24-27) Jésus a traité les Pharisiens d’hypocrites, de menteurs et
d’être une «génération de vipères». Il a déclaré qu’ils annulaient les
commandements de Dieu «en enseignant des doctrines de



commandements d’hommes.» (Marc 7:6-8) Il les a accusés d’adorer le
diable : «Vous appartenez à votre père le diable, et vous accomplissez les
œuvres de votre père.» (Jean 8:44)

Elizabeth Dilling, (1894-1966), une chrétienne courageuse dont la visite
en Russie Soviétique en 1931 lui inspira une étude de 20 ans, a révélé le
secret le plus jalousement gardé du judaïsme concernant sa suprématie et
sa haine pour les non-juifs, en particulier les chrétiens. («La religion juive :
Son influence aujourd’hui» 1964, http://www.come-and-hear.com/)

Ce qui suit est très désagréable et choquant. Je ne prends aucun plaisir à
présenter les conclusions de Dilling. Cependant, je crois qu’elles sont
véritables et trop importantes pour être ignorées. Le diable opère en
trompant et corrompant les gens bons. Selon Dilling, le Talmud est fondé
sur l’hypothèse de la suprématie juive.

«Le non-juif est comme un animal, il n’a aucun droit de propriété et
aucun droit légal en vertu de n’importe quel code que ce soit... «Traire le
gentil (non-juif) est la règle talmudique, mais sans se faire attraper d’une
manière à mettre en péril les intérêts juifs. En résumé, le Talmudisme est
la quintessence de la haine distillée et de la discrimination, sans motif,
contre les non-Juifs.»(p. 16)

Le Talmud est caractérisé par «l’obscénité la plus obscène, une mise en
place de lois apparemment dans le but d’inventer des contournements et
des faux-fuyants ; une invitation au plaisir de la cruauté sadique ; au
renversement de tous les enseignements bibliques moraux sur le vol,
l’assassinat, la sodomie, le parjure, le traitement des enfants et des
parents, la haine insensée du Christ, des chrétiens et de toutes les phases
du christianisme». (4)

Elle caractérise la Vierge Marie comme une «prostituée» et Jésus comme

http://www.come-and-hear.com/


un «bâtard» et un pervers sexuel qui a été crucifié comme un
«blasphémateur du judaïsme pharisaïque.» Le châtiment de Jésus devait
être «d’être enfoui dans la bouse jusqu’aux aisselles» et puis étranglée.
Les chrétiens en enfer sont punis par «des excrément bouillant.» (14)

Le judaïsme rejette la vision de Moïse de Dieu comme force morale. Sa
doctrine fondamentale est que «Dieu est le «En Sof» une essence de la
nature qui n’a pas d’attributs et ne peut ni connaître, ni être connu. Il
s’agit de l’athéisme...» (57)

«Ce prétendu Judaïsme n’est rien d’autre que le Pharisaïsme babylonien
talmudique, qui à la base est un grossier paganisme, un athéisme
panthéiste, un conglomérat de toutes les formes de paganisme
concoctées à travers les siècles. Les descriptions nouvellement
concoctées de ce très vieux satanisme, comme le matérialisme dialectique
de Marx ne sont que de simples habillages de vieux concepts païens.»
(38)

Le Talmud contribue incontestablement à l’antisémitisme. Dilling écrit :
«L’attitude résultant de ces enseignements a été ressentie par les non-
Juifs de tous les pays et de tous siècles. Ce ressentiment est cependant
toujours présenté par les Juifs comme «la persécution des Juifs.»(2)

Michael Wex, l’auteur juif d’un livre sur la langue yiddish en 2006 a
confirmé les recherches de Dilling : «Les Juifs ne sont pas seulement en
décalage avec la civilisation chrétienne, ils la tiennent dans un mépris
total.» («Born to Kvetch,» p. 24)

Je doute que 10 pour cent des juifs aujourd’hui soient conscients du
Talmud. Je ne l’étais certainement pas. Cependant, je pense que les
dirigeants sont influencés par ces attitudes.



Quel défaut les Pharisiens pouvaient-ils bien trouver à un évangile qui
prêche la fraternité humaine et le fait de mettre les autres avant soi-même
? Réponse : Il nie leur revendication principale. Ils sont en concurrence
avec le Christ pour être Dieu eux-mêmes. D’où la haine talmudique à
l’égard du Christ.

Un autre livre principal du Judaïsme (et le texte central de la franc-
maçonnerie) est la Kabbale. Dilling écrit : «La kabbale juive avec sa non-
existence du mal, sa déification de l’homme, est un ouvrage de référence
pour les «ismes» modernes. (31)

La kabbale représente la réalisation de l’harmonie universelle en vue de
faciliter l’union sexuelle des divinités mâles et femelles. Elle prêche que
«l’excitation en bas provoque l’excitation en haut.» Elle fournit la base
pour le culte du sexe Illuminati se reflétant dans le symbole du point dans
un cercle, symbolisant le pénis et le vagin. Elle se voit aussi dans la
propension à l’homosexualité et à la pédophilie chez les initiés.

La kabbale prêche que l’homme influe sur Dieu, et que la création exige
la destruction. Elle n’est pas monothéiste, elle inclut même des sacrifices
pour Satan (le «Dieu des Gentils»), de sorte qu’il ne moleste pas
sexuellement la «Fille divine» le principe féminin.

Selon David Bay, du ministère Cutting Edge, la kabbale est la clé de
voûte de toute la pensée et la pratique occulte de l’occident
d’aujourd’hui. Elle est la pierre angulaire de la croyance pour tous les
Illuminés [Maîtres des Illuminati] et est hostile aux juifs non-kabbalistes.

«Qu’un occultiste pratique la Magie Blanche ou la Magie Noire, la pierre
angulaire de sa croyance et de sa pensée est la kabbale. Lorsque
l’Antéchrist émergera, il fondera sa pratique de l’occulte sur la kabbale
juive. Ainsi, l’ironie est que, lorsque l’Antéchrist surgira du Temple juif



nouvellement construit après avoir commis «l’abomination de la
désolation» et commencera son effort d’abattre chaque juif sur la terre, la
kabbale juive en aura donné l’impulsion majeure! En effet, la cabale
constituait la base des croyances occultes d’Adolf Hitler, donc cette
terrible ironie frappera le Peuple juif deux fois dans l’histoire du monde.»

LE JUDAÏSME N’EST PAS UNE RELIGION

Certains auteurs ont suggéré que la religion juive est une ruse. Harold
Rosenthal semble le confirmer :

«Depuis des temps ancestraux, poussés par le désir de faire notre chemin
dans le monde, les Juifs ont commencé à chercher un moyen par lequel
nous pourrions détourner toute l’attention de l’aspect racial. Que
pouvait-il être de plus efficace, et en même temps de plus au-dessus de
tout soupçon, que d’emprunter et d’utiliser l’idée d’une communauté
religieuse?» (Voir plus loin «Les Protocoles des sages de Sion mis à jour
par un zélote juif»)

À mon avis, les juifs sont un groupe ethnique ou racial. Le Judaïsme
Talmudique n’est pas une religion mais un credo racial. Les fêtes juives
célèbrent des événements historiques.

La religion par définition présente les moyens de connaître et d’obéir à
Dieu. La nature de Dieu est essentiellement morale, à savoir bonne. Le
Christ a enseigné que Dieu est Amour.

Dieu est universel. Le dieu juif est vraiment un alter ego pour les
ambitions de la direction pharisienne juive. Le dieu juif ne représente pas
un ordre moral universel. Il sert les dirigeants juifs, et les juifs dans une
moindre mesure, mais personne d’autre.



Le Judaïsme Talmudique ne renonce pas à la richesse, la puissance ou la
convoitise. Il met peu l’accent sur la vie éternelle. Il est matérialiste,
naturaliste et considère les non-juifs comme des sous-hommes.

Le Judaïsme Talmudique est un modèle de totalitarisme. Il isole les Juifs
des non-Juifs en appliquant un système complexe de lois qui régissent
tous les aspects de la vie. Il a été mis en pratique par le rabbin souvent
sous peine d’amende, de coups, de mort ou de bannissement. Adapté du
système politique de Platon, il était l’un des modèles originaux de
totalitarisme et a maintenu la plupart des juifs en esclavage jusqu’aux
environs de 1780. Cette tendance autoritaire juive est évidente dans la
tentative de supprimer mes écrits.

Le Nouvel Ordre Mondial Communiste représente un retour à la tyrannie
talmudique. John Beaty écrit : «Comme le Talmud contenait plus de 12
000 contrôles, l’embrigadement du marxisme était acceptable, à
condition que l’homme politique Khazar exerça, tout comme le rabbin
talmudique, le pouvoir de la dictature.» («Iron Curtain Over America»,
1953, p.27)

Goldwin Smith appelle le Talmud un vaste répertoire de «légalisme, de
formalisme, de cérémonial, et de casuistique. Rien ne peut être plus
opposé à la spontanéité de la conscience, au principe de la confiance, et
à la préférence de l’esprit sur la lettre caractéristique de l’Évangile...»
(«La question juive», dans «Essais sur les questions actuelles» 1894)

Je ne rejette pas toute la tradition spirituelle juive. Je pense qu’il y a
beaucoup de traces précieuses de vérité pouvant être exploitées. Les
juifs comme tout le monde ont une relation directe à Dieu, en vertu de
leur âme.

Je dis que les bonnes intentions servent de camouflage au satanisme, et



que nous devons nous éveiller à cette question. Je ne dis pas que les juifs
sont sataniques. Je dis que la juiverie organisée est consciemment ou
inconsciemment, l’outil d’un programme à long terme satanique.

LE DIABLE ET LES JUIFS

En 1943, la Jewish Publication Society a publié «Le Diable et les Juifs.»
L’auteur et professeur Joshua Trachtenberg fut surpris du fait qu’au cours
de tout le Moyen-Age, les Juifs aient été considérés comme des agents
de Satan. Leur but était de détruire la civilisation chrétienne et l’humanité.
Les Juifs étaient associés avec l’utilisation de médicaments, de drogues,
de poisons, de produits cosmétiques, d’aphrodisiaques, de sorcellerie,
d’alchimie et d’astrologie. Ils étaient condamnés comme usuriers,
escrocs, profanateurs, infidèles et hérétiques.

«Dans le monde chrétien, le Juif était inévitablement considéré comme un
hérétique—en effet, l’hérétique... Les juifs étaient généralement
soupçonnés d’inspirer les sectes schismatiques, et l’accusation la plus
commune portée contre ces hérésies était de «judaïser»... Partout l’Église
et le peuple discernait la main diabolique des Juifs détournant les simples
chrétiens de la vraie foi ... » (174-176)

Trachtenberg établit la responsabilité de ces attitudes sur les
enseignements de l’église, mais il existe des preuves qu’ils sont antérieurs
à la chrétienté.

Après le récit des massacres commis par les Juifs sur les Gentils en
Afrique et à Chypre, Edward Gibbon a exprimé en termes flamboyants la
haine du monde romain pour les Juifs, qu’il désigne comme «les ennemis
implacables, non seulement du gouvernement romain, mais de
l’humanité.» (Edward Gibbon, «Le déclin et la chute de l’Empire



romain», Chap. XIV.)

Tacite parle des Juifs comme des ennemis de toutes les races excepté la
leur (Histoires, V, V), et Juvénal, dans un passage bien connu, parle
d’eux comme de gens qui ne montreraient pas sa route à un voyageur ni
ne guideraient l’assoiffé à une source s’ils n’étaient pas de leur propre foi.

Le professeur Goldwin Smith écrit : «Ceux qui soutiennent qu’il n’y a rien
dans le caractère, les habitudes, ou les dispositions du Juif pour
provoquer l’antipathie doivent porter une accusation de préjudice
fanatique non seulement contre les Russes ou contre la Chrétienté, mais
contre l’humanité toute entière.» («La question juive», 1894)

Avant de travailler pour les banquiers juifs, Winston Churchill écrivit : «Il
semblerait presque que l’évangile du Christ et l’évangile de l’Antéchrist
soient destinés à émaner des mêmes personnes, et que cette race
mystique et mystérieuse ait été choisi pour la manifestation suprême, à la
fois du divin et du diabolique». («La Lutte pour l’âme du peuple juif», le 8
février 1920)

Oscar Levy a écrit : «Nous qui nous sommes manifestés comme les
sauveurs du monde, nous qui nous sommes même vantés de lui donner le
«Sauveur», nous ne sommes aujourd’hui rien d’autre que les séducteurs
du monde, ses destructeurs, ses incendiaires, ses bourreaux.»

«Nous qui avons promis de vous conduire à un nouveau ciel, nous avons
finalement réussi à vous débarquer dans un nouvel enfer... Il n’y a pas eu
de progrès, encore moins de progrès moral... Et c’est précisément notre
moralité qui a interdit tout progrès réel, et ce qui est pire, qui est
l’obstacle sur la voie de toutes les futures reconstructions naturelles dans
ce monde en ruine qui est le nôtre... Je regarde ce monde, et je frémis
devant sa pâleur ; je frémis d’autant plus que je connais les auteurs



spirituels de toute cette pâleur...»

Répéter ces choses ne me procure aucun plaisir. Mais jusqu’à ce que les
juifs examinent leurs accointances, ils seront compromis et blâmés. Même
si je crois que beaucoup de juifs en tant qu’individus sont chaleureux, ont
du génie et de l’intégrité, cela a un effet libérateur pour moi d’examiner ce
patrimoine complexe et de m’en distancer.

Je ne suis pas seul. Beaucoup de juifs sentent que quelque chose ne
tourne pas rond et fuient les organisations juives en masse. Selon une
enquête réalisée en 2001, 25% des quelque 5 000 000 de juifs
américains s’identifient à une autre foi. Un autre quart sont «laïques»
laissant seulement 51% dire qu’ils sont «juifs» par la religion. La moitié de
tous les juifs se marient aux États-Unis avec des non-juifs et les trois
quarts d’entre eux élèvent leurs enfants dans une autre religion. («The
Jewish Week,» Novembre 2, 2001)

LE MODÈLE DES SOCIÉTÉS SECRÈTES

La «société secrète» semble être le modèle d’organisation du judaïsme
ainsi que celui de la Franc-maçonnerie, du Sionisme et du Communisme
(qui sont des ordres maçonniques). Essentiellement, la direction trompe
et manipule les membres par des objectifs à consonance idéalistes. Seuls
ceux qui sont corruptibles (et aptes à exercer le chantage) sont mis au
courant de la véritable feuille de route et sont autorisés à progresser.

Ce modèle s’applique maintenant au monde entier. Les gens qui
«réussissent» sont souvent ceux qui ont accepté le marché du Diable :
«Servez-moi et je vous donnerai le monde.»

Ce point de vue du judaïsme est confirmée par l’auteur des «Protocoles



des Sages de Sion» qui dit : «Nul ne saura jamais faire de notre foi un
objet de discussions de son véritable point de vue puisque cette dernière
ne sera entièrement apprise par personne excepté les nôtres, qui
n’oseront jamais trahir ses secrets.» (Protocole 14)

(Les «Protocoles des Sages de Sion» est le modèle du Nouvel Ordre
Mondial et la clef pour comprendre l’histoire et l’actualité. Je l’examine
ainsi que l’affirmation qu’il s’agit d’un «faux» plus loin dans ce volume.)

Edith Starr Miller, une experte des religions et de l’occulte, appelait le
judaïsme «une société secrète se faisant passer pour une religion», et
«une secte ayant pour rite le judaïsme.»

Miller déclara que le véritable objectif du judaïsme et de toutes les
sociétés secrètes, est de duper les gens pour l’avancement du
programme des super-riches. «Indépendamment de leurs objectifs
exotériques, les objectifs ésotériques de la plupart des sociétés sont
toutes dirigées vers le même but, à savoir : la concentration du pouvoir
politique, économique et intellectuel entre les mains d’un petit groupe
d’individus, chacun d’entre eux contrôlant une branche de la vie
matérielle et spirituelle internationale du monde d’aujourd’hui.
«(«Théocratie occulte», 1933, p.66l)

Flavien Brenier compare les objectifs du judaïsme avec ceux de la franc-
maçonnerie : la sécurisation du pouvoir politique et la modification
progressive «des conceptions des gens dans le sens de leur doctrine
secrète.» («Théocratie occulte,» 80)

Le but secret du judaïsme est le même que celui de la franc-maçonnerie.

Dans son encyclique Humanum Genus (1884) le pape Léon XIII a écrit
que le but ultime de la franc-maçonnerie est de «déraciner complètement



tout l’ordre religieux et moral du monde auquel le christianisme avait
donné naissance... Cela signifie que la fondation et les lois de la nouvelle
structure de la société seront tirées du naturalisme pur.»

Encore une fois, le pape Léon XIII a dit : «la franc-maçonnerie est la
personnification de la Révolution permanente, elle constitue une sorte de
société inversée dont le but est d’exercer une seigneurie occulte sur la
société que nous connaissons, et dont la seule raison d’être consiste à
mener une guerre contre Dieu et son Eglise.» (De Poncins, «La Franc-
maçonnerie et le Vatican,» p. 45)

Un expert sur les sociétés secrètes a écrit que la franc-maçonnerie «a été
utilisé comme... un filet pour attraper, tester et sélectionner les personnes
pouvant être utilisées à des fins subversives... la direction révolutionnaire
[utilise] dans la mesure du possible, des organismes inoffensifs comme
leur manteau, et les gens innocents comme leurs agents inconscients...
«(Miss Stoddard, «Trail of the Serpent», p. 203)

Ceci est confirmé par le fondateur des Illuminati Adam Weishaupt qui a
écrit : «La loge [maçonnique] sera notre pépinière. Tous ceux qui ne sont
pas adaptés au travail devront rester dans la loge maçonnique et avancer
sans rien savoir de l’autre système. «(Webster, «Sociétés Secrètes»,
p.210)

Ces dupes, «innocents» ou «idiots utiles» ont l’avantage supplémentaire
d’attaquer quiconque ose remettre en question leur cause. Ces innocents
ne peuvent pas concevoir qu’ils ont été trahis et s’accrochent à leur
précieuse identité. Ils préfèrent un mensonge confortable à une vérité
amère. Ainsi, Satan remplit ses rangs.

L’holocauste a dupé les Juifs en prenant la Palestine pour y établir un
«foyer national». Le véritable objectif d’Israël est d’être la capitale de la



tyrannie mondiale de Rothschild. Mais combien de Juifs ont sacrifié leur
argent et leurs vies pour cela? (Voir le livre III : «Le Sionisme et la
Shoah»)

La tromperie est la méthode de Satan. Les Illuminati sont littéralement ses
serviteurs. L’objectif est de compromettre des gens, puis de les laisser
récolter le blâme. Serait-il logique de dire aux Juifs et aux Francs-maçons
moyens le réel ordre du jour ? Bien sûr que non. Ils ne voudraient pas le
soutenir. Au moment où ils le découvrent, il est trop tard.

Les Juifs sont maintenus dans l’obscurité au sujet de leur histoire et de la
religion. Entre le premier et le début du 19ème siècle, pas un seul texte
d’histoire juive n’a été écrit. Par la suite, des apologistes juifs furent les
seuls autorisés à publier et à être entendu. Les juifs dissidents comme
Norman Finkelstein sont bannis des postes influents.

Dans le même temps, les juifs ordinaires sont pourvus de l’image flatteuse
d’eux-mêmes, celle d’un peuple détesté non pour l’attaque de leurs
dirigeants sur les institutions chrétiennes, ou pour leur participation dans le
Nouvel Ordre Mondial totalitaire, mais pour leur intelligence supérieure,
leur industrie et leur dévouement à la cause de la justice sociale.

LA VÉRITABLE NATURE DE L’HISTOIRE MODERNE

Oscar Levy a écrit, (op. cit.) : «La question des Juifs et de leur influence
passée et présente sur le monde, remonte à la racine de toutes choses».

L’histoire moderne est le récit du renversement de la civilisation
chrétienne par les banquiers juifs kabbalistes et des gens qu’ils ont
cooptés en utilisant la Franc-maçonnerie, le Communisme, le Sionisme, le
Libéralisme, le Féminisme, le Socialisme, etc. Les banquiers kabbalistes



veulent être Dieu, d’où le rejet de Dieu, la destruction de l’Église, et la
tendance à la «laïcisation» de la société qui n’est en réalité qu’une étape
de transition vers quelque chose de beaucoup plus sombre.

Le Christianisme n’avait aucune chance. Tandis que le christianisme a
enseigné aux gens à rechercher la perfection spirituelle, le judaïsme a
considéré la richesse comme un signe de la faveur divine. Comme toutes
les vraies religions, le Christianisme est une discipline spirituelle. Il postule
deux ordres, 1) Un ordre supérieur moral (un autre monde ou spirituel)
associée à l’âme et à la vie éternelle, et 2) Un ordre matériel ou
pulsionnel inférieur associé à ce monde et au corps.

L’essence de toutes les vraies religions est d’élever l’humanité en
disciplinant le canal de l’ordre inférieur (la cupidité, la luxure, la soif de
pouvoir) en faveur de nos aspirations spirituelles (la vérité, la beauté, la
paix, l’harmonie, la justice.) Tout comme il est impensable pour un ascète
de diriger une maison close, un fervent chrétien ne peut pas être un
commerçant, c’est à dire acheter et vendre à profit. Il veut servir Dieu et
non pas Mammon. Les juifs comblèrent ce vide avec joie et dominèrent
bientôt de nombreux domaines du commerce. (Voir, Werner Sombart,
«Les Juifs et le Capitalisme Moderne.»)

Ainsi, alors que le Christianisme (sa civilisation et sa culture) exige la
régulation de nos appétits corporels, dans de nombreux cas la préférence
juive consiste à considérer la maîtrise de soi comme répressive et
malsaine. Beaucoup de juifs semblent favoriser le naturalisme, c’est à dire
embrasser nos appétits corporels et ses fonctions.

«Fais ce que tu veux,» est le mot d’ordre des Illuminati. «Adonnons-nous
indistinctement à tout ce que nos passions suggèrent, et nous serons
toujours heureux... La conscience n’est pas la voix de la nature, mais



seulement la voix des préjugés», écrivit le marquis de Sade.

Je soupçonne le marquis de Sade d’avoir été juif. De toute évidence, le
conflit entre l’âme et le corps est universel. La juiverie organisée n’a pas
le monopole de la complaisance. Cependant, les médias contrôlés par les
Illuminati et l’éducation légitiment Sade, tout comme les «Protocoles des
Sages de Sion», se vantaient du «succès que nous avons arrangé pour le
darwinisme, le marxisme et le nietzschéisme.»

Comme Léon de Poncins l’a écrit, le juif a toujours été le «docteur de
l’incrédulité, l’ennemi de la foi et un bastion pour les révoltés.» («Le
judaïsme et le Vatican,» pp.111-113.)

La seule excuse pour l’indulgence de soi est d’apprendre que les objets
dont nous avons envie sont surfaits et ne satisfont pas notre faim, qui est
d’ordre spirituel. Apparemment, les Illuminati comprennent cela. L’initié
Harold Rosenthal montre comment ils font littéralement et consciemment
l’œuvre du diable :

«Vos semblables ne réalisent jamais que nous leur offrons seulement des
babioles sans valeur qui ne peuvent pas apporter la satisfaction. Ils s’en
procurent une et la consomment et n’en sont pas comblés pour autant.
Nous leur en présentons une autre. Nous avons un nombre infini de
distractions extérieures, jusqu’au point où la vie ne peut plus à nouveau
se tourner vers l’intérieur pour trouver son accomplissement définitif.
Vous êtes devenu accro à notre drogue à travers laquelle nous sommes
devenus vos maîtres absolus....

Nous avons converti les gens à notre philosophie d’obtenir et d’acquérir
de sorte qu’ils ne seront jamais satisfaits. Un peuple d’insatisfaits est
composé de pions dans notre jeu de conquête du monde. Ainsi, ils sont
toujours en quête et jamais en mesure de trouver la satisfaction. Au



moment même où ils cherchent le bonheur en dehors d’eux-mêmes, ils
deviennent nos serviteurs consentant.» (Voir plus loin «Les Protocoles
mis à jour par un zélote juif». L’interview complète peut être trouvée en
ligne.)

Né en 1949, j’ai remarqué que la société est devenue de plus en plus
tournée vers l’argent. Dans ma jeunesse, le marché boursier ou la
spéculation immobilière n’était pas très répandue. Les fonds communs de
placement étaient considérés comme sophistiqués. Aujourd’hui, la
moyenne des gens est collée sur le marché boursier, beaucoup boursicote
au quotidien. Dans l’immobilier, la spéculation était encore en vogue
jusqu’au récent ralentissement.

CHOISIS POUR ÊTRE DIEU

Alors que les chrétiens ont choisi le ciel et la vie éternelle, les Juifs ont
choisi la terre et cette vie. Les Pharisiens juifs feront de ce monde un
paradis - pour eux. Ils seront Dieu.

Ce déni cettte usurpation de la volonté divine sont ce que je définis
comme satanique. J’y inclus également le déni de ce qui est naturel et
bon, (comme par exemple les attaque par le féminisme de l’amour entre
l’homme et la femme, la mère et l’enfant) et le désir de nuire ou de
subjuguer les autres. Lorsque nous cherchons un pouvoir sans limites,
l’argent et le sexe comme substitut pervers à l’amour infini, nous
exprimons le satanisme au lieu du Divin. La motivation derrière le Nouvel
Ordre Mondial est d’ordre satanique.

Le dirigeant maçonnique Albert Pike a admis que les francs-maçons
vouent un culte à Satan : «Le véritable nom de Satan, disent les
kabbalistes, est celui de Yahvé renversé, car Satan n’est pas un dieu



sombre, mais la négation de Dieu. Lucifer, le porteur de lumière! Quel
nom étrange et mystérieux à donner à l’Esprit des Ténèbres! Lucifer, le
Fils de l’aurore! C’est lui qui porte la lumière… n’en doutez pas!
«(«Morals and Dogma» p.102, 321)

Plutôt que le peuple de Dieu, Flavien Bernier a déclaré que
l’enseignement juif les rend le Dieu-peuple: «La promesse de domination
universelle trouvée dans la loi par les juifs orthodoxes n’a pas été
interprétée par les Pharisiens dans le sens du règne du Dieu de Moïse sur
les Nations, mais dans le sens d’une domination matérielle qui serait
imposée par les Juifs sur l’univers.» («Les Juifs et Le Talmud,» 1913)

Un message extrême se trouve dans une lettre célèbre de Baruch Levy à
Karl Marx cité dans la «Revue de Paris,» du 1er Juin 1928. Il montre
également comment le Socialisme et le Communisme n’étaient
simplement que des dispositifs servant à usurper le pouvoir et la
propriété.

«Le peuple juif pris collectivement sera son propre Messie. Son règne sur
l’Univers sera obtenu par l’unification des races humaines et par
l’élimination des frontières. Une République Universelle en émergera au
sein de laquelle les fils d’Israël deviendront l’élément directeur. Nous
savons comment dominer les masses. Les gouvernements de toutes les
nations tomberont progressivement, par la victoire du prolétariat, entre
les mains de Juda. Toute propriété privée deviendra la possession des
princes d’Israël, ils seront propriétaires de la richesse de toute la terre.
Ainsi sera réalisée la promesse du Talmud disant qu’au moment de la
venue du Messie, les Juifs auront entre leurs mains les propriétés de tous
les peuples du monde. «(Voir plus loin : «le Communisme, une ruse pour
permettre aux juifs illuminés le vol et le meurtre»)



Bella Dodd, un ancien membre du Conseil National du Parti communiste
Américain, a témoigné qu’elle avait été exhortée à contacter n’importe
lequel des trois plus riches capitalistes vivant dans la Waldorf Towers, en
cas de difficulté à communiquer avec Moscou. Ce qui interloquait Dodd
était que chaque fois que ces hommes donnaient des instructions,
Moscou les ratifiait toujours. Lorsqu’on lui a demandé qui étaient ces
hommes, craignant pour sa vie, Dodd a refusé de le dire. Mais lorsqu’elle
fut pressée de dire finalement qui dirigeait le Communisme, elle répondit
simplement, «Satan». (Voir «Le canular utopique du communisme de
Wall-Street» sur mon site internet.)

ISRAËL SHAMIR

Israël Shamir, un juif israélien converti au christianisme, avertit que le
judaïsme veut que les Juifs remplacent le Christ comme intermédiaire
entre Dieu et l’homme. Les juifs en tant qu’individus doivent décider s’ils
veulent participer ou non à ce plan. («Pardes», 2005)

Le messianisme juif (la construction d’un «paradis terrestre» humaniste
selon les spécificités juives) remplace le salut spirituel. L’holocauste juif
remplace la passion du Christ. C’est pourquoi ce dernier a la préséance
sur les 60 millions d’autres personnes qui sont décédées au cours de la
Deuxième Guerre mondiale.

«Israël veut unir le monde sous sa direction spirituelle,» dit Shamir. «Le
Temple de Dieu... doit être situé à Jérusalem, le centre de cet univers
judéo-ordonnée et toutes les nations lui apporteront leur hommage. Les
Nations adoreront Dieu en servant Israël...» (72)

Shamir dit que la déification des juifs exige que les gens n’aient pas
d’autre Dieu que le gain matériel et le plaisir sensuel. «Dans les écrits



religieux juifs, la sacralité exclusive [sacré] de Jérusalem et d’Israël
appelle à la désacralisation des nations et du reste du monde. Il n’y aura
pas d’églises, ni de mosquées, ni de prêtres chrétiens ou musulmans. Le
monde deviendra un désert profane peuplé de bêtes profanées, les
nations, et leurs bergers, les Juifs. «(73)

«Cela commence par de petites choses : la suppression des signes
religieux des écoles et des lieux publics. Mais nos âmes interprètent cet
abandon de l’esprit comme la preuve de la victoire des Juifs... (78)

«L’univers juif est construit brique par brique et un de ses signes est
l’abaissement de la vie éducative et spirituelle des gentils... les films
américains dégradent leurs spectateurs... Car la victoire totale de l’esprit
juif ne sera atteinte que lorsqu’un goy débile et analphabète viendra
joyeusement lécher la main du juif et le bénir pour ses conseils. «(80-81)

Les soi-disant «Lumières» (du nom de Lucifer, le «Porteur de Lumière»)
sont vraiment un rejet du plan de Dieu pour l’homme et une affirmation
téméraire de l’arrogance humaine. Le résultat de cette philosophie
perverse, c’est que nous vivons de plus en plus dans un solipsisme judéo-
maçonnique basé sur le mépris de Dieu, de la nature et de la vérité.

Je m’attends à ce que la plupart des juifs répondent à cette information
en ne se demandant pas : «Est-ce que c’est vrai?» mais plutôt par : «Est-
ce peu flatteur pour les Juifs?» Voilà de plus en plus la norme de la vérité
dans notre monde solipsiste.

UNE BULLE SOLIPSISTE

Comme l’historien juif Yuri Slezkine l’a fait remarquer, la modernité a fait
de nous tous des Juifs. («The Jewish Century», 2004.) Le modernisme



est le dysfonctionnement qui résulte de se faire soi-même Dieu. L’homme
moderne est le juif, l’hérétique, l’anti-héros, éloigné de Dieu, de la société
et, paradoxalement, de lui-même. Il vit dans une réalité auto-engendrée
séparée de la vérité.

La description de Mia Farrow du névrosé Woody Allen, obsédé par le
sexe, illustre l’homme moderne : «Woody vivait et prenait ses décisions
suspendu dans une zone construite et contrôlée presque entièrement par
lui-même... Il ne reconnaissait pas les autres êtres, sauf comme éléments
de son propre paysage, évalués selon leur contribution à sa propre
existence. Il était donc incapable de faire preuve d’empathie et ne se
sentait redevable d’aucune responsabilité morale envers quiconque ou
quoi que ce soit.» (Mia Farrow, «What falls away», 208, cité dans Jones,
«The Jewish Revolutionnary Spirit.»)

Nous vivons dans un monde solipsiste. La culture judéo-maçonnique
moderne élève la vérité subjective au rang de fait universel (par exemple
notre expérience humaine commune. Ce qui nous fait nous sentir bien en
tant qu’être humain.) Notre culture exalte le trivial et le néant. Bien que
brillante et très drôle, «Seinfeld» était une émission de télévision «à
propos de rien.» Il s’agissait aussi d’égoïsme et d’absorption de soi.

Le Nouvel Ordre Mondial, comme tout type de domination, exige un
rejet de la vérité objective. Ils ne peuvent pas admettre qu’ils ont
l’intention de nous asservir spirituellement et mentalement, si ce n’est
physiquement. Donc, ils doivent complètement anéantir la notion de
vérité. La vérité est inconnaissable, subjective, nous disent-ils. Les gens
ont différentes versions de celle-ci, mais nous ne pouvons jamais
découvrir la vraie chose. C’est ce qu’ils veulent nous faire croire.

LA RÉVOLUTION



Le rôle de la juiverie organisée tout au long de l’histoire est subversif au
sens le plus profond du terme, faisant le travail de Satan en provoquant le
renversement de la volonté de Dieu, (le «logos», la conception inhérente,
la raison et le but de la Création) détournant l’humanité et arrêtant son
développement.

Le vrai sens ésotérique de la «Révolution» est de «renverser» Dieu et de
le remplacer par Lucifer qui représente l’intérêt des Illuminati (c’est à dire
les banquiers centraux, la juiverie organisée et les francs-maçons). Les
autres raisons invoquées pour la révolution ne sont que des façades en
trompe-œil.

Ceci fut confirmé par Christian Rakovski dans son interrogatoire du
KGB. «La chrétienté est notre seul vrai ennemi puisque les phénomènes
politiques et économiques des états bourgeois n’en sont que ses
conséquences», a déclaré Rakovski. La paix est «contre-révolutionnaire»
puisque c’est la guerre qui ouvre la voie à la révolution. (Voir «Les
Rothschild mènent la Symphonie rouge».)

Ainsi, la communauté juive organisée par son bras maçonnique, a
toujours saboté l’identité personnelle et sociale fondée sur la race, la
religion (Dieu), la nation et la famille. Ils ont provoqué des guerres
(comme l’Irak, en Afghanistan et peut-être en Iran et la Troisième Guerre
mondiale) organisé la révolution, semé la division, la corruption et
cherché à normaliser les dysfonctionnements et la déviance.

Tout cela pour prouver que l’ordre salutaire et naturel représenté par les
idéaux chrétiens est corrompu et hypocrite, et doit être remplacé par des
dieux juifs : le Communisme, le Socialisme et le dernier tube d’essai de
leur tyrannie utopique, le Nouvel Ordre Mondial.

Ainsi, à la mortification de juifs honnêtes comme moi, les juifs sont



souvent à l’avant-garde pour bousiller davantage les mœurs chrétiennes
et créer un dysfonctionnement, qu’il s’agisse de saper les genres sexuels
et le mariage ou de colporter la promiscuité sexuelle, la pornographie,
l’homosexualité ou l’avortement.

Par exemple, une vidéo de musique récente d’un chanteur juif français de
50 ans et de sa fille adolescente normalise l’inceste. L’ancien Premier
ministre français Léon Blum (1872-1950), un Juif, écrivit en 1907 : «Il est
naturel et fréquent pour la sœur et le frère d’être amants,» («Mariage»
1907.) Le révolutionnaire franc-maçon Giuseppe Mazzini a dit :«nous
corrompons afin de diriger.»

De nos jours, pratiquement aucun film ne met en avant des exemples
moraux. Ils sont rarement honnêtes et informatifs. Trop de films
hollywoodiens impliquant des juifs sont sales, vulgaires, violents et
dégradants. (Bien sûr, il y a des exceptions magnifiques comme «Across
the Universe,» de Julie Taymor 2007)

Judd Apatow, l’auteur-réalisateur, a récemment prononcé un discours
qui caractérise ses films. Il a parlé, respectivement, de la curiosité
naturelle de sa fille de 10 ans au sujet de la sodomie, du vagin de sa fille,
des seins naissant de sa fille, de son propre penchant pour la
masturbation, et, enfin, du vieillissement de ses poils pubiens. Puis vint
son acteur star Seth Rogen, un autre juif, qui a parlé de ses habitudes de
masturbation, suivie par un discours savant sur ses testicules. Parce qu’ils
s’associent avec des dirigeants de studio, leurs films puérils bénéficient
d’une distribution dans le monde entier et de l’approbation des médias.

Décrivant ce discours nauséabond, Michael Posner (un juif décent) a
écrit : «Vous commencez à avoir l’impression que si le sexe n’est pas
impliqué d’une manière ou d’une autre, aucun d’eux n’aurait rien à dire.



En fait, même si le sexe est impliqué, ils n’ont rien d’intéressant à dire.»
(Globe and Mail, 21 Juillet 2008)

Ces cinéastes croient qu’ils sont «oh si audacieux et chic» Pour eux, la
sophistication consiste à fouler aux pieds le moindre débris d’innocence,
de décence ou de dignité humaine restant dans la société. Ils sont
perpétuellement en guerre contre la «répression» se livrant avec ardeur à
toutes les pulsions sexuelles et pointant leur moindre incident de toilette
comme de fiers tout-petits.

Pourquoi les adultes offrent ces obscénités comme si elles étaient
courageuses et édifiantes ? Ils ne bafouent pas seulement les conventions,
c’est à dire la dignité humaine et le décorum, ils font un pied de nez à
Dieu. Leur dieu est Lucifer, qu’ils le sachent ou non, le symbole de la
rébellion contre l’ordre naturel intrinsèque et spirituel.

La juiverie organisée me fait penser à un soldat marchant à contre sens
dans une parade militaire. Les autres le font remarquer, mais il a l’audace
(chutzpah), l’argent et les médias pour les convaincre que, en fait, ce sont
eux qui marchent à l’envers. Extrapolez ceci à un niveau cosmique et
vous comprendrez le Nouvel Ordre Mondial.

EN CONCLUSION

La crucifixion du Christ représente le rejet de l’Ordre Divin qui est calqué
sur des idéaux spirituels absolus comme l’Amour, la Vérité, la Justice, la
Bonté, la Beauté, etc. Dieu est une dimension spirituelle dans laquelle ces
idéaux sont évidents pour nous. Nous avons été mis sur terre pour
manifester ces idéaux. Je ne sais pas si le Christ était Dieu, mais je crois
qu’il représentait Dieu et ces idéaux. Son message était que tous les
hommes devraient suivre son exemple. Dieu est la réalité. Lorsque nous



nous éloignons de la vérité, nous devenons plus irréels, et risquons
l’anéantissement.

Nous savons que la nourriture et le sexe existent parce que nos corps en
ont faim. De même, nos âmes ont faim de Dieu et d’idéaux spirituels.
Cela prouve que nous avons une âme, en fait, nous sommes des âmes.
Cependant, nous ne pourrons jamais être à l’écoute de nos âmes, si nous
ne croyons pas en elles. Nous ne pourrons jamais prendre au sérieux les
idéaux spirituels si nous ne reconnaissons pas qu’ils sont l’ultime réalité.

Le Nouvel Ordre Mondial est une tentative de renverser Dieu et de le
remplacer par Satan. Il prêche que le noir est blanc, que le mal est le
bien. Il crée une réalité bidon conçue pour servir les intérêts de quelques-
uns et asservir la majorité.

Personne de vivant aujourd’hui ne devrait être blâmé pour la Crucifixion.
Mais nous sommes responsables de ce que nous faisons pour
bouleverser l’ordre spirituel représenté par le Christ.

Les juifs vivent dans une bulle où on leur dit qu’ils sont des gens
merveilleux persécutés sans raison. La société juive permet peu voire
aucune autocritique non autorisée. De plus en plus le monde occidental
est devenu une société fermée comme la juiverie. La véritable
autocritique n’est pas la haine de soi. Elle est essentielle à la santé et à la
survie.

Les juifs sont maintenus dans l’obscurité sur le rôle de la juiverie
organisée dans le Nouvel Ordre Mondial. Fondamentalement, le
Sionisme (États-Unis, l’U.E., Israël) est une pince ; l’antisionisme (Iran,
Russie, Chine) en est une autre. Je crois que les banquiers Illuminati ont
l’intention de faire en sorte que les deux se détruisent mutuellement. Ne
nous laissons pas mener à notre propre destruction comme des lemmings.



Est-ce que le Nouvel Ordre Mondial est principalement motivé par un
motif politique, racial ou occulte ? Tous trois sont importants et
complémentaires, mais, sur la base de la «Symphonie Rouge», je mettrais
le pouvoir (politique) dans le siège du conducteur.

L’initié Illuminati Christian Rakovski a déclaré en 1937 : «Le fait que [les
banquiers] exercent un contrôle illimité sur l’argent, dans la mesure où ils
le créent eux-mêmes, ne... déterminent pas les limites de leurs
ambitions... Les banquiers ont une soif de pouvoir, d’un pouvoir tout-
puissant. Tout comme vous et moi.»

«Ils ont créé l’état communiste comme une «machine de pouvoir total»
sans précédent dans l’histoire. Dans le passé, en raison de nombreux
facteurs, il y avait toujours de la place pour la liberté individuelle.
Comprenez-vous que ceux qui dirigent déjà partiellement les nations et
les gouvernements mondiaux ont des prétentions à la domination absolue
? Comprenez bien que c’est la seule chose qu’ils n’ont pas encore
atteinte...» (Voir «Les banquiers centraux cherchent un pouvoir
totalitaire»).

Bien que les Illuminati aient été créés par les juifs, ils considèrent les juifs
non-Illuminati, le messianisme juif et la franc-maçonnerie, comme des
moyens pour parvenir à leurs fins.

La fameuse lettre de Louis Marshall (26 septembre 1918) illustre ce
point. «Le sionisme n’est qu’un incident inclus dans un plan de grande
envergure. Il s’agit simplement d’une cheville commode pour accrocher
une arme puissante.» Marshall était conseiller juridique pour les banquiers
centraux Kuhn & Loeb et un pilier de la communauté juive organisée.

Comme beaucoup de juifs sont sionistes, ils doivent être un «incident
dans un plan de grande envergure.» Nous pouvons ignorer la vérité aussi



longtemps qu’elle ne nous mord pas. Je le répète. Ces banquiers ont créé
et financé Hitler. En fin de compte, ils sont responsables de l’holocauste.
Paul et Max Warburg étaient directeurs d’I.G. Farben quand la firme a
financé Hitler et a construit sa machine de guerre. (Anthony Sutton, «Wall
Street et l’ascension d’Hitler,» 1976, pp 109, 147.)

Leur objectif déclaré est une troisième guerre mondiale, les événements
actuels s’alignent exactement comme prédit il y a près de 140 ans par
Albert Pike.

Henry Kissinger, membre dirigeant du Nouvel Ordre Mondial a dit : «un
peuple qui a été persécuté depuis 2 000 ans doit forcément faire quelque
chose de mal.»

Notre erreur est de faire confiance à nos dirigeants. Les juifs et les
francs-maçons sont utilisés pour créer un état policier totalitaire. Ils
œuvrent à la construction d’une civilisation factice dédiée à l’argent, au
sexe et à la violence, une parodie d’Orange Mécanique condamnée à
l’autodestruction.

«Lorsqu’il n’y a pas de vision, le peuple périt.» (Proverbes 29:18)



LIVRE PREMIER

Les banquiers, les juifs et l'antisémitisme



Le cartel bancaire est la cause des maux de
l’humanité

(A propos de l’ouvrage «Les Secrets de la Réserve fédérale» par
Eustace Mullins)

«Je crois que les institutions bancaires sont plus dangereuses pour nos
libertés que des armées menaçantes.» - Thomas Jefferson

En Novembre 1949, Eustace Mullins, 25 ans, était un chercheur à
Washington D.C. lorsque des amis l’invitèrent à visiter le célèbre poète
américain Ezra Pound qui était détenu à l’hôpital psychiatrique Saint-
Elizabeth comme «prisonnier politique».

Un éminent poète et critique, Pound fit découvrir au monde James Joyce,
W.B. Yeats et T.S. Eliot. Au cours de la Deuxième Guerre Mondiale, il
fut accusé de trahison pour ses émissions de Radio Rome qui remettaient
en question les motifs d’entré en guerre de l’Amérique.

Pound recommanda à Mullins d’examiner le pouvoir de l’établissement
bancaire américain. Mullins passa tous les matins pendant deux ans dans
la Bibliothèque du Congrès et rencontrait Pound chaque après-midi. Le
manuscrit qui en résulta, «Les Secrets de la Réserve fédérale» s’avéra
trop brulant pour tout éditeur américain à manipuler. Dix-neuf le
rejetèrent. L’un d’entre eux déclara : «vous ne parviendrez jamais à
publier ça à New York.» Quand il parut finalement en Allemagne en
1955, le gouvernement militaire américain confisqua tous les 10 000
exemplaires et les brûla. Le livre est disponible en ligne sur internet.

Pourquoi est-il (excusez le jeu de mots) inflammatoire ?



Il dépeint les Etats-Unis sous une perspective radicalement différente.
«Malgré la guerre d’indépendance contre l’Angleterre», écrit Mullins,
«nous sommes restés une colonie économique et financière de la Grande-
Bretagne.» Entre 1865 et 1913, dit-il, les banquiers Rothschild basés à
Londres ont utilisé des agents tels que J.P. Morgan et J.D. Rockefeller
pour prendre le contrôle de l’industrie américaine et l’organiser en
cartels.

D’où ces banquiers obtenaient-ils cet argent ? Pendant plus de 200 ans,
les banquiers européens avaient été en mesure de tirer sur le crédit de
leurs pays d’accueil pour l’imprimer.

Au dix-septième siècle, les bailleurs de fonds et l’aristocratie firent un
pacte. Si le Roi rendait la monnaie papier une créance de l’État, les
bailleurs de fonds en feraient imprimer autant qu’il le souhaitait! Ainsi, les
banques de l’Angleterre, de la France et la Reichsbank virent le jour,
mais elles étaient toutes des sociétés privées.

En conséquence, les prêteurs de deniers parvinrent à percevoir des
intérêts sur les actifs qu’ils créaient à partir de rien. Toute l’aristocratie
pris des actions dans les banques centrales, ils eurent en outre à financer
un gouvernement en pleine expansion et à mener des guerres coûteuses.
Cette clique a acheté la richesse du monde grâce à notre crédit. Cet
épisode de chicanerie est au cœur de ce qui afflige l’humanité.

Les banquiers ont un intérêt direct à ce que l’état (c’est à dire les
personnes) se couvre de dette autant que possible. Ils sont derrière les
mouvements Marxistes, Socialistes et Libéraux qui promeuvent un gros
gouvernement et des dépenses sociales. Ils sont derrière les guerres
catastrophiques du siècle dernier.

Naturellement, si vous pouvez créer de l’argent à partir de rien, il existe



une forte incitation à utiliser la dette pour contrôler les populations et
s’emparer de leurs actifs réels. C’est l’essence même de la «crise de la
dette du tiers monde.» Déterminé à posséder toutes les richesses et
asservir l’humanité, un vampire insatiable a été lâché sur le monde.

Une grande partie du livre de Mullins est consacré au subterfuge par
lequel les États-Unis ont été entraîné dans cette étreinte mortelle. En
1913, la loi Owen-Glass a donné à des banques pour la plupart sous
contrôle étranger (se présentant comme «la Réserve Fédérale») le droit
de créer la monnaie basée sur le crédit du gouvernement des États-Unis
et de charger des intérêts pour le faire.

Pour accomplir cela, les banquiers ont dû truquer les élections de 1913
afin que le démocrate Woodrow Wilson soit élu. (Ils ont vaincu le titulaire
W.H. Taft en obtenant de leur laquais Theodore Roosevelt la division du
vote républicain.) Puis leurs comparses du Congrès ont adopté la
nouvelle législation bancaire le 22 Décembre après que leurs adversaires
soient rentrés chez eux pour Noël.

«Cette loi établit le plus gigantesque trust [entente] sur la terre», déclara
le député de l’époque Charles Lindbergh. «Lorsque le président signera
ce projet de loi, le gouvernement invisible du Pouvoir Monétaire sera
légalisé. Les gens ne le sauront pas immédiatement, mais le jour du
jugement n’est qu’à seulement quelques années.»

Mullins explique que la législation est passée juste à temps pour que le
peuple américain puisse financer la Première Guerre mondiale. Les
puissances européennes ne pouvaient plus se permettre le luxe d’une
autre guerre. Mais les Etats-Unis étaient relativement libres de toute dette
et rendirent la chose possible.

Mullins démontre de façon convaincante que chaque président américain



depuis T.R. Roosevelt a été un laquais des banquiers. En 2006, le peuple
américain a versé plus de 400 milliards en intérêts sur la dette nationale,
la majorité aux banquiers centraux. Pour maintenir cette fraude massive,
les banquiers exercent une poigne de fer sur les organes politiques et
culturels de la nation. Selon Mullins, «Le New York Times» est détenue
par Kuhn & Loeb tandis que «The Washington Post» est détenue par
Lazard Frères. En Europe, les Rothschild possèdent Reuters ainsi que les
services de presse français et allemand.

Les éditeurs américains, les réseaux de télévision et les producteurs de
cinéma sont également redevables. Rockefeller, Carnegie et les Ford
dotent les bibliothèques des nations et des universités. Les journalistes et
les professeurs répètent consciencieusement comme des perroquets des
fantasmes sur la démocratie et la liberté. Des laboratoires de contrôle
mental dirigé par la CIA et l’Institut Tavistock mettent en place des
moyens pour contrôler la population. La stérilisation psychologique de la
femelle humaine («féminisme») est un exemple.

Finalement la bataille cosmique entre le Bien et le Mal se déroule à l’air
libre.



Rendre le monde plus sûr... pour les
banquiers

Les banquiers internationaux vivent dans la peur.

Pas de la famine, de la maladie ou de la guerre. Telles sont les
préoccupations des enfants du Tiers-Monde.

Les banquiers sont terrifiés a l’idée que nous puissions nous opposer au
fait de leur verser des milliards chaque année en intérêt pour de l’argent
qu’ils créent à partir de rien, garantie par nos impôts. (Le Federal
Reserve Board, un cartel privé de banques privées étrangères pour la
plupart, ont extorqué ce monopole en 1913.)

Les banquiers ont peur que, comme le chien de l’homme sans-abri, nous
puissions dire, «je peux le faire moi-même.»

Ils ont peur que le gouvernement puisse aller encore plus loin et «fasse
défaut» sur les milliers de milliards de leur dette factice.

Ils ont peur de perdre le contrôle. Ils tournent et se retournent la nuit.
Afin de dormir plus profondément, les banquiers ont pris des mesures.

Ces précautions nous aident à comprendre le monde dans lequel nous
vivons, pourquoi il est de plus en plus sûr pour les banquiers, mais de
moins en moins sûr et davantage bizarre pour tout le monde.

Premièrement, les gens qui possèdent une machine à faire de l’argent ont
tendance à avoir beaucoup d’amis. Les banquiers ont aidé leurs amis à
établir des monopoles dans le pétrole, les produits chimiques, les produits
pharmaceutiques, les transports, les médias, etc. et ont pris une bonne



participation. Comme vous pouvez l’imaginer, ces gens sont comme
larrons en foire. Avocats, journalistes et intellectuels, tous rivalisent pour
un morceau du gâteau. (Entretenir ce cartel des cartels est ce qui passe
pour avoir du «succès».)

La première précaution des banquiers est d’acheter tous les politiciens.
La seconde est d’acheter les grands médias afin de promouvoir l’illusion
que les politiciens prennent les décisions et défendent nos intérêts. La
troisième précaution est de prendre le contrôle du système d’éducation,
en veillant à ce que les gens s’arrêtent de penser à un âge précoce.

Ensuite, les banquiers utilisent le gouvernement et les médias pour nous
convaincre que la religion, le nationalisme et la famille nucléaire sont
démodés, et que nous voulons ce qu’ils veulent. Ces politiques ne sont
jamais débattues ou mise aux voix. Elles semblent apparaître de nulle part
et prétendent représenter la volonté populaire.

Nous «voulons» la laïcité et la séparation de l’Église et de l’État. Même si
nous étions très bien avec la chrétienté et les valeurs du christianisme
depuis des siècles, les banquiers ne veulent pas que nous ayons un point
de référence spirituel qui pourrait interférer avec leurs diktats.

Nous «voulons» un gouvernement mondial («mondialisation»). Les
banquiers doivent éliminer les États-nations, la liberté et la démocratie en
vue de rationaliser leur activité et de consolider leur pouvoir. L’ONU,
NAU, l’UE, le FMI et la Banque Mondiale - les requins auto-glorifiés du
prêt et les collecteurs d’intérêts - feront les lois.

Nous «voulons» la diversité. Les pays ne sont pas autorisés à maintenir
leurs identités nationales ou leurs traditions. À Noël dernier, mon premier
ministre provincial a essayé de renommer l’arbre de Noël à l’Assemblée
législative un «arbre multiculturel.» La diversité est le respect de chaque



culture, sauf celle des chrétiens européens. Chaque nation doit être aussi
hétérogènes qu’une boîte de Smarties - personne ne doit être en mesure
de contester les banquiers.

Nous voulons le «féminisme». Déguisée en égalité des droits pour les
femmes, cette idéologie est conçue pour propager le dysfonctionnement
lesbien. Si les femmes se concentrent sur la recherche d’une carrière,
elles accordent moins d’importance à trouver un mari. Elles font donc
moins d’enfants ou pas du tout et ils sont élevés par les garderies de
l’état.

Sous le couvert de des droits des «femmes» et des «gay», nous sommes
reconçus pour être androgyne et nous comporter comme des
homosexuels, qui ne se marient généralement pas ou n’ont pas de famille.
Les différences psychologiques et biologiques entre les hommes et les
femmes ne sont pas des «stéréotypes.» Mais les signataires de la dernière
directive des Nations Unies «CEDAW» (adoptée par le Sénat américain
des Affaires étrangères du Comité des relations étrangères) seront tenus
de «prendre toutes les mesures appropriées pour modifier tous les
modèles sociaux et culturels de conduite des hommes et des femmes.»
(Article 5)

Ce genre d’ingénierie sociale d’inspiration Communiste revient tout
simplement à organiser la persécution des hétérosexuels. Elle est destinée
à arrêter notre développement naturel. En attendant, le taux de natalité a
diminué de moitié tandis que le taux de divorce a doublé. Une armée
d’avocats grassement payés, de travailleurs sociaux, de psychiatres et de
bureaucrates soignent les blessés. Ces professionnels égoïstes sont la
circonscription politique des banquiers.

Les gens rabougris, assoiffés d’amour, obsédés par le sexe, sans famille,



ni identité religieuse ou nationale, sont faciles à contrôler. (Ils rejoindraient
n’importe quoi ; ils cherchent une famille.) Mais en cas de résistance, les
banquiers ont créé un épouvantail, le «terrorisme» pour justifier un
énorme appareil de sécurité et de répression.

Le Bureau de la Sécurité Intérieure (Homeland Security) est conçu pour
nous contrôler à nous - la population locale. Pourquoi serait-ce
nécessaire ? Nous sommes «endettés» de milliers de milliards de dollars
et les banquiers ont l’intention de faire en sorte que nous payons. Un
jour, ils nous priverons de nos jouets. Dans le cas où ça posera un
problème, un état policier orwellien sera mis en place. Mais d’abord, les
musulmans doivent être subjugués et volés.

Parler des États-Unis comme s’il s’agissait d’un pays indépendant est
stupide. Les politiciens américains ont mis en gage la souveraineté des
États-Unis en 1913. Depuis, les soldats américains ont été les souffre-
douleurs des banquiers internationaux, et rien d’autre.

UNE SUPERPUISSANCE EN TANT QU’HOMME À TOUT
FAIRE

Les contribuables et soldats américains ont rendu la Première Guerre
mondiale possible. Elle débuta à peine six mois après la création de la
«Fed». Son but était d’augmenter la dette, de paralyser les grands États-
nations européens, d’abattre une génération, et d’établir deux des
«projets de prédilection des banquiers» : le Communisme (en Russie) et
le Sionisme (en Palestine.) Après la fin de la guerre, le gouvernement
mondial des banquiers, La Société des Nations (par exemple, «La Ligue
pour imposer la paix») fut établie.

Les États-Unis ne sont pas entrés dans la Seconde Guerre Mondiale en



décembre 1941 pour sauver la civilisation occidentale. L’Angleterre avait
tenu tête seule face à l’Allemagne pendant plus de deux ans. Les États-
Unis entrèrent en guerre seulement six mois après qu’Hitler ait attaqué la
Russie. Le but était de sauver le Communisme! [Je suis redevable à A.K.
Chesterton («The New Unhappy Lords», 1969) pour cette analyse] Pour
la même raison, l’URSS obtint un prêt-bail de 5 milliards de dollars US
après la guerre.

Après que la fumée se soit dissipée, les Communistes au lieu des Nazis
tyrannisèrent l’Europe de l’Est. Les agents soviétiques et les diplomates
américains Alger Hiss et Harry Hopkins créèrent l’Organisation des
Nations Unies sur un terrain donné par John D. Rockefeller. Un des
premiers actes de l’ONU fut la création de l’Etat d’Israël.

Ben Hecht (dans «Un enfant du siècle») a écrit «Le XXe siècle a été
coupée aux genoux par la Première Guerre mondiale.» Avant de se
suicider en 1942, Stefan Zweig («Le Monde d’Hier») a parlé dans les
mêmes tons découragés au sujet de la disparition de la civilisation
occidentale.

La planète a été prise en otage. Nos dirigeants sont des dupes, des
opportunistes, des traîtres ou les trois à la fois. Presque tout ce que nous
savons de l’histoire moderne est un canular. Une odeur de compromis
moral pèse sur notre vie publique et culturelle. Tout ce qui est promu par
les médias, le système éducatif ou le gouvernement est suspect. C’est ce
qui arrive quand nous nions l’ordre moral, c’est à dire Dieu.

C’est le monde dont nos enfants vont hériter, un monde rendu plus sûr...
pour les banquiers internationaux.



Les banquiers demandent à ce que nous
leur obéissions

Les événements actuels sont comme l’image d’un «œil magique» que
vous devez regarder un long moment. Mais si vous savez ce que vous
cherchez, la vérité ne tarde pas à émerger.

Aussi incroyable et bizarre que cela puisse paraître, une société occulte
satanique (kabbalistique) a pris le contrôle de la planète par
l’intermédiaire du système de banque centrale. Elle cherche à imposer sa
tyrannie à travers la ruse de la «guerre contre le terrorisme» et de la
«mondialisation». Chaque guerre a été une astuce utilisée pour abattre et
brutaliser l’humanité tout en accroissant la richesse et la puissance de
cette clique basée à la Banque d’Angleterre.

Une autre confirmation de cette vérité dérangeante est une lettre à vous
glacer le sang qui récompense le chercheur. La lettre, qui avait fait
surface sur Internet il y a quelques années, dissipe les illusions que nous
soyons des citoyens libres vivant dans une démocratie bienfaisante.
S’adressant en tant que «votre ami mondialiste» la lettre informait les
citoyens du monde «vous êtes notre propriété» et vous devez accepter la
servitude «pour votre propre bien.»

«Le moment où vous auriez pu mettre un terme à notre pouvoir a passé
depuis longtemps,» écrivait notre ami parlant comme Big Brother.

«Nous avons le plein contrôle de la terre et de ses finances, ainsi que de
la propagande médiatique d’envergure, et il n’y a tout simplement plus
aucune nation ou puissance qui puisse nous vaincre... Nous pouvons
envoyer des troupes américaines ou européennes à l’endroit où nous le
voulons, quand nous le souhaitons, et à quelque fin que ce soit, et vous



vous en allez consciencieusement servir nos affaires... combien d’autres
preuves vous faut-il ?... N’est-il pas raisonnable que vous nous obéissiez
simplement et nous serviez ?»

Je mets en garde contre le fait qu’un élément tel que celui-ci peut
entrainer une dissonance cognitive parce que l’image de la réalité est
tellement différente de celle que les médias de masse nous présentent.

La lettre de six pages a été écrite à l’automne 1999, mais n’a pas reçu
une large diffusion. Je la résume ici, mais vous invite à la lire en entier sur
le Net. (Recherchez : «Lettre de votre ami Mondialiste.»)

La lettre pourrait être un canular, mais je pense qu’elle décrit notre réalité
actuelle. Elle est compatible avec ce que beaucoup de chercheurs ont
découvert indépendamment, tout en étant encore plus vivante et plus
perspicace que tout ce qu’ils pouvaient imaginer.

LA LETTRE

Notre ami mondialiste dit qu’il veut expliquer la réalité politique pour
nous afin que nous «puissions savoir comment se comporter dans le
Nouvel Ordre en train de prendre forme sur la terre.»

Comme l’auteur des «Protocoles de Sion», il se vante de représenter une
force secrète qui tout en contrôlant le monde, reste pourtant encore
invisible aux yeux de tous.

«Nous dirigeons tout, pourtant, vous ne savez pas qui attaquer. Je dois
dire que cette main invisible est merveilleusement conçue et sans aucun
précédent historique connu à cette échelle. Nous régnons sur le monde et
le monde ne peut même pas savoir qui décide pour lui. C’est vraiment



une chose merveilleuse. Dans nos médias, nous vous présentons
exactement ce que nous voulons que vous fassiez. Puis, en un éclair, nos
petits serviteurs obéissent.»

Mais il ne s’identifie pas lui-même. Il représente clairement les banquiers
centraux : «Votre propre argent a servi à forger les chaînes qui vous lient,
puisque nous contrôlons tout l’argent.»

Comme je l’ai dit, le cartel des banques centrales est la cheville ouvrière
du Nouvel Ordre Mondial. En donnant à des intérêts privés le pouvoir de
créer de l’argent sur la base de notre crédit, nos prédécesseurs ont
condamné la civilisation occidentale. Ces intérêts privés ont naturellement
pris le contrôle de tout et de tout le monde et veulent maintenant
institutionnaliser leur contrôle au niveau mondial.

«Notre royaume est le royaume de l’argent», écrit notre ami mondialiste.
«Nous vous avons donné un morceau de papier ou des chiffres sur un
écran d’ordinateur que nous avons appelé «argent». Il n’est soutenu par
rien, et n’est prouvé par rien d’autre que ce que nous disons qu’il est.
Nous le créons à partir de rien, nous l’imprimons, nous le prêtons, nous
lui donnons sa valeur et nous la reprenons ensuite. Toutes ce qui a à faire
avec l’argent est entre nos mains.»

Notre ami mondialiste révèle que les banquiers ont une relation
symbiotique avec nous. Nous produisons des bénéfices en empruntant
auprès d’eux.

«Nous voulons que vous soyez dans le système. Lorsque vous achetez
une maison, nous ne recevons pas seulement les recettes fiscales utiles à
nos fins, mais nous y gagnons un fort bénéfice grâce à l’intérêt sur le prêt.
Vous pouvez payer pour votre maison de deux à trois fois plus à partir
du seul intérêt. L’intérêt est également taxé, ce qui est de nouveau mis à



notre disposition pour une utilisation dans les secteurs d’influence que
nous choisissons. Nous ne voulons pas que vous puissiez vous échapper
libre et c’est pourquoi nous l’avons fait ainsi.»

Un de ces secteurs d’influence est l’éducation. Nos impôts servent à
payer «l’endoctrinement de vos enfants dans les écoles publiques que
nous avons mises en place. Nous voulons qu’ils grandissent bien formés
dans notre système de pensé. Vos enfants apprendront ce que nous
voulons qu’ils apprennent, et vous payez pour cela.»

«Vous êtes notre propriété. Nous ne vous permettons pas d’acheter ou
de vendre, sauf si vous vous soumettez à notre marque d’autorité. Si
vous allez au tribunal contre nous, nous vous y porterons afin que vous
perdiez. Si vous utilisez la violence, nous finirons par vous interner dans
l’un de nos camps de travail, plus spécifiquement appelé des prisons
industrielles. Vous avez besoin de notre argent, de notre divertissement,
de notre carburant, et de nos services publics pour fonctionner et si vous
ne les avez pas, vous vous sentez démunis. Par cela, vous êtes fait pour
vous soumettre à notre volonté.»

NOS DIRIGEANTS

De nombreux dirigeants politiques sont choisis dans les rangs des
criminels et des pervers, car ils peuvent être soumis au chantage. Exposer
la dépravation du président Clinton fut «très utile pour orienter les
habitudes morales de la jeunesse vers le bas.»

Il se moque des tentatives de destitution de Clinton: «Il nous est utile et il
ne sera éliminé par personne jusqu’à ce que nous soyons prêts à le
renvoyer... le chef que nous avons créé sera là jusqu’à ce qu’il nous soit
utile d’en prendre un autre. C’est à ce moment-là que nous plaçons notre



dirigeant devant vous et vous votez pour ce que nous voulons. De cette
façon, nous vous donnons la vaine croyance de l’exercice du droit de
vote pour que vous croyiez avoir quelque chose à voir avec le choix de
votre président en exercice.»

Il cite Saddam Hussein et Slobodan Milosevic en tant que dirigeants
ayant refusé d’obéir. «Il n’y a que de la gloire à récolter en suivant nos
objectifs et en faisant ce que nous vous disons. Si quelqu’un ne le fait
pas, il subira un sort triste et tragique. Je voudrais vraiment vous épargner
une telle fin.»

En ce qui concerne le menu fretin, il indique que la rébellion ne fera que
servir d’excuse pour mettre en place davantage de lois répressives. Ils
peuvent faire condamner les dissidents au tribunal, qu’ils contrôlent
également. Ils peuvent détruire des gens comme David Koresh et en
même temps les discréditer.

Il explique que les libéraux et les conservateurs «servent sous le cachet
de notre approbation, mais ils ne sont pas autorisés à présenter les
problèmes réels. En créant la controverse à tous les niveaux, personne ne
sait quoi faire. Ainsi, dans toute cette confusion, nous allons de l’avant et
accomplissons ce que nous voulons sans aucune entrave.»

Les médias occupent les masses par le sexe et la violence afin que les
gens soient programmés pour lutter stupidement sans «avoir l’intégrité ou
la puissance intellectuelle de traiter les questions vraiment importantes qui
demeurent entièrement entre nos mains.»

La Chine et la Russie ne représentent pas un défi: «Nous n’avons pas
peur de la Russie ou de la Chine, car nous contrôlons déjà pleinement
leur système. La Chine sait que nous pouvons geler n’importe quel
nombre de ses sociétés en Amérique et la totalité de son capital d’un



simple trait de plume.»

CONCLUSION

On nous apprend que la société participe à un âge de lumières et de
progrès mais ce n’est qu’une ruse. En fait, une bête prédatrice primitive
étend sa griffe pour empaler l’humanité.

Tôt ou tard, nous reconnaîtrons que nous assistons à l’aboutissement
d’un complot diabolique contre l’humanité. Les événements humains
n’ont de sens que lorsque nous réalisons que des disciples de Satan
œuvrent à l’établissement d’un régime mondial dédié à leur dieu du mal.
Je sais que cela paraît trop bizarre pour être vrai. C’est bien sur cela
qu’ils comptent.

La «Lettre de votre ami Mondialiste» est compatible avec les autres
grandes révélations du gouvernement invisible : l’entretien d’Harold
Rosenthal, le rapport de la Chambre ; les divulgations de Svali, l’art
Soviétique de lavage de cerveau ; les Armes Silencieuses pour Guerres
Tranquilles, le rapport de Iron Mountain, la Symphonie Rouge et les
Protocoles des Sages de Sion. Nous vivons dans un paradis de fous.
Malheureusement, les gens ne se réveilleront pas jusqu’à ce qu’on leur
enlève leurs marchandises, et alors il sera trop tard.



Le Complot «juif» est l’Impérialisme
Britannique

Les théoriciens du complot croient que l’histoire moderne reflète une
conspiration à long terme ourdie par une élite financière internationale
pour asservir l’humanité. Comme des aveugles examinant un éléphant,
nous attribuons cette conspiration aux banquiers juifs, aux Illuminati, au
Vatican, aux jésuites, aux francs-maçons, à la Noblesse Noire, et aux
Bilderberg etc.

Les vrais méchants sont au cœur de notre vie économique et culturelle. Ils
sont les familles dynastiques qui possèdent la Banque d’Angleterre, la
Réserve Fédérale américaine et les cartels y étant associés. Ils contrôlent
également la Banque Mondiale et le FMI et la plupart des agences de
renseignement dans le monde. Leur identité est secrète, mais Rothschild
est certainement l’un d’entre eux. La Banque d’Angleterre a été
«nationalisée» en 1946, mais le pouvoir de créer de l’argent est resté
entre les mêmes mains.

L’Angleterre est en fait une oligarchie financière gérée par la
«Couronne», qui se réfère à la «City of London» pas à la reine. La City
de Londres est gérée par la Banque d’Angleterre, une société privée. La
ville d’un peu plus d’un kilomètre carré est un état souverain situé au
cœur du grand Londres. Comme un «Vatican du monde financier,» la
ville n’est pas soumise à la loi britannique.

Au contraire, les banquiers dictent au Parlement britannique les lois. En
1886, Andrew Carnegie a écrit que, «six ou sept hommes peuvent
plonger la nation dans la guerre sans avoir à consulter le Parlement du
tout.» Vincent Vickers, un directeur de la Banque d’Angleterre de 1910



à 1919 a blâmé la City pour toutes les guerres du monde. («Economic
Tribulation» (1940) cité dans Knuth, “The Empire of the City” 1943, p.
60)

L’Empire Britannique était une extension des intérêts financiers des
banquiers. En effet, toutes les colonies non-blanche (Inde, Hong Kong,
Gibraltar) étaient des «colonies de la Couronne.» Elles appartenaient à la
City et n’étaient pas assujetties à la loi britannique, bien que les Anglais
fussent supposés les conquérir et payer pour leur entretien. La Banque
d’Angleterre prit le contrôle des États-Unis sous l’administration de
Theodore Roosevelt (1901-1909) lorsque son agent J.P. Morgan
s’empara de plus de 25% des entreprises américaines. (Anton Chaitkin,
«Treason in America», 1964)

LE CLUB DES ILES

Selon «l’Almanach américain», les banquiers font partie d’un réseau
appelé le «Club des Iles» qui est une association informelle de familles
royales principalement basés en Europe, y compris la Reine. Le «Club
des Iles» jouit d’un montant estimé à 10 mille milliard de dollars en actifs.
Il contrôle ces entreprises géantes telles que la Royal Dutch Shell,
l’Imperial Chemical Industries, la Lloyds de Londres, Unilever, Lonrho,
Rio Tinto Zinc, et l'anglo-américain DeBeers. Il domine l’offre mondiale
de pétrole, d’or, de diamants, et de nombreuses autres matières
premières vitales. Ces actifs servent son agenda géopolitique.

Son objectif est de réduire la population humaine de plus de 5 milliards
de personnes à moins d’un milliard dans les deux ou trois prochaines
générations, en littéralement «abattant le troupeau humain» dans l’intérêt
de conserver leur propre puissance mondiale et le système féodal sur
lequel elle est basée.



L’historien Jeffrey Steinberg pourrait se référer aux États-Unis, au
Canada et à l’Australie lorsqu’il écrit, «l’Angleterre, l’Ecosse, le Pays de
Galles, et, en particulier l’Irlande du Nord, ne sont aujourd’hui pas plus
que des plantations esclavagistes et des laboratoires d’ingénierie sociale,
servant les besoins de… la City of London... »

«Ces familles constituent une oligarchie financière, ils sont la puissance
derrière le trône de Windsor. Ils se considèrent comme les héritiers de
l’oligarchie vénitienne, qui a infiltré et renversé l’Angleterre pendant la
période 1509-1715, et a établi un nouveau système anglo-néerlandais-
suisse d’oligarchie impériale plus virulente que celle de Babylone, de
Perse, de Rome et de Byzance...

«La City de Londres domine les marchés spéculatifs mondiaux. Un
groupe interconnecté de sociétés, impliquées dans l’extraction des
matières premières, de la finance, de l’assurance, du transport et de la
production alimentaire, contrôle la part du lion du marché mondial, et se
trouve être virtuellement le «point de passage obligé» du contrôle sur
l’industrie mondiale.»

LES JUIFS DE VENISE

Steinberg, qui est associé avec l’économiste Lyndon Larouche, fait
remonter ce fléau à la migration de l’oligarchie vénitienne mercantile en
Angleterre il y a plus de 300 ans.

Bien que les historiens Larouche ne le disent pas, il apparaît que de
nombreux membres de cette oligarchie étaient des Juifs. Cecil Roth écrit :
«Le commerce de Venise était très largement concentré entre les mains
des Juifs, étant les plus riches de la classe mercantile.» («L’histoire des
Juifs de Venise,» 1930)



Comme William Guy Carr le souligne dans «Des Pions sur l’Echiquier»
Oliver Cromwell et Guillaume d’Orange ont été tous deux financés par
des banquiers juifs. La révolution anglaise (1649) fut la première d’une
série de révolutions visant à leur donner l’hégémonie mondiale. La mise
en place de la Banque d’Angleterre par Guillaume d’Orange en 1694 fut
l’étape cruciale. Derrière la façade, l’Angleterre est un état «juif» depuis
plus de 300 ans, (pp. 20-24)

Les familles de banquiers juifs ont pris l’habitude de marier leur
progéniture femme à des aristocrates européens dépensiers. Dans la loi
juive, la descendance mixte d’une mère juive est juive. Par exemple, en
1878 Hannah Rothschild a épousé Lord Rosebery qui devint plus tard
Premier ministre. (Les héritiers mâle épousent des juives bien que Victor
et son fils, Jacob Rothschild soient des exceptions. Ils ont tous deux
épousé des non-juives.)

En 1922, Louis Mountbatten, l’oncle du prince Philip et le cousin de la
Reine épousa la petite-fille du banquier juif Ernest Cassel, l’un des
hommes les plus riches du monde. La mère de Winston Churchill, Jenny
(Jacobson) Jerome, était juive.

Au début des années 1900, très peu de familles aristocrate anglaise
n’avaient pas épousés de juifs. Quand ils visitaient le continent, les
européens étaient surpris de voir des personnes d’apparence juive
possédant des titres de noblesse et l’accent anglais.

Selon L.G. Pine, le rédacteur en chef de «Burke’s Peerage», les «juifs»
se sont si étroitement liés à l’aristocratie britannique que les deux classes
sont peu susceptibles de subir une perte qui n’est pas réciproque. Les
juifs et les lords sont ainsi si étroitement liés qu’un coup contre les juifs de
ce pays ne serait pas possible sans nuire aussi à l’aristocratie.» («Contes



de l’aristocratie britannique», 1957, p.219.)

BRITISH ISRAEL

Si elles ne sont pas juives par mariages, de nombreuses familles
d’aristocrates européens se considèrent comme les descendants des
Hébreux bibliques. Les Habsbourg sont liées par le mariage aux
Mérovingiens qui prétendent être les descendants de la tribu de
Benjamin.

En outre, de nombreux aristocrates appartiennent à la «British Israël», un
mouvement croyant que le souverain britannique est le chef des anglo-
saxons, une des «tribus perdues» d’Israël et que l’Apocalypse verra la
reconstitution complète de l’Empire britannique.

Selon Barbara Aho, les rosicruciens et les francs-maçons, qui croient en
l’israélisme britannique, ont pour plan de placer un membre de leur lignée
sur le trône du Temple reconstruit à Jérusalem. Ce positionnement d’un
faux messie que le monde va adorer comme le Christ a été
soigneusement planifié et exécuté pendant de nombreux siècles.

Barry Chamish écrit : «il n’y aurait pas d’Etat moderne d’Israël, sans la
Franc-maçonnerie Britannique. Dans les années 1860, le mouvement
anglo-israélite a été lancé à partir de la Franc-Maçonnerie. Son objectif
était d’établir un état juif franc-maçon dans la province turque de la
Palestine... Initialement, les familles juives britanniques maçonniques
comme les Rothschild et les Montefiore ont fourni les capitaux pour
construire l’infrastructure pour la vague prévue d’immigration. Toutefois,
leurrer les juifs pour qu’ils émigrent en Israël fut difficile. Ils aimaient trop
la vie européenne pour songer à l’abandonner. Ainsi, l’Europe devait être
transformée en un cauchemar pour les Juifs.» («La Franc-maçonnerie



britannique convoite Israël.» En ligne)

En conclusion, l’objectif de domination du monde de l’élite juive
britannique a pris la forme de l’Impérialisme Britannique et Américain,
puis plus tard celle du Sionisme et du Nouvel Ordre Mondial.



Le Nouvel Ordre Mondial est-il «juif»?

Commençons par définir le «Nouvel Ordre Mondial.»

Le motif essentiel du Nouvel Ordre Mondial, c’est le désir des banquiers
centraux du monde entier de traduire leur immense pouvoir économique
par la mise en place d’institutions globales permanentes permettant
d’assurer le contrôle politique et social.

Leur pouvoir est basé sur leur monopole du crédit. Ils utilisent le crédit du
gouvernement pour imprimer de l’argent et exiger que le contribuable
débourse des milliards en intérêt pour les payer, eux.

Les banques centrales comme la Réserve Fédérale semblent être des
institutions gouvernementales. Elles ne le sont pas. Elles sont la propriété
privée de peut-être 300 familles. Il est significatif que la majorité de ces
familles soient juives, ou en partie juive. Je suis un juif non pratiquant qui
croit que cette situation est tout aussi mortelle pour les juifs que pour le
reste de l’humanité.

L’inventeur américain Thomas Edison décrivit cette colossale escroquerie
de la manière suivante :

«Il est absurde de dire que notre pays puisse émettre des obligations et
ne puisse pas émettre la monnaie. Les deux sont des promesses de
payer, mais l’un engraisse les usuriers, et l’autre servirait le peuple.»

Les banques centrales contrôlent également l’offre de crédit aux
entreprises et aux particuliers. Robert Hemphill, gestionnaire de crédit de
la Federal Reserve Bank d’Atlanta décrit cette situation intenable :

«C’est une réflexion qui donne le vertige. Nous sommes totalement



dépendants des banques commerciales. Quelqu’un doit emprunter
chaque dollar que nous avons en circulation, comptant ou à crédit. Si les
banques créent amplement de l’argent synthétique, nous sommes
prospères ; sinon, nous mourrons de faim. Nous sommes absolument
sans système monétaire permanent. Quand on parvient à se faire une
image globale du problème, l’absurdité tragique de notre position
désespérée est presque incroyable, mais c’est comme ça... Ce problème
est tellement important que notre civilisation actuelle peut s’effondrer à
moins qu’il ne devienne largement compris et que nous puissions
remédier à ses défauts très bientôt.»

Dans une lettre infâme à ses agents de New York en 1863, le banquier
de Rothschild John Sherman a caractérisé leur proposition pour une
banque nationale en ces termes :

«Les quelques personnes qui comprennent le système seront soit si
intéressées par ses profits, ou si dépendante de ses faveurs, qu’il n’y aura
pas d’opposition de cette classe... La grand masse du peuple,
mentalement incapables de comprendre, portera son fardeau sans se
plaindre, et peut-être sans même jamais se douter que le système est
hostile (contraire) à ses intérêts.»

«LES JUIFS» SONT-ILS RESPONSABLE?

Le Nouvel Ordre Mondial est un monstre à tête d’hydre. Les banquiers
œuvrent par le biais de nombreuses façades comme le Communisme, le
Socialisme, le Libéralisme, le Féminisme, le Sionisme, le
Néoconservatisme et la franc-maçonnerie. Inconnu de la plupart des
membres, ces mouvements «progressistes» sont tous secrètement
consacrés à la «Révolution Mondiale», qui est un euphémisme pour
l’hégémonie banquière et le satanisme. (Voir «Rothschild conduit la



Symphonie Rouge»)

Les banquiers contrôlent les plus grandes entreprises du monde, les
médias, les agences de renseignement, les think tanks, les fondations et
les universités. Ils sont responsables de la suppression de la vérité. Les
juifs occupent une place importante dans tout cela, ce qui est une cause
de l’antisémitisme. Bien sûr, beaucoup d’autres personnes sont aussi à la
recherche de la «réussite».

Les banquiers travaillent également à travers les pays. Ils sont largement
responsables de l’impérialisme britannique et américain, dont le but est de
monopoliser la richesse du monde. Dans son livre «Les Juifs» (1922) le
critique social britannique Hilaire Belloc écrivit que l’Empire Britannique
représentait un partenariat entre la finance juive et l’aristocratie
britannique.

«Après Waterloo [1815] Londres est devenu la place mondiale du
marché de l’argent et la chambre de compensation du monde. Les
intérêts du Juif comme courtier financier et les intérêts de ce système
politique commercial se rapprochèrent de plus en plus. On peut dire que
dans le dernier tiers du XIXème siècle, ils étaient devenus pratiquement
confondus.»

La confluence des intérêts juifs et Britanniques s’étendit au mariage.

«Les mariages commencèrent à prendre place, en gros, entre ce qui avait
autrefois été les familles aristocratiques territoriales de ce pays et les
fortunes juives commerciales. Après deux générations, à l’orée du XXème

siècle, celles parmi les grandes familles territoriales anglaises au sein
desquelles il n’y avait pas de sang juif étaient l’exception.»

«Chez la plupart d’entre eux la souche était plus ou moins marquée, chez



certains de manière si forte que, bien que le nom soit encore anglais et les
traditions celle d’une lignée au long passé, le physique et le caractère était
devenu entièrement juif...»

Si le mariage de la fille d’Al Gore avec le petit fils de Jacob Schiff est une
indication, ce mélange de l’élite juive et des Gentils s’étend aussi à
l’Amérique.

L’objectif britannique et juif de domination du monde était donc
synonyme et utilisa la franc-maçonnerie comme un instrument. Belloc
écrit, «les institutions spécifiquement juive, telles que la franc-maçonnerie
(que les Juifs avaient inauguré comme une sorte de pont entre eux et leurs
hôtes au dix-septième siècle) étaient particulièrement fortes en Grande-
Bretagne, et de là démarra une tradition politique active, et qui s’avéra
finalement d’une grande importance, de sorte que l’Etat britannique fut
tacitement accepté par les gouvernements étrangers comme le protecteur
officiel des Juifs dans les autres pays.

«C’était la Grande-Bretagne qui était tenue d’intervenir [où que la
persécution des juifs ait lieu et] de soutenir les énergies financière juives à
travers le monde, et de recevoir en retour le bénéfice de cette
connexion.»

Si Belloc voit juste, le Nouvel Ordre Mondial est une extension de
l’Empire britannique, dans laquelle les intérêts impériaux de l’élite
britannique, américaine et juive sont indiscernables.

CONCLUSION : QU’EST-CE QUI EST JUIF?

La majorité des juifs ne voudraient pas faire partie du Nouvel Ordre
Mondial, c’est-à-dire de la «mondialisation», s’ils en comprenaient son



caractère antidémocratique et la façon dont ils sont utilisés.

Le véritable esprit juif considère que la vérité et la moralité sont absolues
et ne peuvent pas être séparés pour s’adapter aux intérêts propres de
quiconque. G.J. Nueberger exprime cet esprit dans son essai «Le grand
gouffre entre le sionisme et le judaïsme.»

«Le peuple juif n’est pas choisis pour la domination sur les autres, pas
pour la conquête ou la guerre, mais pour servir Dieu et donc servir
l’humanité... Ainsi, la violence physique n’est pas une tradition ou une
valeur juive. La tâche pour laquelle la communauté juive a été choisie est
de ne pas donner l’exemple de la supériorité militaire ou des réalisations
techniques, mais de rechercher la perfection dans le comportement moral
et la pureté spirituelle.

De tous les crimes du Sionisme politique, le pire et le plus fondamental, et
qui explique tous ses autres méfaits, c’est que... Le Sionisme a cherché à
séparer le peuple juif de son Dieu, à rendre l’alliance divine nulle et non
avenue, et de substituer un état «moderne» et une souveraineté
frauduleuse aux nobles idéaux du peuple juif.»

Les banquiers ne sont évidemment pas préoccupés par le véritable
judaïsme ou par la pureté raciale et étaient tout à fait prêt à sacrifier des
millions de juifs pour atteindre leur but en créant Hitler. Ils sacrifient des
milliers d’autres vies juives, américaines et musulmanes au Moyen-Orient
dans leur «guerre perpétuelle pour la paix perpétuelle» orwellienne.

Le Nouvel Ordre Mondial sert-il une feuille de route raciale «juive» ou
celle d’une élite de banquiers kabbalistes ? Je me risquerai à affirmer qu’il
sert cette dernière, et que la communauté juive organisée a été mise à
profit pour ce programme comme tant d’autres groupes opportunistes de
non-volontaires.



En donnant aux particuliers la possibilité de créer de l’argent à partir de
rien, nous avons créé un monstre qui menace de dévorer la planète et
avec elle la race humaine.



L’impérialisme du Capital juif

Un livre publié en 1889, «The Red Dragon» par L.B. Woolfolk me
donne à penser que l’impérialisme occidental trouva son origine dans la
nécessité pour les banquiers juifs et leurs alliés non juifs de transformer
l’argent qu’ils pouvaient créer à partir de rien (grâce à leur contrôle du
crédit), en vraie richesse (à savoir la possession du monde.)

Lorsque ces banquiers extorquèrent le monopole du crédit en Angleterre
en 1694, ils se transformèrent en un monstre qui a maintenant pris en
otage l’humanité. Le cartel bancaire basé à Londres a littéralement
englouti la planète, et ne sera pas rassasié avant de tout posséder et
d’asservir l’humanité, mentalement et spirituellement, si ce n’est
physiquement. Ceci constitue, en un mot, le Nouvel Ordre Mondial.

La dernière poussée est venue d’une société secrète, Cecil Rhodes
commença pour Nathaniel Rothschild en 1891 à «absorber la richesse du
monde» et à «s’emparer du gouvernement du monde entier.»

Une étude récente des Nations Unies dit que 2% de la population du
monde possède 50% de la richesse, tandis que la moitié n’en possède à
peine que 1%. Inutile de dire que les 2% les plus riches comprennent les
banquiers basés à Londres et les personnes qui leur sont associés.

Aujourd’hui, l’impérialisme Britannique, Américain et Sioniste manifeste
l’ordre du jour des banquiers pour un «gouvernement mondial» par la
destruction de la religion, des nations, des races et de la famille. Cet
impérialisme n’exprime pas les intérêts ou les désirs des anglais, des
américains ou des juifs ordinaires qui sont eux-mêmes colonisés.

LE DRAGON ROUGE



L.B. Woolfolk était un prédicateur baptiste américain, qui a compulsé les
machinations du cartel bancaire dans les décennies qui suivirent la guerre
civile. Il a confirmé ses affirmations par des contacts avec les membres
de ce cartel lors de visites à Londres. Il dit que «le Grand Dragon
Rouge» est le symbole du «pouvoir de l’argent juif de Londres.»

Dans son livre, qui est trouvable en ligne, il décrit comment ce cartel a
acheté l’économie des États-Unis à travers des intermédiaires, et l’a
contrôlé bien avant le passage du Federal Reserve Act en 1913.

En 1864, il y a près de 150 ans, Woolfolk affirme que la richesse du
monde était déjà concentrée dans leurs mains.

«L’impérialisme du capital auquel je fais allusion est un nœud de
capitalistes - presque tous juifs à un homme près - qui ont leur siège
social dans le quartier d’argent de Londres, dans Threadneedle Street,
Lombard, et d’autres rues dans le voisinage, où les banquiers ont leur
domicile. Ces capitalistes juifs ont réussi à centraliser dans leurs propres
mains toute l’industrie et le commerce de la terre. Ils sont propriétaires de
la quasi-totalité des dettes du monde, - les dettes des nations, des états,
des comtés, des municipalités, des sociétés et des particuliers, s’élevant
au total à un montant estimé de soixante-cinq milliards de dollars, sur
lesquels ils reçoivent chaque année environ quatre milliards de dollars
d’intérêt. Ils possèdent les usines, les moyens d’expédition, et le
commerce de la Grande-Bretagne, et la plupart des produits
manufacturés, du transport maritime et du commerce du monde entier. Ils
ont atteint le contrôle de l’industrie et du commerce de toute la terre, et
centralisent rapidement toutes les affaires dans leurs propres mains. Ils
détiennent la possession de toutes les grandes lignes du commerce et des
affaires de toutes sortes, et ils fixent tous les prix par leurs propres
méthodes arbitraires. Ce pouvoir de l’argent du quartier monétaire de



Londres est la seule grande prééminence impérialiste existant sur la
terre.»

Woolfolk fait remonter les débuts de ce cartel à la Compagnie
Britannique des Indes Orientales (British East India Company) dans la
première partie du XVIIIème siècle.

«En 1764, la Compagnie Britannique des Indes Orientales était la société
la plus riche et plus grandiose du monde. Elle était la seule société qui
gouvernait un empire territorial... il arriva que la majeure partie des
actions de la Compagnie des Indes, et de celles des autres entreprises
par la suite organisées sur les dividendes de cette grande entreprise,
tomba entre les mains des juifs. Les Juifs devinrent les grands rois de
l’argent de ce monde... L’histoire ne présente pas de conquête, au cours
de laquelle la fraude, la tromperie et la rapine furent si mêlées que la
conquête de l’Inde par la Compagnie des Indes Orientales. Elle fut le
premier exemple dans l’histoire du monde d’une société commerciale
devenant une puissance impériale, et son règne impérial a été marquée
par la rapacité, la chicane et la fraude qui caractérisent une grande
société dans la poursuite sans âme et sans conscience du gain.»

Après l’invention de la machine à vapeur en 1775, seuls les capitalistes
de la Compagnie Britannique des Indes Orientales avaient les moyens de
tirer profit de la révolution industrielle. Ils créèrent des centaines de
sociétés de commandite par actions d’entreprises conjointes. Des
compagnies de fabrication de toutes sortes, de charbon et de mines de
fer, de voies ferrées et de bateaux, ainsi que des entités immobilières
cachant leur possession.

«Au cours des crises commerciales, dont ils étaient souvent à l’origine, et
qu’ils manipulaient toujours, ils réussirent à briser systématiquement les



entreprises rivales, et à les acheter, ainsi qu’à voler et à piller les
actionnaires minoritaires, jusqu’à ce que, à la fin, ces capitalistes
organisés obtiennent dans leurs mains et à très bon marché, la totalité ou
la plus grande partie des actions des différentes sociétés, de la
fabrication, du commerce et de la navigation, qui virent le jour suite à
l’essor de la machine à vapeur. Ils ont ainsi réduit à un système et une
science, l’art d’écraser les sociétés rivales, et de neutraliser les
actionnaires minoritaires.»

Woolfolk spécule sur le fait que les Rothschild n’aient pas agi seul, mais
représentaient un syndicat de banquiers juifs.

«L’ascension de la maison de Rothschild est mémorable pour avoir été la
première combinaison grandiose des juifs dans un syndicat, pour la
transaction d’une vaste entreprise commerciale dans laquelle la totalité de
leur capital pouvait être combiné. Les Rothschild prirent la tête des rois
juifs de l’argent, et ont depuis été à la tête des juifs, agissant en tant que
syndicat. Cette maison est probablement à la tête de la puissance juive
mondiale de l’argent. La richesse de cette puissance est tout simplement
incalculable. Elle ne peut pas s’élever à moins de 160 000 000 000 $. Il
est probablement plus proche de deux cents milliards... Ce pouvoir a
maintenant tellement d’argent, qu’il ne peut pas trouver d’investissement
pour le faire fructifier. Dans une génération il possèdera tous les biens de
la terre. Au début de sa carrière, un double de son capital signifiait de
100 000 000 $. Maintenant un double de son capital signifie 400 000
000 000 $. Et tous les biens du monde équivalent à moins de 600 000
000 000 $.»

Selon Woolfolk, les Rockefeller et les plus grands industriels et financiers
américains n’étaient que des agents de la Puissance d’Argent de
Londres. Standard Oil est un exemple classique de la façon dont un



monopole s’établi dans chaque secteur. Possédant les chemins de fer
nécessaires au transport du pétrole, le pouvoir de l’argent mis hors d’état
de nuire les concurrents de Rockefeller en augmentant leurs prix.

Cette entente de cartels a gardé la classe des affairistes alignée en créant
le spectre du communisme :

«C’est leur politique de maintenir une chaude agitation pour le
Communisme et le Socialisme dans les grandes villes. De sorte que les
hommes d’affaires, dans leur antagonisme à ces idées, se rangeront du
côté des puissances d’argent. C’est un fait significatif que la plupart des
agitateurs du Socialisme soient des Juifs, qui sont probablement les
agents de la puissance d’argent pour maintenir en place cette agitation à
leurs propres fins... C’est une partie de l’art consommé de ces rois de
l’argent.»

CONCLUSION

«Le Dragon Rouge» est un rappel important que même il y a 150 ans, la
richesse et la puissance étaient concentrées entre relativement peu de
mains. L’histoire moderne reflète les machinations cachées de ce pouvoir
qui a colonisé le monde entier.

Nous voyons la preuve aujourd’hui qu’une main dirige toutes les grandes
multinationales. Par exemple, ils chantent tous le même refrain de la
diversité et du féminisme. Tous les présidents américains sont les hommes
de paille de ce cartel bancaire. Leurs cabinets sont choisis parmi les rangs
du CFR contrôlé par Rockefeller. Les Présidents qui défient la puissance
de l’argent sont éliminés, (par exemple récemment JFK et Nixon.) Tous
les candidats à la présidence soutiennent Israël, qui a été créé par le
cartel bancaire pour servir de capitale à leur gouvernement mondial.



J’ai toujours pensé que ce cartel était principalement motivé par un désir
de consolider son pouvoir, mais maintenant je me demande si l’hérésie
juive sabbatéenne est un facteur important dans leur conception. Toute
personne qui crée quelque chose à partir de rien pense qu’il est Dieu, et
comme Satan l’avait promis, ces banquiers ont hérité du monde entier!

Ce problème mortel se pose parce que toutes les nations s’appuient
apparemment sur un réseau de banquiers juifs pour émettre leur monnaie.
Aucune nation n’a le pouvoir ou l’esprit assez pénétrant pour rompre
avec ce système impérialiste mondial.



Le Siècle juif

Le livre de Kevin MacDonald «La culture de la Critique» (2002) dépeint
le 20ème siècle comme «le siècle juif.» Il y a cent ans, les juifs étaient un
peuple pauvre vivant principalement en Europe de l’Est entouré par des
populations hostiles. Aujourd’hui, Israël est fermement établi et les juifs
sont devenus l’élite la plus riche et la plus puissante du monde occidental.

Plus important encore, selon MacDonald, le monde occidental est
devenu judaïsé. Les valeurs et les attitudes juives constituent désormais
notre culture. En raison de la profondes hostilité juive envers la culture
occidentale traditionnelle (c’est-à-dire chrétienne), les peuples fondateurs
ont été forcé d’éprouver de la honte pour leur propre histoire, sans doute
le prélude à leur disparition en tant que culture et peuple.» (Lxix)

Plus précisément, les organisations juives promeuvent des politiques et
des idéologies visant à saper la cohésion culturelle, tout en pratiquant des
politiques opposées pour eux-mêmes. Bien qu’ils promeuvent le
multiculturalisme et l’internationalisme en occident, ils insistent pour
qu’Israël demeurent une enclave nationale racialement pure pour les Juifs.

«La politique d’immigration actuelle met essentiellement les Etats-Unis et
les autres sociétés occidentales «en jeu» dans un sens évolutif qui ne
s’applique pas aux autres nations du monde», écrit MacDonald. «Notez
que les juifs américains n’ont aucun intérêt à proposer que l’immigration
vers Israël doivent être pareillement multiethnique, ou menace
l’hégémonie des Juifs.» (323)

LE PARTI DE LA DÉCOMPOSITION NATIONALE



MacDonald dit que l’antisémitisme dans l’Allemagne de Weimar était
basé sur une perception selon laquelle «l’analyse critique juive de la
société des gentils visait à dissoudre les liens de cohésion au sein de la
société.» Un universitaire décrivait les Juifs comme «le parti typique de la
décomposition nationale.» (163)

MacDonald suppose que les juifs se sentent plus à l’aise dans des
sociétés ne possédant pas un caractère national distinctif. Il met l’accent
sur la manière dont les mouvements intellectuels juifs dominés par des
personnalités autoritaires se sont emparés de la vie intellectuelle moderne.
Il remet en cause Boas en anthropologie, Adorno en sociologie, Freud en
psychiatrie et Derrida en philosophie.

«L'École de Francfort», par exemple, était un «culte marxiste juif» financé
par le millionnaire juif Felix Weil. Le livre influent de Théodore Adorno
«La personnalité autoritaire» (1950) a effectivement été parrainé par le
Comité Juif Américain. Il dépeint l’appartenance à un groupe des non-juif
(y compris la religion chrétienne, le patriotisme, et la famille) comme des
indications de troubles psychiatriques (162) et attribue l’antisémitisme à la
répression sexuelle chrétienne.

La société a accepté les vues d’Adorno selon lesquelles il n’y a pas de
norme objective de la vérité, pas de réalité commune. Tout le monde est
isolé et différent. Adorno résistait à toute tentative de «doter le monde de
la moindre universalité, objectivité ou totalité, avec un seul principe
organisateur qui homogénéiserait la société...» (164)

Cette philosophie a paralysé la culture occidentale moderne. La
civilisation occidentale a été bâtie sur le fondement que la vérité est
spirituelle, universelle, absolue et connaissable. En fin de compte Dieu est
la vérité.



Aujourd’hui, les universités ont renoncé à poursuivre la vérité et se
consacre à l’ingénierie sociale et à l’endoctrinement bolchevique. Se
consacrer à l’étude des enseignements des arts libéraux aujourd’hui n’est
pas seulement du gaspillage de temps, mais également d’une grande
toxicité pour l’intellect. Loin d’être les porteurs de la tradition
occidentale, les universités sont maintenant ses fossoyeurs, avec la
bénédiction tacite du gouvernement.

UNE RARE EXCEPTION

Kevin MacDonald, un professeur de psychologie à la l’Université d’État
de Californie est une rare exception. Son livre courageux et indispensable
dévoile le caractère subversif de notre temps.

Un homme à la voix douce abordant son sujet avec un détachement
scientifique, MacDonald a amassé une richesse de détails remarquable.
Par exemple, saviez-vous que les blancs non juifs sont le groupe le plus
sous-représenté d’Harvard ? Ils représentent environ 25% du corps
étudiant. Alors que les asiatiques et les juifs ne représentent que 5% de la
population des États-Unis, ils représentent au moins 50% des inscriptions
d’Harvard.

«Les Etats-Unis sont bien sur la route d’être dominée par une élite
technocratique asiatique et une élite entrepreneuriale et médiatique juive»,
déclare MacDonald.

Il détaille le rôle des Juifs dans la promotion du Communisme, de
l’immigration non-européenne et de la NAACP. Il documente la
mainmise que les juifs ont sur la vie culturelle des Etats-Unis et montre
comment elle est utilisée pour façonner les attitudes américaines.



«Par exemple, [l’émission de télévision] «All in the Family» ... non
seulement réussi à dépeindre les Européens de la classe ouvrière comme
stupides et sectaires, il dépeint des thèmes juifs de manière très positifs.
À la fin de ses 12 ans d’existence, même l’ennemi juré Archie Bunker a
élevé un enfant juif dans sa maison, s’est lié d’amitié avec un juif noir
(implication : le judaïsme n’a pas de connotation ethnique), s’est lancé
dans les affaires avec son partenaire juif, inscrits en tant que membre
dans une synagogue, fait l’éloge de son ami proche à un enterrement juif
[etc]... Les rituels juifs sont présentés comme «agréables et exaltants»... Il
n’y a jamais aucune explication rationnelle pour l’antisémitisme... [Il] est
dépeint comme un mal absolu irrationnel qui doit être combattu à tout
prix.»(Lviii)

D’autre part, le Christianisme est généralement dépeint comme le mal
dans les films, et les Chrétiens sont même représentés comme des
psychopathes. MacDonald cite le critique juif conservateur Michael
Medved qui se plaint de ne pas pouvoir trouver un seul film réalisé depuis
1975 où le Christianisme est dépeint de façon positive. (Lix)

LA RIVALITÉ JUDÉO-CHRETIENNE

MacDonald voit l’antisémitisme comme le résultat d’un conflit d’intérêt
légitime. Pourtant, les organisations juives diabolisent tous ceux qui ont la
témérité de décrire la domination juive. Ils suppriment le fait que la rivalité
entre juifs et chrétiens a des racines très profondes dans la société
occidentale.

À mon avis, cette rivalité se résume au fait que les Pharisiens juifs ont
rejeté l’Evangile du Christ de l’amour universel et de la fraternité
humaine. Depuis, les Juifs ont été les exclus métaphysique de la société,
mais dotés d’un pouvoir surnaturel d’autojustification. Les Juifs ont été



utilisés comme des pions par les courtiers de puissance du monde
s’acharnant à détruire la civilisation chrétienne. La «tendance moderniste»
du 20ème siècle peut être vue en ces termes.

Comme je l’ai suggéré ailleurs, le judaïsme est une croyance raciale plus
qu’une religion. On dit aux juifs qu’ils ont pour mission de créer l’égalité
et la justice sociale. En fait, les financiers utilisent les juifs comme des
instruments pour construire un ordre mondial totalitaire. Nous ne sommes
pas un phare pour l’humanité. Trompés nous-mêmes, nous avons trompé
les autres et diffusée notre dysfonctionnement personnel et la division au
sein de la société. Notre rôle dans le communisme est une infamie. Le
traitement des Palestiniens par les Israëliens est un déshonneur. Les juifs
ont besoin de découvrir ce que nous sommes vraiment et de nous
réorienter.

Nous pouvons commencer par la lecture de «La culture de la Critique» et
les autres livres de la trilogie de MacDonald, «Un Peuple qui doit
demeurer seul» (1994) et «La séparation et ses Malaise» (1998).
L’éditeur de MacDonald a envoyé «La culture de la Critique» à 40
publications juives et n’a pas reçu une seule critique. Il n’y a eu aucune
couverture des médias institutionnels, une confirmation de sa thèse et la
mesure de notre captivité.

MacDonald ne propose pas de remèdes. Mais pour lutter contre le
«Nouvel Ordre Mondial» les nations occidentales doivent revenir à leurs
racines chrétiennes et nationales. Les groupes fondateurs doivent
réaffirmer leurs valeurs et les traditions comme le ciment commun. Les
minorités doivent être accueillies, mais elles ne devraient pas servir
d’excuse aux banquiers pour porter atteinte au caractère national et à la
cohésion. Les immigrants ne veulent pas faire cela.



À la naissance, chacun de nous pénètre dans un drame déjà en train de
se dérouler. Nous sentons parfois que quelque chose va très mal, mais
nous ne pouvons pas le définir. En fait, nous sommes dans un stade
avancé d’un complot à long terme pour renverser la civilisation
occidentale. Le «modernisme» du 20ème siècle était un canular conçu
pour priver les gens de leur identité familiale, culturelle et religieuse avant
de les asservir dans un nouvel âge des ténèbres. Les sociétés
occidentales doivent faire valoir leurs racines chrétiennes et nationales ou
ce drame ne se terminera pas bien.



L’énigme de l’antisémitisme

«Nous sommes inondés par les juifs» faisait remarquer un agent
d’immigration canadien à son collègue.

C’était en 1951. Il vérifiait les papiers d’un jeune couple avec un petit
garçon. Mon père comprenait l’anglais. Il avait survécu de justesse aux
Nazis. Il s’agissait de sa bienvenue au Canada.

Heureusement, ce n’était pas un signe avant-coureur. Nous rencontrâmes
peu de discrimination et ma famille prospéra.

Néanmoins, mes parents voulaient s’assimiler. Ils donnèrent à leurs
enfants des noms à consonance anglaise et se mêlaient à peine à la
communauté juive. La mesure de notre observance juive était que ma
mère allumait les bougies le vendredi et que nous célébrions les fêtes
majeures.

Mes parents parlaient rarement de mes grands-parents qui avaient péri.
Ils semblaient considérer le fait d’être juif comme une malédiction. Je me
suis assimilé. Il est donc ironique de constater que mon père, âgé
maintenant de 85 ans, m’a renié parce que j’essaie de comprendre
l’antisémitisme autrement que dans des termes simplistes.

Le fait que l’antisémitisme ne soit pas irrationnel ne justifie pas la politique
Nazie de génocide. Vous penseriez que les juifs voudraient comprendre
ce qui s’est réellement passé. Comment peuvent-ils autrement être sûrs
qu’ils ne rencontreront plus le même sort ?

UN MÉCANISME DE DÉFENSE



L’antisémitisme n’est pas une haine irrationnelle ou une maladie dans
l’âme du non juif, comme les juifs se l’imaginent. Il s’agit d’un mécanisme
sain de défense des nations principalement chrétiennes et musulmanes,
des cultures, des races et des religions menacées par un processus
graduel et insidieux d’extinction (par exemple par le féminisme, la
diversité, le gouvernement mondial).

La plupart des livres «antisémites» que j’ai vus sont remarquablement
exempt de haine et de rancœur. Ils ne préconisent pas la violence contre
les juifs, mais présentent des mesures pour conserver le caractère
national et racial semblable à celles qui sont pratiqué en Israël
aujourd’hui.

Ils ont tendance à être raisonnables et à présenter les gentils comme des
victimes irresponsables de l’intelligence supérieure juive. Léon de Poncins
serait même prêt à accepter une intendance juive si elle était bénigne.

La concurrence entre la vision du monde des «chrétiens» et des «juifs»
est le facteur central du développement du monde occidental.

«L’avènement du Christ fut une catastrophe nationale pour le peuple juif,
en particulier pour la caste dirigeante», écrivit Léon de Poncins. «Jusque-
là, ils étaient les seuls à être les Fils de l’Alliance, ils avaient été ses seuls
grands prêtres et ses bénéficiaires... L’antagonisme irréductible avec
lequel le judaïsme s’est opposé au Christianisme depuis 2000 ans est la
clef et le ressort principal de la subversion moderne... [Le Juif] a défendu
la raison contre le monde mythique de l’esprit... il était le médecin de
l’incrédulité ; tous ceux qui étaient mentalement en révolte venait à lui en
secret ou en plein jour...»(«Le judaïsme et le Vatican», pp 111-113.)

«La question juive» a été un enjeu majeur depuis des centaines d’années.
Dès 1879, un écrivain allemand Wilhelm Marr a déploré qu’elle ne puisse



pas être discutée avec honnêteté.

«Depuis 1848 si nous allemands critiquions la moindre chose juive, c’était
suffisant pour nous faire entièrement mettre au ban de la presse. Alors
que le moindre sentiment de délicatesse est totalement absent chez les
Juifs [lorsqu’il exerce la satire à l’égard des Allemands], il est exigé de
nous que nous les traitions comme une pièce de verrerie fine ou des
plantes très fragiles.» («L’antisémitisme dans le monde moderne : Une
anthologie» 1991, p.85)

THEODOR FRITSCH (1852-1934)

Appelé «le plus influent antisémite allemand avant Hitler,» le livre le plus
important de Fritsch «Handbuch der Judenfrage» 1896 («Manuel de la
question juive») est passé par des dizaines de tirages, et a été enseigné
dans les écoles allemandes à l’époque Nazie. La plupart des exemplaires
ont été détruits après la Seconde Guerre Mondiale.

Le «Manuel» a été traduit en anglais en 1927 et rebaptisée «L’énigme de
la réussite du Juif» par F. Roderich-Stoltheim, un nom de plume. Il est
extrêmement rare, les copies originales coûtent jusqu’à 1000 $.

Fritsch ne correspond pas à l’image des fauteurs de haine à la bouche
écumante. Son livre m’impressionne comme le travail d’un homme
civilisé, d’un discernement spirituel considérable. Son point central est
que le judaïsme ne mérite aucun crédit pour le monothéisme parce que le
Dieu juif n’est pas universel.

«Il s’agit d’une erreur fatale de nos théologiens de considérer le Dieu juif
comme identique à celui des chrétiens. Sous un examen approfondi,
Jéhovah se trouve être le dieu exclusif de la juiverie et non pas, dans le



même temps, celui des autres hommes.»

Il cite de nombreux passages de l’Ancien Testament pour démontrer que
l’alliance entre les juifs et leur Dieu «recouvre un sens d’hostilité à l’égard
de toutes les personnes non-juives.»

Par exemple, «Demande-moi, et je te donnerai les nations païenne pour
héritage et les parties les plus reculées du monde pour ta possession. Tu
les briseras avec une verge de fer...» (Psaumes 2.8.9)

En conséquence, le Talmud (le code de la loi juive) distingue un système
de moralité pour les Juifs et un autre pour les païens, qui sont considérés
comme du bétail ou des porcs. Fritsch cite de nombreuses références
pour montrer qu’il est permis de mentir, de tricher ou de voler un gentil.
(pp. 57-65)

Fritsch conclut que l’antisémitisme est une réaction naturelle à ces
attitudes hostiles qui sont effectivement pratiquées par beaucoup de juifs.
Étant donné que ces croyances sont tenues secrètes des non-juifs dit-il, le
judaïsme est une conspiration contre les non-juifs. Son but est de servir
l’Alliance, et d’atteindre la domination sur l’humanité en contrôlant la
richesse.

Il affirme que tous les juifs font partie de ce schéma et qu’aucun ne peut
s’en extraire. Je respecte le droit des allemands et d’autres non-juifs à un
foyer national, mais je pense qu’il a tort de juger tous les juifs sur une
norme raciste.

Le caractère anti-gentil est nouveau pour bien des juifs qui subissent le
lavage de cerveau, tout comme les gentils.

Fritsch aimerait-il être condamné pour ce que d’autres allemands (par



exemple les Nazis) ont fait ou dit ? Les juifs sont des individus et doivent
être jugés sur leurs actions individuelles. La majorité sont aliénés par le
judaïsme et trouveraient les passages bibliques cités ci-dessus
répugnants.

CONCLUSION

Les juifs doivent réexaminer leur relation avec le judaïsme. Je ne saurais
exagérer l’importance du rejet juif du Christ.

Le Christ représentait un Dieu universel et une morale universelle. Son
enseignement représentait le prochain stade naturel, que les juifs auraient
dû embrasser, tout en conservant leur intégrité raciale.

En rejetant l’enseignement du Christ, les Pharisiens ont placé le peuple
juif dans l’opposition perpétuelle aux meilleurs intérêts de l’humanité, en
travers du chemin ultime et inévitable de l’évolution spirituelle de
l’homme.

Ils ont placé les Juifs dans un état de révolte métaphysique permanente
qui, à un niveau personnel conduit à l’aliénation et au dysfonctionnement.

Le Christ a enseigné que Dieu est Amour. L’amour est le plan directeur.
L’amour est la lumière. Aime ton prochain. Fais aux autres, comme tu
voudrais qu’ils te fassent. Quelle faute les Pharisiens purent-ils trouver à
un évangile qui prêche la fraternité humaine et le fait de mettre les autres
avant nous-même ?

Il les privait de leur revendication spéciale à être le «peuple élu» de Dieu
et d’administrer la volonté de Dieu, qui est vraiment la leur.



Le lauréat du meilleur film «Chicago»
célèbre le pouvoir juif et la duplicité

«Ne tires pas, je suis tout seul», un mari plaide devant sa femme
brandissant une arme après qu’elle l’ait surpris au lit avec deux femmes
nues.

«Mais je vois deux femmes» : objecte-t-elle.

«Ne crois pas ce que tu vois», lui ordonne-t-il, faisant écho au principe
de la propagande. «Crois ce que je te dis.»

La femme tire sur son mari dans cette scène de la comédie musicale
«Chicago». Mais le film est dédié à la l’hypothèse cynique que le public
n’est pas si perspicace.

«Chicago» est écrit par Fred Ebb, l’auteur de «Cabaret». Là où le
mantra de «Cabaret» est «l’argent fait tourner le monde», la suite
proclame que le pouvoir repose sur la tromperie, les sociétés secrètes et
le contrôle des médias.

Il est significatif que, lorsque de nombreux américains soupçonnent les
Sionistes d’impliquer vicieusement leur pays dans une autre guerre
manufacturée, un film qui célèbre le pouvoir juif privé et la duplicité ait
remporté l’oscar 2002 du meilleur film.

CHICAGO

«Chicago» se passe dans le couloir de la mort dans la prison pour
femmes de Chicago, où des tueurs masculins sans vergogne proclament :
«Il l’avait bien cherché.»



«Roxie Hart», a assassiné son amant parce qu’il n’avait pas tenu sa
promesse de faire d’elle une star de la chanson et l’avait repoussé à la
place.

L’avocat «Irlandais» Billy Flynn est la seule personne qui peut sauver la
peau de Roxie. Flynn est joué par le demi-juif Richard Gere, qui est
arrangé pour ressembler à un juif dans ce rôle. En faisant de lui un
«irlandais» le dramaturge fait passer l’expérience juive pour l’expérience
américaine. Mais les juifs saisissent le message.

Le mode opératoire de Flynn est d’inventer une histoire plaisant à la foule
au sujet de sa cliente et de créer une hystérie médiatique en sa faveur. Il y
a une scène étrange où Flynn est dépeint comme un marionnettiste géant
contrôlant des dizaines de journalistes marionnettes en dessous.

Dans une autre scène, il est un ventriloque soufflant les mots de Roxie
Hart. (Imaginez Dubya ou McCain ou Obama sur ses genoux.) Enfin,
dans une scène de tribunal il échange des clins d’œil et des signaux
maçonniques avec le juge.

Flynn proclame cyniquement à Roxie : «Vous n’avez rien à craindre tout
n’est qu’un cirque, mon enfant. Un cirque à trois pistes. Ce procès,
l’ensemble du monde, tout n’est que show-business. Mais ma
mignonne... vous travaillez avec une star, le plus grand!»

Il se fend d’une chanson rappelant le dégoût de soi juif, la chutzpah, le
battage et le mépris pour les non-juifs :

«Donnez-leur le bon vieux battage habituel
Que faire si vos charnières sont toutes rouillées?
Que faire si, en fait, vous êtes tout simplement dégoûtant?
Trompez-les manipulez-les



Et ils ne sauront jamais voir la vérité !
Comment peuvent-ils entendre la vérité au-dessus du tumulte?
Jette leur un mensonge et un tour de passe-passe
Ils ne sauront jamais que vous êtes juste un bagel...
Ils te laisseront t’en tirer avec un meurtre... »

Pour enfoncer le clou, une autre détenue, une fervente catholique
hongroise n’a pas l’argent ou les «ressources» pour embaucher Billy
Flynn. On la voit prier Jésus-Christ, mais Jésus n’est d’aucune aide. Elle
va à la potence. Nous la voyons se balancer. Nous voyons son cercueil
être emmené. Le chrétien est un perdant.

Sa mort est significative seulement en termes de ce qui pourrait arriver à
Roxie. Le jury est sorti. Les journaux ont imprimé deux lots avec des
gros titres COUPABLE et INNOCENT. Le public sait que Roxie est
coupable. Elle a tué un homme avec une femme et cinq enfants,
simplement parce qu’il l’avait eu sans lui payer son dû.

Si Hollywood faisait son travail, Roxie serait reconnu coupable. Le
monde serait dépeint comme un endroit où la tromperie de Billy Flynn ne
peut pas l’emporter, où les valeurs éternelles règnent, où vous ne pouvez
pas «vous en tirer avec un meurtre.» Mais Roxie est bien sûr reconnue
innocente. Il s’agit de la façon dont le monde fonctionne. Toute autre
approche serait moralisatrice.

Mais, n’est-ce pas moralisateur aussi ? Ne s’agit-il pas d’un prêche pour
le cynisme, la corruption et le déclin ? «Chicago» incarne une religion
fausse, où l’homme bafoue Dieu et la victoire est tout ce qui compte.

Selon cette religion séculière, le sex-appeal des femmes leur donne une
légitimité. Elles s’attendent à ce que cette légitimité se répercute sur l’art
et le commerce. Ces femmes frénétiques à moitié nues qui dansent dans



«Chicago» me rappellent des ours du cirque en tutu. Elles poussent leurs
pelvis dans notre visage. Il n’y a pas de sex-appeal sans dignité, pas de
dignité sans culture, et pas de culture sans religion.

LA TYRANNIE LAÏQUE

Dans le final de «Chicago», Roxie Hart et son partenaire, Velma Kelly,
une autre cliente satisfaite de Flynn, montent sur scène.

«Je vous remercie de votre croyance en notre innocence», disent-elles.
«Vous savez, beaucoup de gens ont perdu foi en l’Amérique. Et en ce
que l’Amérique représente. Mais nous sommes les exemples vivants de
ce qu’est ce merveilleux pays.»

Ironique n’est-ce pas ? Elles sont coupables et nous le savons tous.
Pourtant, elles continuent effrontément de clamer leur innocence. Elles
projettent leur auto-illusion sur l’Amérique dans son ensemble.

Le spectacle est fidèle à son message. Croyez ce que nous vous disons
pas ce que vous voyez. La grandeur de l’Amérique en vertu de cette
nouvelle dispensation satanique, c’est qu’elle vous permet de «vous en
tirer avec un meurtre.» La grandeur de l’Amérique est de prétendre que
le noir est blanc.



Le Communisme - une ruse pour permettre
aux Illuminati juifs le vol et le meurtre

En 1869, Jacob Brafmann, un juif converti au christianisme a publié un
livre en langue russe sur l’organisation de la communauté juive, «Le
Kahal» qui suggère que – à l’insu de beaucoup de juif et de non-Juifs - la
juiverie organisée conspirait en effet contre la population non juive de
Russie. Comme la plupart des livres de ce genre, il est désormais
indisponible.

Heureusement, en novembre 1881, Mme Z.A. Ragozin a publié un
résumé complet dans «The Century Magazine» (Vol. 23 Numéro I) sous
le titre : «Les Juifs russes et les gentils d’un point de vue russe.» Ce
remarquable essai est disponible en ligne.

Ragozin était un érudit de l’histoire de l’ancien Proche-Orient qui a publié
une demi-douzaine de livres sur les Chaldéens, les Perses et Assyriens
dans les années 1880.

«LE KAHAL»

Le livre de Brafmann était basé sur un millier de documents internes du
Kahal. Voici ses révélations les plus surprenantes :

Le Kahal suivait la prescription talmudique selon laquelle les biens des
gentils sont «accessibles à tous» pour les juifs qui, moyennant le paiement
d’une participation, sont pré-autorisés par la ville («Le Kahal»), à les
extorquer. De toute évidence une source de l’antisémitisme, cela peut
aussi expliquer la véritable nature prédatrice du Communisme (et du
Nouvel Ordre Mondial) derrière la façade idéaliste.



Par exemple, Brafmann, que l’historien juif Simon Doubnov appelait «un
informateur», explique que le juif «N» achète les droits de la maison du
gentil «M».

«Il a acquis la Khazaka c’est-à-dire le droit de la propriété sur la maison
du gentil «M», en vertu de celle-ci, il lui est donné le droit exclusif, garanti
de toute ingérence ou de la concurrence des autres juifs, pour obtenir la
possession de ladite maison... par n’importe quel moyen.» Jusqu’à ce
qu’il ait finalement réussi à la transférer en sa possession officielle, il est
seul habilité à louer cette maison à partir de son propriétaire actuel, d’en
faire commerce, de prêter de l’argent au propriétaire ou à d’autres gentils
qui peuvent l’habitent et à tirer profits d’eux de toutes les façons [que]
son ingéniosité lui permet...»

La deuxième partie peut fournir un modèle sur la façon dont les individus
sont devenus des sujets des juifs.

«Parfois, le Kahal vend à un juif, même la personne d’un gentil
notamment sans qu’aucun bien immobilier n’y soit joint. [C’est ce qu’on
appelle meropie.] Il est défendu d’entrer dans certains lieux pour les juifs
en relation avec cette personne pour ne pas porter préjudice à la
première ; mais dans d’autres endroits chaque juif est libre de lui prêter
de l’argent… de lui offrir des pots de vin, et de le dépouiller, car il est dit
que la propriété d’un gentil est «hefker». [Gratuit pour tous], et celui qui
obtient la possession de celle-ci, lui appartient.» (P.912)

Selon Brafmann, les documents «montrent aussi clairement que possible
[comment] les juifs, malgré leurs droits limités, ont toujours réussi à
chasser des éléments étrangers à partir des villes et des bourgs où ils
étaient installés, pour obtenir entre leurs mains le capital et les biens
immobiliers de ces lieux, et de se débarrasser de toute concurrence dans



le commerce et les métiers, comme cela a été le cas dans les provinces
de l’Ouest de la Russie, en Pologne, en Galicie, en Roumanie...»

La vente d’alcool et le prêt à intérêt étaient les moyens d’extorquer la
propriété. Les marchands juifs de vodka apparaissaient au moment de la
récolte et vendaient de l’alcool aux agriculteurs à crédit. Avant
longtemps, les habitudes de consommation des paysans et les intérêts
composés se combinaient pour transférer la propriété et les récoltes
futures entre les mains des revendeurs de vodka.» (E. Michael Jones,
«Russian Roulette» Culture Wars, mai 2006, p. 24.)

UNE FACON REVOLUTIONNAIRE DE VOLER

Cinquante ans après que «Le Kahal» ait été publié, la civilisation
chrétienne de Russie fut brutalement anéantie par la Révolution
bolchévique, qui était une couverture pour les Banquiers juifs Illuminati.
Les aspects saillants de cette révolution, à l’exception de l’imposition
d’un état policier horrible et dépravé, fut la confiscation indicible de la
richesse des gentils et le massacre de millions de non-juifs pour la plupart
par des juifs. Cet holocauste obtient peu d’audience, car les juifs
Illuminatis contrôlent les médias et le système éducatif à l’aide de dupes
hautement rémunéré pour faire respecter leur tyrannie intellectuelle.

La banque Kuhn Loeb & Co. l’intermédiaire de Rothschild obtint un
beau retour pour ses 20 millions de dollars investis dans le financement
de la révolution de 1917. En 1921, Lénine leur donna 102 millions de
dollars. («New York Times» le 23 août 1921.) En outre, ils ont pu avoir
conservé les comptes bancaires que les Romanov (la famille du Tsar) leur
avaient naïvement confiés.

En outre, les banquiers juifs Illuminatis ont pris possession de l’industrie



russe. Les documents des services secrets allemands instruisaient les
bolchéviques de «détruire les capitalistes russes autant qu’il vous plaît,
mais il ne serait en aucun cas être question d’autoriser la destruction des
entreprises russes.»

La Banque Impériale Allemande envoya aux bolchéviques plus de 60
millions de roubles. Dans ce contexte, A.N. Field cite les documents 10
et 11 scellant l’accord entre les banquiers et les bolchéviques : «Ils
donnent un résumé complet des conditions dans lesquelles les banques
allemandes après la guerre devaient contrôler l’industrie russe.» («La
vérité sur les Slump», 1931, par A.N. Field, pp.62-72)

«LA TERREUR ROUGE»

Lénine et Trotski créèrent les fameux services secrets de la «Tchéka»
(plus tard l’OGPU, puis le NKVD, et enfin le KGB) pour voler des biens
et écraser la résistance.

«Les premières unités de la Tchéka mises en place dans chaque ville ou
village furent engagées d’abord et avant tout dans l’extermination des
bureaucrates tsaristes, des gendarmes et officiers de haut rang, des
familles des gardes blancs et de tous les citoyens dont les biens étaient
évalués à 10 000 roubles ou plus. Il y eu des milliers de scientifiques et
d’ingénieurs qui furent tués comme des «exploiteurs» et environ la moitié
des médecins du pays furent soit tués, soit contraints d’émigrer. Les gens
étaient assassinés dans leur maison, dans les rues, et dans les caves du
siège de la Tchéka, quel que soit leur âge. «(Slava Katamidze, «Fidèles
Camarades, Tueurs Impitoyable – Les Services Secrets de l’URSS
1917-1991», p. 14)

Des milliers de prêtres chrétiens et de moines furent envoyés au Goulag



et massacrés.

«L’Eglise est devenue la cible de l’hostilité bolchevique dès le début. La
résistance à la confiscation des biens ecclésiastiques, en particulier les
articles d’argent et d’or, fut tout spécialement féroce... Les prêtres
appelaient leurs paroisses pour résister à la confiscation, accusant les
autorités d’empocher la plupart du produit de ces rapines à grande
échelle.» (Katamidze, p. 25)

On estime que la Tchéka fut responsable d’au moins 20 millions de
morts, selon l’écrivain juif courageux Steve Plocker qui déclare que la
Tchéka était dirigée et composée principalement de juifs. La Tchéka a
été instrumentalisé par Lénine et Trotski, qui étaient des juifs Illuminati et
financés par les banquiers juifs Illuminati.

«Beaucoup de juifs ont vendu leur âme au diable de la révolution
Communiste et ont du sang sur leurs mains pour l’éternité», écrit Plocker.
«Nous ne devons pas oublier que certains des plus grands meurtriers des
temps modernes étaient des juifs.»

Remarquons et ceci sans excuser les meurtriers, que de nombreux
communistes juifs et non-juifs ont été dupés en pensant vraiment que le
communisme représentait les travailleurs pauvres, le partage de la
richesse et la justice sociale. Tout comme aujourd’hui, les juifs Illuminati
avaient lavé le cerveau du troupeau. Toutefois, certains autres juifs ont vu
clair à travers la tromperie et se battirent héroïquement contre le
Communisme.

Les marionnettes Illuminati travaillent sans lien de dépendance avec leurs
maîtres afin de maintenir l’illusion que l’histoire se déroule dans un ordre
aléatoire. Ainsi, à plusieurs reprises, Staline s’est rebellé contre ses
gestionnaires et a fait persécuter ses agents juifs. Beaucoup de gens



pensent que Staline a finalement été assassiné alors qu’il tentait une vague
de répression finale.

L’image inversée dans le miroir de la «Terreur Rouge» a été la
persécution Nazie des juifs et la confiscation des biens juifs, perpétré
dans les années 1930. Je soupçonne les banquiers juifs Illuminati d’être
responsables de la montée du nazisme et d’avoir bénéficié de
l’expropriation de la richesse de leurs «frères inférieurs juifs» et de leurs
concurrents juifs non Illuminati. Les grands banquiers allemands ont été
très impliqués dans «l’aryanisation» des biens juifs.

CONCLUSION

Un cancer est en train de détruire la civilisation occidentale. La source de
cette destruction est dans la volonté des banquiers centraux Illuminati qui
contrôlent nos institutions économiques, politiques, culturelles et
spirituelles. En d’autres termes, notre «hégémonie» représente une
puissance occulte impériale menant une guerre contre nous, et nous ne
pouvons même pas le reconnaître parce que nos institutions ont été
corrompues.

L’Amérique d’aujourd’hui peut être comparée à la Russie avant la
Révolution. Selon W. Schulgin, «le cerveau de la nation était entre des
mains juives [Illuminati], et il était devenu commun de penser à travers les
catégories juives... En dépit de toutes les restrictions, les juifs contrôlaient
l’esprit du peuple russe. «(Jones, Culture Wars, p. 42) Bien sûr, les
Illuminati contrôle l’esprit juif.

Un juif véritable (et un chrétien ou musulman authentique) défend Dieu et
un ordre moral universel. Ainsi, le gouvernement mondial ne peut jamais
être «bon pour les juifs», peu importe le statut d’élite dont ils jouissent.



L’humanisme séculier ne peut pas remplacer Dieu. Il s’agit d’une
composante faisant parti d’un programme satanique démentiel menant
vers encore plus de bestialité que celle vécue par le passé.



Les Soviétiques épargnaient les Synagogues,
mais rasaient les Eglises

Un lecteur m’a envoyé une question pénétrante : «Quand les
bolchéviques se sont emparés de la Russie, ils ont essayé d’éliminer la
religion. Leur philosophie déclaré était l’athéisme et ils fermèrent les
Églises Chrétiennes et tuaient ou emprisonnaient des membres du clergé.»

«Toutefois, ont-ils également fermé les synagogues juives à proximité et
tué ou emprisonné les rabbins ? La réponse à cette question vous
expliquera beaucoup de choses sur les premiers jours du communisme et
j’espère que vous pouvez fournir la vérité.»

La semaine dernière je suis tombé sur la réponse dans un livre écrit par
l’historien américain Edwin Schoonmaker :

«Quinze ans après que la révolution bolchevique ait été lancée pour
réaliser le programme marxiste, le rédacteur en chef du «American
Hebrew» pouvait écrire : «Selon les informations que l’écrivain pouvait
rassembler en Russie il y a quelques semaines, pas une synagogue juive
n’a été démolie, comme l’ont été des centaines, voire des milliers
d’églises grecques catholiques... à Moscou et dans d’autres grandes
villes on peut voir les églises chrétiennes dans un processus de
destruction... [Chaque fois] le gouvernement a besoin de l’emplacement
d’un grand bâtiment.»(American Hebrew, le 18 novembre 1932, p. 12)
Des juifs apostats, à la tête d’une révolution voulant détruire la religion
comme «opium du peuple» avait en quelque sorte épargné les
synagogues de la Russie». («Démocratie et domination mondiale», 1939,
p.211)

Si les communistes haïssaient tellement Dieu et la religion, pourquoi



n’ont-ils pas aussi détruit les synagogues ? Le christianisme et le judaïsme
adorent-ils le même Dieu ? Ou est-il possible qu’une religion
revendiquant une propriété exclusive de Dieu soit une religion ? Serait-ce
que le judaïsme est en réalité une société secrète comme la franc-
maçonnerie, où les membres ne connaissent pas l’ordre du jour caché,
qui est en fait exprimé par le Communisme ? Bien que de nombreux juifs
religieux soient en effet anticommunistes, l’information rapportée par
Schoonmaker suggère qu’il puisse y avoir une affinité entre le Judaïsme
Talmudique et le Communisme Satanique païen.

La kabbale bancaire judéo-maçonnique basée à Londres a parrainé les
bolchéviques et se trouve derrière le Nouvel Ordre Mondial. Le
Communisme fait partie d’un grand processus dialectique par lequel «la
vie aux Etats-Unis... puisse être confortablement fusionnée avec l’Union
Soviétique,» selon les mots employés par le président de la Fondation
Ford, Gaither Rowanau, devant le chercheur du Congrès Norman Dodd
en 1953.

En effet, si le Communisme et la démocratie sont «fusionnés
confortablement» sous le prétexte hypocrite de la «guerre contre le
terrorisme», alors la destruction des églises sera inquiétante pour les
chrétiens et tous les gens craignant Dieu, y compris les juifs ethniques
comme moi.

La présence décisive des juifs dans les mouvements communistes est bien
documentée. Ce que les juifs ne savent pas, c’est que le communisme
satanique est la source de l’antisémitisme. Le pentagramme est le
symbole à la fois de l’occulte et de l’Union Soviétique. Tout au long de
l’histoire, les chrétiens ont considéré les juifs comme des agents de Satan.
Certains juifs peuvent avoir mérité cette réputation, mais tous en ont
souffert en conséquence.



Les juifs séculiers ont été dupés par les promesses de «propriété
publique», «d’égalité» et de «justice sociale.» Rejetant la rédemption
spirituelle, ils embrassèrent le leurre du diable d’une utopie mondiale. Les
mêmes tentations sont maintenant utilisées afin d’enrôler les idiots utiles
pour un gouvernement mondial.

Il est consternant que le Communisme, une idéologie qui représente le
mal à l’état pur, dont l’objectif déclaré est de voler notre propriété et de
détruire notre amour de la famille, de Dieu, de la nation, de la race et de
la liberté est non seulement acceptée, mais jouit d’un prestige dans notre
société. A quel point nous sommes tombés bas! Le Communisme attaque
même notre humanité. Bien sûr, le Communisme circule aujourd’hui sous
de nouveaux noms : les droits de l’homme (pour certains), le féminisme,
la diversité, le post-modernisme, le communautarisme, le gouvernement
mondial - en présentant toujours un visage joyeux, tout ça pour mieux
tromper.

Les médias de masse appartenant aux banquiers font silence sur l’histoire
et la façon dont les communistes ont rasé la civilisation en Russie et
assassiné plus de 25 millions de personnes. Nous devons ranimer cette
connaissance avant qu’ils ne le fassent à nouveau. Rappelez-vous, le
credo Communiste-Illuminati est «la fin justifie les moyens.»

Les Nazis n’ont pas inventé l’usage de wagons à bestiaux pour le
transport de l’homme. Schoonmaker cite Eugène Lyons, une dupe
Communiste lui-même, qui a écrit sur les expulsions de paysans : «Des
millions de foyers paysans ont été détruits, les occupants entassés dans
des wagons à bestiaux et déversés dans le nord glacial ou parqués en
Asie centrale... J’ai vu des lots miséreux d’hommes, de femmes et
d’enfants se cogner dans des wagons à bestiaux comme des animaux en
cage.» (239)



Comme les Nazis, les bolchéviques avaient des difficultés pour tuer un
grand nombre et organiser l’élimination des corps. Schoonmaker
rapporte que les plongeurs de la Marine Française ont trouvés des
champs de cadavres ancrés au fond du port d’Odessa: «Les fonds
marins [était] peuplé de corps humains debout, que le balancement de
l’eau... berçait doucement comme s’ils étaient des algues monstrueuse,
leur cheveux hérissée sur la tête verticalement et les bras levés à la
surface... [ces] cimetières sous-marins [étaient] les derniers lieux de
repos de quelques-uns des meilleurs esprits des fils et filles de Russie.»
(235)

Ces atrocités eurent lieu en 1920, deux ans après que Grigori Zinoviev,
(c’est-à-dire Hirsch Apfelbaum) à la tête de la Troisième Internationale
ait appelé à l’extermination de la bourgeoisie russe, soit dix millions de
personnes!

Il est clair que l’accent mis sur le juif en tant que victime innocente est
conçu pour nous distraire de l’image du juif bolchévique comme
meurtrier. «L’histoire n’a jamais rien produit de si profondément révoltant
que les cruautés sans nom dans lesquelles ces hommes démons se
délectaient souvent,» a écrit E.J. Dillon.

Selon le journaliste estonien Jüri Lina, Karl Marx, Lénine et Trotski,
étaient tous des francs-maçons juifs, des perdants foncièrement
dysfonctionnels qui furent employés par les banquiers Illuminati pour
tromper les masses. Lénine par exemple, avait été un avocat en échec qui
n’avait géré que six affaires dans lesquelles il avait défendu des voleurs à
l’étalage. Il les perdit toutes. Une semaine plus tard, il renonça à sa
carrière juridique pour devenir un révolutionnaire très bien payé.

Lénine déclara : «La paix, c’est tout simplement la domination du



Communisme sur le monde entier.» Son règne de terreur causa neuf
millions de morts, mais vous ne le verrez jamais comparé à Hitler. La
police secrète, la Tchéka, dominée par les juifs, a publié les noms des 1,7
millions de personnes qu’ils ont assassinées en 1918-1919, y compris
300 000 prêtres.

«Une rivière de sang coula à travers la Russie,» écrit Lina. «Selon des
rapports officiels Soviétiques, 1 695 904 personnes furent exécutées à
partir de Janvier 1921 jusqu’en avril 1922. Parmi ces victimes étaient des
évêques, des professeurs, des médecins, des officiers, des policiers, des
avocats, des fonctionnaires, des écrivains... Leur crime était «pensée
antisociale.» («Le Signe du Scorpion», p. 90)

DE LA BOURGEOISIE AUX CHRÉTIENS

Avec le même zèle que les communistes mettaient à abattre la
bourgeoisie, Schoonmaker écrit qu’ils «traquaient les membres du clergé.
Les fêtes chrétiennes étaient abolies... les parents étaient interdit de
donner une instruction religieuse à leurs enfants... une Ligue des Sans-
Dieu fut organisée pour se moquer de l’existence de chaque vestige de
foi et de vénération.»

Les cours de justice furent réorganisées. La Justice fut maintenant définie
par l’orthodoxie bolchevique. L’antisémitisme était devenu un crime
d’État. La science, l’art et l’éducation furent tous mis à la norme marxiste
et souvent impitoyablement réprimés. Les Classiques et même des contes
de fées disparurent des bibliothèques et des écoles.

L’institution du mariage fut changée. Vous pouviez obtenir un divorce en
envoyant à votre partenaire une simple carte. Ils ont même considéré la
«propriété publique des femmes», mais cette dernière prescription



soulevait des objections. En 1936, «l’émancipation» entraîna le fait que
les femmes composaient : «26 pour cent de tous les travailleurs dans les
métiers de la métallurgie et de la machine, 40% du travail du bois et 24%
de tous les mineurs de charbon soviétiques...» (201)

Aujourd’hui, en Amérique, nous pouvons assister à la diminution
constante de la culture, de l’éducation, de la religion, du mariage, de la
liberté d’expression, de la liberté de la presse et de la vérité objective.
Nous pouvons voir, du fait des tentatives pour contrôler de plus en plus
tous les aspects de nos vies, que les deux systèmes ont «confortablement
fusionnés.»

CONCLUSION

Les commentateurs juifs se tordent les mains pour essayer de
comprendre la maladie «irrationnelle» des gentils : «l’antisémitisme.» Ils
n’ont pas besoin de chercher plus loin que le Communisme et la tentative
des banquiers «de détourner la race humaine de son cours naturel :
famille, nation, race et religion (Dieu).

Si les juifs avaient refusé d’être les agents et les dupes de la kabbale
bancaire mégalomaniaque, s’ils avaient combattu le Communisme aux
côtés de leurs voisins chrétiens, il n’y aurait pas eu d’antisémitisme. (Bien
que bien des Juifs n’aient jamais été Communistes, il n’y aurait jamais eu
de Communisme sans les Juifs.)

Les commentateurs juifs ont besoin de se demander d’où provient l’esprit
diabolique menaçant l’humanité. Ils ont besoin de le dénoncer à la fois
comme étant le mal et comme étant étranger à eux-mêmes.



Le Dieu que sert l’élite juive

Récemment, j’ai noté que les Soviétiques ont rasé des milliers d’églises,
mais épargné les synagogues. Si les Communistes considéraient la religion
comme «l’opium des masses», pourquoi n’ont-ils pas inclus le judaïsme ?
Est-ce que les chrétiens et les juifs adorent le même Dieu ? Y a-t-il une
affinité entre le Communisme et le Judaïsme?

Peut-être l’élite juive a-t-elle un Dieu différent. Un lecteur, «George»,
connaissait l’héritière d’une riche famille de banquiers juifs «pas les
Rothschild, bien que sa famille habitait dans un palais voisin des
Rothschild.»

«Leah était une de mes camarades de classe à l’Université de Genève
(Suisse) où je suivais des études de psychologie... Elle était une belle fille
blonde aux yeux bleus... Comme elle portait une étoile de David, je lui ai
demandé si elle était croyante. Elle répondit «oui et non» et ajouta qu’elle
croyait en un dieu des juifs qui servait les juifs plutôt que d’être servi par
eux. J’ai tout de suite demandé si elle parlait d’une égrégore... Sa seule
réponse fut «oui» et elle rompit la conversation. Nous n’avons plus jamais
abordé le sujet.»

Selon Wikipédia, «l’égrégore» est un concept occulte représentant une
«forme de pensée» ou un «esprit de groupe collectif», une entité
psychique autonome constituée qui influence les pensées d’un groupe de
personnes. La relation symbiotique entre une égrégore et son groupe a
été comparée au concept plus récent non occulte de l’entreprise (en tant
qu’entité juridique) et du sentiment d’appartenance corporatif au même
qu’elle génère.»

George suppose que les Juifs d’élite ont créé le Dieu juif comme leur



«égrégore», c’est à dire un instrument de leur volonté collective, à savoir
leur désir de vaincre les païens et de régner suprêmement :

«Serait-il possible que les anciens prêtres lévites aient trouvé un moyen
de créer une entité surnaturelle de l’esprit collectif de la tribu de Juda ?
Une entité née d’un esprit collectif à laquelle les Lévites ont donné la
forme d’un isolationnisme et d’un ségrégationniste c’est-à-dire d’un
extrême ethnocentrisme ? ...Une entité destinée à aider le «peuple élu» à
détruire les nations «étrangères» et à lui fournir des gratifications
matérielles ? Une entité résultant de la magie noire des prêtres lévites qui,
comme les premiers athées endoctrinés, ont nié le Dieu universel de
Moïse, parce qu’ils ne voulaient pas se soumettre à un «Seigneur et
Maître», mais plutôt devenir eux-mêmes «Seigneurs et Maîtres» à travers
leur dieu «égrégore» servile ?»

Cette «égrégore» est Lucifer. L’élite juive a fait de lui le maître du Nouvel
Ordre Mondial. Les juifs appartenant à l’élite sont les «Communistes
Capitalistes Internationaux», les familles juives allemandes de banquiers
juifs croisées qui, selon Christian Rakovski incluent les Rothschild, les
Warburg, les Schiff et beaucoup d’autres. Ils se sont également alliés par
mariage avec les élites corrompues des gentils d’Europe et d’Amérique,
dont beaucoup pensent qu’ils sont Juifs.

L’ESPRIT DÉPRAVÉ DE NOTRE TEMPS

Comme l’égrégore juive est également derrière le Nouvel Ordre
Mondial, il convient de rappeler que, conformément à cet état d’esprit,
seuls les abonnés («croyants») sont des êtres humains ; tout le monde est
un animal à exploiter et/ou à abattre.

Nicolas Lysson, dans son brillant essai sur l’holocauste ukrainien,



(«L’Holocauste et l’Holodomor») fournit des exemples de cette pensée
du «nous-contre-eux» dans le Talmud et l’Ancien Testament. Par
exemple : Isaïe 60:12 («... La nation et le royaume qui ne servira pas
[Israël] doit périr, ces nations seront exterminées») ; Isaïe 61:5-6 («...
Les étrangers doivent se tenir debout et faire paître vos troupeaux... :
Vous mangerez les richesses des nations...»)

Nicolas Lysson dit que les passages les plus accablants du Talmud sont
atténués ou non traduits. Les informations sur le système redoutable
«d’Arendar» sont supprimées. (Voir : «La véritable cause de
l’antisémitisme» ci-dessous.)

Lysson explique comment les autorités juives provoquent activement
l’antisémitisme, car il est indispensable à la cohésion et à la survie des
Juifs. Les Juifs reconnaissent cela. Nous indiquent-ils en cela que, sans
son «égrégore», c’est-à-dire sa feuille de route prédatrice, les juifs
n’auraient plus de raison collective d’être ? Bien sûr, ce secret est
maintenu hors de portée du commun, comme dans la franc-maçonnerie,
dont Rakovski a déclarée qu’elle est conçue pour apporter «le triomphe
du Communisme.»

L’ÉGREGORE COMMUNISTE

Le plus grand massacre de masse de l’histoire ne fut pas l’holocauste juif,
mais l’Holodomor ukrainien c’est à dire la «famine». Selon les estimations
de Staline, dix millions d’Ukrainiens sont morts, la plupart du temps de la
main de juifs bolchéviques.

L’Holodomor a eu lieu parce que les bolchéviques avaient confisqué tout
le grain. Lysson écrit : «Un quart de la population rurale, hommes,
femmes et enfants, étaient morts ou mourants au sein d’une grande



étendue du territoire comportant une quarantaine de millions d’habitants,
comme un vaste Belsen. Le reste, à divers stades de débilitation, n’avait
plus la force d’enterrer leurs familles ou leurs voisins. [Comme à Belsen]
Des escouades de fonctionnaires de police bien nourris ou des membres
officiels du parti supervisaient les victimes.»

L’extermination des koulaks ukrainiens fut dirigée depuis le Kremlin, où
la direction bolchévique vivait dans des appartements familiaux et
maintenus dans une atmosphère fraternelle imprégnée par l’idéalisme
collectiviste c’est à dire leur égrégore. C’est ainsi que l’historien Simon
Sebag Montefiore, le rejeton d’une famille de l’élite britannique juive,
décrit la scène au cours de l’Holodomor. Bien sûr, il ne mentionne pas
que la plupart des principaux acteurs étaient des juifs.

«Le Parti était presque une entreprise familiale. Des clans entiers étaient
membres de la direction... Cette fraternité impitoyable vivait dans une
frénésie d’insomnie, d’excitation et d’activité, conduit par l’adrénaline et
la conviction. Se considérant eux-mêmes comme Dieu à son premier
jour, ils étaient les créateurs d’un nouveau monde dans une frénésie
rouge...»(«Staline : La cour du Tsar Rouge», p 40, 45)

CONCLUSION

Les Soviétiques n’ont pas rasé les synagogues parce que le Communisme
exprimait «l’égrégore» juif. Les Chrétiens et les juifs ne semblent pas
adorer le même Dieu. Le Dieu chrétien représenté par Jésus est l’amour
universel et la fraternité. Le Dieu juif a été supplanté par une égrégore
kabbalistique que «sert» seulement l’élite juive. Elle représente leur
impitoyable envie sociopathique pour la domination du monde. La même
égrégore – le désir de supplanter Dieu - anime le Nouvel Ordre Mondial.



Le Communiste moyen juif ou non-juif était une dupe idéaliste. Le
marxisme, l’égalité etc. étaient tout simplement des vitrines pour cacher le
véritable ordre du jour : la destruction de la race, de la religion, de la
famille et de la nation ; l’accumulation de toutes les richesses et la
réduction en esclavage de l’humanité. Les méthodes ont changé, mais
l’ordre du jour est identique.

Le même ersatz d’idéalisme insuffle le mouvement de gouvernement
mondial qui est plein de pieux opportunistes qui ont vendu leur héritage
pour un siège à la table mondialiste.

Il ne faut pas se leurrer. Nous sommes confrontés à un mal diabolique,
impitoyable, vicieux et sournois, avec des ressources illimitées. En dépit
de cela, les juifs et les non-juifs doivent s’unir pour bannir Lucifer et
déclarer que seul Dieu est Dieu, Il est moral et nous ne servons que lui
seul.



La véritable cause de l’antisémitisme

Né en Pologne en 1919, ma mère juive se souvenait de ses visites
d’enfant au «domaine» de son grand-père et des promenades dans une
grande calèche tirée par des chevaux.

Ces souvenirs contredisent mon impression que les juifs étaient pauvres
et persécutés en Pologne. La plupart, comme la famille de mon père,
étaient en effet très pauvre. Mais la mémoire de ma mère révèle que
d’autres juifs faisaient partie de la classe dirigeante.

Le livre d’Israël Shahak «Histoire juive, religion juive, le poids de 3000
ans» (1994) suggère que ce modèle social développé au fil des siècles
peut avoir perduré à l’heure actuelle.

Selon Shahak, historiquement, l’élite juive a souvent eu une relation
symbiotique avec la classe dirigeante. Les juifs se chargeaient
«d’administrer l’oppression» des masses. En retour, la classe dirigeante
forçait les juifs à obéir à leurs «dirigeants». Parfois, un pogrom faisait
l’affaire.

Aujourd’hui, des juifs spécifiques (dans la finance, le gouvernement,
l’éducation et en particulier les médias) jouent un rôle de premier plan
dans la préparation de l’élite pour la «mondialisation», que beaucoup
considèrent comme une forme moderne de féodalité.

LA VÉRITÉ EST AMÈRE

L’histoire n’est que de la propagande sur le passé. La plupart des
historiens ne disent pas la vérité parce s’ils le faisaient ils seraient
congédiés. Israël Shahak, qui est mort en 2001, n’était pas un historien. Il



était professeur de chimie organique à l’Université Hébraïque. Il avait un
respect scientifique pour la vérité objective. Il était aussi un survivant des
camps de concentration, un vétéran de l’armée israélienne et un militant
pour les droits humains des arabes.

Shahak pensait que les juifs ont besoin de se rééduquer sur leur histoire
et leur religion. Les juifs sont «une société fermée» qui utilise
«l’antisémitisme» pour annuler la critique qui est considéré comme de «la
haine» ou de la «haine de soi.» (En fait, révéler la folie est de l’amour non
de la haine.)

Shahak dit que le judaïsme est en grande partie un credo primitif,
matérialiste, et autoritaire. Le Talmud se consacre à la suprématie juive et
au mépris pour le Christ, le christianisme et les non-juifs en général. La
kabbale embrasse de nombreux dieux, y compris Satan. (Shahak, p. 33)

Ce qui suit est un bref résumé de l’argument de Shahak dans le chapitre :
«Le Poids de l’Histoire.»

En dépit des persécutions, les juifs à travers l’histoire ont toujours fait
partie intégrante des classes privilégiées. Le pauvre juif était infiniment
mieux loti que les serfs. Jusqu’à environ 1880, leur plus importante
fonction sociale était «de servir à l’oppression des paysans au nom de la
noblesse et de la Couronne.»

Le judaïsme classique (période qui s’étend de 1000 à 1880) a développé
une haine et un mépris pour l’agriculture comme occupation et pour les
paysans comme classe. «La prétendue supériorité morale et intellectuelle
des juifs... est liée à un manque de sensibilité pour la souffrance de cette
partie importante de l’humanité qui a été particulièrement opprimés au
cours des 1000 dernières années : les paysans.» (53) Shahak fait
remonter «la haine et le mépris» juif pour les paysans, «une haine dont je



ne connais pas l’équivalent dans d’autres sociétés» à la grande révolte
ukrainienne de 1648-1654, au cours de laquelle le chef cosaque
ukrainien Bohdan Khmelnitski tua des dizaines de milliers de «maudits
juifs.»

À l’époque, les juifs étaient au service de la szlachta polonaise (noblesse)
et du clergé catholique exerçant leurs latifundia ukrainiens comme
«Arendars»- collecteurs des loyers et des taxes des agriculteurs,
responsables de l’application des obligations de corvée, titulaires de
monopoles féodaux (par exemple, sur le secteur bancaire, le stockage
des denrées, et la distillation de l’alcool et sa vente). Ils servaient aussi de
fléaux anti-chrétiens qui recueillaient les dîmes aux portes des églises
grecques orthodoxes des paysans, et collectaient les frais pour ouvrir ces
portes pour les mariages, les baptêmes et les enterrements.

Ils jouissaient des pouvoirs de vie et de mort sur la population locale (la
forme typique de l’exécution étant l’empalement) et cette population ne
pouvait avoir recours à aucune loi au-dessus d’eux. Les Arendars
louaient des domaines pour un mandat de seulement deux ou trois ans et
avaient tout intérêt à essorer les paysans sans pitié, sans égard pour les
conséquences sur le long terme.

Shahak souligne que, dans le judaïsme traditionnel, un non-juif n’a jamais
été «ton prochain» suivant le Lévitique 19:18, ce qui était sans aucun
doute un avantage dans un travail tel que celui d’Arendar.

Tandis que les gentils en général étaient vilipendés, les lois juives faisaient
une exception pour l’élite. Les médecins juifs, les collecteurs d’impôts et
les huissiers de justice pouvaient être invoqués par un roi, un seigneur, un
pape ou un évêque d’une manière à laquelle le chrétien ne pouvait pas
prétendre. (53)



Selon les propres termes de Shahak : «Israël et le Sionisme sont une
forme de retour au rôle du judaïsme classique, au sens large et à l’échelle
mondiale...»

«L’Etat d’Israël remplit désormais envers les paysans opprimés de
nombreux pays, pas seulement au Moyen-Orient, mais bien au-delà, un
rôle similaire à celui des juifs de la Pologne avant 1795 : celui d’un
huissier de justice au service d’un oppresseur impérial.» Il fait référence
au rôle d’Israël comme un pivot dans le système impérial. Il contribue au
maintien des régimes arabes voisins au pouvoir (11) et sert à armer les
dictateurs du Tiers-Monde. Il se demande pourquoi les juifs religieux sont
les principaux acteurs du commerce des armes et les rabbins gardent le
silence à ce sujet.

Shahak croit que les juifs ont besoin de surmonter la «tyrannie» de leur
religion. Ce n’est que par une «critique implacable» du passé qu’ils seront
capable d’accomplir une «véritable révolution.» (74)

CONCLUSION

Un lecteur juif m’a écrit : «C’est la mission juive d’être un guide ou une
lumière spirituelle pour les nations... Nous [honorons] un Dieu éthique et
moral, sans laquelle nous sombrerions dans la barbarie en un instant. Et
c’est cela qui a poussé le christianisme à tuer des juifs à travers les
siècles.»

Je l’ai supplié de changer de point de vue. Loin d’être une «lumière pour
l’humanité» beaucoup de juifs servent de «médiation de l’oppression» de
la classe dirigeante. Ceci et une tendance générale à monopoliser
l’argent, le pouvoir et la culture à des fins socialement destructrices, est la
cause réelle de l’antisémitisme.



LIVRE DEUX

Les Illuminati, les Sabbatéens et les
Protocoles



Le complot est dirigé contre Dieu

Avez-vous remarqué ?

Chaque année, il y a un peu moins de Christ à Noël, et un esprit de moins
en moins chrétien.

L’esprit du don aujourd’hui se limite aux cadeaux. A peine est-il fait
mention de l’amour chrétien. Cela pourrait offenser certaines personnes,
des satanistes peut-être.

Dieu est Amour. Les satanistes ne sont pas de grands fans de l’Amour.
Ils ont beaucoup d’influence de nos jours.

Aussi incroyable et bizarre que cela puisse paraître, un culte satanique,
les Illuminati, gouverne le monde. Barack Obama en est un, comme le
sont beaucoup de membre de l’élite politique et économique du monde.

Les Illuminati se composent d’un grand nombre de familles les plus riches
du monde, y compris les Rothschild, les Rockefeller et les Windsor. Bien
qu’ils parlent du bout des lèvres de religion, ils adorent Lucifer. Leurs
agents contrôlent les médias du monde, l’éducation, les affaires et la
politique. Ces agents peuvent penser qu’ils sont à la poursuite de la
réussite, mais le succès signifie souvent servir littéralement le Diable.

Prisonniers de leur richesse, les Illuminati préfèrent la haine et la
destruction à l’Amour. Naturellement, ils ne peuvent pas rendre public
leur tendance. Ils font semblant d’être moral tout en travaillant dans les
coulisses pour asservir l’humanité au sein d’un Nouvel Ordre Mondial.

Les évènements d’Hiroshima, de Dresde, d’Auschwitz, du Cambodge et
du Rwanda ont été des sacrifices à leur dieu satanique. Ils sont



responsables de deux guerres mondiales, de la dépression et de la guerre
froide. Le 11 septembre, la «guerre contre le terrorisme» et la guerre en
Irak sont leurs accomplissements les plus récents.

Nous imaginons qu’ils veulent un pouvoir illimité et la richesse, mais ceux-
ci sont des sous-produits. Les Illuminati sont motivés par la haine de Dieu
et de l’humanité.

LA DEVOTION DE NOTRE ELITE POUR LUCIFER

Le but du Nouvel Ordre Mondial est le même que celui du
Communisme. Les Illuminati ont créé le Communisme comme un moyen
de faire fi de la volonté de Dieu et d’asservir l’humanité. Karl Marx a été
recruté pour vendre un régime totalitaire («la dictature du prolétariat») en
faisant semblant d’embrasser l’égalité. Il était un sataniste tout comme
l’étaient Trotski, Lénine et Staline.

Dans son livre, «Marx et Satan» (1986) Richard Wurmbrand illustre la
véritable haine de Marx pour Dieu et l’humanité. Dès 1848, Marx écrivit
au sujet d’une «guerre mondiale à venir» qui permettra d’éliminer les
«racailles» comme les Russes, les Tchèques et les Croates.

«La guerre mondiale à venir fera non seulement disparaître de la surface
de la terre des classes et des dynasties réactionnaires, mais aussi des
peuples réactionnaires tout entiers. Et ce sera le progrès... la révolution...
se soucie peu des vies humaines qu’elle détruit... comme un tremblement
de terre se soucie peu des maisons qu’il ravage. Les classes et les races
qui sont trop faibles pour dominer sous ces nouvelles conditions... seront
vaincues... leur nom même disparaîtra.»(42)

Dans son poème «Fierté Humaine» Marx écrit qu’il «se promènera divin



et victorieux à travers les ruines du monde... je me sentirai l’égal du
Créateur.» (31)

Loin d’être le champion de la classe ouvrière, Marx était un espion de la
police. En 1960, le chancelier autrichien Raabe donna a Khrouchtchev
une lettre originale de Marx prouvant que le «fondateur du
Communisme» espionnait les autres révolutionnaires. (33)

La seule raison pour laquelle seuls 13 des 100 volumes de l’œuvre de
Marx ont été publiées est de cacher le vrai caractère du Communisme.
(32)

ILS HAÏSSENT DIEU EN VOUS

Wurmbrand, un pasteur qui a été emprisonné en Roumanie, a déclaré
que le communisme dans son essence est du satanisme mis en pratique.
Les Chrétiens n’étaient pas seulement brutalement persécutés et
assassinés, ils étaient poussés au blasphème. L’objectif du Communisme,
l’objectif du Nouvel Ordre Mondial, est de se moquer de Dieu et de faire
l’éloge de Lucifer. Un journal Communiste avoua : «Nous nous battons
contre Dieu : pour lui arracher les croyants.» (77)

Dans «l’Idéologie allemande», Marx fait référence à Dieu en termes
hégéliens en tant qu’Esprit Absolu. Marx affirma, «nous sommes
préoccupés par une question hautement intéressante : la décomposition
de cet absolu.» (77)

Selon Wurmbrand, la révolution russe fut un temps où «l’amour, la bonne
volonté, et les sentiments sains étaient considérés comme méchants et
rétrograde. Une jeune fille cachait son innocence, et les maris leur fidélité.
La destruction était saluée comme le bon goût, la neurasthénie comme le



signe d’un esprit élevé. Ce fut le thème des nouveaux écrivains qui firent
irruption sur la scène, sortant de leur obscurité. Des hommes inventaient
des vices et de la perversion, et trouvaient fastidieux de faire référence à
toute pensée morale.» (85)

Les lucifériens dépeignent leur rébellion contre Dieu et la nature comme
un progrès et une liberté. Cette permissivité se réfère uniquement à la
démolition de l’ordre divin. Dans l’initiation au septième degré du
satanisme, l’adepte jure que, «Rien n’est vrai et tout est permis.» Dans le
Manifeste Communiste, Marx a dit que toute la religion et la morale
seraient abolie et que tout sera permis.

La religion de la société occidentale moderne, l’humanisme laïc, est une
façade pour l’illuminisme (le culte de Lucifer). Le but de l’Illuminisme est
de séparer l’humanité du dessein divin pour la consacrer à Lucifer (c’est
à dire les Illuminati) à la place de Dieu. Sous le couvert d’une utopie
humaniste, ils construisent un enfer orwellien : le Nouvel Ordre Mondial,
c’est à dire le mondialisme.

L’objectif de la Mondialisation est le même que le Communisme. L’élite
du monde dissimule son luciferianisme dans le paganisme new age et le
culte de Gaïa. Le Lucifer Trust gère la seule chapelle de l’Organisation
des Nations Unies et la seule statue dans le bâtiment de l’ONU est celle
du dieu païen Zeus.

LE CHRIST SERAIT CRUCIFIÉ AUJOURD’HUI

Le Christ représentait la règle de Dieu. Les Pharisiens adoraient Lucifer.
La question qui se pose à l’humanité n’a pas changé. Allons-nous servir
Dieu ou Lucifer?



Les satanistes nous ont conditionnés à ressentir un court-circuit face à
toute mention de la religion. Ils ont rendu Dieu mystérieux,
inconnaissable, voire inexistant.

Le Christ a dit, «Dieu est Esprit, obéissez-lui en esprit et en vérité.» (Jean
4:23,24). Dieu est l’Amour Absolu, la Vérité, la Justice, la Bonté et la
Beauté. Si vous croyez que ces choses sont réelles, que vous les
accomplissiez ou non, vous croyez en Dieu.

L’amour est le principe de l’évolution humaine. Dieu veut se manifester
par sa création. Cela demande que nous lui obéissions. Nous sommes fait
à son image. «Soyez-donc parfaits, comme votre Père qui est aux cieux
est parfait» (Matthieu 5:48). Plus nous incarnons des idéaux spirituels,
plus nous devenons semblable à Dieu et à la Réalité. L’inverse est
également vrai.

Nous nous sacrifions pour ce que nous aimons. Si nous aimons Dieu,
nous nous sacrifions pour lui. Les gens se demandent comment lutter
contre le Nouvel Ordre Mondial. Rien ne perturberait plus les Illuminati
qu’un renouveau de la croyance en Dieu. Des millions prêts à se battre et
à mourir pour Dieu les effraieraient au-delà de toute mesure. C’est
pourquoi ils sont en train d’éradiquer l’Islam.

CONCLUSION

Nous sommes préparés consciemment pour l’esclavage ou la destruction.
Ils en jettent les bases maintenant avec la «guerre contre le terrorisme.»
Une fois qu’ils obtiendront le contrôle de l’Islam, ils se tourneront vers
l’Occident pour de bon.

En attendant, les médias de masse (films, musique et jeux vidéo, TV)



nous habituent à la brutalité et à la violence. Il existe une répétition
obsessionnelle et réductrice du sexe, de la nudité, des fonctions
corporelles, et de l’homosexualité.

Si nos dirigeants n’étaient pas lucifériens, les médias et les arts seraient
préoccupés par les questions de vérité et de mensonge, du bien et du
mal, de la beauté et de la laideur. Nous serions élevés et inspirés.

Au lieu de cela, nos âmes sont nourries par de la sciure. Nous sommes
dégradés, distrait et trompés, comme des personnes affectées d’une
maladie en phase terminale, comme des squatters sur la planète de
quelqu’un d’autre.

Si le but réel des Illuminati est d’éliminer Dieu, il s’ensuit que nous
devrions faire de Dieu le centre de notre conscience. Les gens se
demandent, «Que devons-nous faire?» Ne cherchez pas de guidance
chez les autres. Cherchez la direction de Dieu. La meilleure façon de
combattre les ténèbres est de faire briller la lumière.

C’est ce que les Illuminati craignent. Dans les Protocoles des Sages de
Sion (5) l’auteur écrit : «Il n’y a rien de plus dangereux pour nous que
l’initiative personnelle ; si elle a du génie en elle, une telle initiative peut
faire plus que ce qui peut être fait par des millions de gens parmi lesquels
nous avons semé la discorde.»

Ne vous sentez pas oppressé par le monde. Il n’a pas changé juste parce
que nous sommes maintenant au courant de sa véritable nature.
Consacrez chaque nouveau jour à la réalisation du dessein voulu pour
vous par Dieu.



La racine du problème : les Illuminati ou les
Juifs?

«Henry, la seule solution à tous ces problèmes est de tuer tous les Juifs.»

J’ai reçu ce courriel de Bob la semaine dernière en réponse à mon article
sur les femmes bioniques.

«Tuons tous les Juifs et ces choses vont changer. Je sais que vous ne
ferez jamais cette suggestion, mais c’est la seule solution. Les protocoles
ont porté leurs fruits. Dites juste aux gens de tuer les juifs et nos
problèmes seront résolus. Vous Henry, pourriez devenir un marrane et
mentir comme un salaud.»

A mesure que les conditions économiques et politiques s’aggraveront, le
ressentiment contre les Juifs se développera.

«Viendra un temps où nous aurons à combattre les Juifs parce qu’ils sont
juifs et parce que nous ne le sommes pas,» J.B. Campbell a proclamé
dans «la domination juive», affiché sur Rense.com. «Ils ne nous laisserons
pas d’autre choix, tout comme ils n’en n’ont pas laissé d’autre aux
Russes, aux Palestiniens et aux Hongrois, et maintenant les Libanais, que
celui de se battre ou de mourir d’une mort méchante après la captivité, la
soif, la famine et la torture.»

John Kaminski écrit, «L’ordre des Illuminati est entièrement juif,
commencé par un Juif devenu catholique, opéré par les Juifs qui
contrôlent l’argent, maintenant utilisé comme un mythe commode par les
écrivains juifs pour dire que le problème n’est pas vraiment juif.»

Kaminski se réfère à moi. Il m’a traité de «taupe sioniste.» Le culte juif



satanique des Sabbatéens est peut-être au cœur du problème, mais il est
allé bien au-delà pour embrasser le monde occulte en général.

L’épithète «taupe des Illuminati» pourrait lui être renvoyée. Des gens
comme Kaminski servent involontairement l’agenda des Illuminatis en
faisant des Juifs ordinaires les boucs émissaires. Ils détournent l’attention
de la véritable source du problème.

Comme nous le verrons, les Illuminati sont loin d’être «entièrement juifs».
Tuez tous les Juifs et le problème resterait. (Bien sûr, cela n’absous pas la
culpabilité juive Illuminati et celle de leurs nombreuses dupes juif et
agents, c’est à dire les Sionistes, les Communistes, les Féministes, les
Libéraux, les Socialistes, les Néocons etc. Ni celle des Juifs qui refusent
de se dissocier de la juiverie organisée.)

Je réfère Kaminski et ses semblables à Fritz Springmeier, un héros
méconnu de l’humanité, maintenant un prisonnier politique américain, qui
a déconditionné des dizaines de transfuges Illuminati. En tant qu’autorité
pionnière sur les Illuminati, il dit que le problème est beaucoup plus grand
que «les Juifs». Il est antireligieux (au sens satanique) et non racial.

«Appeler la conspiration «juive» est trompeur. Le père de tout cela est
Satan. Il est satanique et il utilisera toute les personnes qu’il pourra.»
(«Bloodlines of the Illuminati», p.126)

FRITZ SPRINGMEIER

L’humanité a une dette de gratitude à l’égard de Fritz Springmeier pour
avoir exposé les Illuminati et leurs méthodes dans une demi-douzaine
d’œuvres majeures.



Ses travaux principaux sont «Be Wise as Serpents» (1991) et
«Bloodlines of the Illuminati» (1999). Il y répertorie des centaines de
noms de membres des organisations Illuminati comme la Société Pilgrim,
le Bohemian Grove et la Skull and Bones et d’autres fraternités
connexes. Les noms reflètent l’establishment américain d’hier et
d’aujourd’hui. Ils ne sont pas exclusivement juifs.

J’en énumère quelques-uns : Astor ; Ball ; Bennett ; Bundy ; Grace ;
Hammer ; Kennedy ; Brady ; Acheson ; Rockefeller ; Dulles ; Bedell
Smith ; Carnegie ; Cowles ; Dupont ; Harriman ; Schiff ; Roosa ;
Brzezinski ; Kissinger ; Forbes ; Donovan ; Javits ; Mellon ; Turner ;
Coffin ; Heinz ; MacLeish ; Stanley ; Pinchot ; Whitney ; Walker ;
Steadman ; Taft... etc.

Une analyse analogue pourrait être faite des autres façade Illuminati tels
que le groupe Bilderberg, le Council on Foreign Relations, la Commission
Trilatérale et le Club de Rome.

Oui, il est probable que les juifs Sabbatéens comme les Rothschild soient
la cheville ouvrière derrière les Illuminati, mais il ne manque pas de non-
juifs qui veulent un morceau de l’action satanique.

Saviez-vous que Doonesbury Gary Trudeau est membre de la fraternité
de Skull and Bones? Ned Lamont qui a tenté d’embarrasser Joe
Lieberman est le petit-fils de Thomas Lamont, le Président de J.P.
Morgan, qui a financé les Communistes américains. Ces gars-là
prétendent s’opposer les uns aux autre. Nous avons le droit de choisir
quel sataniste nous voulons.

C’est frustrant de constater que des gens comme Kaminski ne voient que
les juifs et jamais les non-juifs. Puis ils blâment tous les juifs
indépendamment de leur culpabilité et négligent tous les coupables non-



Juifs. Ils semblent avoir besoin d’une simple solution en noir et blanc aux
problèmes du monde. Ils ne peuvent pas faire face à la trahison de leurs
propres dirigeants ethniques, nationaux et religieux. Il est plus facile de
mépriser les juifs ordinaires que d’affronter les riches et puissants. J’invite
Kaminski et les autres à lire Fritz Springmeier et à se concentrer sur les
coupables, qu’ils soient juifs ou pas.

DES PERSONNES INFLUENTES

Pour avoir révélé les Illuminati, Fritz Springmeier fut coffré pour un vol de
banque ayant eu lieu en 1997 et condamné à neuf ans de prison en 2003.
Ils ont essayé de faire de Springmeier un Unabomber comme Ted
Kaczynski. Lisez des extraits de cet entretien avec Springmeier pour voir
à quel point il est intelligent et combien ils sont maléfiques.

Qui sont les Illuminati?

«Les Illuminati sont les personnes influentes du monde. Ils sont un groupe
d’élite de lignées – je les appelle des tribus ou familles - il y a 13 lignées
principales. Ils sont ce qu’on appelle «satanistes». Cela signifie qu’ils ont
pratiqué la sorcellerie secrète depuis des siècles et qu’ils ont passé leur
religion d’une génération à l’autre. Ils mènent une double vie. Ils ont une
vie que le monde voit et puis ils ont une vie cachée que le monde ne voit
pas. Il y a eu très peu de gens qui ont été en mesure de percer leur
secret.»

«Les 13 premières lignées sont les Astor, Bundy, Collins, Dupont,
Freeman, Kennedy, Li, Onassis, Rockefeller, Rothschild, Reynolds,
Krupp, Russell... puis il y a une 13ème lignée qui est celle des
mérovingien. Je l’appele simplement la 13ème et puis il y a la lignée
Illuminati Van Duyn. La lignée 13, celle des mérovingiens, est



extrêmement importante. Elle comprend les familles royales d’Europe.»

Quel est leur but?

«En fin de compte [leur but est] de mettre en place ce que les gens ont
appelé le Nouvel Ordre Mondial avec un homme qui retiendra l’attention
du monde et portera le titre : «l’Antéchrist». C’est le but ultime et je
n’essaie pas de plaire aux personnes religieuses, mais ce n’est que le
simple fait. Quand vous entrez dans la déprogrammation des gens, vous
voyez que beaucoup de choses qu’ils ont été programmés pour faire, ont
un lien avec un plan très sophistiqué pour unifier le monde sous le règne
de l’Antéchrist.»

«James Billington», un historien de Princeton («Fire in the Minds of
Men») retrace la manière dont toutes les révolutions ont été provoquées
et commencées par cette élite occulte. Le terme de révolution provient de
l’idée occulte que nous allons retourner en arrière vers l’âge d’or. Il y a
cette grande quête pour l’âge d’or, ce millénarisme. C’est à peu près ce
qu’est le Communisme. Si vous regardez les premiers fondateurs du
Communisme, ils ont essayé de nous faire revenir en arrière à travers la
révolution vers l’âge d’or qui avait été perdu... c’est toujours pour une
utopie de type Socialiste et Communiste, [un croisement entre] «1984» et
«La Ferme des Animaux».

Pourquoi exercent-ils un contrôle de l’esprit basé sur les traumatismes à
l’égard des membres de leur propre famille?

«C’est vraiment essentiel. Si vous allez participer à la vie secrète des
Illuminati, être doté d’une personnalité multiple programmée est la base.
Il y a peu d’Illuminati qui n’ont pas de multiples personnalités
programmées... Vous avez un certain nombre de rituels standards
impliqués – Saint Weinbald, Sainte-Agnès, Grand Climax, Walpurgis,



Beltane, tous les solstices et les équinoxes, Lamas, la veille de la
Toussaint, haute apogée grandiose, tous ces grands rituels standards. Ces
rituels sont très horribles. Ils comprennent des sacrifices humains. Des
sacrifices de bébés sont le point culminant de la haute apogée. Lors de
divers Sabbats vous avez une jeune femme ou un homme de sacrifiés.

Ce n’est pas quelque chose que l’esprit normal puisse être capable de
gérer. Le contrôle de l’esprit et la création de personnalités multiples, où
vous obtenez un effet Dr. Jekyll et Mr. Hyde est très important pour cette
chose continuant de génération en génération. Ils sont formés à l’alchimie,
à la sorcellerie indienne, au druidisme, à la magie d’Enoch, au
gnosticisme, à la magie hermétique, à la kabbale, aux enseignements de
Platon, au soufisme - ils connaissent toutes les différentes branches des
systèmes occultes.»

Quelle est la fonction d’un traumatisme?

«Les Illuminati prennent un petit enfant d’environ deux ans, et ils
commencent à le traumatiser avec les pires traumatismes qui sont
imaginables afin qu’ils puissent créer des murs d’amnésie. Ils trouvent ces
pièces dissociées de l’esprit qui sont tout comme des disquettes... ,
souvent mis au cours de leur programmation dans des parties dissociées
de l’esprit qu’ils veulent dominer... [Ailleurs, il dit que le contrôle de
l’esprit est à l’origine des expériences de Josef Mengele ; que Mengele
était un Illuminati et qu’il a poursuivis son travail aux États-Unis après la
guerre.]

Les Illuminati peuvent prendre un enfant en particulier et manipuler les
choses dans les coulisses et lui ouvrir toutes les bonnes portes, et ils
peuvent obtenir pour lui les subventions et la scolarisation et tout ce qu’ils
ont besoin en ajoutant un élan à la carrière de cette personne par le



contrôle de l’esprit qui les conduit aussi dans cette direction. Le produit
final avec lequel vous vous retrouvez, peut être un ingénieur ou un avocat
ou un politicien très hautement qualifié pour ce qu’ils font. Barack Obama
répond à cette description.

Une estimation très serrée – je ne devrais même pas dire une estimation,
car je l’ai calculé à partir d’environ sept angles différents, une estimation
conservatrice est que 2 millions d’Américains ont été programmés avec
un traumatisme sur la base d’un contrôle mental total.»

Le but ultime?

«L’objectif à long terme de ceci, et quand je dis à long terme, ça ne va
pas prendre longtemps à nous arriver au rythme où ils vont - l’objectif
final de tout cela est à terme de créer une planète entière d’esclaves à
l’esprit contrôlés pouvant être surveillés par un super-ordinateur. Ils
manipulent nos pensées et nos attitudes, nous dirige comme dans une
sorte d’élevage (ils nous considèrent comme des animaux - les Illuminati
se considèrent eux-mêmes comme Dieu, des Dieu-hommes et nous
sommes des animaux), ils pratiquent sur nous un élevage pour nous
conduire dans le sens qu’ils veulent que nous allions.»

CONCLUSION

Ne tombons pas dans le piège Illuminati du diviser pour régner.
Springmeier dit que c’est «une guerre contre le mal pas contre une race.»
Il dit que, comme un virtuose avec un vieux violon, une «main de maître
peut transformer n’importe qui en une belle chose.» Il dit que de
nombreux membres de familles Illuminati ont trouvé le Christ et se sont
libérés. De même de nombreuses dupes des Illuminati, qu’elles soient
juives ou non, peuvent être atteintes par un message de Vérité et



d’Amour. Nous pouvons tous être déprogrammé.



Un transfuge Illuminati de haut-rang :
«Rothschild dirige avec des Sorcières
druidiques»

Halloween est un moment opportun pour apprendre qu’un «Grand
Conseil Druide «composé de 13 «sorciers» contrôle les Illuminati, et se
réunit huit fois par an pour des «sabbats» (y compris Halloween) alors
que des millions de pratiquants se livrent à des orgies occultes, qui
impliquent parfois des sacrifices humains.

Ma source d’information est le plus haut transfuge des Illuminati de
l’histoire, un Sorcier Grand-Prêtre, un membre du Conseil des Treize, et
de la lignée Illuminati Collins qui a importé la sorcellerie aux États-Unis au
17ème siècle.

Il dévoile les Illuminati comme une vaste conspiration occulte très
organisée et puissante qui détient l’humanité dans un étau satanique.

Les Illuminati sont constitués par «des milliers de complots fonctionnant
en parallèle,» dit-il. Par exemple, les vœux et les rites d’initiation de la
sorcellerie renvoient à ceux de la franc-maçonnerie.

Son nom est John Todd (aussi Cristopher Kollyns). En 1972, lorsque
Todd a été «sauvé», et exposé les Illuminati, il régnait sur une région de
13 États américains constitué de 5000 convents, c’est à dire totalisant 65
000 prêtres et prêtresses. Il ne s’agit que des ministères, et non de la
congrégation.

Ce champion de l’humanité serait inconnu aujourd’hui sans un site
internet maintenu par «James», un Américain vivant au Japon, et un autre



appartenant au redoutable Wes Penre.

Les sceptiques disent que si les Illuminati étaient réels, il y aurait des
transfuges. Il y a beaucoup de transfuges, les cliniques qui traitent du
contrôle de l’esprit de la CIA et des abus rituel sataniques en sont pleins.

Mais ceux qui parlent sont éliminés. En 1987, Todd fut accusé de viol et
condamné à 30 ans de prison. Selon Fritz Springmeier, quand Todd fut
libéré en 1994, il fut «enlevé par un hélicoptère» et assassiné.
(«Bloodlines of the Illuminati» p.93)

Mais le site internet de James présente un dossier selon lequel Todd fut
libéré de prison en Caroline du Sud en Avril 2004, pour y être à nouveau
incarcéré dans l’ «unité de traitement des troubles du comportement» du
Département de santé mentale de la Caroline du Sud. Les appels au
directeur Chad Lominick n’ont jamais reçu de réponse. (Quelqu’un
pourrait-il savoir si Todd est là et toujours en vie? Nous lui devons bien
cela au moins.)

Todd a fourni de nombreuses révélations choquantes, que Fritz
Springmeier confirme ne pouvant venir que d’un homme étant en fait un
membre du Conseil des Treize.

LES ILLUMINATI UTILISENT LES JUIFS

S’exprimant en 1978 environ, Todd a dit que les Illuminati utilisent les
Juifs comme une façade.

«Les Illuminati savent que les gens vont finir par savoir quelque chose à
leur sujet... la meilleure chose qu’ils peuvent faire est d’attirer votre
attention sur autre chose et de dire voici de quoi il s’agit. Alors, ils ont



porté l’attention sur le Sionisme... Le seul problème, c’est que la plupart
des gens appartenant aux Illuminati ne sont pas juifs. Leurs fondateurs
étaient des juifs par la naissance, mais pas par la religion, mais la plupart
de ses dirigeants, à l’exception de Rothschild, sont gaélique : écossais ou
français. Ça n’a rien à voir avec les juifs. Ma famille et la plupart des
personnes qui servent le grand druide, leurs arbres généalogiques
remontent aux temples païens de Rome de Grèce et d’Angleterre, à la
prêtrise d’origine. Certains remontent aussi loin que l’Egypte et
Babylone. Cela n’a rien à voir avec les Juifs.»

[David Livingstone écrit: «Elizabeth Hirschmann et Donald Yates dans
leur étude, «Quand l’Ecosse était juive», documente l’origine juive de
nombreuses grandes familles d’Ecosse, en commençant par les Sinclair et
les Stuarts, mais aussi les familles Forbes, Bruce, Campbell , Gordon,
Caldwell, Fraser, Leslie, Christie, Kennedy, et Cowan (Cohen).]

Todd indique clairement que les Rothschild, une famille de kabbalistes
juifs Sabbatéens sont en haut de la hiérarchie des Illuminati :

«Les Rothschild dirigent les Illuminati dans tous les pays où ils ont de la
famille... étant la tête des Illuminati. Aux États-Unis, nous avons les
Rockefeller. David Rockefeller est à la fois à la tête du Conseil des
Relations Etrangères (CFR) et de la Trilatérale [Commission] qui sont les
noms des Illuminati aux Etats-Unis.»

«Sur le sommet de chaque pyramide, vous verrez une pierre angulaire
avec un œil dedans. La pierre angulaire est la famille Rothschild ou le
Tribunal qui régit les Illuminati ; ils en furent les créateurs. L’œil est
Lucifer, leur dieu et leur voix. Les 3 premiers blocs supérieurs sont sur
toutes les pyramides. Le bloc supérieur est ce à quoi j’ai été initié, le
Conseil des 13 appelé le Conseil du Grand Druide. Ils ne reçoivent leurs



ordres que des Rothschild et personne d’autre. Ils sont leur prêtrise
privée. Le Conseil des 33 est directement sous eux, ce sont les 33 plus
hauts francs-maçons dans le monde. Vient ensuite le Conseil des 500,
constitué par quelques-unes des personnes les plus riches du monde et
leurs conglomérats - [y compris les Bilderberg et les familles comme les
Dupont et les Kennedy.]

«La Golden Dawn (l’aurore dorée) est l’organisation de la sorcellerie, le
4ème bloc, là-haut, et c’est le convent privé des Rothschild. Ils choisissent
chaque membre personnellement.» Il dit que C.S. Lewis et J.R.R.
Tolkien étaient tous les deux membres de la Golden Dawn. Le Grand
Druide Isaac Bonewitz et l’ACLU ont mis en place une organisation
chargée de poursuivre les chrétiens qui diffament l’occulte. Il inclut la
Scientologie et le Conseil national des Eglises dans la structure Illuminati.

LA DEFECTION DE TODD

Todd fait remonter l’origine de sa défection à une réunion qui eu lieu
autour de la fête du Travail en 1972. Ils avaient reçu huit lettres par la
valise diplomatique de Londres.

«Le Dr [Raymond] Buckland rompit le sceau qui les retenait et en sortit
six lettres qui étaient scellées de la marque Illuminati. Les quatre premiers
concernaient tout simplement des affaires, l’argent que nous avions à
payer ici et là et ainsi de suite. En fait, le Conseil du Grand Druide n’est
constitué de rien d’autres que de glorieux banquiers. Ils signent des
millions de dollars de chèques à des gens dans les domaines politique et
religieux tous les mois. Mais les deux dernières lettres m’ont conduit à
vouloir en sortir.

«Maintenant, même si je faisais partie de la mise en place d’un



gouvernement mondial, je ricanais toujours à l’idée que cela puisse
arriver, que nous n’étions pas sérieux, que c’était une sorte de petit jeu
que nous jouions. Tant que les Rothschild avaient tous de l’argent à
dépenser pour nos plans, nous sommes allés de l’avant et dépensions
l’argent. Je n’ai donc jamais pris tout ça au sérieux jusqu’à ce que nous
ayons ouvert les deux dernières lettres.

«Dans la première lettre que nous avions ouverte, figurait un tableau, et
dans ce tableau était élaboré un plan de huit ans pour la prise en main du
monde devant se terminer au cours du mois de décembre 1980...
Ensuite, la dernière lettre que nous avons ouverte disait :

«Nous avons trouvé un homme que nous croyons être le fils de Lucifer.
Nous croyons que, grâce à ses œuvres et notre soutien, il peut devenir le
souverain de ce monde, arrêter toutes les guerres, et apporter la paix,
enfin, dans ce monde dévasté par la guerre.» Cela voulait littéralement
dire que nous avions trouvé une personne aux pouvoirs aussi fantastique
qu’il pouvait convaincre les gens qu’il était leur seul salut. Ce que cela
veut littéralement dire en termes chrétiens, c’est qu’il était possédé du
démon, comme personne ne l’avait jamais été!»

Todd a déclaré que le plan de prise de contrôle impliquait un
effondrement économique où même les entreprises Illuminati feraient
faillite. Ils ont les moyens de survivre à une telle catastrophe. Il affirme
que Philippe de Rothschild a donné le plan à sa maîtresse Ayn Rand pour
son roman «Atlas Shrugged». (Fait intéressant, une adaptation en film de
ce roman mettant en vedette la membre du CFR Angelina Jolie est en
cours.)

Todd dit qu’en cas d’effondrement économique, les Illuminati ont formé
une force militaire (y compris les détenus) pour s’emparer des États-



Unis. Ceci renvoi à Svali, un autre transfuge des Illuminati, qui est entré
dans la clandestinité.

Il dit que, comme dans la révolution bolchevique, des millions seront tués
dans un règne de terreur total. Todd dit que la seule chose dissuadant ce
plan est la possession d’armes répandue parmi la population des États-
Unis.

Dans les années 1980, il a parlé d’un plan visant à réduire le monde en
décombres dans une Troisième Guerre Mondiale, pour n’épargner que
Jérusalem, et diriger à partir de là.

DERNIERS POINTS

Comme suggéré plus haut, Todd dit que les Illuminati dépensent
beaucoup d’argent à des fins de corruption de personnes, en particulier
les évangélistes chrétiens et les prédicateurs.

«Une grande partie de ce que vous voyez dans les églises pensant qu’il
s’agit de libéralisme n’est que du pot de vinisme... C’est un peu difficile
pour un ministère... de refuser un demi-million de dollars - si cela est
présenté comme un pot de vin, et ils peuvent obtenir des montants encore
plus élevé. En fait, une église que je connais a obtenu huit millions de
dollars en deux ans, et une autre a obtenu dix millions de dollars en un an!
Donc, ils peuvent en recevoir de l’argent.»

Todd dit que la musique rock and roll est conçue pour lancer un sort
démoniaque sur l’auditeur. Je sais que cela paraît tiré par les cheveux
mais je vous exhorte à écouter la présentation de Todd sur la «Sorcellerie
du Rock and Roll» sur internet. Il dit que les Illuminati ont commencé du
Rock Jésus pour contrôler le message. Le groupe, «KISS» signifie «Rois



au service de Satan (Kings in Satanic Service).»

CONCLUSION

Toute personne écoutant les conférences de Todd peut se rendre compte
qu’il a été élevé dans le satanisme comme il le prétend, et en avait une
compréhension profonde. Fritz Springmeier a déclaré que Todd savait
des choses qu’il (Springmeier) avait mis des années à saisir.

Le message de Todd semble trop bizarre pour être cru. Mais dans le
contexte des faux attentats du 11 septembre, de la guerre hypocrite
contre le terrorisme, de la suspension des protections constitutionnelles,
de la mise en place d’un Etat policier, de l’échec du Congrès et des
médias, du nivellement par le bas et de l’homosexualisation de la société,
de la sexualisation des enfants, du satanisme explicite, de la dépravation
et de la pornographie dans l’industrie du «divertissement», le témoignage
de Todd prend tout son sens.

L’humanité est victime d’une conspiration monstrueuse ayant pris des
proportions indicibles. Nos dirigeants, que nous payons pour nous
défendre contre ce genre de chose, sont soit des dupes ou des traîtres.

L’humanité possède l’intelligence et les moyens d’évoluer comme prévu,
mais nous sommes entraînés dans un abîme rétrograde par le mal incarné.
Que pouvons-nous faire? Me dites-vous. Ils ont besoin de tromper les
masses. Aidez à répandre la vérité tant qu’il nous est encore possible de
le faire.



Des esclaves sexuels Illuminati dépeignent
une réalité terrifiante

Deux femmes torturées, ayant subies un lavage de cerveau et prostituées
par les Illuminati dépeignent un tableau inquiétant de la façon dont le
monde est vraiment géré. Toutes deux déclarent avoir été prostituées aux
dirigeants du monde depuis leur enfance.

Elles sont Brice Taylor, auteur de «Merci pour les souvenirs» (1999) et
Cathy O’Brien (avec Mark Phillips), auteur de «Trance-Formation of
America» (1995).

Ces livres sont cohérents et confirment les révélations du programmeur
Illuminati «Svali» («Des défecteurs Illuminati détaillent la conspiration
omniprésente» sur mon site.) Si vous voulez comprendre le monde, vous
devez lire les écrits de ces trois femmes.

Essentiellement tous les pays sont dirigé par un gouvernement de
l’ombre, qui doit sa loyauté envers le Nouvel Ordre Mondial contrôlé par
le Conseil de 13 membres des Illuminati.

Selon Svali, «chaque dirigeant représente une superficie de l’Europe
tenue sous son emprise, et chacun représente une lignée dynastique
ancienne.» Les dirigeants américains en sont souvent les descendants
directs, que ce soit légitime ou illégitime.

Selon Taylor, Henry Kissinger est le chef de la direction Illuminati qui,
naturellement, préfèrent rester eux dans l’ombre. Nos dirigeants
politiques sont choisis pour leur faiblesse morale, leur capacité à se
soumettre au chantage et à leur volonté de faire avancer le plan des
Illuminati. Des ficelles sont tirées et ils montent mystérieusement en



puissance. Le parti auquel ils appartiennent n’a aucune importance. Ils
servent secrètement la «Cause».

Beaucoup sont les produits d’une vie qui peut inclure la pédophilie, le
trafic et la consommation de drogue, la pornographie enfantine, la
bestialité, le contrôle de l’esprit, le viol, la torture, les rituels sataniques et
les sacrifices humains. Ils leur sont donnés de nombreuses occasions de
se livrer à leurs vices, ce qui assure leur obéissance et leur solidarité.

Le trafic de drogue, la traite des blanches, la prostitution et la
pornographie financent les programmes secrets du Nouvel Ordre
Mondial. Des éléments de la CIA, du FBI, des Gardes côtes, des
militaires, et de la police sont tous impliqués, tout comme la mafia.

Ces informations peuvent perturber ou faire enrager certaines personnes.
Je ne pouvais pas me résoudre à lire ces livres pendant plus de deux ans.
La torture et la dépravation qu’ils décrivent sont atroces. Mes filtres
mentaux ne l’acceptaient pas. Écrire à ce sujet est même difficile.

Le public a une confiance enfantine en ses dirigeants, en particulier les
présidents. L’accusation selon laquelle ils appartiennent réellement à un
syndicat de traitres sadiques et de criminels, est une trahison incroyable.

Nous répondons par le déni et la colère. Nous ne pouvons pas admettre
que nous sommes dupes et que notre perception de la réalité est fausse.
Appauvrie intellectuellement, nous sommes incapables de faire preuve de
bon sens et de mener une action concertée. Nous refusons d’envisager
ce qu’ils peuvent avoir en magasin. Mieux vaut ridiculiser le messager et
changer de chaine.

Ces femmes auraient pu rester silencieuse et trouver un peu de paix et de
bonheur mérité. Au contraire, elles prennent de grands risques pour



avertir l’humanité de notre danger. Allons-nous les écouter?

DES ROBOTS SEXUELS

Les deux Cathy O’Brien et Brice Taylor ont été victimes du programme
de contrôle mental de la CIA MK-Ultra, qui est conçu pour créer des
robots humains pour remplir des fonctions allant de prostituées en
pensant par des coursiers ou des tueurs.

Leurs familles appartiennent à des sectes sataniques secrètes qui abusent
sexuellement de leurs enfants génération après génération pour produire
le traumatisme qui provoque un trouble de personnalité multiple. Dans cet
état de traumatisme le mental est fragmenté en de nombreux
compartiments. Les victimes présentent des pouvoirs extraordinaires de
recueillement et d’endurance et peuvent être facilement programmées
pour faire toute chose.

Ces cultes opèrent au sein de nombreuses organisations, y compris des
organismes de bienfaisance, des églises, des clubs de garçons ou de
jeunes filles, des loges maçonniques, des garderies et des écoles privées.

La société dans son ensemble est soumise au même type de
programmation traumatique axée sur l’utilisation de guerres constantes et
d’atrocités qui comprennent Auschwitz, Hiroshima, l’assassinat de
Kennedy, le 11 septembre, Abou Ghraib et les crises financières. Nous
sommes désensibilisés collectivement d’une part, programmés pour nous
concentrer sur le sexe, la violence, la trivialité et d’un autre côté pour
vider les rituels sociaux de toute signification.

Les deux femmes furent agressées sexuellement en tant que bébés. Cathy
O’Brien reçue souvent le pénis de son père au lieu d’un biberon de bébé.



Le membre du Congrès, Gerald Ford, qui a été impliqué dans le trafic de
drogue et la pornographie juvénile avec la pègre du Michigan, l’a initiée
dans le programme MK Ultra. (Pas étonnant que Betty Ford souffrait
d’alcoolisme.)

Le père d’O’Brien prostituait son enfant à des associés d’affaires, des
amis et des politiciens comme une faveur, ou pour de l’argent. Elle est
également apparue dans de la pornographie juvénile et de nombreux films
de bestialité. Quand vous lirez ce livre vous comprendrez qui était Jon
Benet Ramsay et pourquoi son assassinat ne fut jamais résolu.

DEPRAVATION

O’Brien (né en 1957) déclare qu’elle divertissait toute une gamme de
politiques, y compris l’inhalateur de cocaïne Clinton (A Three-Way),
Ronald Reagan, George H. W. Bush, Dick Cheney, Pierre Trudeau,
Brian Mulroney, les gouverneurs Lamar Alexander et Richard
Thornburgh, Bill Bennett (auteur de «The Book of Virtues»), les
sénateurs Patrick Leahy, Robert Byrd (son gestionnaire) et Arlen
Spector. Brillant par leur absence : Jimmy Carter et Richard Nixon.
Taylor (né en 1951) couchait avec JFK et LBJ comme préadolescente et
adolescente.

Lorsque sa fille Kelly O’Brien est né en 1980, ils ont souvent travaillé en
tant qu’équipe mère-fille. George H.W. Bush aimait particulièrement
Kelly. Cheney n’est pas un pédophile parce que ses grands organes
génitaux terrorisent les enfants. (195)

Se référant à George Bush, Dick Cheney lui a dit : «Un «Vice» Président
n’est qu’un agent infiltré pour prendre le contrôle de l’industrie
pharmaceutique pour le Président.» (158) George Bush Junior était



présent à une occasion, mais n’est pas accusé. (196) O’Brien fut sauvée
par Mark Philips en 1988. Il est probable que Bush Junior soit impliqué
dans ce contrôle mental par la drogue et le sexe. Des rumeurs parlent de
lui et de son comportement erratique. Rappelez-vous l’incident de
bretzel. En 2003, Margie Schrödinger, une femme noire du Texas qui
avait intenté un procès au président pour viol, «s’est suicidé.»

Le sénateur Robert Byrd, qui contrôle les cordons de la bourse de la
nation, a justifié à Cathy son implication dans la distribution des
médicaments, de la pornographie et de la traite des blanches comme un
moyen de «prendre le contrôle de toute l’activité illégale dans le monde»
pour financer des activités secrètes qui doivent «apporter la paix dans le
monde grâce à une domination mondiale et un contrôle total.»

Il a dit, «95% des gens veulent être dirigé par les 5%.» Preuve en est que
«les 95% ne veulent pas savoir ce qui se passe réellement au sein du
gouvernement.» Byrd estime que l’humanité doit faire un «pas de géant
dans l’évolution à travers la création d’une race supérieure.»

Byrd croit en «l’anéantissement des nations et des cultures défavorisées»
par le génocide et le génie génétique pour produire «les plus doués des
blonds au monde.» (118)

O’Brien a visité une série de camps secrets paramilitaires disséminés sur
tout le territoire américain comme celui du Mont Shasta, en Californie.
«J’ai appris que cette base militaire qui n’est pas si secrète se composait
de soldats des forces spéciales robotiques, d’hélicoptères banalisés noirs,
et d’armes secrètes, y compris de l’équipement de contrôle mental
électromagnétique.»

Dans ces campements O’Brien et sa fille ont souvent été chassés comme
des animaux sauvages, torturés et violés pour l’amusement de la CIA,



des militaires et des politiciens.

O’Brien a travaillé comme esclave sexuelle à Bohemian Grove, une aire
de jeux pour la perversion de l’élite sur la rivière de Russie, en Californie.
Elle dit que le lieu est sous vidéo surveillance afin de capturer les
dirigeants du monde en train de comettre des actes compromettants.

«Des esclaves d’un âge avancé ou dont la programmation avait échoué
ont été rituellement assassinés au hasard dans le parc boisé de Bohemian
Grove... Il y avait une salle de tortures, une fumerie d’opium, des autels
pour rites sexuels, des chambres d’orgie de groupe... J’ai été utilisé
comme une «poupée de chiffon» dans le magasin de jouets et comme un
urinoir dans la chambre des «arches dorées». «(169-170)

Étrangement, les esclaves sexuels sous contrôle mental sont aussi utilisés
en tant que diplomates et lobbyistes. Lors de la conférence d’un
gouverneur, le secrétaire de l’Éducation Bill Bennett conseilla à O’Brien
de «persuader ces gouverneurs dans leurs moments les plus faible, de les
mettre à genoux pendant que vous êtes sur les vôtres, et de les
convaincre que l’éducation planétaire [l’initiative de l’éducation en 2000]
est la voie vers le futur s’il doit y en avoir un.» (173)

CONCLUSIONS

Pourquoi les Illuminati laissent-ils ces femmes vivantes? Je ne sais pas. Je
ne sais pas combien ils en ont tué. Peut-être qu’ils veulent que la vérité
soit connue progressivement. Peut-être qu’ils leur restent encore une
once de décence. Peut-être qu’ils sont sûrs de leur puissance, et pensent
que ces femmes ne seront pas crues.

Comme le prouvent l’assassinat de Kennedy et le 11 septembre, les



États-Unis (et la plupart des pays) ont été totalement subvertis par une
élite luciférienne internationale criminelle. Le rôle des politiciens, des
médias et du système éducatif est de maintenir les moutons dans le
mensonge et de les distraire pendant que les élites progressent
furtivement vers leur but de tyrannie mondiale. La société occidentale
d’aujourd’hui est une fraude à grande échelle.

Il est tragique que de braves jeunes soldats américains aient été
endoctrinés à croire qu’ils font avancer la cause de la liberté alors que
c’est tout le contraire. Un lecteur m’a dit que cet article est de la trahison.
Est-ce patriotique d’obéir à des traîtres?

Les populations de l’occident sont gâtées, égocentrique et complaisantes.
Comment les choses peuvent-elles aller si mal alors que nous avons tant
de richesse? Nous ne réalisons pas que les biens de consommation
peuvent nous être retirés en une seconde par un resserrement du crédit.

Nous ne réalisons pas que nous sommes distraits, alors que nos
institutions politiques et sociales, qui sont nos remparts contre la tyrannie,
sont infiltrées et démantelées. Nos enfants subissent un lavage de
cerveau.

Ne demandez pas «Que pouvons-nous faire?» Cela traduit une
impuissance conditionnée. Trouvez la solution vous-même. Prenez vos
responsabilités. Il n’y a pas de solution miracle à ce gâchis. Mais nous
devons nous lever pour dire la vérité. Ils peuvent avoir les armes de la
tromperie de masse, mais, comme Cathy O’Brien le dit, «la vérité ne
s’enfuit pas».



Un apprêt Illuminati

La politique a banni la religion du discours public, mais la religion offre
toujours la meilleure description de la réalité politique.

L’essence de la lutte politique est en réalité spirituelle, une bataille
cosmique entre Dieu (le bien) et Satan (le mal) pour l’âme de l’homme.

La lutte se déroule entre une élite financière internationale dédiée à Satan
conduite par les Illuminati, et le reste de l’humanité continuant à respecter
le plan de Dieu. Les masses sans méfiance habitent un paradis de fous
comme des enfants.

Cette lutte n’est pas entre les nations, les religions ou les idéologies de
gauche ou de droite. Cette élite occulte crée et contrôle les deux côtés de
chaque conflit, afin de masquer et en même temps de faire avancer son
plan à long terme.

Le plan de l’élite est de faire de la planète sa chasse gardée privée
néoféodale. Cela implique la réduction de la population mondiale par le
biais de la peste, de catastrophes ou de guerres ; le contrôle mental/la
reproduction des survivants comme serfs, et l’intronisation de Lucifer
comme dieu.

Un cataclysme pourrait subvenir dans les 10-20 prochaines années.
Nous vivons sur du temps emprunté, dupé par les médias et distraits par
le sexe, tandis que l’élite essaie et impose diverses méthodes de
manipulation et de contrôle.

Des milliers d’organisations comme l’ONU font la promotion d’un
«gouvernement mondial» de l’élite sans pratiquement aucun examen de la



part du public. Plus récemment, l’élite a provoqué les attentats du 11
septembre afin de justifier leur «guerre contre le terrorisme» et la
répression du «Patriot Act», ainsi que la guerre en Irak. L’inondation de
la Nouvelle-Orléans, les vaccinations et l’épidémie de grippe aviaire, les
pannes d’électricité sont d’autres tests avant-coureurs possibles. Ils ont
établi une banque de semences sur une île lointaine de Norvège en cas de
guerre nucléaire.

Les gens sophistiqués et dévoués lèvent les yeux au ciel quand on leur
parle de cette conspiration. Ils sont hypnotisés par leur «éducation» et les
médias de masse.

Les «Illuminati» paraissent fantasmagoriques mais il ne s’agit pas d’une
chimère. Cachée dans la franc-maçonnerie, c’est l’Église de Satan. Sa
composition était connue ; ses locaux ont été perquisitionnés. Ses plans et
ses correspondances ont été saisis et publiés. Aux cours des enquêtes
officielles, les transfuges ont témoigné sur ce grave danger. Elle a été
supprimée, mais est entré dans la clandestinité. Elle est depuis devenue si
puissante qu’elle a littéralement défini l’âge moderne (sous le couvert de
«progrès», de «réforme» et de «révolution») et elle menace à présent
l’avenir de l’humanité.

L’ORIGINE DU DYSFONCTIONNEMENT MODERNE

Le terme «Illuminati» signifie «ceux qui sont éclairés» et se réfère à
Lucifer, le «porteur de lumière.» Sa philosophie essentielle est de
substituer la «raison» (c’est à dire l’opportunisme) à ce qu’on appelait
autrefois «la raison droite» (c’est à dire la loi universelle morale.)

«Fais ce que tu veux» (c’est à dire la «tolérance») était la devise franc-
maçon-Illuminati. Les Illuminati définiront la réalité et non Dieu ou la



nature. L’Illuminisme ou «l’humanisme» est une religion laïque et une
transition vers le satanisme. La baisse de la décence publique rend ceci
de plus en plus apparent. Attendez-vous à ce que le monde ressemble de
plus en plus au jeu «Grand Theft Auto» ou à un film d’horreur et
catastrophe hollywoodien.

Qu’il s’agisse d’une plante, d’un chien ou d’un enfant, avec un peu de
nourriture et d’amour, chacun peut s’épanouir selon une conception
innée. Les Illuminati veulent nous déconnecter de cette conception
inhérente par la promotion du dysfonctionnement sous des formes telles
que la «libération sexuelle» et «l’égalité».

En 1770, Mayer Rothschild a engagé Adam Weishaupt âgé de 22 ans,
un professeur d’université (le fils d’un rabbin élevé comme un catholique),
pour attirer la crème de la société européenne dans un culte secret conçu
pour inverser le cours de la civilisation occidentale (c’est à dire
chrétienne).

Je recommande «Final Warning» un livre en ligne de David Allen Rivera
et l’excellent livre de James Wardner «Unholy Alliances.» (P.34-51)

Les Illuminati ont été fondée le 1 mai 1776. Weishaupt écrivit : «La
grande force de notre Ordre réside dans sa dissimulation, qu’il
n’apparaisse jamais, en quelque lieu que ce soit sous son propre nom,
mais toujours couvert par un autre nom, et une autre occupation. Aucune
n’est plus adéquate que les trois degrés inférieurs de la franc-maçonnerie
; le public est habitué à eux, en attend peu, et ainsi n’y prête pas une
grande attention.»

Un accord fut conclu avec les francs-maçons au Congrès de
Wilhelmsbad le 20 Décembre 1781 pour ajouter à la hiérarchie des
Illuminati les trois premiers degrés de la Maçonnerie. De retour chez lui,



le comte de Virieu, un maçon de la loge Martiniste à Lyon, a rapporté :
«Je peux seulement vous dire que tout cela est beaucoup plus grave que
vous ne le pensez. La conspiration qui se tisse est si bien pensée qu’il
sera impossible pour la Monarchie et l’Eglise d’y échapper.»

Nesta Webster dans son livre «La révolution mondiale» décrit le modus
operandi des Illuminati. Il s’applique à Adolf Hitler ainsi qu’à Timothy
Leary : «L’art de l’illuminisme réside dans l’enrôlement des dupes ainsi
que des adeptes, et en encourageant les rêves de visionnaires honnêtes
ou les visions des fanatiques, en flattant la vanité des égoïstes ambitieux,
en travaillant sur les cerveaux déséquilibrés, ou en jouant sur les passions
telles que l’avidité et le pouvoir, afin de faire que des hommes aux buts
tout à fait divergents servent le dessein secret de la secte.»

Les Illuminati ont également utilisé des pots de vin de l’argent et le sexe
pour obtenir le contrôle des hommes haut placés, et puis les soumettre au
chantage et à la menace de la ruine financière, de l’exposition au public
ou de l’assassinat. Cela continue encore de nos jours.

Weishaupt écrivit : «Il faut parler tantôt d’une manière, tantôt d’une autre,
de sorte que notre véritable objectif reste impénétrable à nos membres
inférieurs.» Et quel était ce but? Il ne s’agissait de «rien de moins que de
conquérir le pouvoir et la richesse, de saper le gouvernement séculier ou
religieux, et d’obtenir la maîtrise du monde.»

La première priorité était d’enrôler des écrivains, des éditeurs et des
éducateurs. Le panthéon moderne des grands penseurs, de Darwin à
Nietzsche en passant par Marx, est constitué des pions ou des agents des
Illuminati. A propos d’une université, Weishaupt écrivit : «Tous les
professeurs sont membres des Illuminati... Ainsi tous les élèves
deviennent des disciples de l’illuminisme.» (Wardner, 45)



Comme l’Ordre se répandait dans toute l’Allemagne, l’argent était versé
par ces grandes familles juives comme les Oppenheimer, les Wertheimer,
les Schuster, les Speyer, les Stern et bien entendu, les Rothschild. Gerald
B. Winrod écrit dans son livre «Adam Weishaupt : Un diable humain»
que parmi les trente-neuf chefs des sous-chefs de Weishaupt, dix-sept
étaient Juifs».

Depuis la Bavière, l’Ordre des Illuminati se répandit comme une traînée
de poudre... Ils avaient bientôt plus de 300 membres de tous les horizons
de la vie, y compris des étudiants, des commerçants, des médecins, des
avocats, des juges, des professeurs, des officiers civils, des banquiers, et
même des ministres du culte. Certains de leurs membres les plus notables
étaient les suivants : le duc d’Orléans, le duc Ernst Auguste de Saxe-
Weimar-Cobourg-Gotha, le prince Charles de Hesse-Cassel, Johann
Gottfried von Herder (un philosophe), le comte Klemens von Metternich,
Catherine II de Russie , le comte Gabriel de Mirabeau, le marquis de
Constanza («Diomède»), le duc Ferdinand de Brunswick («Aaron»), le
duc Karl Auguste de Saxe-Weimar, Johann Wolfgang von Goethe
(poète), Joseph II de Russie, Christian VII de Danemark, Gustave III de
Suède, et le roi Poniatowski de Pologne.

Au moment du 3ème Congrès maçonnique de Francfort en 1786, les
Illuminati contrôlaient pratiquement toutes les loges maçonniques, ce qui
représentait trois millions de membres de sociétés secrètes à travers les
différentes provinces d’Allemagne, d’Autriche, de Hongrie, d’Angleterre,
d’Ecosse, de Pologne, de France, de Belgique, de Suisse, d’Italie, de
Hollande, d’Espagne, de Suède, de Russie, d’Irlande, d’Afrique et
d’Amérique. (Wardner, p. 39)

Dans les années 1790, il y avait une alerte à l’Illuminati aux Etats-Unis. A
Charlestown, en 1798, le révérent Jedediah Morse prêchait :



«Pratiquement tous les établissements civils et ecclésiastiques de l’Europe
ont déjà été ébranlés jusque dans leurs fondements par cette terrible
organisation, la Révolution Française elle-même peu sans doute être
attribuée à ses machinations...» (Wardner 48)

En 1832, William Russell a créé un chapitre Illuminati à Yale appelé
«Skull and Bones.» Les Présidents G.W. Bush et son père ainsi que John
Kerry en sont membres.

Le 9 septembre 1785, Joseph Utzschneider, un avocat, et deux autres
transfuges révélèrent les objectifs des Illuminati devant un tribunal
d’enquête en Bavière : l’abolition de la monarchie et de tous les
gouvernement ordonnés, l’abolition de la propriété privée (que les
Illuminati accapareront), l’abolition du patriotisme (des nations), de la
famille, (par l’abolition du mariage, de la morale, et par le gouvernement
offrant «l’éducation» pour les enfants) et enfin, l’abolition de toutes les
religions, en particulier le Christianisme.

Ce sont exactement les objectifs du Communisme, énoncés par Marx en
1848. Les Illuminati et le Communisme travaillent main dans la main. Le
terme «Rouges» provient de «Red Shield» (écusson rouge, de l’allemand
Rot Schild) le nom de Rothschild.

En 1794, le duc de Brunswick, a publié un Manifeste sur la base des
documents confisqués aux Illuminati. Il a dit, «Le ferment qui règne parmi
la population, est leur oeuvre... Ils ont commencé par jeter l’opprobre sur
la religion... Ils ont inventé les droits de l’homme... et ont exhorté les gens
à arracher à leurs princes la reconnaissance de ces prétendus droits. Le
plan qu’ils ont formé pour briser tous les liens sociaux et détruire tout
l’ordre a été révélé dans leurs discours et leurs actes dont ils ont inondé
le monde par une multitude de publications ; ils ont recruté des apprentis



de tout rang et de toutes positions, ils trompèrent les hommes les plus
perspicaces en alléguant faussement des intentions différentes.» («Les
porteurs de lumière des ténèbres», p. 10)

CONCLUSION

L’humanité a pris un mauvais virage et semble condamnée. Les élites
politiques, culturelles et économiques sont des dupes ou des agents
volontaires d’une conspiration satanique aux proportions cosmiques.

Si nous et nos enfants devons souffrir d’une mort prématurée, au moins,
nous en saurons la vraie raison. C’est un privilège qui n’a pas été
accordés à des millions de nos ancêtres.

Dieu et Satan ont fait un pari sur l’âme de l’homme. Si Dieu gagne,
l’homme révèle la gloire de sa naissance divine. Si Satan gagne, l’homme
est détruit. En un mot, ceci illustre la nature religieuse de la politique.



L’humanité est sujette à une attaque
occulte

Comme vous le savez, l’élite financière attache une grande importance au
fait de nous fournir un ennemi extérieur : les Huns, les Nazis, les
Communistes, les terroristes Musulmans, etc. Elle crée aussi des ennemis
internes en nous divisant par la race, le sexe et la classe sociale. Ensuite,
elle imagine des ennemis naturels économiques et sociaux comme la
guerre contre la pauvreté, la drogue et le réchauffement climatique.

Ainsi, elle détourne l’attention d’elle-même, le véritable ennemi, les
Illuminati organisés en franc-maçonnerie, une secte satanique
internationale qui contrôle notre vie politique, culturelle et économique
avec une acuité magique.

Leurs symboles victorieux dissimulés sont partout : sur le grand sceau des
États-Unis et les logos d’innombrables sociétés, celui de l’ONU et même
de la ville où j’habite, Winnipeg. Recherchez les points dans les cercles,
les pyramides sans pierre de faite, les yeux d’Horus et les esquisses de
levers de soleil.

Tous les politiciens qui ont une chance sont des francs-maçons, y
compris Bush, Obama, Clinton et McCain. Ils ne représentent pas une
opposition sérieuse. Bush a doublé la dette nationale et a réduit de moitié
la valeur du dollar, mais l’avez-vous entendu critiqué pour cela? Sous son
règne nous avons connu le 11 septembre, la guerre en Irak, l’ouragan
Katrina (les digues détruites) et l’effondrement du secteur de l’immobilier.
Personne n’a été tenu pour responsable.

Sur le plan international, Obama et Ahmadinejad, Sarkozy, Merkel et
Poutine, Bush et McCain sont tous les membres de ce club, malgré leurs



prétendus différends. Ils travaillent pour le cartel bancaire international,
aidés par une petite armée de dupes et d’opportunistes. Rien de tout cela
ne serait possible s’ils ne possédaient pas aussi les médias de masse.

Notre vie politique est essentiellement du théâtre. L’auteur des
«Protocoles des Sages de Sion» glousse : «Qui se doutera jamais que
tous ces gens étaient manipulés par nos soins selon un plan politique que
personne n’a même seulement deviné au cours de plusieurs siècles?»
(Protocole 13)

Dès 1823, Hoene Wronski a écrit : «Les sociétés secrètes sont divisées
en groupes distincts et apparemment opposés, professant... les opinions
les plus contraires aux idées du jour, de manière à diriger, et à répartir
avec confiance, tous les partis politiques, les officines religieuses,
économiques, et littéraires. Ils sont, afin de recevoir une direction
commune, à nouveau réunis par un centre inconnu... un Suprême Comité
inconnu qui gouverne le monde.» («Les porteurs de lumière des
ténèbres», p.2)

Le gouvernement mondial, «le Nouvel Ordre Mondial» est le but de la
Franc-maçonnerie. L’ordre est créé à partir du chaos. Il sera réalisé par
un «processus dialectique» de guerres bidons causées par des opérations
sous faux drapeau, le lavage de cerveau («formation sensible») la
propagande, la calomnie et la coercition.

Selon le livre de Jüri Lina «Architects of Deception», la franc-maçonnerie
est un judaïsme pour gentils (non-juifs). Elle est basée sur la Kabbale et
est «l’organe exécutif politique de l’élite juive financière.» (Voir «La
Franc-maçonnerie : le vœu mortel de l’humanité» sur mon site internet.)

Les juifs maçonniques la dirigent. Apparemment, les juifs appartiennent à
toutes les loges, mais les non-juifs ne peuvent appartenir à celle des Juifs



comme le B’nai Brith. Celles-ci comprennent le pouvoir exécutif.

Nous assistons à l’aboutissement d’une croisade millénaire menée par
certains juifs pharisiens et certains de leurs alliés pour renverser la
civilisation chrétienne et établir une tyrannie primitive décrite en détail
dans «Les Protocoles des Sages de Sion.»

L’EXTENTION DU MONOPOLE FINANCIER

Jüri Lina cite le professeur Valeri Yemelianov qui déclara à un Congrès
du Parti communiste soviétique en 1979 : «la pyramide franc-maçonne
juive contrôle 80% de l’économie des pays capitalistes et 90 à 95 pour
cent des médias d’information.» (163)

En 1938, un initié Christian Rakovski (Chaim Rakover) a décrit la
situation comme suit :

«A Moscou, il y a le communisme : à New York le capitalisme. Ils sont
semblables à la thèse et l’antithèse. Analysez les deux. Moscou est le
Communisme subjectif mais [objectivement] un capitalisme d’état. New
York est un Capitalisme subjectif, mais un Communisme objectif. Une
synthèse personnelle, la vérité : la Finance Internationale, le Capitalisme
Communiste : «eux». «Eux» fait référence aux «Illuminati» le plus haut
degré de la Franc-maçonnerie.

Le 19 novembre 1937 le membre influent de la Fabian Society Nicholas
Murray Butler, s’adressa à l’assistance d’un banquet à Londres avec les
mots suivants : «le Communisme est l’instrument avec lequel le monde
financier peut renverser les gouvernements nationaux et ériger ensuite un
gouvernement mondial avec une police mondiale et tout l’argent du
monde.»



Rakovski dit que le but réel de la Franc-maçonnerie est de propager le
Communisme. Le Communisme (c’est à dire le Nouvel Ordre Mondial)
implique la destruction des quatre piliers de notre identité humaine : la
race, la religion, la nation et la famille. Tel est le sens réel de la
«diversité», du «multiculturalisme», du «féminisme», de la pornographie,
de la «libération sexuelle» et des «droits des homosexuels.» (Voir
«Rothschild dirige la Symphonie Rouge» sur mon site internet ou dans
«Canular Cruel.»)

Le sort maçonnique païen est jeté avec une constance et une conformité
étonnante à travers les médias de masse et le système éducatif. Par
exemple, récemment, vous ne pouvez pas échapper à des images de
femmes puissantes dans des rôles masculins et les exhortations faites aux
femmes des sociétés traditionnelles à rechercher l’indépendance.

En 1909, Paul Copin Albancelli écrivait : «Les francs-maçons répètent ce
qu’ils ont entendu prôner par les prédicateurs du pouvoir occulte : le
journaliste, l’éditeur, le pornographe, le professeur... L’état d’esprit créé
et véhiculé par les loges... est le moyen profane rencontré partout et
l’esprit en est modifié. Et comme les francs-maçons s’acquittent de ce
devoir en tant que propagandistes sans se révéler comme francs-maçons,
l’activité qu’ils exercent n’est pas reconnue comme maçonnique.» («La
conspiration juive contre le monde chrétien», pp 173-174)

LE DISCERNEMENT

La Franc-maçonnerie montre un faux visage au monde. Lina écrit que la
franc-maçonnerie «est étroitement associée au Socialisme et au
Communisme, ainsi qu’avec le crime organisé. La tâche principale de la
franc-maçonnerie est de lutter contre la connaissance du monde réel et
d’ignorer les faits de l’histoire vraie.» (281)



La Franc-maçonnerie exotérique est pour les gogos. Il s’agit de la charité
et «rendre les hommes meilleurs», etc. L’objectif de la Franc-maçonnerie
réelle, l’ésotérique (ou occulte) connue seulement des adeptes, est de
conquérir le monde pour Lucifer.

Ainsi, nous devons discerner le formel de l’informel et le subjectif de
l’objectif.

Formellement, nous vivons dans une société libre. Officieusement nos
«dirigeants» sont des dupes ou des traîtres dévoués à la mise en place de
notre esclavage ultime.

Formellement, nous avons une presse libre et un système éducatif.
Officieusement, seules les vues qui correspondent au programme occulte
(idées maçonniques, et «l’illumination») obtiennent une audience.

Formellement, l’art et le divertissement sont des modes d’expression
libres. Officieusement, à quelques exceptions près, seuls les
divertissements qui font la promotion du programme occulte sont
soutenus et encouragés. D’innombrables films relèvent de la catégorie
d’anticipation enseignant aux gens à s’attendre à des scénarios
catastrophes horribles et sataniques.

Formellement, des terroristes musulmans ont lancé des avions sur les
symboles de la liberté et de la prospérité américaine, le 11 septembre,
provoquant leur effondrement et tuant plus de 3000 personnes.
Officieusement les instruments de l’élite financière franc-maçonne : les
agences de renseignement et les sociétés secrètes, ont fait exploser les
bâtiments pour justifier la suppression des droits civiques et le
déclenchement de guerres aux objectifs cachées et un gâchis de 5
trilliards de dollars.



Formellement, les élections expriment la volonté des peuples et le désir
de changement. Officieusement, les élections sont nécessaires pour
maintenir l’illusion de la liberté et sécuriser les impôts et les organismes
nécessaires à des guerres sans fin.

Formellement, les dirigeants croient en notre pays. Officieusement, ils font
tout pour l’affaiblir de sorte que la population accepte un gouvernement
mondial.

Formellement, ils sont chrétiens. Barack Obama est un chrétien.
Officieusement, le luciferianisme (la franc-maçonnerie, le judaïsme
kabbaliste, la laïcité) est la religion de l’Occident post-Lumières. George
Bush et Barack Obama sont des satanistes qui utilisent fièrement le
symbole du bouc à cornes. En professant le Christianisme, ils le
discréditent.

CONCLUSION

En ce moment, je dirai que l’ouvrage le plus révélateur de notre situation
est celui de Jüri Lina : «Architects of Deception». J’en ai déjà fait mention
une fois, mais je vous le recommande de nouveau. Voici un autre
exemple des révélations qu’il contient : «La plupart des généraux de
George Washington et des signataires de la Déclaration d’Indépendance
étaient francs-maçons. Les valeurs de la Déclaration sont valables mais
elles tombent sous la catégorie du «formel».

Officieusement, Lina dit : «Les francs-maçons ont créé les États-Unis
d’Amérique comme une base efficace pour leurs activités mondiales et
pour atteindre leur objectif ultime : La suprématie mondiale.»

Nos vies sont construites sur une fraude monstrueuse. Nos dirigeants



politiques et culturels sont choisis pour leur volonté de nous trahir pour la
gloire et la fortune. L’humanité évolue dans une zone floue entre la réalité
et un sort occulte. Notre seul espoir est que le «formel» finisse par
l’emporter sur «l’informel», et que les dupes se réveillent avant qu’il ne
soit trop tard.



Le culte satanique qui règne sur le monde

«Comment peut-on en chasser un millier, puis en chasser dix mille... à
moins que Dieu ne les livres entre des mains ennemis?» Deutéronome
32:30

«Soit se convertir à l’Islam ou mourir.» Ce fut le choix que le sultan turc
laissa à Sabbataï Tsevi, auto-proclamé «Messie» juif en 1666.

En faisant semblant de se convertir, Tsevi a eu recours à une pratique
courante parmi les juifs. Mais Tsevi n’était pas un juif ordinaire. Il
dirigeait une hérésie populaire basée sur une souche satanique de la
kabbale. Les rabbins l’avaient dénoncé lui et ses disciples.

Après sa «conversion», plus d’un million disciples, qui, plus tard
incluraient des financiers comme les Rothschild, imitèrent son exemple.
Mais ils ne faisaient pas seulement semblant d’être musulmans ou
chrétiens. Ils prétendaient être des juifs aussi. Ils étaient les ancêtres des
Illuminati et du Communisme.

Le transfuge Communiste Bella Dodd a révélé que, durant les années
1930, le Parti Communiste fit en sorte que 1100 membres rejoignent le
sacerdoce catholique. Ils sont devenus évêques, cardinaux et papes.

En adoptant cette stratégie de caméléon, ce culte satanique a infiltré et
subverti la plupart des gouvernements et des religions, et a établi une
tyrannie invisible sans attirer beaucoup d’attention. Selon le talentueux
chercheur juif Clifford Shack :

«Grâce à l’infiltration, la furtivité et la ruse, ce réseau invisible est parvenu
à tous nous diriger. Quarante et un ans après la mort de Sabbataï Tsevi,



en 1717, ils infiltrèrent les guildes de maçonnerie en Angleterre et
établirent la franc-maçonnerie... [Le successeur de Tsevi] Jacob Frank
devait avoir un grand impact sur le noyau interne de la franc-maçonnerie
connu sous le nom d’Illuminati, formé en 1776. La franc-maçonnerie
allait devenir la force cachée derrière des événements comme les
révolutions [américaine, française et russe], les créations de l’ONU et
d’Israël, les deux guerres mondiales (y compris l’Holocauste!), et les
assassinats des frères Kennedy qui, avec leur père, ont essayé de
contrecarrer les efforts du réseau sur le sol américain.

Les Sabbatéens ou Frankistes, également désignés comme le «Culte de
l’œil qui voit tout» (regardez vos billets d’un dollar pour commencer à
comprendre leur influence dans votre vie) sont des caméléons politiques
et religieux. Ils sont partout... où il y a le pouvoir. Ils sont les bons et les
méchants. L’époque de la Deuxième Guerre mondiale est un excellent
exemple. Les dirigeants suivants ont été membres du «Culte de l’œil qui
voit tout» (Sabbatéens ou Frankistes) : Franklin D. Roosevelt ; Winston
Churchill ; Adolph Hitler ; Eugenio Pacelli (Pie XII) ; Francisco Franco ;
Benito Mussolini ; Hirohito et Mao Tsé-Toung.»

IMPLICATIONS

Si M. Shack a raison, les historiens, les éducateurs et les journalistes
collaborent en défendant une fausse réalité et en nous détournant de la
vérité. Notre monde, notre perception de l’expérience humaine, sont
façonnés par une société secrète occulte. Notre culture est un contrôle
psychologique élaboré.

De toute évidence, les Sabbatéens et leurs continuateurs devraient attirer
notre attention. Au lieu de cela, ils sont cachés hors de vue. Ils ont joué
un rôle décisif dans les soi-disant «Lumières», la «laïcité» et le



«modernisme», qui ne sont que des étapes enfantines vers leur satanisme.

Selon le rabbin Marvin Antelman, ils croient que le péché est saint et doit
être pratiquée pour lui-même. Comme le Messie ne viendra que lorsque
les gens deviendront justes ou totalement corrompus, les Sabbatéens
optent pour la débauche : «Puisque nous ne pouvons pas tous être des
saints, soyons tous des pécheurs.»

Leur bénédiction blasphématoire «qui permettent l’interdit» est devenu
plus tard le mot d’ordre Illuminati : «fais comme tu veux», une expression
attestant de leur sentiment «religieux». Totalement amoraux, ils croient
que la «fin justifie les moyens.» («To Eliminate the Opiate», vol. 2 p. 87)

En 1756, Jacob Frank et ses disciples furent excommuniés par les
rabbins. Antelman déclare que les Sabbatéens étaient derrière les
mouvements libéraux et révolutionnaires du XIXe siècle. Ils étaient
également derrière les mouvements réformistes et conservateurs du
judaïsme, y compris «l’Haskala» c’est à dire l’assimilation juive. En
d’autres termes, les Juifs ont été influencés par les Sabbatéens «pour
s’assimiler» et ne le savent même pas.

C’est leur tactique. Ils ne préconisent pas un royaume satanique sur terre.
Ils vous orientent doucement en remettant en cause l’existence de Dieu,
en demandant «la libération sexuelle», puis «l’indépendance» pour les
femmes, «l’internationalisme», la «diversité» et la «tolérance religieuse».
Ils ont tous une feuille de route cachée : corrompre et saper «toutes les
forces collectives, sauf la nôtre» (par exemple la race, la religion, la nation
et la famille)

L’EXCES SEXUEL EN TANT QUE RELIGION



On nous dit que le «sexe libre» est «moderne et progressiste.» En fait, la
secte sabbatéenne s’est livrée au partage des épouses, aux orgies de
sexe, à l’adultère et à l’inceste depuis plus de 350 ans. Ils ont également
encouragé les relations interraciales. Ils ont initié beaucoup d’entre nous à
leur culte.

Antelman cite les travaux d’un tribunal rabbinique où Shmuel, fils de
Shlomo a avoué en versant des larmes qu’il avait rejeté la Torah et avait
encouragé sa femme à avoir des relations sexuelles plusieurs fois avec
Hershel. «Je suis coupable. Elle ne le voulait pas.» (I l l)

L’abandon sexuel est caractéristique du Communisme, une conséquence
directe du Sabbataïsme. Jacob Frank prêtait sa belle épouse afin de
recruter des hommes influents. Les membres féminins du Parti
Communiste étaient utilisés de la même manière. Adam Weishaupt, le
fondateur des Illuminati, avait mis sa demi-sœur enceinte.

Une anecdote pertinente : dans son livre, «The Other Side of Deception»,
le transfuge du Mossad Victor Ostrovsky a décrit comment le Mossad se
détend. Lors d’une fête, le personnel, y compris de nombreuses femmes
célibataires, se rassemblent autour d’une piscine, totalement nue.

«L’HOLOCAUSTE »

L’influence de la conspiration sabbatéenne est cachée en pleine lumière.
Par exemple, le terme «holocauste» est utilisé sans tenir compte de sa
véritable signification. Le rabbin Antelman déclare que, bien avant la
Deuxième Guerre Mondiale, le terme signifiait «une offrande par le feu»,
c’est à dire un sacrifice, (p.199)

Il cite Bruno Bettelheim qui dit : «appeler le plus brutal, le plus horrible, le



plus odieux et haineux meurtre de masse un «holocauste», est un sacrilège
; une profanation de Dieu et de l’homme.» (205)

De qui était-ce donc le sacrifice? Dans quel but? De toute évidence, il a
quelque chose à voir avec la pratique occulte sabbatéenne. Chaque fois
que nous utilisons ce mot, nous nous joignions inconsciemment à leur
sacrilège.

Selon Antelman, les sabbatéens haïssaient les juifs et cherchaient leur
extinction. Il cite des rabbins qui avertissaient dès 1750 que si les juifs
n’arrêtaient pas les sabbatéens, ils seraient détruits par eux. (209)

Et en effet, lorsque certains juifs ont essayé de sauver la juiverie
européenne du génocide, Antelman dit que «les communautés
conservatrices et réformés [aux États-Unis] ont continué leur petit
bonhomme de chemin en ignorant ces activités. Les prétendues
organisations officielles de l’establishment comme le Congrès Juif
Américain, le Comité Juif Américain, et le B’nai B’rith n’ont pratiquement
rien fait.» (217)

Les Sabbatéens se marient seulement au sein de leur secte démoniaque.
Ils se marient souvent à de riches gentils influents. Ainsi, la mère de
l’actuel quatrième baron de Rothschild (Jacob) n’était pas juive, sa
femme ne l’est d’ailleurs pas non plus.

Un autre exemple est le mariage de Karenna, la fille d’Al Gore en 1997
avec Andrew Schiff, l’arrière-petit-fils de Jacob Schiff. Le père d’Al
Gore était un sénateur parrainé par Armand Hammer (Occidental
Petroleum), dont le propre père était le fondateur du Parti Communiste
Américain. Comme les Clinton, les Obama et les Dubya, Al Gore est un
autre agent Illuminati.



CONCLUSION

L’humanité est en proie à un vicieux culte satanique dont la ruse et la
puissance sont si grandes, qu’ils peuvent faire passer leur guerre contre
l’humanité comme normale et inévitable. Même lorsque leur complot est
découvert, ils peuvent convaincre tout le monde qu’il est raciste et de
mauvais goût d’y croire. Ils rendent les hommes obsédés par la
pornographie pendant qu’ils érigent un état policier.

La société occidentale est moralement en faillite. Ce culte au réseau
complexe contrôle la politique, l’information et la culture. La plupart des
dirigeants sont des dupes ou des traîtres. «L’intelligentsia» est corrompue
tandis que le public est distrait et maintenu dans l’ignorance.

Comme la plupart des nations et des religions, les juifs ont été subvertis
de l’intérieur. Les Sionistes sont les pions des Sabbatéens qui ont utilisé
«l’Holocauste» pour concevoir la création d’Israël. Des millions de Juifs
ont été «sacrifiés» pour créer une capitale pour le Nouvel Ordre Mondial
sabbatéen.



Pourquoi les Illuminati haïssent-ils les Juifs?

«Là où le bât blesse, c’est que les Illuminati ont une haine absolument
satanique pour les Juifs», m’a informé un contact qui fait des affaires avec
une famille de notables Illuminati.

«La haine du juif les dynamise spirituellement» a-t-il poursuivi. «J’en vois
beaucoup qui prennent pour argent comptant le mensonge que la
conspiration est juive à son plus haut niveau. Certes, elle parait l’être, et
un grand nombre de données sont difficile à contredire, mais j’ai des
connaissances de première main sur la profondeur de la haine à l’égard
des juifs parmi les gens qui constituent la chose véritable. Ces gens (du
moins ceux que je connaissais) ne sont pas des banquiers Sionistes, mais
totalement non juifs.»

Selon toutes les apparences, les Juifs ont un rôle disproportionné dans le
Nouvel Ordre Mondial des Illuminati. Comment pouvons-nous expliquer
cette contradiction apparente?

A la suite des recherches du rabbin Marvin Antelman, Barry Chamish a
révélé les hérésies de Sabbataï Tsevi et de Jacob Frank qui ont créé un
schisme dans la communauté juive européenne aux 17ème et 18ème

siècles. Il s’agissait essentiellement d’un mouvement satanique qui
détournait l’enseignement juif. Tout ce qui était interdit par Dieu était
maintenant autorisé. Le péché et non la justice était la voie du salut. La
dépravation sexuelle (en particulier l’échange de femmes au cours
d’orgie) était encouragée comme un moyen de détruire la famille et le
tissu social. Ils voulaient faire une table rase sur laquelle redessiner la
société. Ce furent les racines du freudisme et de la libération sexuelle.

Une haine féroce se développa entre les juifs sataniques et les rabbins qui



tentèrent d’expulser les hérétiques de la communauté. Ce schisme a été
en partie reflété dans la fracture entre juifs occidentaux qui ont trahis leur
religion pour «l’humanisme laïque et la raison» et les juifs de l’Est
(«Ostjuden») qui étaient resté en grande partie orthodoxe. Beaucoup de
juifs laïcs sont devenus radicaux en tentant de remplacer la religion avec
la croyance en une utopie mondiale. Les Illuminati les ont dupés avec leur
rêve frauduleux Communiste/Socialiste. «Changer le monde» était et est
toujours leur devise trompeuse. Cela perdure à travers la campagne
d’Obama «Change».

Jacob Frank, le successeur de Sabbataï Tsevi (1726-1791) forma une
alliance avec les Rothschild, la puissance derrière les Illuminati. Ils
commencèrent les écoles de réforme du judaïsme conservateur, qui se
présentèrent comme une «libération de la loi du ghetto juif». Ils ont
encouragé les juifs à s’assimiler, à se marier, à changer leurs noms et
même à se convertir au christianisme. Ils ont taraudé leurs disciples
choisis pour faire avancer leur agenda satanique en renversant la
civilisation chrétienne de l’intérieur.

Les origines du sénateur John Kerry s’inscrivent parfaitement dans ce
profil. Son grand-père était un juif Frankiste «Kohn» qui adopta un nom
irlandais et se convertit au catholicisme. Son père travaillait pour la CIA.
Sa mère faisait partie de la famille Forbes, qui a fait sa fortune dans le
commerce de la drogue (opium), comme beaucoup de «premières
familles» de l’Amérique. Kerry est lui-même un membre de l’ordre
Illuminati des «Skull and Bones.»

Au cours de la dernière élection, Wesley Clark a découvert qu’il était
demi-juif. Madeleine Albright a admis qu’elle était juive. Son père Josef
Korbel était le mentor de Condoleezza Rice à l’université de Denver.
Avant cela, il a été accusé d’avoir volé des trésors d’art d’une grande



famille tchèque, quand il était un fonctionnaire communiste dans la
période de l’après-guerre.

L’image qui en ressort est une conspiration de juifs, de gentils, de demi-
juifs et de juifs cachés unis par l’allégeance à une dictature mondiale
satanique. Winston Churchill, dont la mère était juive et l’actuel baron
Jacob Rothschild, dont la mère n’était pas juive, correspondent à cette
description.

Il y a une liste surprenante de quelques présidents américains soupçonnés
d’être en partie juif, y compris Abraham Lincoln, Theodore Roosevelt,
F.D.R., Eisenhower, et Lyndon Johnson.

Il est possible que les membres de la hiérarchie Nazie aient été également
en parti juifs. La grand-mère d’Hitler avait quitté son emploi chez les
Rothschild à Vienne quand elle était tombée enceinte avec le père
d’Hitler. Dans son livre de 1964 «Avant l’arrivée d’Hitler» l’auteur
Dietrich Bronder, lui-même juif, prétend que les personnages suivants ont
tous du sang juif : Hesse, Goering, Strasser, Goebbels, Rosenberg,
Frank, Himmler, Ribbentrop, Heydrich et beaucoup d’autres. (Voir
l’ouvrage de Kardel, «Hitler, le fondateur d’Israël» p.4). Dans les années
1930, le taux de mariages mixtes juifs-allemands était de 60%, ce qui
devait perdurer depuis un certain temps. Il y avait beaucoup plus de juifs
mixtes que ‘purs’ et 150 000 «mischlings» servirent dans l’armée nazie.

Svali suggère une raison au fait que les Illuminati haïssent les Juifs religieux
: «Les Juifs ont historiquement combattu l’occultisme. Il suffit de lire le
Deutéronome et l’Ancien Testament pour savoir comment Dieu par le
peuple juif a essayé de nettoyer la terre des groupes occultes qui y
agissaient, tels que ceux qui adoraient Baal, Astarté, et d’autres dieux
cananéens et babyloniens.»



Il est temps que les juifs redécouvrent ce patrimoine et se saisissent à
nouveau de ce mandat.

Pour conclure, une hérésie satanique a corrompu le judaïsme. Ces
satanistes font partie des Illuminati et haïssent les autres juifs, peut-être
parce que les Juifs sont censés représenter un Dieu moral. Ou peut-être
simplement parce qu’ils sont stupides et incultes.

L’objectif à long terme des Illuminati est de détourner l’humanité de son
but divin et de l’asservir à l’aide de moyens sophistiqués de contrôle
mental (par les médias par exemple, «l’éducation», la «libération
sexuelle», l’immigration, la diversité, etc.) L’humanité est en train d’être
refaite dans le laboratoire Illuminati.



Ce que tout juif (et non-juif) devrait savoir

Un savant de 42 ans de la région de Chicago, Christopher Jon Bjerknes,
pense qu’il sait ce dont l’humanité souffre et estime que cette
connaissance est nécessaire pour arrêter l’Armageddon.

Il déclare qu’un culte hérétique, les «Frankistes Sabbatéens,» contrôlent
la juiverie organisée, y compris le Sionisme et la Franc-maçonnerie. Ils
ont commencé en tant que disciples de Sabbataï Tsevi (1626-1676) et
plus tard Jacob Frank (1726-1791). Ils croient que Sabbataï était le
Messie (Dieu) et que son âme a transmigré à travers la dynastie
Rothschild, qui sont maintenant les «Rois des Juifs.»

Selon leur système messianique, la Rédemption exige que les Rothschild
deviennent Dieu, c’est à dire roi du monde. Ceci verra le sacrifice de 2/3
de tous les juifs et la destruction et l’asservissement du reste de
l’humanité. Bjerknes estime que cette croyance démentielle est en fait la
force motrice derrière l’histoire, y compris toutes les guerres, et le projet
de «Gouvernement Mondial».

Bjerknes (B-YERK-NES) est fier de son héritage juif norvégien, (son
grand-père maternel, un célèbre musicien, était juif.) Il a écrit deux livres
importants - un sur Albert Einstein le dépeignant comme un plagiaire, et
un autre sur le génocide arménien d’inspiration sabbatéenne - qui
comprennent des centaines de pages d’histoire juive supprimée. Ils
peuvent être trouvés sous forme de PDF sur son site Web :
http://www.jewishracism.com/

Le message de Bjerknes est convaincant et tout à fait compatible avec les
«Protocoles des Sages de Sion» où l’auteur parle de la venue de son
«Royaume».

http://www.jewishracism.com/


Les Sabbatéens croient que leur Roi a le devoir de rétablir les Juifs en
Israël et d’exterminer les païens. Ils croient que le Messie n’apparaîtra
pas jusqu’à ce que le monde ne succombe au mal et sont déterminés à
rendre cette prophétie auto-réalisatrice réelle. Ainsi, le mal est bon sous
leur point de vue satanique. Selon Bjerknes, ceci constitue une «guerre
juive contre l’humanité.» Lorsque Bjerknes utilise le terme «juif», il signifie
en fait «sabbatéen».

Les sabbatéens sont souvent des dégénérés sexuels qui se livrent à
l'échange de femmes, à des orgies et à l’inceste Ils font souvent semblant
d’être chrétiens ou musulmans pour se faufiler dans la société des gentils,
afin de la détruire. («Le génocide juif des chrétiens d’Arménie», pp.64-
65.)

Bjerknes cite le Deutéronome comme un exemple de ce suprématisme
juif : «l’Éternel, ton Dieu, t’a choisi pour être un peuple spécial pour lui-
même, au-dessus de toutes les peuples qui sont sur la face de la terre.»
(7-16) «Et tous les gens de la terre verront que tu es appelé par le nom
de l’Éternel, et ils auront peur de toi.» (28:10)

Il souligne ce passage de Zacharie [13; 8-9] comme preuve que les Juifs
seront abattus : «Et il arrivera que, dans tout le pays, dit l’Éternel, les
deux tiers seront exterminés, périront, et l’autre tiers restera.»

«Je mettrai ce tiers dans le feu, et je le purifierai comme on purifie
l’argent, Je l’éprouverai comme on éprouve l’or. Il invoquera mon
nom, et je l’exaucerai; Je dirai : C’est mon peuple! Et il dira :
L’Éternel est mon Dieu!» (Il cite également Ezéchiel 5:12-13 à cet
effet.)

Aux pages 43-46 de «Génocide juif», Bjerknes cite des références du
Talmud et de l’Ancien Testament pour le plan d’extermination et



d’asservissement des gentils.

Par exemple, la Genèse 25, 23 et 27 : 38-41 promet les Gentils aux Juifs
comme leurs esclaves et soldats, et donne une incitation à exterminer les
gentils s’ils osent tout simplement se plaindre de leur sort.

LES ROTHSCHILD SUIVENT LE PLAN BIBLIQUE

Au début du 19ème siècle, les Rothschild commencèrent à faire campagne
pour le retour des Juifs en Israël, ainsi que l’achat de terrains là-bas et
cherchèrent des moyens de briser l’Empire Ottoman. Ils achetèrent
ensuite le canal de Suez pour protéger leur pouvoir au Moyen-Orient.
Bjerknes écrit:

«La ruine de l’Empire Turc et l’assassinat en masse des chrétiens
arméniens étaient une étape de la longue et tumultueuse marche juive vers
la mort de l’humanité. La ruine de l’Empire Russe en fut une autre, suivie
par la destruction répétée de l’Europe, en particulier de l’Allemagne, au
cours des guerres mondiales provoquées par ce culte juif pour accomplir
artificiellement la prophétie messianique et forcer les juifs de l’Europe à
fuir vers la Palestine contre leur gré.» (66)

Selon Bjerknes, le soutien juif était la seule chose qui manquait au plan
des Rothschild visant à établir un gouvernement mondial à Jérusalem,
avec eux en tant que Roi :

«Ils pouvaient mettre en faillite l’Egypte et la Turquie. Ils pouvaient faire
de la Russie un champ de ruines. Ils pouvaient même acheter le Pape,
mais la seule manière de forcer un grand nombre de juifs à s’établir en
Palestine, était de mettre au pouvoir Hitler et Staline et de persécuter les
juifs à une échelle massive et sans précédent.» (291)



LES CHRETIENS SONT TROMPÉS

Bjerknes a un avertissement poignant pour les chrétiens :

«Dans les médias d’aujourd’hui dominés par les juifs, nous trouvons
beaucoup de juifs prêchant au public que la Fin des Temps est à venir et
que les chrétiens doivent considérer leur propre destruction sous un angle
positif comme si cela était la réalisation divine des prophéties chrétiennes
et juives. Beaucoup de chrétiens ont été dupés par ces charlatans... la
destruction du monde et de ses nations se produit à la suite de
l’intervention délibérée de juifs immensément riches, et non comme le
résultat de la volonté de Dieu. Ces dirigeants juifs considèrent la Bible
hébraïque comme un plan, qu’ils ont délibérément l’intention
d’accomplir...»(327)

Comme mes lecteurs le savent, je vois le Nouvel Ordre Mondial comme
une conspiration de l’élite conduite principalement par la volonté des
banquiers centraux de consolider leur monopole sur le crédit et le
pouvoir. Je crois qu’il y a un fort élément «juif», mais les juifs Illuminati
sont aussi méprisants à l’égard de leurs «frères inférieurs», qu’ils le sont
envers les non-Juifs. Au contraire, ils ont coopté les élites des gentils (qui
sont les plus puissantes et utiles) en utilisant les mariages, la franc-
maçonnerie, et l’arianisme. Regardez la composition des gentils des Skull
and Bones par exemple. Bjerknes ne pense pas que les Illuminati soient
toujours en activité et minimise le rôle des gentils. À mon avis, il s’agit là
d’un aveuglement.

Dans un courriel, Bjerknes répond que les mariages mixtes s’inscrivent
dans le cadre de la stratégie «juive» :

«Je crois que les puissants intérêts juifs ont délibérément tenté



d’accomplir la prophétie juive messianique depuis 2 500 ans et ont dupé
beaucoup de Gentils en se servant de leur aide pour atteindre leurs
objectifs. Ils ont également recruté de nombreux Gentils par le biais des
mariages, de l’amitié et des intérêts égoïstes, qui ne sont pas dupes, mais
commettent des actes inhumains par cupidité, par vanité, ou pour
d’autres raisons immorales. Croient-ils que ce qu’ils font est mal? Je
soupçonne que certains le sachent.

Je ne m’oppose pas à l’identification des sociétés secrètes et à leurs liens
avec l’élite. Je ne vois tout simplement aucune justification pour les
appeler les Illuminati. En ce qui concerne le chemin de la politique globale
et les visages de ceux qui poussent à la troisième guerre mondiale, je
pense que moi et d’innombrables autres ont prouvé qu’il s’agit d’un
mouvement juif, et que les Illuminati ne sont rien qu’une petite partie de
ce mouvement juif menant à l’apocalypse, qui remonte au moins à 2 500
ans. Bien sûr, tout ce qui se passe aujourd’hui n’a pas une main juive
pour y imprimer son cours. Mais je crois que les puissants intérêts juifs...
ont la capacité d’exercer plus d’influence que tous les autres groupes
combinés, pour la simple raison qu’ils ont infiltré tant d’organisations, les
religions et les gouvernements, et jouissent d’une telle influence
disproportionnée dans les médias.»

CONCLUSION

Je ne présenterai pas ces remarques si je ne pensais pas qu’il est
important d’examiner le messianisme juif. Si en effet les événements
mondiaux sont entraînés par la mégalomanie des Rothschild soutenue par
le fanatisme Talmudique Sabbatéen Kabbalistique de l’Ancien
Testament, je crois que les juifs et les non-juifs doivent le savoir, et faire
exception.



Un historien indépendant dévoile la
conspiration Kabbaliste

David Livingstone, 41 ans, auteur de «Le Terrorisme et les Illuminati -
trois mille ans d’histoire» (2007) dit que des Kabbalistes déterminés à
être Dieu ont détourné l’humanité.

«La Kabbale déclare que Dieu a créé l’homme pour se connaître», dit
Livingstone.» Les Kabbalistes prétendent que cela signifie qu’ils peuvent
usurper le rôle de Dieu. Ils ne doivent pas d’abord se soumettre à une
norme morale absolue.»

Livingstone dit que tous les mouvements occultes sont originaires de la
Kabbale (qui date du 6ème siècle avant J.C. à Babylone.). La Kabbale ne
respecte pas les normes morales universelles énoncées par Moïse. (Ceci
est le judaïsme avec lequel je m’identifie.)

Livingstone soutient que la plupart des lignées Illuminati, y compris la
royauté européenne, sont des Juifs hérétiques, des crypto juifs et des
prétendus juifs. (Les «Crypto Juifs «sont des juifs qui prétendent être
chrétiens, musulmans ou d’autres origines religieuses ou ethniques.)

Dans son livre, Livingstone retrace les généalogies de ces lignées Khazar,
qui incluent les Rothschild, les Habsbourg, les Sinclair, les Stuarts, les
Mérovingiens, les Lusignan, et les Windsor.

«Le grand secret de l’histoire est le récit de l’ascension de Kabbalistes
hérétiques vers le pouvoir mondial», a déclaré Livingstone. «Les juifs
ordinaires et les gens en général n’ont aucune idée de comment ils sont
manipulés.»



«Ces kabbalistes croient que Lucifer est le vrai Dieu. Ils ne se soucient
pas de leurs propres nations. Leur seul but dans la vie est d’humilier et de
dégrader l’humanité, et de prouver à Dieu que l’expérience humaine est
un échec. Ils parviennent graduellement à atteindre cet objectif grâce à
leur contrôle de l’économie, de l’éducation, des médias et du
gouvernement.»

FAITS PERSONNELS

David Livingstone est né à Montréal en 1966 d’un père jamaïcain-
canadien (un enseignant) et d’une mère franco-canadienne. A l’âge de
sept ans, il demandait à ses parents qui étaient Platon et Socrate.
Lorsqu’ils lui dirent qu’ils étaient des chercheurs de vérité, il fut choqué :
«Vous voulez dire que les gens ne savent pas ce qu’est la vérité?» Il
résolut de la découvrir.

Livingstone a étudié l’histoire comme étudiant de premier cycle, mais il
abandonna en 1992 quand il se rendit compte qu’il était en train d’être
endoctriné. «Lorsque j’ai lu que la race Indo-Européenne [aryenne] avait
émergée du Caucase, sorti de nulle part, je suis devenu suspicieux et j’ai
commencé les 13 ans de recherche qui conduisirent à mon premier livre,
«The Dying God – The Hidden History of Western Civilization.» (Le
Dieu mourrant – L’histoire cachée de la civilisation occidentale.)

Dans ce livre, Livingstone déconstruit le mythe de la civilisation
occidentale, qui tente d’illustrer le progrès en termes de rejet de la
religion et de l’adoption de la laïcité, qui est vraiment un masque pour
l’occulte, c’est à dire la Kabbale. (Voir mon site internet pour «Lucifer
est le Dieu secret de la société laïque.»)

En écrivant ce livre, Livingstone payait ses factures en plantant des arbres



en Colombie-Britannique et en rembourrant des meubles à Montréal.
Elevé comme un agnostique, il s'est converti à l’islam en 1992 après avoir
fait une étude des grandes religions du monde. Il s’est marié en 2000 et a
trois enfants, tous âgés de moins de six ans.

LE TERRORISME ET LES ILLUMINATI

Le dernier livre de Livingstone, qui retrace les 2500 ans de la
conspiration Kabbalistique de l’Antiquité à nos jours, est plein de
nouvelles informations intéressantes. Par exemple, l’Ordre des Illuminati a
été précédé dans les années 1500 en Espagne par les «Alumbrados,»
une hérésie chrétienne démarrée par des crypto-juifs appelés
«marranes.» Le fondateur de l’Ordre des Jésuites, Ignace de Loyola,
était un marrane/alumbrado. (114) Ainsi, quand les gens d’aujourd’hui se
demandent si c’est les Jésuites ou les Sionistes qui sont responsables de
nos problèmes, ils parlent vraiment de la même bête.

Le rabbin kabbaliste Isaac Louria, un disciple de Loyola, a énoncé le
principe selon lequel ils doivent travailler activement à actualiser la
prophétie, c’est à dire le rachat par la venue du Messie et la primauté des
Illuminati. Cela signifiait «la manipulation du cours du destin grâce à
l’utilisation de la magie, et enfin, de préparer les conditions politiques et
morales nécessaires pour recevoir [le Messie soit l’Antéchrist] des temps
à venir, qui sont un Nouvel Ordre Mondial.» (115)

Avec les médias et le système éducatif entre les mains de ces kabbalistes,
il est facile de travailler cette «magie». Il est facile de convaincre des
millions de gens que les avions de lignes ont frappé le Pentagone et se
sont écrasés à Shanksville PA (même s’il n’y avait aucune épave d’avion
de ligne transportant des passagers) et que le World Trade Center s’est
effondré à cause d’un «incendie».



Les hérésies Sabbatéenne et Frankiste des années 1600 ont succédé aux
Alumbrados et ont directement conduit aux Illuminati des années 1700.
Livingstone écrit :

«Les Frankistes été voués, non seulement à l’éradication et à l’humiliation
de la majorité de la communauté juive, qui refusait d’accepter leurs
écarts... mais à celle de toutes les religions, et ils ont exploité les idéaux
Sionistes pour déguiser leur quête de domination du monde. Les
Frankistes ont cru que... tout ce qui avait été interdit [par la Torah] était
maintenant permis, voire obligatoire. Cela comprenait les unions sexuelles
interdites, les orgies et l’inceste...»

«Malgré le fait qu’ils étaient extérieurement religieux, les Frankistes
cherchaient l’anéantissement de tout système de religion et de croyance
positif, et ils rêvaient d’une révolution générale qui balaierait l’[ordre
social] du passé d’un seul coup... pour Jacob Frank, la destruction
anarchique représentait tout l’éclat luciférien, tous les tons et les
harmoniques du mot la Vie.» (125)

[Citant le livre de Frank «Les paroles du Seigneur», Jüri Lina écrit : «Il
croyait que Dieu était le mal. Frank se proclamait lui-même comme le
vrai Messie. Il faisait vœu de ne pas dire la vérité, de rejeter toute loi
morale, et a déclaré que la seule voie vers une nouvelle société passait
par la destruction totale de la civilisation actuelle. L’assassinat, le viol,
l’inceste et la consommation de sang étaient des actions et des rituels
parfaitement acceptables.»(«Sous le signe du Scorpion» p.22)]

Il est facile de reconnaître l’origine du Communisme et de l’Anarchisme
dans cette philosophie démente. Il est facile de reconnaître la terreur des
Révolutions Française et Bolchévique, les goulags soviétiques et les
camps de concentration Nazis, les champs de bataille du Cambodge et



de la Chine, le «Choc et l’effroi» de l’Irak, et la poussière du World
Trade Centre.

Il est facile de reconnaître que cette secte juive dégénérée est la raison
pour laquelle tous les Juifs ont été entachés de soupçons d’immoralité et
de subversion. Beaucoup de Juifs ont été trompés par la promesse
(Frankiste) communiste de la justice économique et de la propriété
publique. (C’est ce que le kabbaliste entend par la «magie» – la
tromperie et le mensonge.) Pourtant, les juifs ordinaires ont été lents à se
distancer de ce mouvement pernicieux, et de ses manifestations Sionistes,
Néoconservatrices et Maçonniques (qui ne sont pas ce qu’elles
prétendent.)

Les Rothschild et la plupart des membres de l’establishment bancaire juif
étaient Frankistes. Se mariant avec les élites autochtones, ils furent
responsables de la révolution bolchévique et des deux guerres mondiales.
Malheureusement, ils peuvent planifier une troisième guerre mondiale qui
opposera l’Islam contre le Sionisme.

Livingstone détaille la façon dont les kabbalistes, à travers l’exploitation
et le contrôle de l’Arabie Saoudite, de la Banque d’Angleterre et de
l’impérialisme britannique/américain, ont conspiré pour briser l’Empire
Ottoman et maintenir le Moyen-Orient sous développé. Il explique aussi
comment ils continuent à utiliser une variété de cultes tels que le
Wahhabisme (1700) et le Salafisme (1900), et les sociétés secrètes
maçonniques comme les Frères Musulmans (1930) pour diviser l’Islam,
créer un fondamentalisme fanatique et agiter la terreur en préparation
pour la venue d’une «guerre des civilisations.»

«Les rangs les plus bas [des terroristes] croient sincèrement qu’ils
défendent l’Islam et font face à «l’impérialisme occidental.» Toutefois,



[ils] servent la même cause Illuminati... leurs canaux pénètrent dans les
parties supérieures du pouvoir des gouvernements britannique et
américain, et vers l’extérieur dans les régions inférieures des bas-fonds
criminels et occultes.» (241)

Livingstone ne croit pas que le régime iranien actuel est indépendant des
Illuminati. Ils l’ont créée quand ils ont destitué le Shah et installé
l’Ayatollah Khomeiny. Dans toutes les guerres, les Illuminati contrôlent
les deux côtés du conflit, et la Troisième Guerre Mondiale ne sera pas
une exception.

CONCLUSION

L’une des récompenses de mon travail est de connaitre des gens comme
David Livingstone. J’exhorte les étudiants de la Conspiration kabbaliste à
lire «The Illuminati and Terrorism : A three thousand Year History». Peu
de travaux offrent une vue aussi pénétrante du véritable caractère du
monde dans lequel nous vivons. Le site internet de Livingstone est :
www.thedyinggod.com.

http://www.thedyinggod.com


Le complot kabbaliste pour asservir
l’humanité

La Force Créatrice de Dieu entre dans l’humanité par l’amour d’un
homme pour sa femme et son désir d’élever sa famille dans un
environnement sécurisé et sain. Elle trouve sa réciprocité lorsqu’une
femme reçoit la semence de son mari (qui symbolise son esprit) et la
nourrie.

Ainsi, les banquiers centraux kabbalistes s’activent à neutraliser la
dynamique mâle-femelle (actif-passif) en faisant usurper le rôle de
l’homme par les femmes. Les banquiers en fin de compte assument le
rôle du mâle initiateur ou de «Dieu» eux-mêmes.

Selon le livre, «Les Porteurs de lumière des Ténèbres» la Kabbale juive
est un système puissant pour prendre le contrôle sur les gens en
exploitant et en pervertissant les énergies sexuelles. (20)

Dans ses études sur l’occultisme, (cité dans «Les Porteurs de lumière des
Ténèbres») Henri de Guilbert dit que le Juif kabbaliste «se considère
comme le soleil de l’humanité, le mâle, par opposition à d’autres peuples
qui ne sont que la femelle, se manifestant en assurant la venue de l’ère
messianique. Afin de réaliser cette manifestation sociologique, le Juif
étend organiquement son influence aux moyens de sociétés secrètes
créées par lui dans le but de répandre partout sa force initiatique... [En
espérant réaliser] la république universelle contrôlée par le dieu de
l’humanité, le Juif de la Kabbale. «(21)

L’EFFACEMENT DES GENRES SEXUELS



Ainsi, partout, les Banquiers Kabbalistes ont utilisé l’éducation et les
médias pour neutraliser les populations de l’Occident et saper l’institution
du mariage et la famille.

«Nous avons castrés la société par la peur et l’intimidation», se vantait
Harold Rosenthal en 1976. «Sa virilité existe uniquement en combinaison
avec une apparence féminine extérieure. Étant si castré, le peuple est
devenu docile et facilement dominé. Comme tous les hongres... leurs
pensées n’impliquent pas des préoccupations sur l’avenir et leur
postérité, mais seulement accaparées par le présent et par le prochain
repas.» (Voir plus loin «Les Protocoles des Sages de Sion mis à jour par
un zélote juif»)

Dans un article récent, «L’homme-enfant dans la Terre Promise», le
chercheur Kay Hymowitz dit que les mâles américains ont étendu leur
adolescence jusqu’à l’âge mûr.

«En 1970, 69 pour cent des hommes blancs de 25 ans et 85 pour cent
de ceux d’entre eux âgés de 30 ans étaient mariés, en 2000, seulement
33 pour cent et 58 pour cent l’étaient respectivement.»

Playboy Magazine utilisait pour sa promotion une annonce, «Quel genre
d’homme lit Playboy?» La description correspond mieux à un
homosexuel. (Voir mon «Playboy et la Révolution (homo) sexuelle.»)

Pendant ce temps, les femmes ont reporté le mariage et usurpé le rôle de
l’homme en tant que protecteur et pourvoyeur. «En 1960, 70% des
américaines de 25 ans étaient mariées avec des enfants ; en 2000,
seulement 25% d’entre elles l’étaient. En 1970, seulement 7,4% de tous
les américains de 30 à 34 ans étaient célibataires ; aujourd’hui, le nombre
est de 22%. Ce changement a pris environ une génération à se dérouler,
mais en Asie et en Europe de l’Est la transformation a été plus brutale. En



Hongrie aujourd’hui, 30% des femmes ayant la trentaine sont célibataires,
contre 6% de la génération de leurs mères au même âge. «(Hymowitz,
«The New Girl Power»)

Les femmes non mariées ont 40% de tous les bébés nés aux États-Unis
en 2007. (U.S. News and World Report, 19 mars 2009)

Pendant ce temps on estime à un million le nombre d’enfants américains
conçus en utilisant les donneurs de sperme, avec 30 000 ajoutés chaque
année. Beaucoup sont nés par la volonté de lesbiennes qui sont
déterminées à changer le modèle «hétéro-normatif» de la société. La
Californie est à l’avant-garde du plan banquier kabbaliste de remplacer
les normes hétérosexuelles par celles des homosexuels.

Une nouvelle loi exige que les écoles véhiculent «une image positive du
changement de sexe, du travestissement, des mariages homosexuels, et
de tous les aspects de la bisexualité et de l’homosexualité.» Ce mandat
touche les enfants de la maternelle à la 12ème année dans les écoles
publiques de Californie.

Bruce Shortt, auteur de «La dure vérité sur les écoles publiques» note,
«les enfants ne sont plus élevé dans ces écoles pour comprendre que
Dieu nous a fait mâle et femelle. On dit aux enfants que parce qu’il y a
beaucoup d’orientations sexuelles et d’identités de genre, ils doivent
simplement parvenir à leurs propres conclusions sur l’orientation sexuelle
et que les «possibilités» entre les sexes sont «bonnes pour eux.»
Parallèlement à cela vient le message que vous ne pouvez vraiment pas
dire si vous aimez quelque chose sauf si vous l’avez essayé. Les
conséquences probables de cette situation pour les enfants, l’institution
de la famille, nos églises, et notre culture sont horribles.»

La majorité chrétienne européenne est soumise à un programme sans



relâche d’ingénierie sociale par les banquiers kabbaliste. Elle subit un
lavage de cerveau («culpabilité») pour les conduire à penser que seules
les minorités ont des droits de l’homme, la majorité, elle, est affaiblie et
transformée en «esclaves qui aiment leur servitude.»

LE PLAN A LONG TERME

La vidéo «L’histoire du politiquement correct» montre qu’une grande
partie de cette ingénierie sociale a été conçu par des intellectuels de
«L’École de Francfort» pour subvertir la civilisation occidentale. Certains
de ces «marxistes culturels», étaient littéralement des agents du NKVD
soviétique. Presque tous étaient des juifs marxistes. La vidéo montre
comment les Américains ont été dupés pour penser que la révolution était
à la mode et à accueillir la destruction de leur société. Ces dupes
occupent maintenant tous les postes de pouvoir dans la culture
américaine.

Fondamentalement l’humanité est victime d’un «canular cruel» aux
proportions cosmiques. Lorsque vous pouvez créer de l’argent à partir
de rien, vous pouvez acheter beaucoup «d’agents de changement.»
Notre élite pense effectivement qu’elle aide à la création d’un monde
meilleur. Ainsi, ils peuvent toucher des salaires mirobolants et se prendre
pour des saints. En fait, ils participent à la construction d’un état policier
mondial, le «Nouvel Ordre Mondial» secrètement dédiée à Satan. Ils
sont complices de la dissimulation des évènements du 11 septembre ;
c’est ainsi que la «guerre contre le terrorisme» est une ruse pour nous
priver de nos droits.

Le «Juif de la Kabbale» est le banquier central, ses alliés et serviteurs. Le
juif moyen ne sait rien de ce plan. Cependant, il est faux de croire que
parce qu’il n’est pas au courant, il n’existe pas. Il est faux de supposer



qu’il ne sera pas un jour blâmé pour cela. Tous les groupes et les
religions ont été corrompus. Que ce soit les Communistes ou les
Sionistes, beaucoup de juifs ont été dupés et manipulés par la juiverie
organisée.

Le Juif moyen est autant responsable du Nouvel Ordre Mondial que
l’américain moyen est responsable de la guerre en Irak. Cependant, nous
devons tous choisir l’exception lorsque notre religion ou notre nation est
appropriée pour faire le mal.



Le plan pour les luttes raciales était-il
également un canular?

Wikipédia vous dira que le livre «Un programme racial pour le 20ème

siècle» (1912) est un autre canular antisémite. Il dit que le livre et son
auteur Israël Cohen n’ont pas existé.

La raison de ce mensonge? Ce livre contient un passage célèbre qui
révèle la stratégie Illuminati-Communiste pour la race, plus tard mis en
pratique à l’égard des femmes et des autres minorités sous le couvert du
«féminisme» et de la «diversité» :

«Nous devons réaliser que l’arme la plus puissante de notre parti est faite
de tensions raciales. En propageant dans la conscience des races
sombres que pendant des siècles ils ont été opprimés par les Blancs,
nous devons les faire entrer dans le moule du programme du Parti
Communiste. En Amérique, nous viserons une victoire subtile. Pendant
que nous enflammerons la minorité Nègre contre les Blancs, nous nous
efforcerons d’instiller chez les Blancs un complexe de culpabilité pour
leur exploitation des Noirs. Nous allons aider les Noirs à gagner en
importance dans toutes les sphères de la vie, dans les professions et dans
le monde du sport et du divertissement. Avec ce prestige, le Nègre sera
en mesure de se marier avec des Blancs et de commencer un processus
qui livrera l’Amérique à notre cause.»

Le Réprésentant Thomas Abernathy a lu ce passage dans le
Congressional Record du 7 Juin 1957 (vol. 103, p. 8559, haut de la
page.) Wikipédia vous indique qu’Abernathy a lu la citation dans une
lettre au rédacteur du Washington Star, et que le journal a par la suite
annoncé qu’il s’agissait d’un canular et s’est excusé. «La citation a



conservé une certaine popularité parmi des racistes et des antisémites à
ce jour,» glousse Wikipédia.

J’ai par la suite ajouté cette ligne à la notice Wiki : «Cependant, l’auteur
correspond à la description d’Israël Cohen (1879-1961) un auteur
sioniste prolifique qui a écrit l’avant-propos de l’ouvrage «Les
Clochards» d’Israël Zangwill ainsi que 30 autres livres. Comme de
nombreux soi-disant «canulars», la citation décrit les événements comme
ils se sont ensuite déroulés et les opérations du Parti Communiste
américain.» Ce commentaire fut ensuite éliminé.

Cohen était le Secrétaire Général de l’Organisation Sioniste Mondiale.
S’il s’agit du même Cohen, cela signifie que le Sionisme et le
Communisme poursuivaient un but identique.

MYRON FAGAN

Les juifs «internationaux», comme d’autres mondialistes, servent le
programme mégalomaniaque de gouvernement mondial dictatorial voulu
par Rothschild. Les juifs «nationaux», comme d’autres patriotes, doivent
leur première loyauté à leur pays et à leurs concitoyens. Comme
Benjamin Freedman, Myron Fagan (1887-1972) était un de ces derniers,
un américain courageux qui a combattu l’ordre du jour des banquiers
Communiste pendant la plus grande partie de sa vie.

Myron Fagan, un dramaturge à succès de Broadway et un metteur en
scène, a rencontré Israël Cohen, Israël Zangwill et George Bernard Shaw
lors d’une fête pour célébrer l’ouverture du jeu Zangwill : «The Melting
Pot» en 1910. Il savait que les trois hommes étaient les fondateurs de la
Fabian Society.



Cohen annonça à Fagan qu’il avait l’intention d’écrire «Un programme
racial pour le 20ème siècle» comme la continuation «humaniste» du
«Melting Pot». En ce temps-là, Fagan ne se rendit pas compte que le jeu,
décrivant comment les Juifs et les Noirs triomphent des préjugés Blancs,
était de la pure propagande, faisant partie de la campagne Communiste
pour favoriser la «culpabilité» chez les libéraux blancs décrits ci-dessus.

Tout s’est mis en place en 1957, quand Fagan lu la citation du
Washington Star dans le contexte du débat sur la déségrégation des
écoles. En 1966, il a rappelé :

«Ce livre a été publié en 1913... la NAACP et l’ADL ont été créées [par
les banquiers] presque simultanément pour servir à la réalisation de ces
directives. Il y a maintenant plus d’un demi-siècle. Peut-il y avoir le
moindre doute que cela ait été destiné à lancer le soulèvement Nègre
actuel dans une Révolution Noire?

«Si ceci n’est pas une preuve suffisante, en 1935, le Parti Communiste
des Travailleurs de Bibliothèque a publié une brochure intitulée : «Les
Noirs dans une Amérique Soviétique». Il exhortait les Noirs à se
soulever, en particulier dans le Sud, et à former un état Soviétique dans le
Sud, et une demande d’admission dans l’Union Soviétique... Elle
contenait l’assurance implicite que la «révolte» serait prise en charge par
tous les Rouges américains, et à la page 38, elle promettait qu’un
gouvernement soviétique conférerait de plus grands avantages aux Noirs
qu’aux Blancs et que «tout acte de discrimination ou de préjugés à
l’encontre d’un nègre deviendrait un crime en vertu de la loi
révolutionnaire...

«... Quand Abernathy publia cet extrait d’Israël Cohen dans le
Congressional Record, nous (la Cinéma Educational Guild, Inc) avons



rapidement émis un bulletin d’information dans lequel nous avons publié
l’histoire et mis en garde contre les soulèvements noirs à venir...

«Deux années passèrent et personne n’essaya de nier la question, mais,
soudain, après deux ans, au cours desquels l’A.D.L. et les groupes
similaires avaient déniché toutes les copies du livre et les avait détruites,
ils ont annoncé que le tout était une fraude, qu’il n’y avait jamais eu un tel
livre, ou un «Israël Cohen»... Pourquoi ont-ils attendu deux ans? Et
comment pourraient-ils nier l’existence d’un écrivain du nom d’Israël
Cohen au vu de tous les livres qu’il avait écrits? Livres dont j’ai les
copies. Plus important encore, gardez à l’esprit qu’Israël Cohen avait été
un élément moteur dans tous les mouvements Communistes et
«Socialistes Fabien» en Angleterre - et aussi que je l’avais rencontré en
personne quand il avait discuté du livre à ce banquet.»

(Fagan : «l’ONU est le vivier des Illuminati», 1966)

IMPLICATIONS

Le Communisme et le Sionisme sont des instruments des Rothschild :
deux pinces dans le plan des banquiers pour la dictature d’un
gouvernement mondial, se faisant actuellement passer pour la
«mondialisation». La promotion des femmes et des minorités fait partie
d’un programme pour saper le caractère européen chrétien hétérosexuel
de la société occidentale. Il en va de même de l’immigration de masse et
du mariage interracial. La plupart de ce qui passe pour la culture
moderne (à travers la télévision, le cinéma, la littérature, les experts etc.)
et la politique, est de la propagande et de l’ingénierie sociale. Par
exemple, l’opprobre pour le «sexisme» et le «racisme» sont en fait
conçus pour saper le genre sexuel et la race.



«La culpabilité» est une arme énorme pour eux. Les femmes ont appris
qu’elles avaient été «opprimées» pendant des siècles en vertu d’avoir à
élever leurs enfants tandis que les hommes effectuaient le dur labeur et
mourraient dans les batailles.

Un autre «canular» - Les «Protocoles de Sion» déclare : «Nous
effacerons de la mémoire des hommes tous les faits des siècles
précédents qui ne sont pas souhaitables pour nous, et ne laisserons que
ceux qui dépeignent toutes les erreurs du gouvernement des goyim». (16-
4)

Nous ne saurons jamais combien d’autres livres tels que : «Un
programme racial pour le 20ème siècle», les banquiers ont supprimé.



Un Historien exige une action contre les
sectes puissantes sur la fin des temps

Un historien de 46 ans basé à Munich Wolfgang Eggert, a lancé une
pétition sur Internet pour réclamer une action contre de puissantes sectes
juives et chrétiennes qui veulent engager un holocauste nucléaire pour
accomplir la prophétie biblique.

Il pense que les membres de la secte doivent être révélés et ces
institutions démantelées. Il désigne la secte juive Chabad Loubavitch qui
veut hâter l’Armageddon, afin de faciliter le retour du Messie. Eggert cite
un rabbin Loubavitch qui déclare : «Le monde attend que nous nous
acquittions de notre rôle dans la préparation du monde pour accueillir
Moshiah». (C’est-à-dire le Messie).

Leurs membres inclus Paul Wolfowitz, l’architecte de la guerre en Irak
qui a commencé avec une attaque nommée d’après une divinité
kabbaliste, «Shekinah» («Shock and Awe»). Encore plus inquiétant est
maintenant Chabadnik Joe Lieberman, qui a visité Israël en Mars 2008
avec son copain John McCain. Il y a également de quoi s’inquiéter chez
le sénateur Carl Levin, qui est président du Senate Armed Services
Committee. D’autres éminents juifs orthodoxes qui pourraient faire partie
de ce culte comprennent le procureur général de Bush Michael Mukasey,
le directeur de la sureté intérieure, Michael Chertoff et l’ancien contrôleur
du Pentagone Dov Zakheim, impliqué dans la disparition de «trillions» de
dollars.

Alors que les Lubovitch Chabad sont son principal sujet d’inquiétude,
Eggert est également préoccupé par les Evangélistes Chrétiens comme
Jack Van Impe et Timothy LaHaye qui sont proches de l’administration



Bush. Leur scénario souhaité comprend la destruction de la mosquée al-
Aqsa, la restauration du Troisième Temple sur son site, la montée au ciel
des 144 000 Elus ; la bataille d’Armageddon, la mort massive des Juifs
israéliens et la venue finale de Jésus Christ.

La puissance des Lubovitch semble étrange. Apparemment, ils sont très
riches. Le 26 Mars 1991, le Sénat américain a commémoré l’anniversaire
du fondateur le rabbin Menachem Schneerson, comme une «Journée
d’éducation nationale.» Il a également reconnu la validité des lois
talmudiques des «Sept lois Noahides.» Ceci à un moment où tout le
symbolisme chrétien est assidûment retiré de la société.

Lorsque Schneerson est décédé en 1994, il a reçu la médaille d’or du
Congrès pour sa contribution à la «morale globale». Selon Eggert,
Schneerson a enseigné que les âmes juives et gentilles sont
fondamentalement différentes. «Tous les juifs sont bons par nature... Les
Juifs sont la fierté de la création, les Goyim (Gentils) en sont le rebus.»

Selon Schneerson, les Goyim ont encore un rôle en servant les élus. Les
Juifs sont les prêtres, tandis que les lois noahides fournissent «une religion
pour le rang et le fichage.» Eggert cite un autre rabbin Lubovitch :
«Lorsqu’on examine la chaine des évènements effrayants [depuis le
11/09] avec un œil hassidique, nous voyons que les Etats-Unis sont
poussé vers l’accomplissement de leur rôle historique de l’enseignement
de la Sheva Mitsvot [c’est-à-dire les Lois Noahides] au monde ».

Selon Eggert, les francs-maçons se sont toujours appelé eux-mêmes
«Noahides» et ont incorporé les lois dans leur Constitution dès 1723.

Si vous cherchez, vous trouverez des photos de nombreux politiciens
importants de l’Occident posant avec cette secte. Ce site propose plus
d’une douzaine d’entre eux : http://amalekite. blogspot.com /. Dans une



vidéo sur You Tube, le rabbin en chef actuel de la Chabad se vante de sa
relation avec Vladimir Poutine. Eggert dit que la mère de Vladimir
Poutine est juive, ce qui fait de lui un juif, et que le président Medvedev
est juif des deux côtés. Il est difficile de dire s’ils sont redevables aux
Chabadniks.

Eggert, qui a étudié l’histoire et la politique dans les universités de Berlin
et de Munich, est l’auteur de huit livres sur l’histoire cachée. Il croit que
toute l’histoire moderne est influencé par un complot kabbalistique afin
d’accomplir les prophéties bibliques. Toutefois, il prend soin de distinguer
les Lubovitch des autres hassidim qui pensent être un crime que de
«forcer la main de Dieu» et de «hâter la rédemption.»

Néanmoins, comme le montre les enquêtes sur l’histoire moderne
d’Eggert, les Lubovitch semblent être aux commandes.

«Chaque partie de l’histoire moderne est relié à l’autre et en soi au
Sionisme, aux agences de renseignement, aux loges et autres organisme
affiliés. Sans la déclaration Balfour, il n’y aurait pas eu de révolution
démocratique en Russie et pas d’intervention de l’Amérique dans la
Première Guerre Mondiale... On peut adopter tout point de vue
historique (même avec la Révolution Américaine ou plus loin en arrière
celle d’Oliver Cromwell) [et] nous voyons, que l’instigateur (ou le
profiteur) de tout cela est le Judaïsme Kabbalistique. Tout sert leur plan
de mise en œuvre de la prophétie biblique. «

Eggert cite le discours du Vice-président du Sionisme mondial Max
Nordau à la Convention Sioniste de 1903 prédisant «une guerre
mondiale future [et] la conférence de paix où, avec l’aide de l’Angleterre
une Palestine juive libre serait créé.» (Eggert, «Israël Geheimvatikan»
Vol.2, pp.21-22)



Il déclare que l’Allemagne a été sabotée (par des grèves et des révoltes)
au cours de la 1ère guerre mondiale par les Sionistes, car elle ne souhaitait
pas jouer la carte d’Israël. Il cite un livre en hébreu, «Le Moment
Historique» par M. Gonzer : «On trouve même des nations qui sont
lentes sur l’adoption et qui éprouvent des difficultés à comprendre
certaines relations à moins que le rabbin – c’est-à-dire l’histoire mondiale
- leur donne quelques coups efficaces qui les aident à ouvrir les
yeux.»(Israels Geheimvatikan, vol. 1, p.47.)



La réputation de «faux» des Protocoles est
démentie

Après la Bible, «Les Protocoles des Sages de Sion» est peut-être le livre
le plus largement lu au monde. Publié en Russie en 1903, il est censé être
une fuite du plan directeur pour la «domination juive mondiale.» C’est le
genre de chose qui serait étudié lors d’ateliers secrets au sein d’une
société occulte.

Chacun à leur manière, les Sionistes et les Nazis sont synonyme
d’antisémitisme virulent et de génocide. Mais assurément les Juifs ne
devraient pas être blâmés pour les machinations d’une société secrète
minuscule dont ils n’ont jamais entendu parler. La grande majorité des
Juifs désavouerait ce plan directeur s’ils savaient qu’il existe.

On peut tout aussi sûrement condamner toute forme de racisme et de
génocide dans les termes les plus forts possibles, et croire encore que les
Protocoles sont authentiques. À mon avis, l’équation de l’antisémitisme
est vraiment un stratagème pour détourner l’attention de ce plan
directeur.

La revendication du plagiat fait partie d’une campagne de propagande
menée par des collaborateurs conscients et inconscients dans les
universités et les médias.

LA PRÉTENDUE FALSIFICATION

On nous dit que «Les Protocoles des Sages de Sion» est un canular, un
«faux éprouvé» concocté par la police politique tsariste (l’Okhrana) pour
inciter à l’antisémitisme et discréditer les révolutionnaires.



Mais la «preuve» est loin d’être convaincante. Elle se compose de trois
articles publiés dans «The London Times» (16-18 Août 1921) par Philip
Graves. Selon Graves, les Protocoles sont un lourd plagiat, chapitre par
chapitre du «Dialogue aux enfers entre Machiavel et Montesquieu» de
Maurice Joly (1864).

Il était facile de prétendre cela tant que le livre de Joly restait
indisponible. La police de Napoléon III l’avait confisqué dès sa
publication.

Mais il est maintenant disponible et je vous invite à comparer les deux
textes. À mon avis, ils sont tout à fait différents dans le ton, le contenu et
le but. Comportant 140 pages, le Dialogue est deux fois plus long que les
Protocoles. La plupart du contenu ne trouve aucun écho dans les
Protocoles.

Le point crucial de l’argument avancé par Graves, c’est que certaines
références et passages des Protocoles ont été tirés des Dialogues. Il
prétend qu’il y a 50 de ces derniers et en produit environ une douzaine.

Leur ressemblance frappante avec les Protocoles laisse peu de doute sur
le fait qu’un emprunt a bien eu lieu. En effet Philip Graves est «frappé par
l’absence de tout effort de la part du plagiaire de dissimuler son plagiat.»
Je crois que c’est parce que Joly a plagié les Protocoles, et non le
contraire.

L’intrigue des Protocoles est décrite comme «vieille de plusieurs siècles.»
Elle est probablement antérieure au «Dialogue» de 1864. Joly était bien
versé dans les Protocoles et leur emprunta le matériel nécessaire pour
étoffer la position autoritaire impopulaire de Machiavel, qu’il attribuait à
Napoléon III.



Joly, un juif dont le vrai nom était Joseph Levy, était un franc-maçon de
longue date et membre de la «Loge de Misraïm» d’où émanèrent les
Protocoles à l’origine. Il était le protégé d’Adolphe Crémieux (Isaac
Moïse Crémieux 1796-1880) lui-même à la tête de la loge et ministre
dans le gouvernement juif soutenu par Léon Gambetta. (Voir Kerry
Bolton, «Les Protocoles dans leur contexte», Presse de la Renaissance,
2003)

Joly, qui s’est suicidé en 1879, avait l’habitude de pratiquer des
«emprunts». Il fut accusé d’avoir plagié un roman populaire d’Eugène
Sue, à savoir «Les Mystères de Paris.» (1845) En outre, son travail est
précédé par celui d’un autre des protégés de Crémieux, Jacob Venedy,
intitulé «Machiavel, Montesquieu, Rousseau.» (1850)

En 1884, Mme. Justine Glinka, la fille d’un général russe vivant à Paris,
recruta Joseph Schorst, un membre de la loge Misraïm dont faisait parti
Joly, afin d’obtenir des informations sensibles. Pour la somme de 2500
francs, Schorst fournit à Glinka «Les Protocoles des Sages de Sion.» Il
fut ensuite traqué et assassiné en Egypte.

Le gouvernement tsariste, déjà fortement infiltré, conserva le document.
Glinka le remis ensuite à un ami qui le transmit au professeur Serge A.
Nilus qui le publia pour la première fois en 1901.

Après la révolution bolchevique, Nilus fut arrêté, emprisonné et torturé à
Kiev en 1924. Le Président de la Cour déclara qu’il avait «commis des
dommages incalculables en publiant les Protocoles.» («Water Flowing
Eastward» par Paquita de Shishmareff, 1999, pp.74-76.)

Cependant, il y a des références internes qui donnent à penser que la
date de publication des documents fut 1894 et non pas 1884. Dans le
protocole 10, il figure une référence au scandale du Panama de 1892.



L’auteur dit que leurs politiciens marionnettes doivent avoir une certaine
«tache introuvable, semblable à celle de l’affaire du Panama.»

A la fin du protocole 16, il y a une référence à «l’un de nos meilleurs
agents, Bourgeois» qui a déjà subverti l’enseignement de la jeunesse.
Léon Victor Auguste Bourgeois (1851-1925) est devenu le ministre de
l’Instruction en 1890. Cela m’amène à penser que Glinka a obtenu le
document vers 1894, et non pas dès 1884.

Mais je crois qu’étant donné qu’il s’agit d’un plan «vieux de plusieurs
siècles» Joly a eu accès à une version antérieure, d’où les similitudes.

LE CONTEXTE POLITIQUE

L’article de Philip Graves sent l’opération de propagande Sioniste.
«L’exposé» de Graves sur les Protocoles a paru en août 1921, alors que
les Sionistes faisaient pression sur la Société des Nations pour
transformer la Palestine en patrie juive sous mandat britannique.

Philippe Grave raconte l’improbable histoire qu’un «Monsieur X» lui
apporta les Dialogues à Constantinople où il était correspondant du
Times. M. X le présentait comme une «preuve irréfutable» que les
Protocoles sont un plagiat.

M. X était un Russe blanc. Étant donné le rôle des juifs dans la révolution
bolchévique, il semble incroyable qu’un Russe blanc ait pu contribuer à
discréditer les Protocoles. Grave prétend que M. X a acheté le livre à,
devinez qui : «un ancien membre de l’Okhrana» qui s’était enfuit à
Constantinople. Sommes-nous censés croire que l’Okhrana a utilisé cette
copie pour «plagier» les Protocoles?



Dans «La Controverse de Sion», (chapitre 34) Douglas Reed, un
employé du Times de l’époque, fournit des informations générales
supplémentaires. En mai 1920, Lord Northcliffe, propriétaire d’une partie
du journal «The Times» a publié un article sur les Protocoles intitulé : «Le
Péril juif, un pamphlet dérangeant, un appel pour une enquête.» Il
concluait :

«Une enquête impartiale sur ces prétendus documents et leur histoire est
des plus désirable... Allons-nous rejeter toute l’affaire, sans enquête et
laisser l’influence d’un tel livre dont traite ce travail, passer inaperçue?»

Cela faisait partie d’un réveil public éphémère, après la révolution
bolchévique, sur le fait que le Communisme était juif dans sa nature, et
posait un véritable danger pour la civilisation occidentale. Même Winston
Churchill pataugeait dans son fameux article «Le Sionisme contre le
Bolchévisme... Une lutte pour l’âme du peuple juif.»

Puis en mai 1922 Northcliffe visita la Palestine et écrivit que la Grande-
Bretagne l’avait trop hâtivement promise aux Juifs, alors qu’en fait elle
appartenait à 700 000 résidents musulmans arabes.

M. Wickham Steed, le rédacteur en chef du journal «The Times» en
1921 refusa d’imprimer l’article et Northcliffe essaya de le faire virer.
D’une certaine manière, tandis que Northcliffe était en vacances en
Europe, Steed fut en mesure de faire déclarer Northcliffe comme «fou» et
de le faire interner de force. Plus tard, Northcliffe se plaignit d’être
empoisonné et mourut subitement en 1922.

Douglas Reed était le secrétaire de Northcliffe, mais il n’appris ces
événements que lorsqu’ils figurèrent dans l’Histoire officielle du journal
«The Times» dans les années 1950. Il est clair que Northcliffe avait
offensé certains «hommes influents» en défendant les Protocoles et en



s’opposant au Mandat Britannique en Palestine.

LA REVENDICATION DE FAUX DOCUMENT EST
SURFAITE

Philip Graves et d’autres apologistes font des réclamations exagérées. Il
est inexact de prétendre que les Protocoles plagient le Dialogue chapitre
par chapitre.

Graves écrit que «le Septième Dialogue... correspond à la cinquième,
sixième, septième et huitième partie des Protocoles.»

Comportant huit pages, ces protocoles sont deux fois plus longs que le
Septième Dialogue. Ils contiennent principalement des sujets ne figurant
pas dans le Septième Dialogue, ou n’importe où ailleurs. Je vais énumérer
quelques exemples du seul Protocole numéro cinq.

Le Protocole cinq dit «notre royaume se distinguera par un despotisme
d’une telle proportion» qu’il anéantira tout goyim qui s’opposera à nous
par des acte ou des mots. «En revanche le Septième Dialogue déclare,
«la mort, l’expropriation et la torture ne devrait jouer qu’un rôle mineur
dans la politique intérieure des États modernes.»

Le Protocole cinq déclare «nous dépouillerons [les goyim] de leur foi en
Dieu» et «implanterons dans leur esprit la conception de leurs droits
individuels», sapant ainsi l’autorité des Rois. Il n’y a rien de comparable
dans le dialogue numéro sept.

Le Protocole Cinq dit : «nous abaisserons si bas les goyim qu’ils seront
obligés de nous offrir la puissance internationale [ce qui nous permettra]
progressivement d’absorber toutes les forces des États du monde et de



former un Super-Gouvernement.» Il n’y a rien de semblable dans le
dialogue sept.

Le Protocole Cinq déclare que le «moteur» de tous les Etats est «entre
nos mains» et que ce moteur est «l’Or». «Nous avons été choisis par
Dieu lui-même pour régner sur la terre entière.» Il n’y a rien de
comparable dans le dialogue sept.

D’AUTRE PART

L’auteur des Dialogues a sélectionné quelques passages ou des
références des Protocoles qui apparaissent en l’état ou sous une forme
légèrement différente.

Par exemple, les Dialogues disent : «Partout le pouvoir précède le droit.
La liberté politique n’est qu’une idée relative. Le besoin de vivre est ce
qui domine les États comme c’est le cas des individus...»

Dans les Protocoles cela donne : «De la loi de la nature découle le fait
que le droit réside dans la puissance. La liberté politique est une idée,
mais pas un fait, et il faut savoir comment l’utiliser [la liberté politique]
comme un appât quand cela s’avère nécessaire pour attirer les masses...
à son parti dans le but d’écraser l’autre qui est en situation d’autorité.»
(Protocoles n ° 1)

Graves laisse de côté la dernière partie pour faire en sorte que la
ressemblance paraisse plus grande qu’elle ne l’est réellement.

Le Dialogue 7 dit : «le ferment révolutionnaire qui est supprimé dans son
propre pays devrait être incité à travers l’Europe.» Dans le Protocole 7
«Au travers de toute l’Europe... nous devons créer les ferments du



soulèvement, les discordes, les hostilités.» Il n’y a pas de référence
poussant à supprimer ces dernières méthodes dans son propre pays.

Ces similitudes peuvent être expliquées par le fait que les Protocoles sont
antérieurs à Joly et qu’il était familiarisé avec leur contenu.

CONCLUSION

Les deux livres sont différents dans le ton et la pertinence. Le dialogue
semble aujourd’hui académique et ésotérique et nécessite une exégèse.
C’était une attaque voilée contre Napoléon III dont les vues sont
attribuées par Joly à Machiavel. Ironie du sort c’est à ce moment qu’il fut
impliqué dans les Protocoles. Napoléon ne fut pas dupe et Joly fut arrêté.

En revanche, l’authenticité des Protocoles est évidente pour toute
personne informée et possédant un esprit ouvert. Ils décrivent le monde
dans lequel nous vivons.

Si votre plan de domination mondiale venait à filtrer, que feriez-vous?
Souhaiteriez-vous l’admettre? Non, vous emploieriez une armée de
grattes papiers pour stigmatiser le document comme un canular motivé
par des «préjugés» et «l’antisémitisme.» Ils se sont parfaitement acquittés
de cette tâche de «limiter les dégâts», cela donne la mesure de leur
pouvoir de tromperie, même en présence de la vérité.

Il s’agit de la seule conspiration ayant prévalu en dépit du fait que son
plan directeur soit librement disponible. Il démontre la crédulité (ou la
vénalité) de l’intelligentsia et des masses.

Les Illuminati (haut échelon occupé par les juifs maçonniques et leurs
alliés non-juifs) ont distribué une certaine richesse et le pouvoir aux



masses (Libéralisme, Socialisme) comme un moyen d’accaparer le
pouvoir ultime pour eux-mêmes. Selon les protocoles, ils finiront par
retirer ces avantages une fois que leur «gouvernement invisible» sera
devenu invincible. La «guerre contre le terrorisme» doit être replacée
dans ce contexte.

À mon avis, les «négateurs des Protocoles» sont complices de cette
conspiration, qui est responsable de la plupart de la souffrance humaine
et qui mènera à une plus grande encore. En tant que juif, je ne veux pas
de cette responsabilité sur ma tête, ou sur celle d’autres Juifs et francs-
maçons innocents.



Les Protocoles des Sages de Sion :
Introduction et Sommaire

Beaucoup de gens pensent que «Les Protocoles des Sages de Sion» sont
«de la littérature haineuse» antisémite et un document frauduleux.

Le Lauréat du prix Nobel Alexandre Soljenitsyne a écrit que le livre
illustre un «esprit de génie.» Pas mal pour un canular, vous ne trouvez
pas?

Soljenitsyne a dit qu’il présente une «grande force de pensée et de
perspicacité... Son dessein... (L’augmentation de la liberté et du
libéralisme, qui se termine en cataclysme social)... est bien au-dessus des
capacités d’un esprit ordinaire... Il est plus compliqué qu’une bombe
nucléaire.»

Je crois que les Protocoles sont authentiques. Ils sont des instructions
adressées à une conférence de juifs lucifériens (Illuminati, Francs-
maçons) détaillant un plan incroyable pour renverser la civilisation
occidentale, subjuguer l’humanité, et concentrer «toutes les richesses du
monde... dans nos mains.» Ils ont été donnés comme une série régulière
d’ateliers pour ces francs-maçons juifs à Paris. L’auteur les décrit comme
une «exposition de notre programme» et commence souvent par dire :
«Aujourd’hui, nous allons discuter de...»

Le rabbin Ehrenpries, (1869-1951) le Grand Rabbin de Suède à partir
de 1910, aurait écrit en 1924 : «Il y a longtemps que j’ai pris
connaissance du contenu des protocoles, en fait depuis de nombreuses
années, bien avant qu’ils ne soient publiés dans la presse chrétienne. Les
Protocoles des Sages de Sion n’étaient pas du tout les protocoles
d’origine, mais un extrait condensé. Sur les 70 Sages de Sion, ainsi qu’à



propos de l’origine et de l’existence des protocoles originaux, il y a
seulement dix hommes dans le monde entier qui savent». (Cité sans
source en ligne dans «1001 Citations sur les Juifs.»)

Le terme «d’extraits condensés» est confirmé par l’utilisation généralisée
des points de suspension indiquant que certains mots ont été laissés de
côté.

Les chercheurs ont émis l’hypothèse qu’Adam Weishaupt, Théodore
Herzl ou Asher Ginzberg aient écrit les Protocoles. Je pensais tout
d’abord que c’était Meyer Amschel Rothschild (1744-1844) lui-même
qui en était l’auteur. Plus tard, j’ai pensé qu’ils pourraient être l’œuvre de
Lionel Nathan Rothschild (1809-1879) ou de James de Rothschild
(1792-1868) ou bien encore d’Adolphe Crémieux (1796-1880). Il est
difficile d’en avoir la moindre certitude parce que je pense que ce
document fut constamment révisé par des mains différentes.

Les Protocoles 20-23 nous disent : le «programme financier... le
couronnement et le point décisif de nos plans» est la raison pour laquelle
je pense que l’auteur était un banquier et probablement un Rothschild.
Ces conférences nécessitent une connaissance détaillée de la finance et
une profonde perspicacité psychologique. En outre, l’auteur déclare que
tout le pouvoir doit échoir au bout du compte au «Roi des Juifs», qui est
le terme par lequel étaient désignés les Rothschild.

RESUMÉ DES PROTOCOLES DES SAGES DE SION

A mesure que vous lirez ces lignes, il sera évident que la majeure partie
de ce programme a déjà pris effet. Ceci est une lecture indispensable
pour quiconque souhaite comprendre le monde dans lequel nous vivons.
Les protocoles indiquent une haine pathologique pour les non-juifs, et le



désir de saper leur société et de les asservir. Il se réfère à eux comme
des «goyim» ou du bétail.

Protocole Un

Fait référence au plan en tant que «notre système.» Dit que les hommes
sont gouvernés «par la force»: «De par la loi de la nature, le droit repose
sur la puissance.» La plupart des hommes sont prêts à trahir leurs
semblables dans un but lucratif. (La «fin justifie les moyens» est la devise
communiste.)

La promesse de la «liberté» (c’est à dire le libéralisme, la réforme, la
révolution) est utilisée pour prendre le pouvoir sur l’Ordre Ancien (la
monarchie, l’aristocratie terrienne, l’église, l’armée) et de le transférer
entre nos mains détentrice du pouvoir de «l’Or» et le despotisme du
Capital qui est entièrement entre nos mains. «L’Etat est dépendant de
nous, ou il «s’effondre».

Si l’état peut se montrer impitoyable afin de vaincre un ennemi extérieur,
sans doute un «ennemi intérieur», comme les juifs francs-maçons, qui sont
«les destructeurs de la société et du bien commun» trouvent l’utilisation
de toute forme de subterfuge, justifiée.

La morale est un obstacle à toute conquête réussie et présente une
responsabilité envers toute la direction politique. L’objectif est de
«réduire à néant toutes les forces existantes assurant l’ordre et la
réglementation» et de devenir le «souverain seigneur» de ceux étant assez
stupide pour remettre leurs pouvoirs et succomber au mirage de la
libéralité.

Leur pouvoir est d’autant «plus invincible» qu’il «reste invisible» jusqu’à
ce qu’il devienne insurmontable. Il s’agit d’un «plan stratégique duquel



nous ne pouvons pas dévier» sans courir le risque «de voir le travail de
plusieurs siècles réduits à néant.»

«Notre devise est – le pouvoir de faire croire» c’est à dire la tromperie.
L’auteur souligne que l’objectif est de «s’emparer des biens d’autrui» et
«d’amener tous les gouvernements à se soumettre à notre super
gouvernement.»

Les mots «Liberté, Egalité, Fraternité» sont des «appâts» que les Juifs
maçonniques utilisèrent «depuis les temps anciens» pour renverser
«l’aristocratie généalogique des goyim», qui constituait la seule défense
des peuples. Elle sera remplacée par «l’aristocratie de l’argent.»

Tout au long de l’histoire, ils ont joué sur la cupidité, la luxure et la vanité
des hommes pour recruter leurs agents.

En d’autres termes, la «démocratie» est un instrument idéal pour leur
contrôle secret. Les Rois étaient beaucoup plus difficiles à subvertir. La
démocratie, le «remplacement des représentants du peuple», «les a mis à
notre disposition» et «nous a donné le pouvoir de nomination.»

Protocole Deux

«Les guerres, autant que possible ne doivent pas entraîner de gain
territorial», mais doivent servir à démontrer aux deux parties belligérantes
leur dépendance à l’égard de «notre agentur internationale» [c’est à dire
nos agents] qui «possèdent des millions de regards toujours à l’affût et ne
sont jamais gênés par aucune restriction que ce soit.»

Cela implique qu’ils contrôlent l’issue des guerres et possède des millions
d’espions (les francs-maçons, les Juifs?)



«Notre droit international éliminera les droits nationaux...» comme les lois
civiles des Etats font autorités sur leurs sujets.

Les dirigeants Gentils (des «administrateurs») seront choisis pour leur
obéissance stricte et seront gérés par des «conseillers». Les goyim
peuvent s’amuser jusqu’à ce que sonne l’heure... «Nous avons implanté
les fausses doctrines «par le biais de notre presse qui suscite une
confiance aveugle envers ces théories.»

«Réfléchissez bien aux succès que nous avons aménagé pour le
Darwinisme, le Marxisme, le Nietzschéisme. Pour nous, les Juifs, en tout
cas, il devrait être clair de voir l’effet de désintégration que ces directives
ont eu sur les esprits des goyim».

La presse est tombée entre nos mains. Elle façonne la pensée des gens.
Son rôle est d’exprimer et de créer du mécontentement. Grâce à la
presse, nous avons l’or dans nos mains bien que nous ayons sacrifié
beaucoup de nos gens. Chacun d’entre eux... à la vue de Dieu vaut «mille
goyim».

Protocole Trois

«Il reste un petit espace à franchir avant que tous les états de l’Europe ne
se retrouvent enroulés par le serpent symbolique, lequel symbolise notre
peuple, comme dans un étau puissant.»

«Nous avons creusé un fossé entre la puissance clairvoyante du souverain
et la force aveugle du peuple afin que les deux perdent tout sens, car,
comme l’aveugle et son bâton, les deux sont impuissants l’un séparé de
l’autre.»

«Des États, nous avons fait des arènes de gladiateurs où une foule de



questions confuses alimentent les prétentions...»

«Nous apparaissons sur la scène comme les sauveurs du travailleur... et
nous suggérons qu’il s’enrôle dans les rangs de nos forces de combat -
Socialistes, Anarchistes, Communistes à qui nous donnons toujours un
soutien en conformité avec une prétendue règle fraternelle (de la solidarité
à l’égard de toute l’humanité) de notre maçonnerie sociale.
L’aristocratie... avait intérêt à voir les ouvriers bien nourris, forts et en
bonne santé. Nous sommes intéressés tout au contraire par la diminution
et la disparition mortelle des goyim».

Protocole Quatre

«Qui et qu’est-ce qui peut bien se trouver en position de renverser une
force invisible? Car c’est précisément ce qu’est notre force.

La Maçonnerie Gentille sert aveuglément d’écran pour nous et nos
objectifs, mais le plan d’action de notre force, même sa place éternelle,
reste pour tout le peuple un mystère inconnu.»

La Liberté serait possible si elle reposait «sur le fondement de la foi en
Dieu, sur la fraternité de l’humanité, sans rapport avec la conception de
l’égalité, qui est niée par les lois mêmes de la création...»

«C’est la raison pour laquelle il est indispensable pour nous de porter
atteinte à la foi, d’arracher de l’esprits des goyim le principe même de la
divinité et de l’esprit, et de mettre à sa place... les besoins matériels.»

Les goyim ne doivent pas avoir le temps de réfléchir, mais doivent plutôt
être distraits par l’industrie et le commerce. «Toutes les nations seront
englouties dans la poursuite du gain et dans cette course folle, aucune ne
s’apercevra de leur ennemi commun.»



Nous devons établir l’industrie sur une base «spéculative» pour que toute
la richesse aille aux membres de notre classe.

Cette course de rat créera, non a déjà créé des «communautés
désenchantées, froides et sans cœur.»

Ce matérialisme nous permettra de diriger les classes inférieures des
goyim contre nos rivaux pour le pouvoir : «les privilégiés et... les
intellectuels goyim.»

Protocole Cinq

L’auteur déclare que le despotisme est nécessaire au monde qu’il crée,
un monde «où les sentiments à l’égard de la foi et de la communauté sont
oblitérés par des convictions cosmopolites.»

Ce qui suit est la raison d’être derrière le «communautarisme» et la guerre
contre le terrorisme.

«Nous créerons une centralisation intensifiée du gouvernement afin de
saisir dans nos mains toutes les forces de la communauté. Nous
régulerons mécaniquement toutes les actions de la vie politique de nos
sujets par de nouvelles lois. Ces lois retireront une à une toutes les
indulgences et les libertés qui ont été autorisées par les goyim, et notre
royaume se distinguera par un despotisme de telles proportions
magnifiques qu’il sera en position à tout moment et en tout lieu, d’anéantir
tout goyim qui s’opposeraient à nous par ses parole ou ses actes.»

L’unité des goyim aurait pu contrecarrer les plans Illuminati, mais «Nous
avons dressé l’un contre l’autre le décompte des intérêts personnels et
nationaux du goyim, et les haines religieuses et raciales que nous avons
énormément favorisé au cours des vingt derniers siècles... Nous sommes



trop forts. Il n’est pas possible d’échapper à notre pouvoir. Les nations
ne peuvent même pas convenir d’un accord privé insignifiant sans que
notre main invisible n’y participe.»

«C’est par moi que règnent les nations. Et il a été dit par les prophètes
que nous avons été choisis par Dieu Lui-même pour régner sur toute la
terre... Les rouages de la machine de tous les États sont mus par la force
du moteur qui est entre nos mains, et ce moteur est... l’Or.... le Capital...
qui doit être libre d’établir un monopole de l’industrie et du commerce :
cela est déjà mis à exécution par une main invisible aux quatre coins du
monde.»

«L’objet principal de notre direction est d’avilir l’esprit public... de
l’éloigner de toute réflexion sérieuse pouvant susciter la résistance ; de
distraire les forces du mental vers un simulacre de combat à l’éloquence
vide.»

«Nous allons assumer la physionomie libérale de tous les partis, de toutes
les directions, et nous donnerons à cette physionomie une voix à travers
des orateurs qui prendront tellement la parole qu’ils épuiseront la
patience de leurs auditeurs...»

«Afin de placer l’opinion publique entre nos mains, nous devons la mettre
dans un état de stupeur en favorisant l’expression de tant d’opinions
contradictoires de tous les côtés... que les goyim en perdront la tête et
s’égareront dans un labyrinthe jusqu’à ce qu’ils en viennent à penser que
la meilleure chose est de ne pas avoir d’opinion du tout sur les questions
politiques... [Le second secret, nécessaire pour notre succès] est de
semer la discorde dans tous les partis, de dissoudre toutes les forces
collectives qui sont encore réticentes à se soumettre... Par tous ces
moyens nous affaibliront les goyim jusqu’à ce qu’ils soient obligés de



nous offrir un pouvoir international d’une telle amplitude, qu’il nous
permettra sans aucune violence d’absorber toutes les forces des états du
monde et de former un super gouvernement.»

Protocole Six

Nous créons de «grands monopoles» desquels même les grandes
fortunes des goyim sont dépendantes de sorte «qu’elles sombreront avec
le crédit des états le jour de l’effondrement politique...»

«Par tous les moyens possibles, nous devons développer le sens de notre
super gouvernement en le présentant comme le protecteur et le
bienfaiteur de tous ceux qui se soumettent volontairement à nous.»

«Nous voulons que l’industrie éloigne de la terre à la fois le travail et le
capital et au moyen de la spéculation, transférer dans nos mains tout
l’argent du monde, et ainsi jeter tous les goyim dans les rangs du
prolétariat. Puis les goyim se prosterneront devant nous, sans d’autre
raison que celle d’avoir le droit d’exister.»

Le Communisme : «Afin que le vrai sens des choses ne puisse pas
frapper le goyim avant l’heure, nous le masquerons sous un désir ardent
présumé de servir les intérêts de la classe ouvrière...»

Protocole Sept

«L’augmentation des forces de police [est] essentielle... en dehors de
nous, il ne doit y avoir que «les masses du prolétariat, quelques
millionnaires dévoués à nos intérêts, la police et les soldats...»

«Nous devons contraindre le gouvernement des goyim» à tomber dans
notre plan «déjà près d’être consommé» en les obligeant à obéir à



«l’opinion publique» que nous contrôlons par cette grande puissance déjà
entre nos mains, c’est à dire la presse.

«En un mot, pour résumer notre système servant à tenir les
gouvernements des goyim en Europe en échec, nous montrerons notre
force à l’un d’eux par des attentats terroristes et à tous, si nous laissons la
possibilité d’un soulèvement général contre nous, nous répondrons avec
les canons de l’Amérique de la Chine ou du Japon.»

Protocole Huit

«Pendant un certain temps jusqu’à ce qu’il n’y ait plus aucun risque à
confier des postes à responsabilité dans nos États à nos frère juifs, nous
allons les mettre aux mains de personnes dont le passé et la réputation
sont telles que... s’ils désobéissent à nos instructions, ils doivent faire face
à des accusations criminelles ou bien disparaitre - ceci afin de les obliger
à défendre nos intérêts jusqu’à leur dernier souffle.»

Protocole Neuf

Une «application générale identique» de nos principes peut changer le
«caractère [national] le plus tenace» et nous «ajoutons un nouveau peuple
aux rangs de ceux qui sont déjà soumis par nous.»

«De facto, nous avons déjà détruit tous les types de règle, sauf la nôtre...
De nos jours, si l’un des états élève une protestation contre nous, elle est
seulement de pure forme, à notre discrétion, et sous notre direction, car
leur antisémitisme nous est indispensable dans la gestion de nos frères
inférieurs.»

«C’est de nous que la terreur engloutissante procède. Nous avons à
notre service des gens de toutes opinions, de toutes doctrines, des



restaurateurs de monarchie, des démagogues, des socialistes, des
communistes et des rêveurs utopiques de toutes sortes. Chacun d’eux
tient à l’écart les derniers vestiges de l’autorité, en cherchant à renverser
toutes les formes établies de l’ordre... nous ne les laisserons pas en paix
jusqu’à ce que [tous les Etats] reconnaissent ouvertement notre Super-
gouvernement international, et avec soumission.»

«Afin de mener une lutte contestataire [politique], il faut avoir de l’argent,
et tout l’argent est entre nos mains.»

Nous avons pris le contrôle des «institutions des goyim» en utilisant la
licence chaotique du libéralisme. Nous avons nos mains dans
l’administration de la loi, dans la conduite des élections, dans la presse,
dans la liberté de la personne, mais principalement dans l’éducation et la
formation qui sont les pierres angulaires d’une libre existence.»

«Nous avons dupé, stupéfié et corrompu la jeunesse des goyim en les
élevant dans des principes et des théories que nous savons être faux, bien
que c’est par nous qu’ils leur ont été inculqués.»

Protocole Dix

«Comment, en effet les goyim peuvent-ils percevoir la signification sous-
jacente des choses alors que leurs représentants consacrent le meilleur de
leur énergie à s’amuser?»

«En inculquant à tous un sentiment d’importance de soi, nous allons
détruire chez les goyim l’importance de la famille et de sa valeur
éducative et supprimer la possibilité pour les esprits indépendants
d’émerger, car la foule, manipulée par nous, ne les laissera pas atteindre
le premier plan, ni même leur donner la moindre audience, elle est
habituée à nous écouter, nous qui payons l’obéissance et l’attention. De



cette façon, nous allons créer une puissante force aveugle qui ne sera
jamais en mesure de se déplacer dans n’importe quelle direction sans les
conseils de nos agents... Les gens vont se soumettre à ce régime, car ils
sauront que de ces dirigeants dépendront leurs revenus, la satisfaction et
la réception de toutes sortes d’avantages.»

«Lorsque nous avons introduit dans l’organisme de l’état le poison du
libéralisme, sa complexion politique a subi un changement. Les états ont
été saisis d’une maladie mortelle d’empoisonnement du sang. Tout ce qui
reste à faire est d’attendre la fin de leur agonie. Le libéralisme a produit
des États constitutionnels qui ont pris la place de ce qui était la seule
garantie des goyim, à savoir le despotisme... Ce fut alors que l’ère des
républiques est devenue une possibilité qui pouvait être réalisé, et ce fut
alors que nous avons remplacé la gouvernance par une caricature de
gouvernement par un président, tiré de la foule, au milieu de nos créatures
de marionnettes, de nos esclaves. Tels sont les fondements de la mine
que nous avons posé sous les peuples goy.»

«La reconnaissance de notre despote... viendra le jour où les peuples,
tout à fait lassés par les irrégularités et l’incompétence – qui sont des
tares que nous aiderons à répandre - de leurs dirigeants se feront
entendre : «Qu’ils s’en aillent tous et donnez-nous un Roi sur toute la
terre qui puisse nous unir et anéantir les causes de discordes - les
frontières, les nationalités, les religions, les dettes étatiques - qui nous
donnera la paix et la tranquillité que nous ne pouvons trouver sous nos
dirigeants et représentants.»

Ainsi, nous devons absolument «épuiser l’humanité par les dissensions, la
haine, la lutte, l’envie et même utiliser la torture, la famine, l’inoculation de
maladie, de sorte que les goyim ne vois pas d’autre ressource que de se
réfugier sous notre complète souveraineté en ce qui concerne l’argent et



tout le reste. Mais si nous donnons aux nations du monde le temps de
souffler, le moment que nous attendons n’arrivera probablement jamais.»

Protocole Onze

«Par ces combinaisons, je veux dire la liberté de la presse, le droit
d’association, la liberté de la science, le principe du vote, et bien d’autres
qui doivent disparaître à jamais de la mémoire de l’homme...»

«Les goyim sont un troupeau de moutons, et nous sommes leurs loups. Et
vous savez ce qui arrive quand les loups s’empare du troupeau?»

«... Nous continuerons à leur promettre de leur redonner toutes les
libertés que nous avons supprimées dès que nous aurons apaisé les
ennemis de la paix et apprivoisé toutes les parties... Il n’est pas la peine
de discuter de combien de temps ils attendront le retour de leurs
libertés...»

Ce programme vise à faire accéder les juifs d’une manière indirecte à ce
qui ne leur est pas possible autrement. Cela a été la base de notre
organisation de «maçonnerie secrète» un motif insoupçonné par le
troupeau de «goy» attirés par les loges.

«Dieu nous a donné, son Peuple élu, le don de la dispersion», qui nous a
«conduit maintenant au seuil d’une souveraineté sur le monde entier.»

Protocole Douze

«La majorité du public n’a pas la moindre idée de quelles fins la presse
sert vraiment. [Après notre révolution] nul ne pourra impunément
[questionner] l’infaillibilité de notre gouvernement... parmi ceux qui
formuleront des attaques contre nous il y aura également des organes mis



en place par nous, mais ils n’attaqueront... seulement que les points que
nous sommes prédéterminés à modifier. Pas une seule annonce
n’atteindra le public sans notre contrôle.»

«... Nous allons mettre en place notre propre opposition [presse] qui
présentera... ce qui ressemblera à notre complète antithèse. Nos
véritables adversaires réels accepteront cette opposition simulée comme
la leur et nous montreront ainsi leurs cartes.»

«Nous obtiendrons un triomphe certain sur nos adversaires, car ils
n’auront pas à leur disposition des organes de presse grâce auxquels ils
peuvent donner une expression complète et définitive de leurs points de
vue.»

Protocole Treize

«La nécessité de gagner son pain quotidien forcera les goyim à garder le
silence et à être nos humbles serviteurs.»

«Nous allons en outre détourner l’attention [des masses] avec des
amusements, des jeux... de l’art, du sport... de toutes questions au sujet
desquelles nous serions obligés de nous opposer à eux. De plus en plus
déshabitués à réfléchir et à former leurs propres opinions, les gens
commenceront à parler dans les mêmes tons que nous, parce que nous
serons les seuls à leur offrir de nouvelles orientations de pensée... tout
cela bien sûr au travers de personnes qui ne seront pas soupçonné de
solidarité avec nous.»

«Qui se doutera alors que tous ces gens n’étaient que des pantins de foire
agités par nos soins selon un plan politique que personne n’a même
soupçonné au cours de plusieurs siècles?»



Protocole Quatorze

«Quand nous arriverons dans notre royaume, il sera souhaitable pour
nous qu’il n’y ait pas d’autre religion que la nôtre... Nous devons donc
balayer toutes les autres formes de croyance.»

Nous allons également exposer la folie de la course des gouvernements
goy aux «fantastiques régimes d’aides sociale, [c’est à dire le Socialisme,
le Communisme] sans qu’ils ne s’aperçoivent jamais que ces régimes ont
empiré et jamais amélioré l’état...»

«Nos philosophes discuterons de toutes les lacunes des diverses
croyances des goyim. Mais personne ne pourra jamais mettre en cause
notre foi de son véritable point de vue puisqu’elle ne sera entièrement
apprise par personne d’autre que les nôtres, qui n’oseront jamais trahir
ses secrets.»

«Nos sages formés pour devenir les dirigeants des goyim, composeront
un matériel qui sera utilisé pour influencer les esprits des goyim, en les
orientant vers la compréhension et les formes de connaissances
déterminées par nous.»

Protocole Quinze

Afin de rétablir l’ordre dans les sociétés goy où nous avons implantés «la
discorde profondément enracinée et le protestantisme», il faut employer
«des mesures impitoyables» pour écraser toute résistance. Nous devons
établir une aura d’invulnérabilité, telle celle que possédait l’aristocratie
russe. En dehors de la papauté, l’aristocratie russe «jusqu’à une époque
récente était la seule ennemie sérieuse que nous ayons dans le monde.»
[Curieux, qu’ils aient pu dire cela en 1894?]



Après la révolution, nous démantèlerons toutes les sociétés secrètes, mais
jusque-là nous «créerons et multiplierons les loges maçonniques libres»
car en elles «nous trouverons notre bureau principal de renseignement et
les moyens d’influence... permettant de relier ensemble... tous les
éléments révolutionnaires et libéraux».

Grâce à la franc-maçonnerie. «Les complots politiques les plus secrets
seront connus de nous et tomberont sous nos mains directrices le jour
même de leur conception... Parmi les membres figureront presque tous
les agents nationaux et internationaux de la police, dans une position
d’utiliser leurs propres mesures particulières contre l’insubordination,
mais aussi de filtrer nos activités [c’est à dire d’agir en notre nom sans
que le blâme retombe sur nous] et de fournir des prétextes au
mécontentement etc. [c’est à dire les provocations].» D’où le rôle de la
police et des agences de renseignement dans notre société.

S’il y a un complot contre nous «à la fin il ne sera conduit par personne
d’autre que par l’un de nos serviteurs le plus digne de confiance.»

Les francs-maçons goy sont totalement manipulés. «Les goyim entrent
dans les loges, dans l’espoir d’obtenir une part du gâteau public.» Il
dénigre les francs-maçons goy, «Ces tigres en apparence ont des âmes
de mouton et le vent souffle librement à travers leurs têtes.» Nous leur
avons donné le «cheval de bataille» du «collectivisme», même s’il viole les
lois de la nature. «N’est-ce pas là la preuve que l’esprit des goyim est
sous-développé par rapport au nôtre? Ceci est, essentiellement, ce qui
garantit notre succès.»

L’auteur parle de ne reculer devant rien, quelque soit le sacrifice. Il ne se
soucie pas de la «semence du bétail goy», mais le sacrifice des juifs a
abouti à l’amélioration de ceux qui sont resté.



Nous hâterons la mort de ceux qui «entravent nos affaires.» «Nous
exécutons les maçons de telle sorte qu’aucun membre de la fraternité ne
puisse jamais avoir le moindre soupçon, pas même les victimes elles-
mêmes... ils meurent tous en cas de besoin, comme d’une maladie
normale. Sachant cela, même la fraternité à son tour ne proteste pas. Par
ces méthodes, nous avons arraché du milieu de la maçonnerie la racine
même de la protestation contre nos dispositions.» (Voir plus loin «Les
Illuminati ont assassiné au moins deux autres présidents»)

L’intelligence supérieure de Peuple élu confirme que «la nature elle-même
nous a destiné à guider et à gouverner le monde.»

Les Protocoles décrivent un despotisme paternaliste basé sur la
soumission de l’humanité à ce qui est le plus fort. Dans la relation à ce
pouvoir, les peuples du monde et même leurs gouvernements ne sont
«que des enfants en bas âge.»

Protocole Seize

«Nous devons introduire dans leur éducation tous ces principes qui ont si
brillamment brisé leur société. Mais quand nous serons au pouvoir, nous
éliminerons toutes sortes de sujet dérangeant du cours de l’éducation et
rendrons la jeunesse obéissante envers l’autorité, aimant celui qui
gouverne comme le soutien et l’espérance de la paix et de la tranquillité.»

«Nous effacerons de la mémoire des hommes tous les faits des siècles
précédents qui ne sont pas souhaitables pour nous, et ne laisserons que
ceux qui dépeignent toutes les erreurs du gouvernement des goyim.»

«Nous abolirons tout type de liberté de l’enseignement... des enseignants
liront ce qui passera pour des conférences gratuites... Ces théories seront
élevés par nous au statut de dogme de la foi comme une étape de



transition vers notre croyance.»

«Nous engloutirons et confisquerons pour notre propre usage la dernière
étincelle d’indépendance de la pensée... [Nous] ferons des goyim des
brutes irréfléchies et soumises attendant que les choses leur soient
présentées devant les yeux, pour qu’ils puissent se faire une idée sur
elles.»

(Cela suggère que beaucoup de critiques sociales et politiques ne sont
pas constructive, mais véritablement subversive dans leur intention.)

Protocoles Dix-sept

«Nous avons depuis longtemps pris soin de discréditer le sacerdoce des
goyim, et ainsi de ruiner leur mission sur la terre, qui en ces jours peut
encore être un grand obstacle pour nous... En ce qui concerne les autres
religions, nous rencontrerons encore moins de difficulté à traiter avec
elles... «(Pensez-vous aux abus sexuels par des prêtres catholiques?)

«Le roi des Juifs sera le vrai pape de l’Univers, le patriarche d’une Église
internationale.»

«... Nous nous battrons contre toutes [les églises existantes] par la
critique visant à provoquer un schisme...» (Pensez-vous au mariage
homosexuel?)

«Dans notre programme, un tiers de nos sujets garderont le reste sous
surveillance par sens du devoir, sur le principe de service volontaire à
l’état.»

«Tout comme aujourd’hui, nos frères [c’est à dire les Juifs] dénoncent le
Kahal [conseil juif] à leurs risques et périls comme apostats de leur



propre famille... Dans notre royaume sur le monde entier, il sera
obligatoire pour tous nos sujets d’observer le devoir de service volontaire
de l’état... «(Pensez-vous au KGB, à la Stazi ou à la Gestapo?)

Protocole Dix-huit

«... Nous avons brisé le prestige des Rois goy par de fréquentes attentats
sur leur vie grâce à nos agents, moutons aveugles de notre troupeau, qui
sont aisément poussé à des crimes par quelques phrases libérales à la
seule condition qu’ils soient peints sous des couleurs politiques. Nous
avons contraint les dirigeants à reconnaître leur faiblesse en faisant la
promotion de mesures évidentes de défense secrète et, par conséquent,
nous mènerons l’autorité à la destruction.»

[Par exemple, le tsar Alexandre II fut assassiné par une bombe en 1881.
Le ministre de l’Intérieur von Plehve a été assassiné en Juillet 1904. Piotr
Stolypine, le Premier ministre a été assassiné en Septembre 1911.]

Protocole Dix-neuf

J’espère que nous sommes parvenus à empêcher les goyim d’adopter
ces moyens pour combattre la sédition. [Ces «moyen» sont :

1) De les entacher par la rumeur de quelques larcins ou abus sexuels

2) De faire un exemple sévère d’un délinquant.]

C’est pour cette raison que, grâce à la presse et indirectement dans les
discours - dans les manuels scolaires d’histoire habilement compilés, nous
avons fait la promotion du martyre... acceptée par les auteurs de la
sédition contre l’idée du bien commun. Cette promotion a accru le
nombre des libéraux et a rassemblé des milliers de goyim dans les rangs



de notre élevage de bétail.»

Protocole Vingt

Cela traite du «programme financier», le «point culminant et décisif de
nos plans.» L’expertise de l’auteur dans ces questions suggère qu’il s’agit
d’un banquier.

«Quand nous parviendrons dans notre royaume, notre royaume
autocratique évitera de surcharger les masses... avec des taxes en se
rappelant qu’il joue le rôle du père et du protecteur.»

Un impôt progressif sur le patrimoine sera mis en place. «Un impôt
augmentant sous le ratio du rapport au capital donnera un revenu
beaucoup plus important que l’actuel impôt individuel ou l’impôt foncier,
qui est utile pour nous maintenant pour la seule raison qu’il excite le
trouble et le mécontentement parmi les goyim.»

«Les crises économiques ont été provoquées par nous contre les goyim
sans aucun autre moyen que par le retrait d’argent de la circulation.»

«La question de l’argent doit correspondre à la croissance de la
population...»

«L’étalon-or a été la ruine des états qui l’ont adopté, car il n’a pas été en
mesure de satisfaire les demandes monétaires, d’autant plus que nous
avons retirés de la circulation autant d’or que possible.»

«Avec quelle évidence ressortent la vénalité, la bassesse et la stupidité du
cerveau purement bestial des goyim quand on songe qu’ils n’ont même
pas pensé que le monde les condamnera un jour d’avoir contracté chez
nous des emprunts avec la charge de payer les intérêts et les courtages,



sans paraître se douter que pour nous rembourser cet argent avec les
intérêts en plus, il faudra bien qu’ils le tirent de leur poche. N’eût-il pas
été plus simple de prélever cet argent sur leurs contribuables, au lieu de
devenir nos tributaires pour des sommes qui s’augmentent chaque année
du montant des intérêts à payer. Cependant nous avons su leur présenter
la question des emprunts sous un tel jour qu’ils les ont crus tout à leur
avantage ; voilà bien ce qui prouve une fois de plus la supériorité géniale
de notre esprit.»

Protocole Vingt-deux

«Dans nos mains repose la plus grande puissance de notre temps - l’Or...
Il n’y a sûrement pas besoin de chercher une preuve supplémentaire que
notre règne est prédestiné par Dieu? Certes, nous ne manquerons pas
avec une telle richesse de prouver que tout ce mal que nous avons eu à
commettre depuis de si nombreux siècles a servi à la fin la cause du
véritable bien-être : la mise en ordre de tout.»

«Notre Ordre sera le couronnement de l’ordre, en ceci qu’il inclus tout le
bonheur de l’homme. L’auréole de cette autorité inspirera le mystique en
le faisant se mettre à genou et éveillera une crainte révérencielle chez tous
les peuples. La véritable force ne fait de compromis avec aucun droit,
pas même avec ceux de Dieu : nul n’ose s’approcher d’elle ne serait-ce
qu’a distance».

Protocoles 23-24

Le «Roi des Juifs» héritier dynastique du roi David, sera Roi du monde. Il
remplacera tous les dirigeants actuels. Sinon, les Protocoles se terminent
sur une note curieusement bénigne, promettant un gouvernement
bienveillant qui assurera la paix et l’ordre en échange d’une soumission
totale. Il y a beaucoup de remèdes tels que :



«Le chômage est la chose la plus périlleuse pour un gouvernement. En ce
qui nous concerne, il aura joué son rôle jusqu’à ce que l’autorité soit
transférée dans nos mains. L’ivresse sera également interdite par la loi...»

«Le roi des Juifs ne doit pas être à la merci de ses passions... la semence
sainte de David doit sacrifier à son peuple toutes inclinations
personnelles. Notre seigneur suprême doit être d’une irréprochabilité
exemplaire.»

«Signé par les représentants de Sion, du 33ème degré.»



Les Protocoles des Sages de Sion : Mis à
jour par un zélote juif

En 1976, le plan de «domination juive mondiale» décrit dans «Les
Protocoles des Sages de Sion» était largement réalisé. Harold Wallace
Rosenthal, 29 ans, un assistant personnel du sénateur Javits Jacob à New
York estimait que le pouvoir juif était inattaquable. Il pouvait se faire un
peu d’argent en racontant l’histoire à Walter White Junior, le rédacteur
en chef du mensuel conservateur «Front Occidental.»

«Trop de juifs n’ont pas le courage de vous dire comment nous vivons et
notre plan, mais je ne suis intimidée par rien ni personne,» déclara
Rosenthal à White.

«Il est trop tard pour vous les fidèles chrétiens, de mettre en place une
défense. Ce temps est depuis longtemps dépassé. Il y a très longtemps
nous devions devenir les agresseurs! C’est sans doute l’un de nos grands
objectifs dans la vie. Nous sommes des agresseurs!»

Cet entretien choquant de 17 pages, qui contredit l’imagerie juive en tant
que victime, fut disponible en ligne pendant un certain temps. Il se classe
avec les révélations de Benjamin Freedman, et C.G. Rakovski parmi les
rares descriptions des forces réelles dirigeant le monde.

Rosenthal avait besoin d’argent pour jouer, mais sa candeur devait lui
coûter la vie. Le 12 août 1976, il fut tué dans une prétendue «attaque de
l’OLP» à Istanbul. Walter White en conclu que l’incident était une
couverture pour assassiner Rosenthal.

Une «bourse de recherche en relations internationales» Rosenthal
commémorative, favorise discrètement le travail qu’il avait si



indiscrètement révélé. Curieusement, il n’y a pas de photo de Rosenthal
sur leur site internet.

Selon Wikipédia, il était diplômé de l’Université de Cambridge et de la
Harvard Graduate School, toutes deux ayant été fréquentées grâce aux
bourses. Après avoir travaillé pour le député Hugh Carey (D-NY), il fut
muté au bureau du sénateur Walter Mondale (D-MN) où il dirigea son
programme législatif. Après un passage à la Fondation Rockefeller,
Harold retourna au Sénat pour travailler pour le sénateur Jacob Javits. Il
était certainement un «initié».

Rosenthal a déclaré : «La plupart des juifs n’aiment pas l’admettre, mais
notre dieu est Lucifer... et nous sommes son peuple élu. Lucifer est bien
vivant.»

Cette déclaration s’applique à la culture moderne dans son ensemble.
Nous n’aimons pas admettre que notre société «laïque» est basée sur une
rébellion cosmique contre Dieu. Son vrai caractère satanique devient de
plus en plus évident chaque jour.

APERÇUS

Rosenthal dit que les «Juifs» ont construit un empire terrestre en partie
par rejet de la vision du Christ d’un royaume spirituel, fondé sur l’amour
fraternel. Ils voulaient un roi guerrier non un Prince de la Paix.

«Du temps du Christ, les Juifs cherchaient un royaume terrestre et
matériel, mais le Christ offrit aux Juifs un royaume spirituel. Cela, ils ne
pouvaient pas l’acheter, donc ils rejetèrent Jésus-Christ et le firent
crucifier.»



Les banquiers juifs ont l’intention de gouverner le monde depuis
Jérusalem en fonction de leurs intérêts propres. Il dit que la religion juive
sert essentiellement de déguisement à un impératif racial. «Nous pouvons
vivre parmi les autres personnes et au sein des états en les persuadant
que les Juifs ne sont pas un peuple distinct, mais les représentants d’une
foi religieuse...»

Le pouvoir «Juif» a été obtenu par la prise de contrôle du système
monétaire.

«Nous avons réussi à diviser la société contre elle-même en dressant la
main d’œuvre salarié contre la direction patronale, ce qui a peut-être été
l’un de nos plus grands exploits, car en réalité il s’agit d’un triangle, bien
qu’il n’y est jamais que deux points paraissant se joindre. Dans l’industrie
moderne... le capital, qui est la force que nous représentons, est le
sommet. La direction et les syndicats sont à la base de ce triangle. Ils ne
cessent de s’opposer les uns aux autres et leur attention n’est jamais
dirigée vers ce qui constitue la source de leur problème.»

«Grâce à notre banque nationale, la Réserve Fédérale, nous accordons
du crédit, que nous créons à partir de rien, à toutes les banques locales
qui sont des banques membres. Elles-mêmes à leur tour accordent du
crédit à l’industrie. Ainsi, nous faisons plus que Dieu, car toute notre
richesse est créée à partir de rien. Vous avez l’air choqué! Ne le soyez
pas! C’est vrai, nous faisons réellement plus que Dieu.»

«Avec ce capital supposé, nous amenons l’industrie, le patronat et le
monde du travail à s’endetter auprès de nous, laquelle dette ne fait
qu’augmenter sans jamais être liquidée. Grâce à cette augmentation
constante, nous sommes en mesure d’opposer le patronat au monde du
travail de sorte qu’ils ne puissent jamais s’unir et nous attaquer pour



entrainer l’avènement d’une industrie utopique sans dette.»

Grâce au contrôle de la banque, les «Juifs» ont acquis un monopole total
de «l’industrie du cinéma, des réseaux de radio et des médias de
télévision en voie de développement... nous avons repris la publication de
tous les manuels scolaires... Même votre musique! Nous censurons les
chansons pour publication bien avant qu’elles n’atteignent les
distributeurs... bientôt nous obtiendrons le contrôle complet de votre
pensée.»

Il affirme que les programmes de télévision sont conçus avec soin «pour
faire appel aux émotions sensuelles, jamais à l’esprit logique. A cause de
cela, les gens sont programmés pour répondre en fonction de nos
impératifs, et non selon la raison.»

Il dit que les «Juifs» contrôlent les églises chrétiennes et les utilisent pour
introduire des idées comme celle de l’égalité raciale.

«Aucune loi ne passe jamais sans que ses mérites n’aient d’abord été
enseignés dans les chaires. Un exemple de ceci est l’égalité raciale qui a
conduit à l’intégration et, finalement, au métissage. Le clergé crédule
instruit d’un côté ses paroissiens que nous sommes un peuple spécial
d’élus, tandis que de l’autre, il proclame que toutes les races sont les
mêmes. Leur inconséquence n’est jamais mise à jour. Donc, nous, les
Juifs occupons une place particulière dans la société alors que toutes les
autres races sont réduites à l’égalité raciale. C’est pour cette raison que
nous sommes les auteurs du canular de l’égalité, réduisant ainsi tout à un
niveau inférieur.»

Il se vante de contrôler les américains en utilisant la culpabilité. «Vos
semblables n’ont pas de courage. Nous établissons votre pensée - nous
plaçons même en vous un «complexe de culpabilité» servant à vous faire



peur de critiquer ouvertement la juiverie.»

«Nous, les juifs avons provoqués polémiques après polémiques pour le
peuple américain. Puis nous faisons la promotion des deux côtés de la
question pour que règne la confusion. Leurs yeux ainsi fixés sur ces
questions, les américains ne parviennent jamais à voir qui se trouve
derrière chaque problème. Nous les juifs, jouons avec le peuple
américain comme un chat joue avec une souris.»

Rosenthal affirme que la société ne peut échapper à cette spirale de mort
qu'uniquement par l’action violente et non par l’éducation.

«L’histoire a été écrite dans le sang, et non pas avec de l’encre. Aucune
lettre, article de presse ou livre n’a jamais rallié les gens ou arrêté la
tyrannie. Nous comprenons ce principe et répandons toujours la
propagande pour que les gens écrivent des lettres au président, au
Congrès... Malheur à nous si jamais ils en voient la futilité, posent la
plume et décide d’employer l’épée.»

Rosenthal parle de la façon dont un gouvernement invisible «juif» contrôle
également l’U.R.S.S.

«En Russie, il y a deux gouvernements distincts, l’un visible et l’autre
invisible. Le visible est composé de différentes nationalités, tandis que
l’invisible n’est composé que de Juifs. La puissante police secrète
soviétique prend ses ordres auprès du gouvernement invisible. Il y a
environ de six à sept millions de Communistes en Russie soviétique, 50%
sont Juifs et 50% sont des gentils, mais les gentils n’inspirent aucune
confiance. Les Juifs communistes sont unis et se font mutuellement
confiance, tandis que les autres s’espionnent les uns les autres. Tous les
cinq à six ans environ, le Conseil Juif secret appelle à la purge du parti et
beaucoup sont liquidés. Lorsqu’on lui demande «pourquoi», il dit :



«Parce qu’ils commencent à comprendre un peu trop le gouvernement
secret juif. Les communistes russes ont un groupe secret qui est constitué
seulement de juifs. Ils règnent sur tout ce qui concerne le gouvernement
visible. C’est cette puissante organisation qui fut responsable du transfert
secret... du centre du Communisme à Tel-Aviv, d’où toutes les
instructions proviennent à présent.»

Il dit que les juifs contrôlent l’O.N.U. qui n’est «rien d’autre qu’une
trappe dans l’immense camp de concentration mondial des Rouges.» Il
avoue que cette puissance invisible est responsable des guerres et des
révolutions des 200 dernières années.

L’AUTHENTICITÉ

À certains moments, l’entretien parait presque trop accablant, et on en
vient à se demander s’il est bien authentique. Pourquoi quelqu’un aspirant
à une renommée nationale permet qu’un tel entretien soit enregistré? Ne
pouvait-il pas avoir été soumis à un chantage? Il profère beaucoup de
généralisations peu flatteuses et mensongères au sujet des Juifs, ce qui
semble également peu plausible. Par moments, il passe largement de
l’arrogance à la panique. À moment donné, il déclare que les Juifs ont fait
des plans pour tout plaquer et s’enfuir.

En 2005, j’ai eu une conversation téléphonique avec Des Griffin, l’auteur
du classique «Fourth Reich of the Rich». Des m’a dit qu’il avait été invité
à la maison de Walter White en Californie et avait écouté la bande de
l’entrevue. Le personnage de Rosenthal lors de l’entrevue ressemblait à
un mauvais acteur lisant à partir d’un script. Certains mots étaient
répétés. Il dit que l’information est totalement crédible, mais que le
complot est bien réel et n’a pas besoin d’être embellie par un procédé
frauduleux.



En effet, la première partie de l’entrevue rend une tonalité guindée et peu
naturelle. «Nous en sommes présentement à faire des plans pour un
exode rapide. Nous savons que lorsque la lumière commencera à
poindre, il n’y aura rien pour l’arrêter. Tous les efforts de notre part ne
feront que l’intensifier et attirer l’attention sur elle.»

Il semble étrange qu’il traite les juifs de «parasites» et disent qu’ils ne sont
pas idéalistes. En fait, beaucoup de juifs comme moi sont extrêmement
idéalistes. Les banquiers ont utilisé l’idéalisme pour manipuler leurs
«frères inférieurs» pendant des siècles.

D’autre part, la deuxième partie de l’entretien semble plus crédible. Les
deux hommes se chamaillent sur l’argent, le dialogue est crédible, et
Rosenthal utilise des expressions yiddish convaincantes.

En fin de compte vous vous ferez votre propre opinion. Mon sentiment
est qu’il peut y avoir une explication à ce que Des Griffin a entendu,
(peut-être Rosenthal était-il ivre ou drogué?) À mon avis, l’entrevue
contient des informations qui vont plus loin que tout ce qu’un américain
conservateur pourrait ou voudrait écrire.

Le ton de l’arrogance raciale sonne aussi vrai. Rosenthal affirme que les
juifs sont une race et pas une religion, ce que je pense être tout à fait vrai.
Il dit qu’un juif reste juif, même s’il se convertit à une autre religion. Il
exprime de l’incrédulité face à la veulerie et à la candeur du peuple
américain. Dans de nombreux passages, le ton est étrangement semblable
à celui des «Protocoles des Sages de Sion.»

Je doute qu’un conservateur chrétien comme Walter White soit capable
de décrire le genre de chose que Rosenthal accuse «les Juifs» de faire.



Les banquiers Illuminati provoquent la
«Révolution» par des moyens économiques

Les banquiers Illuminati nous ont eus là où ils le souhaitaient le 10
octobre 2008. Tout le monde était en panique, bradant tout ce qui
pouvait avoir quelque valeur réelle - or métal, immobilier, pétrole - et se
précipitait sur les dollars américains, un moyen d’échange créé par les
banquiers Illuminati à partir de rien avec l’aide de leurs laquais du
gouvernement.

Pourquoi cet attrait soudain pour les dollars des États-Unis? Il y a une
énorme pénurie d’eux parce que les banquiers ont mis notre argent dans
des hypothèques, puis ils ont écroulés le marché du logement. Des
trillions ont disparus. Maintenant, leurs laquais du gouvernement doivent
«emprunter» des trillions pour combler le déficit. Le résultat : les
banquiers sont devenus plus riche de quelques trillions.

Ont-ils fait cela délibérément? Pensez-vous que Rich Fuld, le PDG de
Lehman Brothers, ait obtenu un parachute doré de 250 millions de
dollars pour avoir conduit son entreprise à la faillite? Non, ce n’est
probablement que sa récompense pour avoir vendu ses employés et son
pays. Etendez ce comportement à l’ensemble de l’industrie financière,
vous aurez une idée claire du sujet.

Tout au long de l’histoire, les banquiers Illuminati ont toujours utilisé la
guerre et les crises économiques pour faire avancer leur objectif. Depuis
que nous avons connu la prospérité, j’avais plutôt porté mon attention sur
la guerre. Mais maintenant, je considère la façon dont ils utilisent les
difficultés économiques pour faire avancer leur gouvernement mondial.

C’est génial quand on y pense. La dépression n’implique pas d’effusion



de sang ni la destruction de biens de valeur. Au contraire, elle permet aux
banquiers d’aspirer la vraie richesse à des prix défiant toute concurrence.
Et les gens sous la contrainte accepteront n’importe quoi pour retrouver
la délicieuse prospérité qu’ils avaient auparavant.

LA SYMPHONIE ROUGE

La clé pour comprendre notre monde est l’interrogatoire de 1938 de
l’initié Illuminati Christian Rakovski (Chaim Rakover) par la police
secrète stalinienne, le NKVD. Rakovski était un associé de Trotski, et
l’ancien ambassadeur de la Russie Soviétique à Paris. («La Symphonie
Rouge» est disponible en ligne à http://mailstar.net/red-symphony.html )

Rakovski explique que le but réel du Communisme est le même que celui
du Nouvel Ordre Mondial, essentiellement une dictature du cartel
bancaire central juif maçonnique. Le sens réel de la «révolution» et de
toutes les entreprises socialistes et libérales est cette dictature, à peine
voilée de «l’Internationalisme» et du «Gouvernement Mondial». La
propagande mettant en avant la cause de la classe ouvrière et l’égalité,
etc. est une ruse pour masquer la centralisation des richesses et du
pouvoir entre les mains de ce réseau relativement petit de banquiers
satanistes et de magnats connus sous le nom : «Illuminati».

Son interrogateur le pressant de les nommer. Rakovski dit qu’il n’était sûr
que de Walter Rathenau et de Lionel Walter Rothschild. Mais il
supposait que les familles suivantes en étaient des membres : «En tant
qu’institution, la banque Kuhn Loeb & Company de Wall Street : [et] les
familles Schiff, Warburg, Loeb et Kuhn ; je dis les familles afin de mettre
en avant plusieurs noms puisqu’ils sont tous reliés... par des mariages ;
puis Baruch, Frankfurter, Altschul, Cohen, Benjamin, Strauss, Steinhardt,
Blom, Rosenman, Lippmann, Lehman, Dreifus, Lamont, Rothschild,

http://mailstar.net/red-symphony.html


Lord, Mandel, Morganthau, Ezéchiel, Lasky... n’importe lequel des noms
que j’ai énuméré, même ceux qui n’appartiennent pas directement à
«Eux» pourraient toujours aboutir à «Eux» pour toute proposition
importante.»

Rakovski explique que la guerre est nécessaire à la révolution. Les
banquiers Illuminati ont financé Hitler parce qu’ils avaient perdu le
contrôle de Staline. Maintenant Rakovski invitait Staline à revenir au
bercail et de les aider à détruire Hitler ou bien ils donneraient libre cours
à Hitler. Ainsi Hitler fut mis en place pour mener une guerre sur deux
fronts. Tout d’abord, les deux dictateurs forgèrent une alliance en Août
1939, (à peine quelques mois après que les fascistes aient vaincu les
Communistes en Espagne.) Puis, lorsqu’Hitler et Staline envahirent la
Pologne, les Alliés déclarèrent la guerre seulement contre Hitler.

Rakovski décrit comment les Illuminati utilisent la crise économique pour
obtenir un contrôle totalitaire.

Il dit que le 24 octobre 1929, le jour du crash boursier du New York
Stock Exchange («le début de la soi-disant dépression») fut plus
important que la révolution bolchévique de 1918. Il brisa l’individualisme
«classique américain» et abouti à «une floraison de parasitisme, et le
capital est un parasite important.» Il initia «une véritable révolution.»

«Bien que le pouvoir de l’argent soit en fait le véritable pouvoir politique,
avant il n’avait jamais été utilisé que de manière indirecte, mais maintenant
le pouvoir de l’argent devait être transformé directement en pouvoir.
L’homme par qui ils firent usage d’un tel pouvoir fut Franklin Roosevelt.
Avez-vous compris? Prenez note de ce qui suit : cette année 1929 fut la
première année de la révolution américaine, en Février Trotski quitta la
Russie ; le crash eu lieu en Octobre... le financement de Hitler fut



convenu en Juillet 1929. Pensez-vous que tout cela arriva par hasard.
Les quatre années de règne de Hoover furent utilisés pour la préparation
de la prise du pouvoir aux États-Unis et la création de l’U.R.S.S. ; là-bas
par le biais d’une révolution financière, et ici [en Russie], avec l’aide de la
guerre et de la défaite [de Staline] qui devait suivre.» (Texte intégral de
Des Griffin, «Fourth Reich of the Rich», p.273)

OBAMA EST LEUR F.D.R.

Barrack Obama est souvent aperçu en train de faire le signe Illuminati de
Baphomet. Oui, techniquement, le pouce doit être replié, et son excuse
c’est qu’il s’agit du geste du langage des signes américain pour «Je
t’aime.» Tout comme Bush qui prétendait que c’était le signe des Texas
Longhorn, ces satanistes ont besoin d’une couverture. Vous-êtes-vous
jamais demandé pourquoi ce signe du langage sourd muet est si
semblable au signe de Satan? Le langage de la communication non
verbale a été financé par les Rockefeller et conçu par Helen Keller, une
théosophe, c’est-à-dire une franc-maçonne.

L’histoire se répète parce que les banquiers juifs francs-maçons utilisent
les même vieilles ficelles. Si cela est une indication, nous sommes partis
pour une période économique difficile. Si le gouvernement contrôlait son
propre crédit, nous pourrions facilement regonfler l’économie, sans dette
ou sans intérêts. Mais avec les banquiers centraux contrôlant le crédit, je
me demande s’ils feront le nécessaire pour remplacer le capital qu’ils ont
vidangé du système.

LES MARIONNETTES DES ILLUMINATI

La nature frauduleuse de notre vie publique provient de cette fraude,



fondamentale du contrôle privé Illuminati sur le crédit public. Ainsi, nous
avons un programme de dépeuplement parrainé par le gouvernement
sous le couvert des droits des féministes et des gays. Ainsi, nous avons
eu droit au spectacle de deux marionnettes mentalement contrôlées par
les Illuminati en lice pour la présidence des États-Unis.

Le cas de Barack Obama a été le plus flagrant. Il ne pouvait même pas
prouver qu’il est un citoyen américain. Il y a des rapports attestant que
son vrai père, le militant Communiste Frank Marshall Davis, était un
violeur et un pédophile qui a probablement abusé sexuellement de son
fils. Bill Ayers est le nègre qui a écrit l’autobiographie d’Obama de 1995
«Les rêves de mon père.» Est-ce qu’un aspirant président diplômé en
droit de l’université d’Harvard a reçu une avance à six chiffres de la
maison d’édition juive Illuminati Simon & Schuster? Quel nègre d’Obama
a écrit «Le mensonge de l’espoir?»

Larry Sinclair affirme qu’il a eu des rapports sexuels et fumé du crack
avec Obama à la fin des années 1990. Curieusement, ce CV est parfait
pour les Illuminati. Obama peut être facilement contrôlé ou les médias
Illuminati cesseront d’ignorer ces histoires. (Pour voir une marionnette en
plein dysfonctionnement, consultez les vidéos d’Obama sans son
prompteur)

Joe Biden a prophétisé qu’Obama serait mis à rude épreuve après son
arrivée au pouvoir et qu’il trahirait ses partisans et chuterait dans les
sondages. Une chose bizarre à dire avant l’élection. (Notez que les
républicains ignorèrent ceci - laissant suggérer qu’ils sont de connivence.)

CONCLUSION

Je m’attends à un «New Deal» à la manière de F.D.R. de la part du



président Obama, qui sans aucun doute impliquera davantage de contrôle
du gouvernement et encore plus «d’internationalisme». Comme F.D.R.,
Obama sera vénéré comme une sorte de sauveur. Ces tendances sont
déjà évidentes.

L’objectif est toujours le même : le contrôle total de la richesse et de la
race humaine par les satanistes mégalomanes et leurs sbires contrôlant
notre crédit. Leur véhicule est un gouvernement mondial et leur outil du
moment est Barack Obama.



LIVRE TROISIÈME

Le Sionisme et l'Holocauste



La Juiverie britannique tenta d’arrêter le
Sionisme

Lorsque le cabinet britannique publia la Déclaration Balfour en 1917, ce
fut sous les vives objections de son seul membre juif, Edwin Montagu.
Mais les non-juifs, y compris de nombreux antisémites, firent pencher la
balance. Le Sionisme était une façon de faire progresser l’Impérialisme
Britannique et le «Nouvel Ordre Mondial» maçonnique.

Montagu, qui était le secrétaire d’État de l’Inde, déclara au Premier
Ministre Lloyd George. «Toute ma vie j’ai essayé de sortir du ghetto.
Vous voulez me forcer à y retourner.»

Un juif assimilé, Montagu considérait le judaïsme comme une religion, et
voyait le Sionisme comme un «credo politique ambigüe, intenable pour
tout citoyen patriote du Royaume-Uni.»

Son histoire nous enseigne que le Nouvel Ordre Mondial est une
conspiration de l’élite dirigé par des membres particuliers de certaines
familles dynastiques juives et non-juives qui souvent se mariaient entre
elles. Cette conspiration n’est pas «juive» en termes d’un plan de
conscience du peuple juif, qui a toujours historiquement préféré
l’assimilation.

En mai 1917, un comité représentant les principales organisations juives
publia une déclaration dans le Times de Londres en disant : «Les juifs
émancipés... n’ont aucune aspiration politique distincte... la mise en place
d’une nationalité juive en Palestine fondée sur [la] théorie d’une patrie
juive, aura pour effet d’estampiller les Juifs comme des étrangers dans
leur pays d’origine.»



La Déclaration Balfour promettait aux juifs un «foyer national» en
Palestine. En partie, il s’agissait d’un paiement fait aux Sionistes pour
avoir entrainé les U.S.A. dans la Première Guerre Mondiale aux côtés de
l’Angleterre. Le président Sioniste Chaïm Weismann fulminait du fait que
l’opposition juive soit la principale pierre d’achoppement à la transaction.

La communauté juive était scindée. Les Samuel et les Rothschild
favorisaient la Déclaration Balfour ; Cohen, Magnus, Montefiore et
Montagu étaient contre.

«Si cela avait été une simple question entre les factions Sionistes et non
Sionistes au sein de la communauté, il n’y a guère de doute que cette
dernière l’aurait emporté», a écrit Chaïm Bermant dans «Le cousinage.»
«Mais il y avait les Sionistes gentils à envisager et ils l’emportèrent.» (Pp.
260-262)

Ces gentils incluaient Arthur Balfour, Lord Milner, Lord Lothian (Phillip
Kerr) et Lord Robert Cecil. Chaïm Weismann a reconnu que le Sionisme
faisait partie d’un plan beaucoup plus vaste : «Pour [Cecil], le
rétablissement d’une patrie juive en Palestine et l’organisation du monde
en une grande fédération étaient des caractéristiques complémentaires
dans la prochaine étape de la gestion des affaires humaines... «(Reed,
«La Controverse de Sion», p. 249.)

Le professeur Carroll Quigley de l’Université de Georgetown répertorie
environ 100 participants à cette conspiration de gouvernement mondial
dans l’annexe de son ouvrage, «The Anglo-American Establishment
«(1981) Ils comprennent les noms ci-dessus et Cecil Rhodes, Lionel
Curtis, Wiliam T. Stead, Geoffrey Dawson et Earl Grey. Je n’y ai
reconnu que trois Juifs : Nathan Rothschild, Leopold Amery et Alfred
Beit.



Quigley raconte comment un groupe de familles aristocratiques centrées
sur les Cecil a dominé la vie politique britannique pendant des siècles. Ils
donnèrent naissance à la société secrète organisée par Cecil Rhodes et
Nathan Rothschild en 1891, que Rhodes appelait «une église pour
l’extension de l’Empire Britannique.» (34) Connu sous le nom «The
Round Table» et le «Milner Group», son but étant la domination du
monde par l’élite britannique et la recolonisation des États-Unis.

«L’église» était la franc-maçonnerie. Les politiciens qui ont soutenu le
Sionisme étaient tous des francs-maçons de haut rang. Certains étaient
probablement Illuminati. Le «Gouvernement Mondial» est dédié à
l’intronisation de Lucifer comme dieu de ce monde. Le Sionisme et le
Communisme sont des organisations maçonniques se consacrant à ce
programme.

UN HÉROS POUR LES JUIFS ASSIMILÉS

Edwin Montagu, le second fils du revendeur d’argent en lingots Samuel
Montagu, était pris entre le judaïsme orthodoxe de son père et le désir
d’être un Anglais. Il rejeta le judaïsme, mais n’était pas prêt à
abandonner son identité juive. «Je serais toujours un bon juif selon ma
conscience» écrit-il à son père, «ma définition différant de la vôtre.»

Dans sa jeunesse, il s’irritait d’avoir à observer les rituels et d’épouser
une jeune fille juive. En tant qu’adulte, il embrassa la vie d’un Anglais de
haut lignage. Dans sa propriété de campagne, il chassait et était un
naturaliste et ornithologue. «Il y avait quelque chose... d’étranger dans la
profondeur même de son affection pour l’Angleterre,» fait remarquer
Bermant. (259)

Un grand homme à l’air ringard qui portait un monocle, Montagu



subissait les quolibets de ses amis et de ses ennemis en silence. Sa
«laideur était effacée par son charme», écrit son ami Duff Cooper. «Il
avait un énorme corps disgracieux, une voix douce et profonde et des
yeux noirs qui brillaient avec bienveillance.» (253)

En tant que débatteur brillant à Cambridge, Montagu attira l’attention de
H.H. Asquith, le Président de la rivale Oxford Union. Il suivi Asquith
dans la politique et après le glissement libéral de 1906, il devint son
secrétaire particulier et ami. Un administrateur capable et un orateur
persuasif, Montagu semblait destiné à de grandes choses.

Asquith devint Premier Ministre en 1908. Lui et Montagu étaient tous
deux épris de Vénétie Stanley une amie de la fille d’Asquith et 35 ans
plus jeune qu’Asquith. Lorsque l’attention amoureuse du Premier
Ministre devint trop évidente, Vénétie épousa Montagu, qui était son aîné
d’à peine huit ans.

Asquith en fut mécontent. Montagu «n’est pas un homme : [il est] un
paquet de nerfs d’humeurs et de symptômes, intensément auto-absorbé,
et, mais je ne vais pas continuer avec ce catalogue lamentable.»

Comme l’amour de Montagu pour l’Angleterre, son amour pour Vénétie
fut sans contrepartie. Elle vécue en «profitant au maximum des plaisirs de
la vie», eut beaucoup de liaisons et un enfant hors mariage (que Montagu
adopta) et brûla sa fortune. Mais il ignorait tout cela et, à la veille de sa
mort prématurée à l’âge de 45 ans, il écrivit à son intention : «je suis
malheureux de m’en aller. Vous m’avez rendu très heureux et j’espère
que vous serez toujours heureuse.» (267)

Il eut également une fille hors mariage. Montagu a défendu les droits des
sujets coloniaux en Inde et au Kenya et s’est rendu impopulaire auprès
des membres de l’établissement britannique. Sa mort prématurée est très



suspecte.

SUR LE SIONISME

En 1917, Montagu combattit la Déclaration Balfour au Cabinet et
distribua un document accusant le gouvernement d’antisémitisme pour
faire de tous les juifs britanniques «des étrangers.» Il déclara qu’il
priverait «volontairement tous les Sionistes [et qu’il était tenté de]
proscrire l’organisation Sioniste comme illégale et contraire à l’intérêt
national.»

Bien sûr, il avait raison. Mais en dépit du fait qu’il était le fils d’un
banquier, il n’était pas au courant du plan Maçonnique/Sioniste de
gouvernement mondial. Ils consacrèrent 1,2 million de troupes pour
sécuriser la Palestine, avec pour conséquence de perdre la guerre
européenne. Ils durent remplacer Asquith et le chef d’état-major de
l’armée, le général William Robertson pour ce faire.

Montagu était un de ces rares juifs qui ont tenté de comprendre les
raisons de l’antisémitisme au lieu de parler de «haine irrationnelle».

«J’ai toujours reconnu l’impopularité... de ma communauté. Nous avons
obtenu une bien plus grande part des biens des opportunités offertes par
ce pays que nous n’en avons numériquement le droit. Nous avons atteint
une pleine maturité plus tôt, et donc avec des gens de notre âge, nous
nous livrons à une concurrence déloyale. Beaucoup d’entre nous ont été
exclusifs dans leurs amitiés et intolérant dans leur attitude, et je peux
facilement comprendre que beaucoup de non-juif en Angleterre veuillent
se débarrasser de nous.

«Mais tout comme il n’y a pas de communauté de pensée et de mode de



vie entre les chrétiens anglais, il n’y en a pas non plus chez les juifs
anglais. Nous sommes de plus en plus éduqués dans les écoles publiques
et dans les universités, et prenons part à la vie politique, à l’armée, et à la
fonction publique de notre pays. Et je suis heureux de penser que les
préjugés contre les mariages mixtes soient en recul. Mais lorsque le juif
aura un foyer national, il s’ensuivra sûrement que l’élan de nous priver
des droits de la citoyenneté britannique en sera considérablement accru.
La Palestine deviendra le ghetto du monde.»

Montagu fut responsable de l’insertion de la disposition de la Déclaration
Balfour précisant : «Rien ne doit être fait qui pourrait porter préjudice aux
droits civils et religieux des communautés non-juives existants en
Palestine ou aux droits et au statut politique dont jouissent les juifs dans
tout autre pays.»

ENFIN

On dit aux juifs qu’ils sont des boucs émissaires, mais ils n’apprennent
pas que c’est la kabbale du gouvernement mondial qui les utilise. Par le
biais du Sionisme, du Communisme, du Libéralisme, du Féminisme ou
des organisations Néoconservatrice, ils dupent beaucoup de juifs dans
l’avancement des politiques et de la propagande qui minent les quatre
piliers de l’identité humaine et de la cohésion sociale : la race, la religion,
la nation et la famille. Cela donne l’apparence générale que ce sont les
juifs qui sont responsables du Nouvel Ordre Mondial.

Le fait que beaucoup de juifs ignorants nient l’existence de cette
conspiration et crient à «l’antisémitisme» à chaque fois qu’un banquier est
critiqué n’aide pas beaucoup. Cela n’aide en rien non plus que beaucoup
aient été dupés en croyant qu’ils ont besoin d’Israël. En fait, les israéliens
sont utilisés pour sécuriser le Moyen-Orient pour l’élite bancaire



maçonnique. Le bâtiment de la nouvelle Cour Suprême israélienne,
financée et conçue par Rothschild, est rempli de symbolisme maçonnique.

Certains des Rothschild et leurs alliés juifs font partie de ce complot
satanique. Mais la plupart des Juifs mettent leurs pays d’abord, et ne
voudrait pas faire partie d’un gouvernement mondial. Edwin Montagu, un
homme doux, sincère et civilisé, est un exemple de tels juifs et une source
d’inspiration pour nous tous.



Les pires antisémites sont les Sionistes

«Oh, mon peuple! Ceux qui vous guident vous égarent.» (Esaïe 3:12)

Les pires antisémites sont les Sionistes qui créent l’antisémitisme et
l’utilise pour duper et contraindre les Juifs à faire progresser le plan des
banquiers Illuminati pour la dictature d’un gouvernement mondial.

Je soutiendrai dans des essais ultérieurs que le Sionisme est un racket de
protection et un complot contre les Juifs. Ici, je vais suggérer qu’ils ont
supprimé l’expression normale de la culture juive spirituelle et détourné le
peuple juif pour servir leur cause pervertie.

Avant que les Sionistes n’aient détourné le gouvernement des États-Unis,
ils ont accaparé la communauté juive américaine et en ont fait leur
instrument.

Le «Menorah Journal» d’Henry Hurwitz et les Sociétés Menorah étaient
une tentative de la juiverie américaine de se voir culturellement et
spirituellement comme une fin en soi, plutôt que comme un système de
soutien pour la «patrie juive.» Les Sionistes ont supprimé ce groupe libre
et démocratique tout comme ils ont privés tous les américains de leur
liberté politique et culturelle.

LA SOCIÉTÉ MENORAH

Henry Hurwitz commença la première Société Menorah à l’Université
d’Harvard en 1906 et son journal «The Menorah Journal» en 1915. Le
mouvement Menorah défendait «l’étude de la culture juive et
l’avancement des idéaux américains.» À la fin de la Première Guerre
Mondiale, le mouvement s’était élargi pour inclure l’Association



Intercollégiale de la Menorah, l’Ecole d’Eté, la Conférence sur
l’éducation et le Conseil des maîtres de conférences.

Essentiellement, le mouvement favorisait une étude non dogmatique et
non politique de l’histoire juive, de son esprit et de sa culture. Il était
ouvert à différents points de vue et reçu d’abord le soutien des banquiers
centraux. Mais lorsqu’Hurwitz insista pour que le judaïsme n’ait rien à
voir avec le Sionisme et le fait que les juifs devaient se sentir parfaitement
à l’aise en Amérique, les banquiers gelèrent le financement du mouvement
Menorah.

En 1958, Hurwitz écrivit à un ami, «Nous avons eu plus d’une
proposition effarouché de la part de certaines riches organisations pour
nous prendre en charge. Nos problèmes financiers auraient alors été
résolus. Et notre liberté, c’est-à-dire notre véritable vie – aurait été
dissoute.» (Menuhin, «La décadence du judaïsme à notre époque»,
1965. P. 366)

À l’automne-hiver 1959 lors de la parution du «Menorah Journal,»
Hurwitz décrivit l’effet du «fanatisme», à savoir le contrôle de la
communauté juive par des banquiers Sionistes organisés.

«Ce fanatisme frappe au-delà d’une ancienne organisation indépendante
et de son magazine, qui ont peut-être rendu quelques services au
judaïsme au travers de plus d’un demi-siècle. Ce sectarisme empoisonne
la vie communautaire juive en Amérique. Il essaie de supprimer les
principes américains... de la liberté d’expression et de liberté de la
presse. Il pénalise les analyses honnête [des personnes] qui contrôlent les
fonds philanthropiques publics juifs exonérés d’impôt, et donc ont le
pouvoir d’enrichir les organisations préférées, tout en affamant les autres
qui ne se mettent pas à genoux... Ainsi, ils font eux-mêmes réellement



obstacle à une utilisation rationnelle sur le long-terme de la prise en
compte des meilleurs intérêts du peuple d’Israël.

«En outre, comme c’est bien connu, une très grande proportion des dons
philanthropiques supposés volontaires sont extraits du monde des affaires
et des hommes professionnels sur menaces de sanctions économiques et
sociales. Ceci doit être décrit pour ce que cela est – c’est à dire une
forme de terrorisme. Ce terrorisme est devenu la technique la plus
efficace dans la collecte de fonds juifs importants. «(Menuhin, p. 367)

Malheureusement, le mouvement Menorah est mort avec son fondateur
en 1961. Son travail a été partiellement poursuivi par le Conseil américain
du Judaïsme, sous l’égide de son fondateur dynamique, le rabbin Elmer
Berger (1908-1996). En 1965, Moshe Menuhin caractérisait la vie
américaine juive par les termes suivants :

«Aujourd’hui, en Amérique, la culture juive et même la religion juive a
dégénéré en nationalisme «juif», et en philanthropes juifs, les écoles
juives, les services juif ségrégationnistes, ont tous été subvertis (à
quelques nobles exceptions près) pour servir la cause... de la
construction de la «patrie juive»... (468)

Une mesure de cela fut que Moshe Menuhin du auto-publier son livre.



Les guerres et les dépressions sont une
forme d’extorsion

«Malheur à ceux qui appellent le mal le bien et le bien le mal, qui prennent
les ténèbres pour la lumière et la lumière pour les ténèbres»... Ésaïe 5:20

«L’individu est handicapé en se trouvant face-à-face avec une
conspiration si monstrueuse, qu’il ne peut croire qu’elle existe.» J. Edgar
Hoover

A la fin du 19ème siècle, l’église Catholique a organisé une importante
résistance contre la domination juive Illuminati de la vie nationale. Les
Illuminati ont provoqué la Première Guerre Mondiale en partie pour
écraser et pour punir une Europe récalcitrante.

Lénine a défini la «paix» comme la fin de toute forme de résistance au
despotisme (c’est-à-dire celui des juifs Illuminati) Communiste.

Après la Première et la Seconde Guerre mondiale, la Société des
Nations et l’O.N.U. promirent tous deux un gouvernement mondial
servant à empêcher la guerre. En effet, les mondialistes Illuminati
promettent toujours - mais nous ne réalisons pas qu’ils nous font chanter.
Ils sont ceux qui commencent les guerres, en premier lieu.

Les Sages de Sion promettaient de harceler les nations par la corruption
et les conflits jusqu’à ce qu’elles acceptent leur «Super État» (c’est-à-
dire la tyrannie d’un gouvernement mondial.)

«La reconnaissance de notre despote... viendra le jour où les peuples,
tout à fait lassés par les irrégularités et l’incompétence – qui sont des
tares que nous aiderons à répandre - de leurs dirigeants se feront



entendre : «Qu’ils s’en aillent tous et donnez-nous un Roi sur toute la
terre qui puisse nous unir et anéantir les causes de discordes - les
frontières, les nationalités, les religions, les dettes étatiques - qui nous
donnera la paix et la tranquillité que nous ne pouvons trouver sous nos
dirigeants et représentants.» (Souligné par nous, Protocoles des Sages de
Sion, 10-18)

Bien sûr, cela s’applique aussi à la récession économique actuelle. Juste
au bon moment, Henry Kissinger, directeur en chef du Nouvel Ordre
Mondial, nous dit : «l’alternative à un nouvel ordre international, c’est le
chaos.» Le «E» dans C.E.O. signifie extorsion. «S’il vous plaît M.
Kissinger, redonnez-nous notre prospérité. Nous accepterons n’importe
quoi.»

Nous sommes dans la huitième manche d’un complot à long terme et
nous devons nous débarrasser de notre complaisance. Ce n’est pas une
nouvelle récession, c’est un combat à mort pour une prise de pouvoir
définitive. Une secte satanique, les Illuminati, a subverti toutes les nations
et les religions et s’emploie maintenant à consolider son pouvoir. Nos
«dirigeants» (y compris Obama) appartiennent à ce culte. A partir de
leurs exploits du passé (en Russie et en Chine), il est possible de prédire
l’avenir : les conditions économiques vont se détériorer. Il y aura des
troubles à l’ordre public. Un assassinat ou un autre acte terroriste artificiel
se traduiront par la guerre ou la loi martiale. Tous ceux qui ont exprimés
leur opposition à leur ordre du jour, les patriotes, les chrétiens, les
«antisémites», seront mis dans des camps de concentration et peut-être
assassinés. La guerre et la souffrance sera telle que les masses
accepteront la tyrannie enrobées de sucre des Illuminati. J’espère que je
me trompe.

LE COMBAT DE L’EGLISE CONTRE LE SATANISME



Pendant des siècles, jusqu’après la Deuxième Guerre Mondiale, l’Eglise
Catholique était le bastion de la civilisation occidentale et le principal
obstacle au contrôle du monde des Illuminati.

Récemment, le Vatican a ouvert ses archives secrètes qui ont révélé leur
combat séculaire pour arrêter la mainmise juive Illuminati (c’est-à-dire les
francs-maçons) sur la politique et la culture européenne. L’historien juif
David Kertzer documente cette lutte dans son livre «Les Papes contre les
Juifs» (2001) qu’il tourne bien sûr en accusant le rôle de l’Église dans la
création de l’antisémitisme. Néanmoins, le livre est un trésor
d’informations précieuses, y compris une description approfondie de
«l’affaire de Damas» en 1840, le plus célèbre exemple de sacrifice rituel
humain satanique juif, (pp.86 et suivantes)

Les points saillants au sujet de l’affaire de Damas sont :

1. Un éminent capucin italien, le père Tommaso fut abattue rituellement
(et vidé de son sang) par des Juifs kabbalistes de premier plan.

2. Ils avouèrent et conduisirent les autorités à ses restes identifiables et
ses vêtements.

3. Les Rothschild envoyèrent une délégation d’éminents Juifs anglais à
Damas et firent pression sur toutes les parties concernées pour déclarer
que les aveux avaient été extorqués par la torture.

4. Le pape Grégoire XVI, avait des renseignement fiables et refusa de
céder. Pas plus que tout futur pape. Ils recueillirent également le
témoignage d’un prêtre moldave, un ancien rabbin juif, qui décrivit et
expliqua tous les rituels, y compris l’utilisation du sang chrétien dans du
pain azyme lors de la Pâque. (92)



Quand un nouveau meurtre rituel fut signalé en Hongrie en 1899, le
fonctionnaire du journal du Vatican L’Observatore Romano publia cet
avertissement «non à tous les juifs mais à certains juifs, en particulier : ne
jetez pas de l’huile sur le feu... contentez-vous de l’argent des chrétiens,
mais cesser de verser et de sucer leur sang.»(163)

Bien entendu, ces cas de sacrifice humain sont relativement rares. Les
masses de Juifs ne sont pas véritablement satanique et veulent
l’assimilation. Seuls les satanistes parmi eux s’adonnent à cette pratique.
Néanmoins, tous les juifs sont concernés par les refus et les cris de
«diffamation sanglante». Les Satanistes -juif ou non- s’adonnent encore
aux sacrifices rituels humains aujourd’hui. Les Illuminati le font
régulièrement. En outre, ils l’ont fait à la race humaine depuis des siècles
par la guerre.

Même si les juifs ne sont pas satanistes, leurs dirigeants, les banquiers
Illuminati, eux le sont.

En 1913, les banquiers Illuminati allèrent très loin pour tenter d’effacer le
viol et l’assassinat d’une jeune fille de 14 ans à Atlanta en Géorgie par
Leo Frank, le chef de la section locale du B’nai B’rith. Ils soudoyèrent
même le jury et le gouverneur. (Voir le compte rendu de Michael Jones,
L’Esprit révolutionnaire juif, p. 707-729)

Pour ces juifs Illuminati, le mensonge et la tromperie sont la norme, ce
qu’ils appellent «la magie.» Ils ont convaincu leurs semblables juifs que
l’antisémitisme est une maladie de l’esprit païen, une illusion, alors qu’en
fait, c’est la résistance au plan satanique Illuminati. Les juifs ordinaires
seront sacrifiés quand les choses se corseront à moins qu’ils ne prennent
position contre leurs «dirigeants».

La naïveté des intellectuels juifs est bien illustrée par Kertzer lui-même. Il



dépeint l’opposition du Vatican au contrôle des juifs francs-maçons
comme un vieux réflexe né de préjugés, de l’envie et de la peur de la
modernité. Pourtant, il raconte que Bismarck et Metternich, tous deux
Chancelier, étaient dans la poche des Rothschild. Metternich dépendait
d’eux pour les prêts servant à maintenir à flot son gouvernement ainsi que
«lorsque les membres de sa propre famille avait besoin d’aide
financière.» (80)

Kertzer cite copieusement des journaux catholiques : «Les Juifs seront la
nation préférée de Satan et son instrument préféré... Les francs-maçons
juifs gouvernent le monde... en Prusse sur 642 banquiers, 550 sont Juifs
et en Allemagne, en Autriche et dans certaines parties de l’Orient,
l’invasion est un mot qui n’est pas exagéré pour exprimer leur nombre,
leur audace et leur puissance quasi-irrésistible.» (172-3)

Partout où ils vivent «les Juifs forment un État dans l’État», a écrit un
moine italien en 1825. A moins que les chrétiens ne réagissent
rapidement, les juifs parviendront à en faire leurs esclaves. Malheur à
nous, si nous fermons les yeux ! La domination juive sera dure, inflexible
et tyrannique...» (65)

En 1865, le rédacteur en chef de Civiltà Cattolica fit une mise en garde
contre les juifs laïcs joignant les sociétés secrètes maçonniques «qui
menacent la ruine et l’extermination de toute la société chrétienne.» Ces
sectes «professent la colère, la vendetta, et la haine satanique des Juifs
contre ceux qui – injustement croient-elles – les privent de cette
domination absolue sur l’univers entier qu’ils croient juivement que Dieu
leur a donné.» (139)

En 1922, le correspondant de Vienne pour Civiltà Cattolica écrivit que si
les tendances actuelles se poursuivent, «Vienne ne sera rien d’autre



qu’une ville juive, la propriété et les maisons seront toutes à eux, les Juifs
seront les patrons et les gentilshommes et les chrétiens seront leurs
serviteurs.» (273)

L’AVEUGLEMENT JUIF FACE AUX CAUSES LÉGITIMES
DE L’ANTISÉMITISME

Comme la plupart des intellectuels juifs, Kertzer est incapable de voir le
point de vue de gens que ses maîtres souhaitent dépouiller. Les juifs
n’accepteraient pas ce genre de domination, mais il désigne la résistance
non-juive comme de «l’antisémitisme.» Les griefs des catholiques sont
des préjugés et la franc-maçonnerie n’était juste qu’une façon de «fournir
une interaction sociale satisfaisante.» (P. 174) Son livre a été en partie
financé par la Fondation Rockefeller.

Les américains finiront par comprendre que les Rothschild et leurs agents
sont responsables de la dépression et qu’Obama est leur création et une
marionnette. Ils découvriront que les Illuminati ont fait la guerre à
l’humanité depuis des siècles et que les médias des États-Unis et le
système éducatif sont une farce. Ils reconnaitront le rôle démesuré joué
par les Juifs, à la mise en place de ce programme diabolique. C’est à ce
moment-là que les juifs Illuminati désigneront à nouveau les juifs
ordinaires, les fidèles citoyens américains, comme boucs émissaires.

J’espère que les gens verront également le rôle énorme joué par des non-
juifs satanistes. Par exemple, l’ordre Illuminati Skull and Bones a été
fondé à Yale en 1832, mais n’admettait pas de juifs jusqu’aux années
1950. Leurs membres ont miné la vie américaine depuis sa création.

Il est encore temps maintenant pour que les gens décident avec qui ils
veulent être, avec les Illuminati et la «paix» des esclaves, ou avec leurs



concitoyens et la liberté. Comme Leonard Cohen l’a écrit dans sa
chanson, «The Future» «J’ai vu le futur, bébé, et c’est le meurtre.»



Les Frères jumeaux : Communisme-
Sionisme

Récemment, j’ai écrit que les généraux du KGB ont été nommés à des
postes importants dans le département de la Sécurité intérieure, dirigé par
un sosie de Lénine, le Sioniste Michael Chertoff.

J’ai décrit ce développement comme la «prise de contrôle communiste
furtive des États-Unis. Quel meilleur moment pour le faire que lorsque
tout le monde pense que les musulmans, et nos élus sont trop corrompus
et compromis pour nous protéger?»

Nous ne pouvons pas reconnaitre ce qui s’est passé parce que nous
avons appris que le Communisme avait été une expérience idéaliste mais
discréditée de la «classe ouvrière», principalement tentée en Russie et en
Chine.

Cette idée fausse a dupé des millions de socialistes et de libéraux naïfs, y
compris moi-même. Pas plus tard qu’en 1999-2000, je chantais les
louanges de la dupe maoïste canadienne Dr. Norman Bethune à mon
cours de littérature anglaise.

Les banquiers Illuminati ont créé le Communisme pour arrimer la classe
ouvrière à leur programme d’une dictature mondiale globale (maintenant
connu sous le nom de «mondialisation») Les Illuminati et les Communistes
sont des sociétés secrètes maçonniques qui célèbrent le même
anniversaire, le 1er mai 1776 et partagent les mêmes symboles
sataniques. Par coïncidence, «Chertoff» signifie «diable» en russe.

Ce plan fit un pas de géant en 1913, lorsque ces banquiers lucifériens
basés à Londres, ont pris le contrôle sur les finances de l’Amérique par le



passage du Federal Reserve Act. Cela leur a donné les moyens
d’intensifier leur guerre secrète contre l’humanité. Les deux guerres
mondiales en ont été le résultat immédiat.

Le Communisme est un mouvement satanique consacré à la dégradation
humaine et à la mise en esclavage, non à la propriété publique et à la
justice sociale. Bien sûr, personne ne le soutiendrait s’il savait la vérité.

UNE ANCIENNE COMMUNISTE PARLE

Beaucoup d’anciens hauts membres du Communisme ont risqué leur vie
pour alerter leurs concitoyens américains. Bella Dodd est l’une d’entre
eux dont l’ouvrage choquant «L’école des Ténèbres», a été étudié dans
mon livre, «Canular Cruel.»

Elle décrit comment les Communistes se transforment en libéraux, en
féministes et en socialistes, ainsi qu’en une myriade de groupes de façade
(identifiables par des mots comme «droits humains», «égalité»,
«international» et «paix») afin de diviser et de corrompre la société.

Dans «Retour à la Maison de mon Père» (1972), Maurice Malkin, un
juif, fournit plus de révélations. Il était un chef de file du Parti Communiste
Américain (C.P.U.S.A.) dans les années 1920 et 30, et membre des
services secrets soviétique (GPU). Quand il a quitté le C.P.U.S.A., il a
témoigné devant le Congrès, suite à quoi il dut subir une attaque à coup
de poignard.

Malkin avait été impliqué dans le réseau bolchévique en Russie. Son frère
aîné Joseph, un dévoué marxiste qui fut plus tard tué par Staline, lui avait
enseigné que par le renversement du Tsar, les travailleurs pourraient
«éliminer toutes les injustices et créer un paradis sur terre.» Tous les



problèmes étaient dus à la «guerre des classes.» Le dogme pour les
dupes se présentait comme suit:

«La bourgeoisie capitaliste possédait tout pourtant la classe ouvrière
faisait tout le travail. La mission de la classe ouvrière était de prendre par
la violence ce qui lui revenait de droit... [Seul le marxisme] pourrait
soulager la race humaine de la brutalité, de la discrimination [c’est-à-dire
de l’antisémitisme] de l’injustice, de la faim, de la pauvreté et de la
corvée remplissant les conditions de vie des travailleurs ordinaires un peu
partout.» (27-29)

Malkin immigra à New York avec cet ersatz de religion de paradis pour
les travailleurs sur la terre bourdonnant dans ses oreilles. Lev Bronstein
(Léon Trotski), un proche ami de la famille lui appris que «des balles, et
non pas des bulletins de vote libéreraient les travailleurs.» (50)

Son frère Joseph était l’un des 150 à 175 radicaux pour la plupart juifs
qui avaient quitté la Russie avec Trotski en 1917 à bord du S.S.
Christiansfjord, financé par le banquier Jacob Schiff.

Le navire fut arrêté à Halifax et les occupants internés. Malgré (ou à
cause de) la déclaration publique de Trotski selon laquelle ils «étaient
rentrés chez eux en Russie pour creuser la tombe du capitalisme»,
Woodrow Wilson, intervint en leur nom. Edward House, l’agent de
Rothschild contrôlait Wilson.

Le Communisme et le Nouvel Ordre Mondial sont fondamentalement le
capitalisme monopoliste poussé à son aboutissement logique. Le
gouvernement est le monopole ultime. Les banquiers Illuminati méprisent
le capitalisme parce qu’il implique la concurrence et les forces du marché.
Il permet à d’autres gens de prospérer et d’être indépendant. Le
Monopole ou capitalisme d’État permet aux banquiers de posséder tout



et tout le monde. Bien sûr, cela est déguisé en «propriété publique», mais
ils contrôlent le gouvernement, sa richesse et son appareil de sécurité.

Une citation d’une édition de 1924 de l’American Banker’s Association
Digest (l’Association des Banquiers Américains) résume ce qui se passe
actuellement sous le couvert de la «guerre contre le terrorisme.» Gardez
cela à l’esprit lorsque vous votez.

«Lorsqu’à travers le processus de la loi, les gens ordinaires perdront
leurs maisons, ils deviendront plus dociles et plus faciles à gouverner par
l’intermédiaire du bras fort du gouvernement mu par le pouvoir central de
la richesse détenu par les financiers de premier plan. Ces vérités sont bien
connues de nos principaux hommes qui sont maintenant engagés dans la
formation de l’impérialisme pour gouverner le monde. En divisant les
électeurs à travers le système des partis politiques, on peut les amener à
dépenser leurs énergies dans une lutte pour des questions sans
importance. »

LA SUBVERSION DE «L’ÉLITE»

Ainsi, pendant la plupart du siècle dernier les États-Unis ont toléré un
parti ouvertement dédié au renversement violent du gouvernement des
États-Unis et à l’esclavage de son peuple.

Ce parti, le C.P.U.S.A. a été financé et dirigé par un gouvernement
étranger hostile. Il s’est engagé dans l’espionnage industriel et militaire, a
entrainé des unités de guérilla formées sur le sol américain, s’est emparé
par la force des syndicats, a braqué leurs trésoreries et a contrôlé des
industries entières. Il a calomnié, harcelé et tué des opposants ; soudoyé
la police et les juges et infiltré l’armée.



Pourtant, pendant tout ce temps, nos élus les plus importants l’ont
défendu comme une entreprise inoffensive d’idéalistes. F.D.R. eut cette
phrase célèbre : «Certains de mes meilleurs amis sont des Communistes».

Malkin rapporte qu’Adlai Stephenson (en tant qu’adjoint du secrétaire
de la Marine Knox), a saboté les efforts visant à restreindre les activités
Communistes. En 1956, Eisenhower «liquida toutes les sections
antisubversives du département de l’immigration et arrêta l’expulsion et la
poursuite des Communistes étrangers connus. [Il] cessa les poursuites
contre les Communistes en vertu de la Loi Smith, offrant au Parti une
chance de se regrouper et d’organiser de nouveaux rassemblements de
masse.» (191)

Les médias libéraux marginalisèrent et ridiculisèrent comme «fanatiques
de droite» les gens qui avertissaient de la menace Communiste. À ce
jour, les gens n’acceptent pas le fait que les Rosenberg étaient
effectivement des espions russes. Le Comité des Activités Anti-
américaine est dépeint comme une «chasse aux sorcières.»

Le Communisme n’est rien d’autre qu’une bande de casseurs enrobés de
sucre pour les banquiers Illuminati. Malkin raconte que le C.P.U.S.A. a
même entretenu une alliance formelle avec la Mafia, une autre secte
maçonnique.

Moscou fournissait la mafia en héroïne pour la vendre aux Etats-Unis. La
Mafia «prêtait» de l’argent au Parti Communiste, à condition qu’il
fournisse du muscle pour la maitrise du mouvement ouvrier, et se
débarrasse des ennemis ou des membres s’étant réveillés. (Une
dirigeante Communiste, Juliet Stuart Poyntz, fut kidnappée, tuée en mer
et jetée par-dessus bord). La Mafia a également distribué des dollars
américains de contrefaçon imprimés à Moscou.



Suivant l’exemple de Staline, les Communistes américains dévalisaient les
banques, qualifiant ces méfaits «d’expropriation». Dans son livre, «L’aile
gauche du Communisme» (Vol. 30) Lénine conseillait : «Les
Communistes doivent être prêts à tricher, à mentir, à se parjurer et à faire
tout leur possible pour parvenir à leurs fins.» Ainsi, lorsque la preuve de
leurs magouilles faisait surface, peu importait le fait de la dénoncer
comme un «faux» et de ridiculiser le messager.

Le Parti Communiste infiltra le mouvement des droits civiques des nègres
et obtint que Ralph Abernathy et Martin Luther King travaillent avec leurs
mercenaires noirs formés à Moscou. W.E.B. BuBois et Ralph Bunche
ont été parmi leurs hommes de paille «noirs», mais ils n’ont guère eu de
disciples noirs. Les noirs américains étaient trop patriotes.

«Les Rouges se rendirent compte que le seul moyen d’affaiblir notre pays
c’est de le diviser par l’anarchie et le chaos», écrivit Malkin.

Ils ont eu plus de chance avec les femmes. L’attitude Communiste envers
les femmes est instructive, car la deuxième vague du féminisme est
d’origine Communiste. Le féminisme est une «guerre des classes»
recyclée et ajustée pour les genres sexuels.

Les jeunes membres de sexe féminin étaient utilisées sur le front de mer
pour recruter des marins et des dockers et les amener à occuper des
fonctions du parti. «Les filles se trouvaient toujours dans les camps d’été
Communistes pour servir de produit d’appel au Parti en plus d’offrir un
peu d’amusement à côté. Le Parti considère que la seule loi et morale
sont les préceptes Communistes. Les Communistes ne croient pas dans
les institutions de la famille ou à la morale, donc tout est permis.»(239)

Les Communistes avaient un département dédié à «la destruction de la
morale du peuple américain en sapant leur foi dans leurs habitudes



morales et sociales.» (71) Vous pouvez parier que quelque chose comme
ça est derrière la promotion de l’homosexualité et du mariage
homosexuel.

CONCLUSION

Lorsqu’Hitler et Staline firent un pacte en 1939, Malkin a réalisé qu’il y
avait peu de différence entre les deux et quitta le Parti. Il consacra le
reste de sa vie à défendre les institutions américaines, travaillant pour le
département U.S. de la justice de 1948 à 1956. Il s’est rendu compte
tardivement que les condamnations religieuses de son père envers le
Communisme étaient correctes. D’où «Retour à la Maison de mon
Père».

Bien que ce livre ait été publié en 1972, la conspiration communiste est
plus active que jamais. Des agents conscients et inconscients abondent
surtout dans les cercles homosexuels, féministes, socialistes, sionistes,
néo-conservateurs et libéraux. Les commissions des «Droits de
l’Homme», pour «l’équité au sein de l’emploi» et les agents de la diversité
sont des commissaires politiques modernes. L’accusation de «discours
de haine» est une censure appliquée de manière sélective.

Une fois, une lesbienne postulant à la tête du département d’anglais à
l’usine d’ingénierie sociale locale, commença son discours en disant
qu’elle croyait en la «paix». Qu’est-ce que cela a à voir avec la littérature
anglaise? «La paix» est le code pour mettre fin à la résistance contre la
tyrannie du Nouvel Ordre Mondial, c’est-à-dire la tyrannie globale
Communiste. Elle fut élue présidente du département.

Le Nouvel Ordre Mondial est rempli de platitudes creuses sur la «paix»,
la «tolérance» et les «droits de l’homme.» Mais à la lumière de la filiation



du Nouvel Ordre Mondial meurtrier Communiste (et Fasciste), ces
platitudes ne sont pas plus convaincantes que si elles étaient prononcées
par Ted Bundy ou Jeffrey Dahmer.

Les élites occidentales (y compris l’intelligentsia) souffrent d’un désir de
mort particulier. Nous serions déjà des esclaves si ce n’étaient pas que
les américains ordinaires possèdent leurs propres armes à feu. Ceci,
l’Internet, et l’autodestruction inhérente au mal, sont mes principales
raisons d’espérer.



Le Sionisme—Une conspiration contre les
Juifs

En 1935, le paquebot «Tel Aviv» effectuait son voyage inaugural de
l’Allemagne Nazie vers Haïfa avec des lettres hébraïques sur sa proue et
un drapeau Nazi flottant à son mât. Le capitaine du navire Sioniste était
membre du Parti Nazi. Un passager décrivit le spectacle comme une
«absurdité métaphysique».

En fait, cela prenait tout son sens.

Le navire transportait des juifs allemands qui avaient profité de la
«Haavara», programme leur permettant d’échanger leur argent pour son
équivalent en produits allemands en Palestine. En conséquence, la jeune
colonie juive reçu environ 70 000 juifs allemands hautement qualifiés et
140 millions de marks du Reich en équipement industriel allemand. Cela
posa les fondations de l’infrastructure d’Israël.

L’arrangement contribua également à stimuler l’économie Nazie à un
moment où les Juifs du monde entier organisaient le boycott systématique
des produits allemands. (Ma source principale est l’ouvrage «Les
contacts secrets» par Klaus Polkehn un éminent journaliste allemand. Il
est cité par Olivia O’Grady dans son livre «Les Bêtes de l’Apocalypse,»
2001, 421-447.)

Pourquoi raconter cette histoire de la coopération Sioniste-Nazie
maintenant?

Parce que les dirigeants «juifs» continuent d’exploiter leurs innocents
«frères inférieurs.» Les juifs ordinaires payent le prix de leur complot
dément contre l’humanité et ce prix pourrait augmenter bientôt.



À mon avis, le Sionisme est un mouvement pour tromper les Juifs dans la
réalisation des objectifs de l’impérialisme «Britannique». Les Sionistes qui
ont construit leur vie sur une fausse promesse rejetteront naturellement ce
point de vue.

Plus précisément, les Juifs aidèrent l’élite anglo-juive à coloniser le
Moyen-Orient riche en pétrole sous le prétexte que les juifs avaient
besoin d’un foyer national. Malgré l’apparence de la neutralité, les
Britanniques (et les Américains), ont financé, formé et équipé les juifs.
(John Coleman, «Diplomacy by Deception», p. 107.)

Les «Britanniques» sont en réalité le cartel bancaire international basé à
Londres associé avec des noms comme Rothschild et Rockefeller. Il ne
rend de compte à aucun gouvernement. Son objectif est de coloniser le
monde et tout ceux qui l’habitent. Les Juifs sont un moyen à cette fin.

Comme on le voit en Irak, les Sionistes (c’est à dire les néocons) jouent
un rôle important dans la colonisation du Moyen-Orient. La chose
importante à retenir est qu’Israël est une création de ce cartel ; Israël et
les Etats-Unis sont tous deux ses outils.

L’Irak est seulement une phase dans l’émergence du Nouvel Ordre
Mondial, qui représente une continuation des objectifs de l’impérialisme
«Britannique». Tout nouveau président a repris les choses en Irak, là où
George Bush les avait laissées. La démocratie est une mascarade.

LES NAZIS TAILLÉS SUR MESURE POUR LES SIONISTES

En 1925, les 500 000 juifs d’Allemagne étaient très largement indifférents
ou activement hostiles au Sionisme. Le mouvement Sioniste allemand ne
comptait que 9000 membres.



«L’Union centrale des Allemands de Confession Juive» représentait la
plupart des Juifs allemands et favorisait la participation active à la vie
allemande. Son principal objectif était la lutte contre l’antisémitisme.

Les Sionistes, d’un autre côté, se félicitaient de la politique antisémite des
Nazis. Comme les Nazis, ils croyaient en une race supérieure, ça n’était
juste pas la même. Tout comme les Nazis, ils pensaient que les Juifs
n’avaient pas d’avenir en Allemagne.

Les Sionistes ne protestèrent pas face à la persécution Nazi telle que
l’expulsion de 2000 savants et scientifiques juifs des universités
allemandes en 1933. Les nazis récompensèrent cette «retenue» en
permettant aux Sionistes de faire leur travail sans entrave. Toutes les
autres organisationsjuives et antifascistes furent dissoutes et leurs
dirigeants emprisonnés.

Les Nazis exigèrent que tous les juifs rejoignent le mouvement dirigé par
les Sioniste du «Reich Union» dont le but était l’émigration. Les Juifs
devaient être convertis au Sionisme à n’importe quel prix. Les Sionistes
furent le seul groupe autorisé à publier des livres et des journaux
critiquant les Nazis aussi longtemps que le public se limitait aux Juifs.

La coopération s’étendit aux sphères politiques et économiques. Adolph
Eichmann mis en place des camps d’entraînement agricoles en Autriche
pour préparer les jeunes juifs à la vie du kibboutz. Il visita la Palestine et
s’entretint avec les dirigeants Sionistes qui lui avouèrent leurs objectifs
expansionnistes. Il fut même question d’une alliance stratégique entre
l’Allemagne Nazie et la Palestine juive. Ce rapport se trouve dans les
archives d’Himmler.

[Pour en savoir plus sur la coopération Sioniste-Nazie, voir en ligne Lenni
Brenner «Le Sionisme à l’ère des dictateurs» Voir aussi, Lenni Brenner,



51 documents : La Collaboration Sioniste avec les Nazis (2002)]

La coopération a pu s’étendre à l’holocauste juif, ce qui expliquerait
pourquoi la plupart des Juifs ont accepté passivement leur sort. Dans son
livre, «Les victimes de l’Holocauste Accusent» le rabbin Moché Shonfeld
prétend que les Sionistes dirigeaient les Conseils Juifs («Judenraten»),
collaborèrent avec les Nazis et trompèrent les juifs non sionistes.

Les Juifs d’Europe non sionistes avaient plus de valeur morts que vivants
aux yeux des Sionistes et de leurs sponsors financiers. L’holocauste a
fourni une justification morale et politique à la mise en place de l’Etat juif.

QUI ÉTAIT HITLER ?

En 1919, Hitler était un officier de renseignement dans l’armée allemande
affrété à l’espionnage du minuscule Parti Travailliste allemand. Il en est
devenu le chef. Max Warburg, le frère de Paul Warburg, le fondateur de
la Réserve Fédérale américaine, était le chef du renseignement allemand.
Tous deux étaient administrateurs du conglomérat de l’I.G. Farben. Il n’y
a aucune trace permettant de connaître le moment où Hitler a cessé de
travailler pour ces figures Illuminatis de premier ordre.

Hitler a été parrainé par l’oligarchie bancaire, et a peut-être été leur pion.
Assurément, les Nazis ont reçu des millions de dollars de New York et
de Londres.

Le livre «Financial Origins of National-Socialisme» (Les origines
financières du National-Socialisme) (1933) de «Sydney Warburg» fourni
un aperçu de la façon dont la clique des Illuminati apporta son soutien à
Hitler. Ce livret de 70 pages fut supprimé pendant de nombreuses années
mais fut republié en 1983 sous le titre «Hitler’s Secret Backers.»



«Warburg» décrit une rencontre de juillet 1929 avec «Carter» le
Président de J.P. Morgan Guarantee Trust, les présidents des banques
de la Réserve Fédérale, «the young Rockefeller» et «Glean de la Royal
Dutch.» Toutes ces institutions sont sous tutelle des Rothschild.

Il avait été prévu que Warburg qui parlait allemand, devait se rendre en
Allemagne et demander à Hitler de combien d’argent il avait besoin pour
renverser l’état. La seule condition était qu’Hitler adopte «une politique
étrangère agressive.»

«Warburg» détaille cinq rencontres avec Hitler entre 1929 et 1933. La
première eu lieu dans une cave à bière et Hitler calcula ses besoins sur le
dos d’une assiette en papier. Environ 25 millions $ furent transférés. Cela
fut extrêmement important en ces temps de profonde dépression, parce
que les Nazis fournissaient des emplois à leurs soutiens.

Il ne fut pas donné à Hitler la raison de ce soutien et il ne le demanda pas.
A deux reprises, il se demanda à voix haute si «Warburg» était lui-même
juif, mais rejeta l’idée avant que «Warburg» ne puisse répondre.

Il n’y a pas de «Sydney Warburg», mais l’évidence suggère que l’auteur
était James P. Warburg, le fils du fondateur de la Réserve Fédérale, Paul
Warburg. Le général Ludendorff a témoigné au procès de Nuremberg
que James P. Warburg fut le canal à travers lequel furent transférés 34
000 000 $ de Wall Street aux Nazis.

En fin de compte, le Nazisme et le Sionisme ont été parrainés par le
même cartel bancaire et avaient tous deux des objectifs complémentaires.
La montée de l’antisémitisme en Europe a servi à créer l’Etat d’Israël,
que le président Assad de Syrie a décrit comme un «poignard dans le
cœur des nations arabes.»



Réfléchissons un peu. Hitler aurait pu se contenter de confisquer toute la
richesse juive. Au lieu de cela il a utilisé «l’accord Haavara» pour aider à
établir l’Etat d’Israël. Selon Polkehn, Hitler apporta personnellement des
garanties à ce programme en dépit d’une forte opposition. Cela dura
jusqu’au début de la guerre.

Ce cartel, qui contrôle le monde d’aujourd’hui, n’a aucun scrupule à
utiliser les Juifs (ou qui que ce soit) comme un moyen servant ses propres
finalités.

CONCLUSION : LES JUIFS SONT DES PIONS

Considérons les mots d’un transfuge des Illuminati, Svali.

«Le conflit au Moyen-Orient est seulement à l’avantage des Illuminati. Ils
haïssent Israël, espèrent le voir un jour détruit, et attendent leur heure.
Une des branches d’olivier offerte par l’O.N.U. quand elle prit le relais,
c’est qu’ils vont empêcher la guerre au Moyen-Orient, ce sera une
nouvelle accueillie avec joie par beaucoup.

«Dans le même temps, les Illuminati fournissent secrètement des armes et
des fonds pour alimenter le conflit des deux parties. Ils sont des gens
plein de duplicité... Ces gens aiment le jeu d’échecs, et voient la guerre
entre les nations comme un moyen de créer un ordre à partir du chaos.»

Dans un courriel personnel, elle a ajouté :

«Je me suis toujours demandée ceci, bien que certaines d’entre les
familles de financiers les plus hauts placées du groupe (le baron de
Rothschild de France est l’un des 13 seigneurs européens, ou «Rois» qui
gèrent le groupe en Europe, et siège au Conseil Mondial) soient juives,



pourtant le groupe épouse la haine de sa propre race.»



Les Sionistes ont conclu un pacte avec le
Diable

En vertu des lois de Nuremberg de 1935, seuls deux drapeaux étaient
autorisés dans l’Allemagne Nazie. L’un était la croix gammée. L’autre
était la bannière bleue et blanche du Sionisme.

Selon le livre en ligne de Lenni Brenner «Zionism in the Age of Dictators»
(le Sionisme sous l’ère des Dictateurs) (Ch.7), le parti Sioniste était le
seul autre parti politique dans l’Allemagne Nazie qui jouissait d’une
certaine liberté. Les Sionistes et les Nazis avaient un intérêt commun,
faire en sorte que les Juifs aillent en Palestine.

L’histoire n’est pas toujours conforme à ce que l’on peut croire. Il y a
des exemples encore plus choquants dans le livre de Brenner (chapitres
24 & 25). En Novembre 1942, le rabbin Michael Dov-Ber Weismandel,
un militant juif en Slovaquie approcha le représentant d’Adolph
Eichmann, Dieter Wisliceny : «Combien d’argent serait nécessaire pour
que tous les Juifs européens soient sauvés?»

Wisliceny se rendit à Berlin et revint avec une réponse. Pour la modique
somme de 2 000 000 $, il pouvait avoir tous les Juifs d’Europe
occidentale et des Balkans. Weismandel envoya un courrier à
l’Organisation Sioniste Mondiale en Suisse. Sa demande fut refusée. Le
fonctionnaire, Nathan Schwalb envoya assez d’argent pour sauver
seulement Weismandel et ses cadres. Il écrivit :

«À propos des cris venant de votre pays, nous devons savoir que toutes
les nations alliées sont en train de verser une grande partie de leur sang,
et si nous ne sacrifions pas de sang, de quel droit allons-nous mériter de
comparaître devant la table des négociations quand elles diviseront les



nations et les terres à la fin de la guerre? ... Nous ne pouvons obtenir la
terre que par le sang.» (P.237)

Brenner écrit que le Sionisme avait fait volte-face. «Au lieu que le
Sionisme soient un espoir pour les Juifs, leur sang devait être le salut
politique du Sionisme.» (P.238)

Dans le chapitre 25, Brenner raconte comment le dirigeant Sioniste
Rezsô Kastner se mit d’accord avec Adolph Eichmann pour sauver
quelques milliers de riches Juifs Sionistes et en retour de conduire plus de
750 000 Juifs hongrois à la mort. En 1954, lorsque Kastner fut accusé de
collaboration, le gouvernement israélien prit sa défense.

Brenner documente la façon dont la direction Sioniste juive mondiale a
tergiversé et obstrué tous les efforts pour sauver les Juifs d’Europe.

Je suis juif et ma famille a souffert de la persécution Nazie. Lorsque j’ai
entendu cette information, je l’ai immédiatement rejetée. Cela dépasse
l’entendement. Cependant, en en apprenant davantage sur le compte des
anciens plans Illuminati pour la domination du monde, avec ses
connotations sataniques et le projet maçonnique de la reconstruction du
Temple de Salomon, je suis devenu plus réceptif.

J’en suis venu à la conclusion que les Juifs doivent se méfier des
dirigeants Sionistes qui ont utilisé l’holocauste juif pour gagner une
autorité morale imméritée, et matraquer les Juifs (et les autres) par une
conformité de pensé hystérique et irréfléchie.

Il est possible qu’Israël ait été mis en place à des fins qui n’ont rien à voir
avec le peuple juif, et que les Israéliens et les juifs en général en soient
dupes.



Notes:

Adolph Eichmann a parlé de ses relations avec le Sioniste Dr. Rudolf
Kastner, qui a finalement entraîné la mort d’innombrables Juifs assimilés
hongrois, et la survie des Juifs Sionistes les plus forts, les amis de
Kastner, pour Israël. Eichmann a déclaré : «En fait, il y avait une très
forte similitude entre nos attitudes dans la S.S. et le point de vue de ces
dirigeants Sionistes immensément idéalistes qui se battaient pour ce qui
pouvait être leur dernière bataille. Comme je l’ai dit à Kastner : «Nous
aussi, nous sommes des idéalistes et nous aussi, nous avons eu à sacrifier
notre propre sang avant d’arriver au pouvoir.» Je crois que Kastner
aurait sacrifié mille ou cent mille membres de ses frères de sang pour
atteindre ses objectifs politiques. Il n’était pas intéressé par les vieux juifs
ou ceux s’étant assimilés dans la société hongroise. Mais il était
incroyablement persistant pour essayer de sauver du sang juif
biologiquement précieux, c’est-à dire le matériel humain qui était capable
de se reproduire et de fournir un travail acharné. «Vous pouvez garder
les autres, disait-il, «mais laissez-moi avoir ce groupe-ci». Et parce que
Kastner nous a rendu un grand service en aidant à garder les camps de
déportation pacifique [en ne révélant pas leur sort], je laissais son groupe
s’échapper. Après tout, je n’étais pas concerné par un petit groupe d’un
millier de juifs» - A. Eichmann, «Eichmann raconte sa propre histoire
accablante», Life Magazine, Volume 49, Numéro 22, (28 Novembre
1960), pp 19-25, 101-112, et «Eichmann’s Own Story : Part II» Life
Magazine, (5 Décembre 1960), pp 146-161 ; à 146.



Les racines Sionistes de la «guerre contre le
terrorisme»

Jusqu’à tout récemment, j’acceptais l’image d’Israël comme une nation
éprise de paix, assiégée par une mer d’arabes assoiffés de sang. L’idée
que cet état minuscule puisse avoir des desseins impérialistes semblait
ridicule.

Mais, et si à l’insu de la plupart des gens, y compris les israéliens, l’élite
au pouvoir dans le monde se servait d’Israël pour faire avancer son plan
de Nouvel Ordre Mondial?

Et si le rôle d’Israël était de coloniser le Moyen-Orient, et de devenir le
siège mondial du gouvernement et de la religion globale?

«Le terrorisme sacré d’Israël» (1980) par Livia Rokach, une
monographie de 63 pages en ligne, suggère que ce scénario bizarre n’est
pas si saugrenue.

La monographie de Rokach est basée sur les révélations du journal
personnel de Moshe Sharett, qui fut le tout premier ministre israélien des
Affaires étrangères de 1948 à 1956, et Premier Ministre de 1954 à
1956.

Selon ce journal, que les Israéliens ont essayé de supprimer, l’image de la
vulnérabilité d’Israël était une ruse. Israël avait toujours eu l’intention de
devenir la puissance dominante de la région, et avait délibérément
«inventé des dangers» afin de duper les citoyens et de provoquer des
guerres.

Dans son journal, Sharett cite une conversation avec le chef des armées



d’état-major Moshe Dayan en mai 1955 :

«Nous ne sommes confrontés à aucun danger d’un avantage des forces
arabes pour les 8 à 10 prochaines années... Les actions de représailles
que nous ne pourrions pas mener à bien si nous étions liés à un pacte de
sécurité, sont notre lymphe vitale... elles rendent possible pour nous le fait
de maintenir un niveau élevé de tension au sein de notre population et
dans l’armée. Sans ces actions, nous aurions cessé d’être un peuple
combatif...»

Sharett conclut : «L’Etat... doit considérer l’épée comme l’instrument
principal sinon le seul avec lequel garder son moral élevé et maintenir sa
tension spirituelle. À cette fin, il peut – non il DOIT – inventer des
dangers, et pour ce faire, il doit adopter la méthode de la provocation et
de la vengeance... Et par-dessus tout, espérons qu’une nouvelle guerre
avec les pays arabes ait lieu, afin que nous puissions enfin nous
débarrasser de nos problèmes et acquérir notre espace.» (41)

«L’AGRESSION SECRETE»

Cette politique de «représailles» ou de «provocation et de vengeance» a
également été appelée «l’agression secrète». La «guerre contre le
terrorisme» des Etats-Unis est une continuation de cette dernière.
Essentiellement, il s’agit de déguiser une politique d’agression en
représailles à des opérations sous faux drapeaux.

Par exemple, des patrouilles israéliennes traversaient la frontière pour
attaquer des Jordaniens ou des Egyptiens, puis prétendaient que les
actions avaient eu lieu en Israël. Une fois attaquée, l’armée poursuivait les
«agresseurs» en territoire ennemi et faisait des ravages. Ariel Sharon fut le
chef d’une escouade («Unité 101») spécialisée dans ces incursions



meurtrières. Son raid de 1953 sur le village jordanien de Kibiyah tua des
dizaines de civils. (30)

En Mars 1954, un bus israélien qui circulait entre Eilat et Beer-Shev’a fut
attaqué et 10 passagers furent tués. Le commissaire de l’armistice de
l’O.N.U. le colonel Henderson déclara, «à partir des témoignages des
survivants, il n’est pas prouvé que tous les assassins étaient des arabes.»
Il a attribué l’attaque à «l’intention des terroristes d’accroitre les tensions
dans la région.» (28) Là-dessus, les Israéliens quittèrent la Commission
d’armistice en signe de protestation.

En juin-juillet 1954, une escouade terroriste israélienne fit sauter de
nombreuses institutions britanniques et américaines au Caire dans une
tentative d’envenimer les relations entre les Arabes et l’Occident.
Surnommé «l’Affaire Levon», cela aurait pu être le mode de pensée
derrière l’attaque de 2001 sur le World Trade Centre.

Du point de vue de la stratégie de «l’agression secrète», si le terrorisme
n’existait pas, Israël devrait le créer. Il est possible que, l’établissement
de la sécurité d’Israël ait inspiré certaines attaques récentes contre des
israéliens. Dans certains cas, les terroristes sont décrits comme «blancs».
Rappelez-vous le sniper qui a tué 10 réservistes israéliens à un barrage le
3 février 2004? S’il avait été palestinien, n’aurait-il pas frappé de
nouveau?

Les commentateurs israéliens déplorent le fait qu’Israël ne soit pas une
démocratie. Ils disent que les tenants des institutions de sécurité ont
détourné le pays. Un expert a fait remarquer, «Israël n’est pas un Etat
avec une armée, mais une armée avec un état affilié.» Ils déplorent aussi
que la culture de la corruption, de la brutalité et de l’immoralité se
répande dans l’armée. (Voir Ran Ha-Cohen, «Israeli Elections So



What?»)

Je pense que les Illuminati (c’est-à dire les banquiers centraux
maçonniques) contrôlent le dispositif de la sécurité d’Israël et du
gouvernement. Beaucoup de grands hommes politiques israéliens sont
francs-maçons.

L’USAGE DE L’ANTISÉMITISME

Les Illuminati ont toujours utilisé l’antisémitisme pour faire avancer les
Juifs dans leurs objectifs néfastes.

Dans les «Protocoles des Sages de Sion», le conférencier avoue que les
Illuminati ont «éliminé toute espèce de règle, sauf la nôtre.» Néanmoins,
ils permettent des attaques de leur plan de domination du monde afin de
créer l’antisémitisme. «L’antisémitisme nous est indispensable pour la
gestion de nos frères inférieurs.» (9-2)

Dès l’enfance, il est enseigné aux juifs qu’ils sont détestés sans aucune
raison rationnelle et qu’Israël est une assurance contre un autre
holocauste. Cette attitude déshumanise leurs adversaires, et évite la
nécessité d’une véritable autocritique. Souvent, la question posée par les
juifs n’est pas, est-ce quelque chose de vrai ou de faux? Bon ou
maléfique? Mais, «Est-ce que c’est bon pour les juifs?»

Traumatiser les gens et les convaincre que des démons irrationnels
menacent leur survie est une forme efficace de contrôle mental. Ces gens-
là rejetteront la moralité et la raison et, si nécessaire, deviendront
sauvages, ou des tueurs décérébrés eux-mêmes. Ils sont facilement
exploités par des forces qui peuvent ne pas être juives du tout, qui
peuvent même être antisémites, et planifier leur destruction finale.



Maintenant, les Illuminati utilisent la même tactique sur les américains. Les
empreintes digitales du Mossad sont partout dans les évènements du
11/9. Apparemment, la compagnie israélienne Zim Container Lines a
déplacé son siège de 200 hommes dans le World Trade Center une
semaine avant l’attentat et payé une lourde amende pour avoir rompu le
bail. Sept des supposés «pirates de l’air» arabes semblent être encore en
vie.

Si Oussama Ben Laden n’existait pas, les Etats-Unis et la Grande-
Bretagne l’aurait créé. Il y a des preuves qu’il a reçu de l’argent du MI-6
britannique dès 1996. Selon le quotidien français Le Figaro, Ben Laden a
rencontré le chef de la CIA à Dubaï en juillet 2001. Il sert les desseins de
ceux qui incitent à un fallacieux «choc des civilisations».

Dans la sphère publique, la persécution des juifs est devenue un
paradigme culturel. Dernièrement, les femmes et les gays sont devenus les
juifs, ont leur a enseigné qu’ils sont opprimés. Des millions de vies sont
ruinées. L’agenda caché des Illuminati est de détruire le système
immunitaire de la société (sa capacité à résister à la tyrannie) en
s’attaquant à son globule rouge, la famille nucléaire.

En conclusion, les stratégies de «l’agression secrète» ou des «opérations
sous faux drapeau» sont le principal moyen par lequel les Illuminati
édictent leur plan à long terme. Les américains ont été incités à devenir
oppresseurs sous le coup d’une menace musulmane bidon. Ignorant ce
qui se fait en leur nom, les américains demandent maintenant comme les
juifs : «Pourquoi nous haïssent-ils ?»



Le Sionisme : le suicide obligatoire des juifs

Le 25 novembre 1940, un bateau transportant quelques réfugiés juifs de
l’Europe Nazie, le «Patra», explosa et coula au large des côtes de la
Palestine tuant 252 personnes.

Le groupe Sioniste «Haganah» revendiqua que les passagers s’étaient
suicidés pour protester contre le refus britannique de les laisser
débarquer. Des années plus tard, il admit que plutôt que de laisser les
passagers se rendre à l’île Maurice, ils avaient fait sauter le navire.

«Parfois, il est nécessaire de sacrifier quelques-uns afin de sauver la
multitude», déclara Moshe Sharett, ancien Premier Ministre israélien lors
d’une cérémonie commémorative en 1958.

En fait, au cours de l’holocauste, la politique sioniste était que la vie juive
n’avait aucune valeur si elle ne favorisait pas la création d’Israël. «Une
chèvre en Israël vaut mieux que toute la diaspora», a dit Yitzhak
Greenbaum, directeur du «Rescue Committee» de l’Agence Juive.

Le rabbin Moché Shonfeld accuse les Sionistes d’avoir collaborés au
massacre Nazi des Juifs d’Europe, directement et indirectement.

Ces accusations sont contenues dans son livre, «Les victimes de
l’Holocauste accusent» (1977) qui est disponible en ligne.

Le rabbin Shonfeld traite les Sionistes de «criminels de guerre» pour
avoir usurpé la direction du peuple juif, les avoir trahis pour qu’ils soient
massacrés, puis pour avoir ensuite récolté la prééminence morale pour
prix de leur trahison.

Shonfeld déclare : «L’approche Sioniste qui considère le sang juif comme



l’huile nécessaire aux roues de l’Etat juif n’est pas une chose du passé,
cela reste encore valide de nos jours.»

Il existe d’autres ouvrages juifs réitérant ce thème, comme ceux d’Edwin
Black, «L’Accord de Transfert», «Perfidie» de Ben Hecht, «La peur et
les Damnés» de M.J. Nurenberger, «Satan et l’âme» de Joël Brand,
«Destruction et rébellion» de Chaim Lazar, et «De la profondeur» du
rabbin Michael Dov Ber Weismandel.

L’implication est que le Sionisme au fond n’est pas vraiment un
mouvement pro-juif. Selon les mots du vétéran de la politique israélien
Eliezar Livneh, «L’héritage Sioniste avait quelque chose de vicié au
départ.»

LES «FAITS SAILLANTS» CHOQUANTS DU LIVRE DU
RABBIN SHONFELD

Alors que les juifs européens étaient en danger de mort, les dirigeants
Sionistes en Amérique provoquèrent délibérément la colère d’Hitler. Ils
avaient commencé en 1933 en lançant un boycott mondial des
marchandises Nazies. Dieter von Wissliczeny, le lieutenant d’Adolph
Eichmann, déclara au rabbin Weissmandl qu’en 1941 Hitler entra dans
un accès de colère lorsqu’aux Etats-Unis, le rabbin Sioniste Stephen
Wise, au nom du peuple juif tout entier, «déclara la guerre à
l’Allemagne», qui détenait en otages six millions de Juifs dans l’Europe
occupée.

Hitler est tombé sur le plancher, a mordu le tapis et a juré : «Maintenant,
je vais les détruire ! Maintenant, je vais les détruire !» En janvier 1942, il
convoqua la «Conférence de Wannsee», où prit forme la «solution
finale».



Le rabbin Shonfeld dit que les Nazis ont choisi des militants Sionistes
pour diriger le «Judenraten» (gouvernement juif) et pour être des policiers
juifs ou «Kapos». «Les nazis trouvaient qu’ils étaient des serviteurs
fidèles et obéissants qui, en raison de leur soif d’argent et de pouvoir,
conduisirent les masses à leur destruction.»

Les Sionistes étaient souvent des intellectuels qui étaient «plus cruels que
les Nazis» et qui gardèrent secrète la destination finale des trains.
Contrairement aux Sionistes laïcs, Shonfeld dit que les rabbins juifs
orthodoxes ont refusé de collaborer et ont soutenu leurs troupeaux
assiégés jusqu’à la fin.

Le rabbin Shonfeld cite de nombreux cas où les Sionistes ont saboté les
tentatives d’organiser la résistance, la rançon et le secours. Ils minèrent
un effort de Vladimir Jabotinsky pour armer les Juifs avant la guerre. Ils
ont arrêté un programme pour envoyer des colis de vivres dans les
ghettos (où la mortalité infantile était de 60%) disant qu’il violait le
boycott.

Ils contrecarrèrent une initiative parlementaire britannique pour envoyer
des réfugiés à l’île Maurice, en exigeant qu’ils se rendent en Palestine à la
place. Ils bloquèrent une initiative similaire de la part du Congrès
américain. Dans le même temps, ils sauvèrent les jeunes Sionistes. Chaim
Weizmann, le chef Sioniste et plus tard premier président d’Israël a
déclaré : «Chaque nation a ses morts dans la lutte pour sa patrie. La
souffrance sous Hitler sont nos morts.» Il a dit qu’ils «étaient la poussière
morale et économique d’un monde cruel.»

Le rabbin Weismandel, qui était en Slovaquie, a fourni des cartes
d’Auschwitz et pria les dirigeants juifs de faire pression sur les Alliés pour
bombarder les pistes et les crématoriums. Les dirigeants ne suivirent pas



cette initiative parce que la politique secrète était d’annihiler les Juifs non
Sionistes. Les Nazis en sont arrivés à la conclusion que les trains de la
mort et les camps seraient à l’abri d’attaque et de fait concentrèrent leur
industrie là-bas. (Voir aussi plus loin, «Est-ce que les juifs sont
conditionnés pour un autre Holocauste?»)

Aucune de ces informations n’est destinée à absoudre les Nazis de leur
responsabilité. Toutefois, l’holocauste aurait pu être évité ou du moins
atténué si les instances dirigeantes Sionistes s’étaient comportées
honorablement. On ne peut pas s’empêcher de penser que les Sionistes
avaient besoin d’accroître le nombre de victimes juives pour cacher leur
propre rôle dans l’avènement d’Hitler au pouvoir et leur volonté de
provoquer la Deuxième Guerre Mondiale. (Voir «Les Illuminatis ont-ils
recruté Hitler pour déclencher la Deuxième Guerre mondiale?» Sur mon
site.)

QU’EST-CE QUE LE «SIONISME» ?

Lord Acton a dit : «La vérité émergera lorsque les gens puissant ne
voudront plus la supprimer.» Depuis le 11 septembre, les gens se
tournent de plus en plus vers l’aspect «conspiratif» ou «supprimé» de
l’histoire.

En 1891, Cecil Rhodes créa une société secrète appelée la «Table
ronde» consacrée à l’hégémonie mondiale pour les actionnaires de la
Banque d’Angleterre et leurs alliés. Ces aristocrates pédants, y compris
les Rothschild, ont réalisé qu’ils doivent contrôler le monde pour
préserver leur monopole sur la création de monnaie ainsi que les
ressources mondiales. L’impérialisme ne reflète jamais les intérêts
nationaux, mais l’ordre du jour de ces banquiers.



Ils étaient également unis par un engagement envers la franc-maçonnerie,
qui, dans sa partie supérieure, est vouée à la destruction du christianisme,
au culte de Lucifer, et à la reconstruction d’un temple païen à Jérusalem.
Ils voient l’humanité comme un amas de «bouches inutiles» et financent
les recherches sur l’eugénisme et le lavage de cerveau pour diminuer la
population et nous transformer en leurs serviteurs. L’annihilation
éventuelle de Juifs non sionistes a ses racines dans ce mouvement.

En 1897, le premier congrès Sioniste eut lieu à Bâle. En 1904, le
fondateur du Sionisme Théodore Herzl mourut à 44 ans dans des
circonstances suspectes. Le mouvement fut repris par la Table Ronde. Le
Sionisme et le Communisme étaient deux pinces pour faire avancer leur
plan d’hégémonie mondiale. Au cours de la même semaine en Novembre
1917, la révolution bolchévique eu lieu et la Déclaration de Balfour
promettant la Palestine aux Juifs fut proclamée.

Le groupe de la Table Ronde prévoyait trois guerres mondiales servant à
dégrader, à démoraliser et à détruire l’humanité, la rendant sans défense.
La Troisième Guerre mondiale, commence maintenant, en montant les
Sionistes contre les Musulmans.

Le but du Sionisme est d’aider à coloniser le Moyen-Orient, de subvertir
l’Islam, et de contrôler les champs pétrolifères. Pour cette raison, Israël
continue de recevoir des chèques en blanc. (Un analyste estime que le
contribuable américain a dépensé 1 700 milliards de dollars pour Israël.)
C’est pourquoi la fondation d’Israël l’emporte sur le bien-être du peuple
juif. Les gens se plaignent qu’Israël contrôle les Etats-Unis. Ce pays n’est
en fait qu’un instrument des banquiers centraux qui contrôlent les deux à
la fois.

Israël n’a rien à voir avec le peuple juif. Le Sionisme, le Communisme, le



Féminisme, le Nazisme, sont tous des créations de la même kabbale
satanique. Ces «ismes» sont tous des moyens pour parvenir à l’objectif
final, une dictature néoféodale mondiale. Le directeur du F.B.I. J. Edgar
Hoover, faisait référence à cela lorsqu’il déclara : «L’individu est
handicapé en se trouvant face-à-face avec une conspiration si
monstrueuse, qu’il ne peut croire qu’elle existe.»

Comme surveillés à leur insu, les Israéliens continuent d’être les victimes
de ce «suicide obligatoire.» Les américains aussi sont recrutés pour ce
rôle. Le 11 septembre n’était qu’une répétition.

Le terrorisme arabe est également soutenu par cette kabbale. Oussama
Ben Laden passa plus de 260 appels téléphoniques en Angleterre entre
1996 et 1998. L’objectif est de provoquer une «guerre des civilisations»
servant d’excuse pour broyer à la fois les états musulmans et l’Occident
afin de créer un état policier mondial.

Ce que j’ai appelé le «suicide obligatoire» est véritablement un
«abattage» satanique. Les mentions constantes par les Sionistes et
d’autres dirigeants au «sacrifice du sang» se réfèrent à la pratique du
sacrifice humain. Apparemment, l’énergie est libérée lorsque les gens sont
massacrés. Récemment, le Secrétaire d’Etat adjoint des Etats-Unis,
Richard Armitage, a déclaré que le Hezbollah devait aux États-Unis une
«dette de sang.»

Nos dirigeants conçoivent les guerres comme des offrandes à Lucifer. Ils
trouvent l’abattage et la destruction exaltants, tant que c’est quelqu’un
d’autre qui est sacrifié.

QU’EN EST-IL DES JUIFS ?



L’humanité a été trahie par ses dirigeants. Au sujet des dirigeants juifs, le
journaliste israélien Barry Chamish déclare : «Les plus riches sont
nommés aux postes les plus élevés. Ainsi, les plus gourmands et les plus
sans scrupules sont aux commandes. [Ils] ...vendraient leurs âmes et
celles de leur peuple pour le pouvoir et la gloire...» (Barry Chamish, «Just
as scared, just as Doomed»)

Il y a quelques centaines de milliers de juifs orthodoxes comme le rabbin
Shonfeld qui ont toujours compris la nature véritable du Sionisme. Ils ont
toujours rejeté l’Etat d’Israël et sont restés fidèles à la Torah. Ils
pourraient former un noyau pour un véritable renouveau juif. Leurs sites
Web sont : www.jewsagainstzionism.com www.jewsnotzionists.org
www.netureikarta.org

Pour conclure, une secte satanique gouverne le monde. Ces gens haïssent
Dieu, haïssent l’humanité et veulent la détruire. Ils croient que la fin justifie
les moyens et sont sans pitié. Ils utilisent les juifs, et tout le monde,
comme chair à canon. Nous sommes les «enfants de la matrice», dupés,
distraits, retardés dans notre évolution et sacrifiés. Sans la vision fournie
par Dieu, nous sommes des agneaux que l’on mène à l’abattoir.

http://www.jewsagainstzionism.com
http://www.jewsnotzionists.org
http://www.netureikarta.org


Les pires ennemis des Juifs —les Juifs
Illuminati

En 1962, Christopher Story était le seul «goy» travaillant chez le banquier
juif «S. Japhet & Co.» à la City. Le procès Eichmann figurait dans les
journaux et Story demanda à un collègue de travail juif, une «belle femme
d’âge moyen», si Adolf Eichmann n’était pas juif lui-même?

Elle répondit : «Vous ne saviez pas que le plus grand ennemi d’un Juif est
un autre Juif ?»

Story, maintenant âgé de 68 ans, est devenu un journaliste britannique
chevronné. Il estime que de nombreux Nazis qui ont planifié et mis en
œuvre l’holocauste avaient du sang juif. Les juifs qui appartenaient à la
conspiration (maçonnique) Illuminati «se rangèrent du côté des Nazis
allemands lucifériens pour exterminer des millions de gens de leur propre
race dans ce qui équivalait à une guerre civile inter-juive et une opération
de nettoyage ethnique...» («The New Underworld Order» p.532)

La motivation? Empêcher les Juifs de disparaître en tant que nation et les
inciter à devenir Sionistes et à faire progresser le Nouvel Ordre Mondial.
Il cite le fameux article du journal juif «Daily Express», titrant «La juiverie
déclare la guerre à l’Allemagne» (24 Mars 1933). Il affirme qu’Hitler «a
servi à susciter chez le peuple juif tout entier, une conscience nationale.»
(535)

Avant l’arrivée d’Hitler au pouvoir, moins de 3% des 500 000 Juifs
d’Allemagne appartenaient au mouvement Sioniste. Dans les années
1930, 60% de tous les mariages juifs allemands étaient interracial. Encore
une autre génération ou deux, et les Juifs d’Allemagne auraient disparu.



Enfant, Eichmann était persécuté parce qu’il paraissait juif. La belle-mère
d’Eichmann avait des relations juives et s’associait avec les juifs. Plus
tard, en tant qu’officier de la Gestapo, Eichmann a appris l’hébreu, s’est
rendue en Palestine et a travaillé en étroite collaboration avec les
Sionistes à la préparation des juifs pour l’émigration. (David Cesarani
dans «Eichmann : Sa vie et ses crimes»)

Reinhard Heydrich avait une grand-mère maternelle juive, ce qui l’obligea
à commettre des crimes atroces par reconnaissance pour ne pas être
découvert. (Wighton, «Heydrich : l’homme de main le plus diabolique
d’Hitler» 1962). Le grand-père d’Himmler était aussi Juif, tout comme
Hitler était demi-juif.

LE MEMORANDUM HORST HOYER

Le lieutenant-général S.S. Horst Hoyer était en charge d’une population
active de 250 000 juifs dans le Lemburg (Lvov), une région de la
Pologne. En 1952, lorsque l’Allemagne et Israël négociaient des
réparations pour l’holocauste, Hoyer présenta un mémorandum faisant
valoir que la responsabilité principale de la «solution finale» devrait
tomber à la fois sur les Nazis et certains Juifs.

Hoyer a écrit que la «solution finale» émanait «d’officiels juifs et des
départements allemands» dans la commande de transport militaire
allemand de la rue Akademizca de Lemburg.

«Là-bas, au mieux de mes connaissance, c’est là que les détails de la
«solution finale» ont été clairement énoncés. Les juifs séfarades auraient
difficilement pu être victimes, car ils furent évacués de la Galice par
centaines, des familles entières ayant été transportés par avion par les
Forces armées allemandes avec leurs alliés, dans le cadre de la «solution



finale». Ainsi, en Octobre 1943, seize juifs sélectionnés furent relâchés de
mon camp de travail à Lublin, puis emmenés à l’ancien aéroport civil sur
l’autoroute Chortower et s’envolèrent pour l’Espagne neutre, afin d’être
remis aux États-Unis, y compris un parent de Henry Morgenthau, un
membre du cabinet du président Roosevelt.»

«De juillet 1941 à mars 1943, j’étais administrateur en chef de quelque
250 000 Juifs, officiellement désignés comme l’effort de guerre allemand
de quatre années. Nos commandes de fabrication incluaient des
vêtements pour l’armée, le traitement des métaux, des déchets du
matériel de guerre interceptés, etc. Ces juifs étaient des volontaires
rémunérés. Pour sécuriser des opérations sans encombre, je dus faire
confiance à «mes juifs» placés à la tête de ministères et gardiens de
grumes. Grâce à eux j’ai été informé de tous les événements mondiaux,
même sur une base horaire. Ce fut, pour moi, incompréhensible et même
fantastique. Ainsi, j’ai eu des informations qui m’ont laissé sans voix, car
«mes juifs» savaient très bien, ce que la juiverie mondiale leur réservait et
ils étaient tout aussi impuissants que le peuple allemand lui-même.»

Le Lieutenant Général Hoyer donne leurs noms.

«Est-ce que Siegfried Langsam, l’officier autrichien d’autrefois est-il
encore en vie? Est-ce que Walter Sonnenschein et le Dr Wachter avec
leurs épouses sont encore en vie? Qu’en est-il de Zuckerhorn, de Spitze,
de Loewenstein, de Gregor, de Fackler et de beaucoup, beaucoup
d’autres? Sont-ils quelque part dans le monde? Si c’est le cas, laissez-les
maintenant prendre les devants et dire à leur peuple, ainsi qu’au peuple
allemand, sans crainte, ce qui se passait dans la rue Akademizca ! En ce
temps-là, ils craignaient la juiverie mondiale, me mettant dans la
confidence, n’est-ce pas? Ils ont suppliés pour obtenir mon aide, en
sachant très bien que j’étais totalement impuissant face à ces activités



sournoises. Depuis cette rue de Lemburg émanaient des actions que
jamais le peuple allemand ni le peuple juif, ni les S.S., ni les soldats ne
connurent, ou n’auraient pu connaître.»

Hoyer décrit un événement étrange qui eut lieu après une réunion
d’affaires avec les dirigeants du ghetto de Varsovie :

«Comme nos délibérations officielles avaient pris fin, un planton annonça :
«Fonctionnaires! Dirigeants! Ces messieurs sont arrivés.» Quelques 16
ou 17 Juifs à l’air grave furent introduits et prirent place autour d’une
grande table ovale. En une courte heure festive, la reconnaissance fut
accordée à ces Juifs au moyen de certificats personnalisés (sur papier
blanc et dur, 40 par 40 cm). Sur la gauche figurait un grand insigne
national doré avec des lettres en gothique et un sceau avec la signature
originale d’Adolf Hitler.»

«Ces certificats assuraient la protection pleine et entière de ces Juifs, de
leurs familles et de leurs propriétés par le Grand Reich allemand. Y
figuraient inclus des mots de remerciements et de bénédictions par Hitler
au nom du peuple allemand. Autour de cette table avec ses Juifs
distingués et, à cette heure festive, on ne sentait pas de haine, pas de
guerre et pas de complot.»

Hoyer décrit le comportement du «gratin» du ghetto de Varsovie :

«Dans le cadre de mes fonctions officielles, je suis devenu intimement lié
avec le ghetto de Varsovie. Là, une petite classe de travailleurs,
d’artisans et de professionnels, remplissaient leurs fonctions fidèlement et
avec diligence. Mais, en cela, ils étaient forcés de vivre misérablement
alors que les classes supérieures étaient impliquées dans des agissements
sournois sur le marché noir. Ainsi, par le marchandage, on pouvait
obtenir dans le ghetto tout ce qui rendait la vie heureuse, agréable et



séduisante. Au-delà et au-dessus de tout cela, était une mince croûte
supérieure encapsulée, célébrant des orgies apocalyptiques, où le
champagne et diverses marques de boissons coulaient à flots avec une
abondance d’aliments exquis. Pendant ce temps, le prolétariat juif vivait
dans la rue, affamé, réduit à la mendicité et mourant.»

«Une fois dans nos discussions, on m’a dit, avec passion, «Notre race
doit apprendre à se sacrifier!» Plus tard, des Juifs Fascistes m’ont dit :
«De ceux qui sont ici, nous allons encore en laisser 60% «mordre la
poussière» avant Madagascar.»

Hoyer affirme qu’il lui fut offert 300 000 Deutsche Marks pour dénoncer
ses mémoires comme un canular. Il refusa et fut plus tard assassiné. Sa
femme se suicida.

Le Dr. Harrell Rhome contribua à rendre le Mémorandum Hoyer connu
du public sur son site internet «Front de libération gnostique.» Il écrit : «le
nombre de personnes impliquées dans la «solution finale» était
extrêmement faible et ils étaient maîtres de la supercherie. En ceci, nous
devons tenir compte des intenses tensions intérieures juives et des
contrastes, surtout entre les objectifs nationaux des Juifs assimilés et ceux
de la juiverie mondiale et du Sionisme. Ces contrastes sont beaucoup
plus profonds que ceux entre les croyants et non-croyants. Lorsqu’on
prend conscience de cela, beaucoup de choses incompréhensibles sur la
juiverie deviennent claires, avant tout, qu’un groupe de Juifs fut victime de
l’autre, et que parmi cette population ciblée, quelques-uns en ont
réchappé.»

«... La collaboration en temps de guerre ne devrait pas surprendre, et est
facilement vérifiée. Saviez-vous que certains Juifs ont vécu ouvertement à
Berlin pendant la guerre, se rendant même fréquemment à la synagogue?



Lorsque les Soviétiques sont entrés dans Berlin, ils en trouvèrent plus de
800 qui avaient été mis à l’abri dans un hôpital spécial qui avait été
maintenu ouvert exclusivement pour eux tout au long de la guerre. Si les
Allemands étaient tellement décidés à tous les tuer, comment cela est-il
possible ?»

CONCLUSION

La «conspiration juive» est véritablement la «conspiration demi-juive.»
Beaucoup de membres éminents épousent des non juifs ou sont les fruits
de mariages mixtes. John Kerry en est un exemple. Beaucoup sont juifs
et beaucoup ne le sont pas. Ce qu’ils ont tous vraiment en commun est la
fidélité à l’Ordre maçonnique Illuminati, qui a subjugué la planète en
orchestrant la guerre.

De toute évidence, une partie de leur stratégie était de martyriser les Juifs
assimilés non Sionistes afin de tromper le reste du monde en le forçant à
soutenir le Sionisme. C’est pourquoi Hitler prétendait être partisan d’un
groupe racial pur, tout en étant lui-même à moitié juif, et ayant de
nombreux associés juifs, tout en faisant des milliers d’exceptions à sa
politique de la race pure. Sa politique raciale reflétait celle des Juifs. Il
devait convaincre les Juifs et le reste du monde que les Juifs étaient haïs
sur la seule base raciale, et devaient donc disposer d’un «foyer national».



L’holocauste comme outil de contrôle
mental

La plus puissante arme psychologique d’Israël est l’Holocauste. Le cri de
guerre Sioniste est : «plus jamais ça!»

Dans un article précédent, j’ai suggéré que la motivation réelle derrière
les événements traumatisants tels que ceux d’Hiroshima et du 11
septembre pourrait être d’imposer un nouveau paradigme mental sur
l’humanité. Les Sionistes et leurs sponsors mondialistes peuvent tout aussi
bien avoir contribué à la gravité de l’Holocauste pour la même raison.

A cause de l’Holocauste, les juifs devinrent convaincus qu’ils avaient
besoin de leur propre pays et le monde fut d’accord. Les Palestiniens ont
été identifiés (dans beaucoup d’esprits) avec les Nazis, et les israéliens
ont reçu une onction morale pour les chasser de leurs maisons, de leurs
terres et les asservir. La critique d’Israël est souvent assimilée à de
l’antisémitisme Nazi.

Telle une arme psychologique, l’Holocauste sert également diverses
causes du Nouvel Ordre Mondial.

Le monde est divisé en victimes héroïques (les juifs) et en haineux (les
Nazis). Les «victimes», sont défendues par les libéraux Rockefeller,
notamment les femmes opprimées, les homosexuels, et la minorité au goût
du jour. Les «ennemis» sont les personnes intolérantes qui défendent des
choses que les mondialistes veulent détruire : la famille nucléaire, la
religion, la démocratie, l’individualisme et la nation. Les ennemis sont
«des gens de droite» pour lesquels les libéraux tolérants ont une
«tolérance zéro».



Ce n’est pas mon intention d’atténuer la responsabilité Nazie dans
l’Holocauste juif, mais seulement d’examiner son utilisation par les
Sionistes et les mondialistes comme arme psychologique. Avant de
poursuivre, je me devais de le préciser.

Je suis un juif canadien non-pratiquant, qui n’est pas affublé du syndrome
de la haine de soi, qui croit en l’évangile de Dieu et en l’amour du Christ.
Mes grands-parents sont tous morts dans l’holocauste ; mes parents ont
survécu de justesse en passant pour des non-Juifs. J’ai vécu en Israël, en
1972-73, mais j’ai fini par quitter le pays parce que les israéliens
semblaient tout aussi matérialistes que les canadiens. Israël m’a également
frappé comme un pays qui dévore ses propres citoyens.

Je suis néanmoins resté un Sioniste jusqu’à ce que je découvre son
véritable caractère. Je continue à soutenir l’existence d’Israël à l’intérieur
des frontières de 1967, avec une restitution des territoires aux
Palestiniens. Je crois que la plupart des israéliens et des juifs ont été
bernés tout comme je l’ai été.

LA DEFENSE D’UN MONOPOLE PSYCHIQUE

L’ouvrage d’histoire définitif sur l’Holocauste est «La Destruction des
Juifs d’Europe» par le regretté Rolf Hilberg, un professeur juif de
Sciences Politiques à l’Université du Vermont. Les trois volumes de
travail d’Hilberg sont en grande partie fondés sur la documentation
méticuleuse des Nazis.

Hilberg pu à peine faire publier son livre parce qu’il avait documenté à
quel point les Nazis dépendaient des Conseils juifs («Judenrat») dans
l’administration de la solution finale, et l’absence de toute véritable
résistance juive. Il a estimé que moins de 200 Nazis sont morts à cause



de la résistance juive.

Pourquoi une telle réaction négative? Hilberg a conclu que la mythologie
de l’Holocauste exige que les victimes apparaissent héroïques, et comme
ayant été engagées dans une lutte inégale. En fait, les Juifs sont allés à leur
mort comme des agneaux à l’abattoir. (Hilberg, «Les Politiques de la
mémoire», p. 135)

Dans les années 1960 la philosophe juive Hannah Arendt fut calomniée et
ostracisée quand elle finit par conclure à partir des travaux d’Hilberg, que
«presque sans exception» tous les dirigeants juifs avaient collaboré avec
les Nazis.

Dans son livre, «Eichmann à Jérusalem» elle a écrit, «A Amsterdam
comme à Varsovie, à Berlin comme à Budapest, les responsables juifs
jouissaient de toute confiance pour compiler la liste des personnes et de
leurs biens, pour sécuriser l’argent des déportés, pour défrayer les frais
de leur déportation et de leur extermination, pour mettre à jour les listes
d’appartements vacants, pour intégrer les forces de police pour les aider
à saisir les juifs et à les amener à bord des trains, jusqu’à ce que, dans un
dernier geste, ils mettent les biens de la communauté juive en bon ordre
pour leur confiscation définitive . Ils ont distribué des badges à étoile
jaune [et parfois vendus] des tissus et des brassards fantaisistes en
plastique qui étaient lavables.» (P.117)

Si les juifs avaient été totalement désorganisés et sans chef, écrit Arendt,
il y aurait eu le chaos et la misère en abondance, mais le nombre total de
décès aurait été bien moindre. (P. 125)

La raison pour laquelle les Juifs s’en allèrent tranquillement à la mort n’est
pas un mystère. Les dirigeants juifs les ont trahis. Hilberg l’attribuait en
partie à une habitude séculaire juive de persévérer face à des obstacles



insurmontables. Mais un facteur plus important est que la juiverie et le
Judenraten étaient tous deux dominés par les Sionistes.

Les Sionistes ne croyaient pas dans la diaspora juive et sabotèrent
activement les tentatives de sauvetage. Si les Juifs pouvaient s’échapper
vers d’autres pays, quel serait le but d’Israël? Ainsi, le rabbin Sioniste de
la Suède Dr. Ehrenpreis saborda une tentative suédoise pour sauver 10
000 Juifs. Les Sionistes torpillèrent un mouvement similaire du parlement
britannique. Ils rejetèrent également de nombreuses tentatives de rançons
légitimes et découragèrent la résistance.

En général, les Sionistes servirent l’ordre du jour de l’élite mondialiste, en
supprimant les dépêches journalistiques de l’Holocauste et ne s’agitèrent
pas pour obtenir des mesures spéciales. Les Alliés bombardèrent les
usines à quelques kilomètres d’Auschwitz, mais les fours crématoires et
les voies ferrées ne furent pas touchés. Les Sionistes croyaient que plus
les pertes juives seraient importantes, plus l’obligation morale du monde
serait importante à leur égard.

ON NOUS A MENTIS

Il fut dit aux jeunes juifs comme moi, que les pays arabes attaquaient un
Israël épris de paix après la partition de l’O.N.U. de 1948. Ils diffusaient
des messages pour encourager les Palestiniens à partir jusqu’à ce que les
juifs aient été nettoyés.

En fait, Israël reçu 57% de la Palestine, mais prit immédiatement plus de
terres et provoqua la fuite de 700 000 Palestiniens par la terreur en
massacrant plus de 250 d’entre eux à Deir Yassin et 250 autres à Lydda.
Les émissions de radio arabes étaient une fable. Les émissions arabes
encourageaient la population à rester sur place. (Michael Prior, «Le



Sionisme et l’État d’Israël : une enquête morale», 1999, pp.16-29, 187-
205)

David Ben Gourion, le tout premier Premier Ministre d’Israël, déclara au
magazine TIME (16 août 1948) qu’il envisageait un état juif de dix
millions d’âmes. Prié de dire si la plupart pourraient être logés dans les
limites de la partition de l’O.N.U. il répondit : «J’en doute.»

A l’insu de ses citoyens, Israël a toujours été désigné pour coloniser le
Moyen-Orient et être un pilier dans le Nouvel Ordre Mondial.

«Notre politique doit être l’unité de la race humaine», déclara Ben
Gourion au journaliste du TIME. «Nous considérons l’Organisation des
Nations Unies comme un idéal juif.»

Regardez comment le site Web du Mossad «Debka Weekly» caractérise
la guerre en Irak :

«Washington aura la main sur le levier du pétrole et jouira donc de la
capacité de faire danser les voisins de l’Irak pour son plan de
réorganisation des frontières nationales et des gouvernements du Moyen-
Orient.» (Vol. 2, Numéro 94, Janvier 23,2003)

En conclusion, l’Holocauste a donné aux mondialistes «l’autorité morale»
pour envahir la Palestine, et rallier involontairement le monde entier à leur
cause. En fait, ils ont trahi la confiance de la juiverie européenne de la
façon la plus odieuse. Les israéliens et les Juifs en général, peuvent suivre
aveuglément leurs dirigeants, tout comme la communauté juive
européenne l’a fait. Les américains peuvent faire confiance à Barack
Obama. Mais les résultats seront assurément les mêmes.

Plus puissant que la bombe nucléaire, le mensonge est l’arme la plus



puissante de Satan. La bombe ne fait que dévaster. Le mensonge vole les
âmes. Il enrôle des millions de personnes naïves pour servir la cause de
Satan.



Les juifs sont-ils mis en condition pour un
autre Holocauste?

En 1938-39, juste avant que l’Europe n’éclate en enfer pour les Juifs,
toutes les issues furent fermées hermétiquement. Les Nazis n’avaient
aucun problème à laisser les Juifs partir. Le problème était qu’aucun pays
ne les autorisait à entrer.

En mai 1939, le paquebot «St. Louis» transportant 900 réfugiés Juifs
allemands fut détourné de La Havane. Les coûteux visas des passagers
touristiques avaient été révoqués par les autorités cubaines. Le paquebot
s’attardait près de la côte de la Floride, mais F.D.R. refusa de le laisser
ancrer. À contrecœur, le navire retourna en Europe où les réfugiés furent
répartis au sein de quatre pays alliés, dont trois furent bientôt envahis.

L’image des Juifs indésirables a été gravée dans la psyché collective
juive. Elle a fait valoir la nécessité d’une patrie en Israël comme une
assurance contre l’antisémitisme. Des millions de juifs ont consacré leur
argent pour arracher Israël à ses propriétaires légitimes et pourvoir à la
construction d’un sanctuaire juif. Des millions de non-Juifs ont été
recrutés pour cette cause. La paix mondiale est depuis suspendue dans la
balance. La troisième guerre mondiale est en cours de préparation sur ce
même champ de bataille.

Dans un mot célèbre, F.D.R. a dit que rien de ce qui se passe en
politique n’arrive par accident. La possibilité que l’Holocauste ait été
organisé pour manipuler les juifs, et leur donner une sorte d’impunité
morale, est répugnante à prendre en considération.

Pourtant, un livre, «La Conspiration de l’Holocauste» (1989) montre
comment les gouvernements alliés et neutres ont fait en sorte que la



plupart des Juifs restent en Europe et en meurent. L’auteur William R.
Perl soutient qu’un procès de Nuremberg parallèle serait nécessaire pour
«ces figures de proue des camps alliés et neutres» qui «ont sciemment et
volontairement coopéré dans le schéma d’anéantissement allemand.»
(34)

William Perl (1906-1998) n’était pas l’un de ces théoriciens de la
conspiration en pantoufle. Il était un avocat à Vienne dans les années
1930, qui a aidé à organiser des transits illégaux en Palestine pour les
Sionistes. Il a négocié face-à-face avec Adolf Eichmann, et après la
guerre, il a poursuivi les criminels de guerre Nazis.

Dans ce livre, Perl soutient que l’Holocauste juif faisait partie d’une
conspiration internationale. Mais bien sûr, il ne comprenait pas que les
auteurs étaient les Illuminati, un réseau secret comprenant le plus haut
degré de la Franc-Maçonnerie (y compris les Communistes, les Sionistes
et les Nazis) piloté par le cartel bancaire central mondial. Leur but est de
créer un gouvernement mondial tyrannique dédié à Lucifer ayant pour
capitale Jérusalem.

L’Holocauste signifie «une offrande par le feu». Par quelle logique peut-
on appeler ce génocide un «sacrifice»? En suivant la logique Illuminati,
bien sûr. Ils ont sacrifié les Juifs pour tromper le monde afin d’établir un
état maçonnique en Israël. La construction de la Cour suprême
israélienne est la preuve de ceci. L’Israël moderne était maçonnique, dès
sa conception.

Cela soulève la question : Si l’Holocauste juif était arrangé par les gens
qui dirigent le monde, le feraient-ils de nouveau? Je répondrai à cette
question à la fin.



LE DOSSIER DE PERL

William Perl affirme qu’il y eut «délibérément des mesures concertées
pour contrecarrer les actions de sauvetage... non seulement de la part des
individus au pouvoir, mais aussi des gouvernements.» Il dit que cet échec
dans le sauvetage était plus qu’un simple manque d’initiative, mais un
«ensemble d’actions délibérées tenues d’assurer la réussite des plans
d’annihilation allemands.» Bien que cela semble «incroyable» dit-il, les
documents disponibles rendent cette conclusion «non seulement logique,
mais incontournable» (l6.)

Par exemple, le Département du Trésor de Morgenthau enquêta auprès
du Département d’Etat et identifia une demi-douzaine de hauts
fonctionnaires comme appartenant à «une coalition américaine devant
faire en sorte de laisser tuer les Juifs.» Le rapport fut particulièrement
critique à l’égard de John McCloy, assistant secrétaire à la Guerre, qui
devint plus tard l’avocat de Rockefeller aux Etats-Unis, puis le Haut-
Commissaire pour l’Allemagne, et le Président de la Banque Mondiale
ainsi qu’un membre de la Commission Warren. Oui les enfants, c’était
bien un Illuminati.

Perl dit qu’après les Nazis, les Britanniques «portent la culpabilité la plus
lourde» au sujet de l’Holocauste juif, car ils bloquèrent la voie
d’évacuation vers la Palestine. En fait, la première personne tuée par les
Britanniques au cours de la Seconde Guerre mondiale était un réfugié juif
sur le navire «Tiger Hill.»

Maintenant, on peut s’interroger, si les Rothschild contrôlent l’Angleterre
et voulaient mettre en place une terre nationale pour les Juifs, pourquoi
l’Angleterre n’a pas laissé tous ces Juifs se rendre en Israël? La réponse
est que cette action aurait servie à démontrer aux Juifs qu’ils n’avaient



pas besoin d’un état et qu’ils n’auraient pas eu besoin de devenir l’arme
fatale qu’ils sont devenus pour les Rothschild.

Les Soviétiques étaient censés représenter un front juif. Mais Perl
reproche également à l’U.R.S.S. d’avoir étroitement contrôlée
l’information en Russie, et le fait que les Soviétiques n’aient rien fait pour
avertir les Juifs de ce qu’ils pouvaient attendre des Nazis, (dans sa
biographie d’Hitler, John Toland décrit comment les Juifs non-
communistes en Ukraine accueillirent les Nazis comme des sauveurs.)

Juste pour illustrer le caractère transnational des Illuminati : en février
1942, un sous-marin soviétique torpilla le «Struma» un bateau de
transport de bétail en panne bourré de 760 réfugiés juifs roumains. Il n’y
eut qu’un seul survivant. Pourquoi ce meurtre gratuit de Juifs? Plus il y a
d’âmes sacrifiées pour la future capitale du Nouvel Ordre Mondial
luciférien, plus il y a de raisons d’agiter la corde sensible du cœur de
l’humanité.

Les Alliés bloquèrent également les tentatives Nazies proposant des
rançons pour relâcher les Juifs et les appels à bombarder les camps de
concentration, même si en 1944 des usines situées à cinq kilomètres
d’Auschwitz furent démolies. Dans tout cela, les Alliés étaient soutenus
par l’établissement Sioniste, qui est lui-même dirigé par les Illuminati.

CELA POURRAIT-IL SE REPRODUIRE ?

L’histoire nous enseigne que les Illuminati sont composés de Juifs
adorateurs de Satan et de non-juifs, qui exploitent et tuent tous ceux qui
ne rentrent pas dans leur plan pour un Nouvel Ordre Mondial luciférien.
Au premier coup d’œil, Israël serait un candidat de choix pour une
répétition de l’Holocauste juif, car la plupart des israéliens ne se voient



probablement pas en termes de Nouvel Ordre Mondial maçonnique.

Mon compatriote Winnipegois Barry Chamish, estime que les Illuminati, à
travers leur bras du C.F.R. contrôlent Israël et ont l’intention d’épargner
Jérusalem, mais de sacrifier le reste à leur but ultime.

En Amérique, le rôle des Juifs ressemble remarquablement à leur position
dans la République de Weimar. Leur rôle au sein du gouvernement, dans
la vie culturelle et l’économie est bien hors de proportion avec leur
nombre effectif en termes de population. Comme outils volontaires et
involontaire des Illuminati, ils sont considérés par beaucoup comme
portant atteinte aux intérêts chrétiens et américains.

Le pasteur Chuck Baldwin fait la comparaison avec Jésus et les
«changeurs d’argent».

«Il est dommage que les prêtres d’aujourd’hui et les chrétiens ne
partagent pas le dédain de Jésus pour la génération actuelle de changeurs
d’argent, parce que ce sont ces changeurs qui sont impliqués dans le
processus de destruction des États-Unis d’Amérique, et nos prêtres et
nos chrétiens, soient ne le voient pas, ou s’ils le voient, ils ne semblent
pas s’en soucier.»

Les américains, comme les allemands avant eux, ne sont pas antisémites
par nature. La situation économique en Allemagne s’était détériorée avant
qu’Hitler ne puisse arriver au pouvoir. La situation économique en
Amérique commence à se détériorer. La vraie question est, est-ce que
les Illuminati ont quelque chose à gagner d’une attaque contre les Juifs?

A court terme, aussi longtemps qu’ils ont besoin des Sionistes pour
contrôler l’Amérique, la réponse est non. Mais, comme le Nouvel Ordre
Mondial devient de plus en plus onéreux, et que la position des



américains devient de plus en plus périlleuse, les Illuminati pourraient être
heureux d’utiliser les Juifs comme boucs émissaires à nouveau. Après
tout, les pions sont faits pour être sacrifiés.



De l’autre côté du Négationnisme

Bien que je sois le petit-fils de victimes de l’Holocauste, je suis gêné par
les organisations juives qui veulent faire de l’Holocauste juif l’événement
déterminant de la Deuxième Guerre Mondiale. Cela se voit dans l’essor
des «Programmes d’études sur l’Holocauste», les musées de
l’Holocauste et des films hollywoodiens comme «Le Pianiste».

La Seconde Guerre Mondiale fut une calamité humaine. Plus de 60
millions de personnes sont mortes. Pourquoi mettre l’accent sur
l’expérience juive? Le but est de «s’approprier» le statut de victime. La
culpabilité est une arme psychologique très efficace. Les Illuminati
l’utilisent pour élever les Juifs à un statut spécial. Ils font la même chose
avec les Noirs, les femmes et les homosexuels.

En premier lieu, l’ethnocentrisme est la cause de l’antisémitisme. Les juifs
sont accusés de toujours «prendre les premières places.» Les courtiers
du pouvoir juif ne font que perpétuer un cercle vicieux.

Je suis également troublé par la tentative de classer les gens comme Ernst
Zundel comme une «criminel haineux.» Le site internet de Zundel prétend
que seulement un million de juifs ont été assassinés ; qu’il n’y a jamais eu
de chambres à gaz, et qu’Hitler n’avait nullement l’intention de commettre
un génocide. Les revendications de Zundel sont fausses, mais il a le droit
d’avoir tort. La société a besoin de gens qui contestent la vérité
historique préétablie. L’un d’entre eux peut s’avérer avoir raison. Si la
diffusion de fausses informations est un crime, pourquoi ne pas enfermer
l’annonceur de NBC Nightly News?

Le Canada a enfermé Ernst Zundel. Selon son épouse, il a été maltraité
en prison. Il fut expulsé vers l’Allemagne comme un «risque pour la



sécurité.» Bernie Farber du Congrès Juif Canadien a concédé que Zundel
n’avait en fait pas «manié le bâton», mais avait fourni «de l’oxygène» aux
extrémistes. Cette définition peut servir à restreindre la liberté
d’expression de n’importe qui. Le C.J.C. tente maintenant de freiner la
mienne.

Lorsque le fait de s’interroger sur ce qui est vrai devient de «la haine»,
nous sommes entrés dans l’ère du «1984» d’Orwell punissant le crime de
pensée. Ne vous leurrez pas. C’est la pente glissante vers la tyrannie et
les organisations juives comme le C.J.C. ouvrent la voie.

La définition de la haine est utilisée sélectivement pour restructurer et faire
subir un lavage de cerveau à la société. Par exemple, les professeurs
lesbiennes et féministes enseignent aux jeunes filles impressionnables que
les hommes sont potentiellement des prédateurs sexuels violents et que
toutes les familles sont oppressives. C’est O.K. Le Talmud est plein de
haine contre le Christ et les chrétiens, mais cela ne compte pas non plus.

Le député canadien Svend Robinson a voulu faire de la «molestation des
gays» un crime de haine. Il ne parle pas de la violence contre les
homosexuels, ce qui est un véritable crime. Il empêcherait la société de se
défendre contre des militants qui enseignent aux enfants que les rôles
hétérosexuels ne sont pas naturels, mais que les homosexuels le sont. (La
carrière de Robinson a pris fin après qu’il eut été arrêté pour le vol à
l’étalage d’une bague en or pour son amant.)

Beaucoup de soi-disant «antisémites» m’ont écrit et la plupart ne sont pas
des haineux ou des racistes du tout. Ils essaient de défendre leurs intérêts
légitimes contre une attaque insidieuse. L’archi antisémite Henry Ford,
auteur du «Juif International» employait des milliers de juifs dans ses
usines. Il avait pour proche collaborateur une juive, Mme. Rosika



Schwimmer lors de sa croisade pour la paix sur son navire. L’architecte
juif de Ford, Albert Kahn, a conçu un nombre important de constructions
pour lui.

Les courtiers du pouvoir juif utilisent l’antisémitisme pour désarmer
l’opposition à leur agenda politique. La promotion de l’Holocauste juif
maintient les Juifs dans «le statut de victimes les plus prestigieuses au
monde». Cela les immunise contre toute critique. Cela rend les gens plus
favorable à leur égard et bien disposés à adhérer à leur direction et leur
influence. (La même stratégie est utilisée en dépeignant les homosexuels
et les femmes comme des «victimes».)

Les courtiers du pouvoir juif utilisent le statut de victime pour manipuler
les Juifs et extorquer leurs donations. La Victimitude transforme certains
Juifs en zombies moraux. Pendant la majeure partie de ma vie, je ne
considérais pas le droit des Palestiniens à retourner sur leur terre natale.
«Nous avons souffert, nous méritons une patrie», telle était la logique.

L’Holocauste sert aussi leur ordre du jour du Nouvel Ordre Mondial. Il
est un rappel constant des pièges du nationalisme ou de la conscience
raciale, deux choses que l’élite financière essaye d’enterrer chez tout le
monde en Occident, sauf chez les Juifs.

LES «HOLOCAUSTES» PRESUMÉS

Afin de maintenir la priorité des victimes juives, il est nécessaire pour
l’establishment juif de pratiquer la «négation de l’Holocauste» quand il
s’agit d’autres personnes.

Dans son livre «Crimes et miséricordes» (1997) James Bacque décrit
comment il confronta le journaliste du «New York Times» Drew



Middleton avec la preuve qu’après la guerre, les États-Unis avait fait
mourir de faim plus d’un million de prisonniers de guerre allemands. «Ce
que m’a dit Middleton essentiellement, c’est que, oui, il avait menti en
1945 et que non, il n’était pas important à ces yeux ou à ceux du «New
York Times» que je révèle cela.» (183)

«La suffisance de Middleton, sa conviction de l’impunité du New York
Times, m’ont coupé le souffle», écrit Bacque. «Mais pire que cela,
Middleton ne se soucie même pas de cette atrocité... le New York Times
en a été témoin, puis a nié que cela s’était produit. Et a continué de le nier
dans les années 1990.» (184)

Bacque estime que pendant l’occupation alliée (1946-1950) de huit à
douze millions d’allemands supplémentaires furent délibérément laissés
mourir de faim. La guerre n’a pas pris fin en 1945. Pendant cinq années
supplémentaires, l’Allemagne fut soumise à un «traumatisme physique et
psychique sans précédent dans l’histoire.» (93)

Les Soldats de l’Armée Rouge ont violés jusqu’à deux millions de
femmes allemandes au cours des six derniers mois de la Seconde Guerre
Mondiale, environ 100 000 d’entre elles à Berlin. Ils ont également violé
des femmes russes libérées des camps de travail allemands. Nous vivons
dans une ère féministe. Avez-vous vu le moindre film au sujet de ces
femmes?

A Potsdam, en 1945, les Alliés ratifièrent le pacte soviétique Nazi de
1939 qui avait donné la moitié de la Pologne à l’U.R.S.S. La Pologne fut
compensée par la partie orientale de l’Allemagne, en fait un autre cadeau
à l’empire russe. Cela nécessita l’expulsion d’environ 12 millions
d’allemands, la plus grande migration forcée de l’histoire.

Les Juifs occupaient une place importante dans le régime Communiste



polonais. Dans un renversement étonnant des rôles, des policiers juifs
chassaient des allemands hors de leurs maisons et les parquaient dans des
wagons à bestiaux. Dans son livre, «An Eye for An Eye» l’écrivain juif
John Sack rapporte que près de 1,5 million de ces allemands moururent
dans cet enlèvement. Il cite une femme allemande de Gleiwitz : «Ce qui
est arrivé aux juifs était triste, mais il y eut aussi un autre holocauste».
(138)

Selon Sacks, les Communistes juifs exercèrent une autre vengeance
cruelle. Ils remplirent 1250 camps de concentration et camps de travail
Nazis et torturèrent brutalement et assassinèrent des dizaines de milliers
d’allemands. (101 et suiv.)

Avez-vous déjà vu un film où les gardiens des camps de concentration et
les commandants étaient des juifs? Depuis 1948, l’American Jewish
Committee et l’Anti Defamation League ont censuré tous les scripts
d’Hollywood impliquant des juifs. Étant donné que ces organes sont des
extensions de la finance juive, quels sont les autres sujets qu’ils ont
censurés? (Gabler, «Un Empire de la possession : Comment les juifs ont
inventé Hollywood» 1988, p.303)

Dans son livre, «Les victimes de Yalta», Nicholai Tolstoï documente
«L’opération Keelhaul,» le rapatriement forcé par les Alliés de deux
millions de russes qui étaient des ouvriers esclaves des allemands,
prisonniers de guerres, ou des soldats. Ces personnes furent envoyées au
goulag et furent liquidées. Où est le musée leur étant dédié ?

Les médias de masse sont inhabituellement timides lorsqu’il s’agit de
rapporter les atrocités Communistes. Neuf millions de personnes sont
mortes dans la guerre civile russe (1917-1922). Les Communistes
visaient la société tsariste et les chrétiens en particulier. Les purges de



Staline et les famines ont représenté plus de 20 millions de décès en plus.
En Chine, Mao Tsé-toung est blâmé pour 60 millions. Plus récemment, il
ne faut pas oublier le Tibet, le Cambodge et le Rwanda.

Dans «L’industrie de l’Holocauste» (2000) Norman Finkelstein décrit
comment Israël a aidé son allié la Turquie à nier le massacre d’un million
d’Arméniens en 1915. «Agissant à la demande d’Israël, l’U.S. Holocaust
Council a pratiquement éliminé la mention des Arméniens dans
l’Holocaust Memorial Museum de Washington, et les lobbyistes juifs au
Congrès ont bloqué une journée de commémoration du génocide
arménien.» (P.69)

CONCLUSION

Les organisations juives déshonorent les victimes de l’Holocauste en les
utilisant à des fins politiques. Il est indécent de présenter des juifs comme
les victimes les plus prestigieuses au monde. L’humanité est une famille et
aucun génocide n’est plus important qu’un autre.

En ce qui concerne Ernst Zundel, sous-estimer l’Holocauste juif est
détestable. Mais ce n’est pas un crime. Dans ces questions, seule la
vérité compte. Que la vérité parle d’elle-même. Laissez Zundel être jugé
par elle.

La raison pour laquelle d’autres holocaustes sont supprimés et Zundel est
emprisonné, c’est parce que l’Holocauste juif est un outil précieux pour
faire avancer l’ordre du jour du Nouvel Ordre Mondial. Il donne à ses
pions juifs une immunité morale et leur permet de vilipender les opposants
comme des Nazis.



La descente d’Israël dans un abysse moral

Le «Peuple élu de Dieu» est devenu le peuple élu de Satan. Les Sionistes
ont pris le contrôle sur eux, utilisant l’holocauste et la «Guerre
d’Indépendance» de 1948 comme une ruse.

1) les Juifs n’avaient pas besoin d’un «foyer national» à cause de
l’Holocauste. Au lieu de cela, les juifs ont été sacrifiés dans l’Holocauste
afin qu’ils puissent construire Israël. Les Illuminati le voulaient en tant que
capitale de leur Nouvel Ordre Mondial. Le symbolisme maçonnique
flagrant de la Cour suprême israélienne construite par Rothschild est un
indice plus que probant. En outre, Israël est la forteresse pour leur
invasion du monde islamique.

2) Dans la «Guerre d’Indépendance de 1948», les israéliens n’ont PAS
fait face à un deuxième holocauste venant d’armées arabes assoiffés de
sang, comme on l’enseigne à tant de juifs. La guerre était en fait un
nettoyage ethnique brutal des Palestiniens par les Sionistes, la «Nakba»
(le «Cataclysme») qui rappelle de ce que les Nazis ont fait aux Juifs.

Je vais traiter le deuxième mensonge en premier.

LA «GUERRE HYPOCRITE»

Selon l’historien israélien Ilan Pappe, les évènements de 1948 furent un
prétexte pour couvrir l’expulsion préplanifiée d’un million de Palestiniens
pour la plupart sans défense, de leurs foyers ancestraux, des vergers, des
champs et des entreprises. («Le Nettoyage Ethnique de la Palestine»,
2006)

La direction Sioniste savait que les états arabes voisins ne constituaient



pas une menace. Les Palestiniens n’ont pas fuient volontairement comme
il l’est enseigné aux Juifs, mais ils ont été chassés.

Les Britanniques et les Nations Unies étaient complices. Avec 75 000
soldats présents, les Britanniques ont permis les massacres et les pillages
en dépit de leur promesse figurant dans la Déclaration Balfour de faire
respecter les droits des Palestiniens.

L’O.N.U. céda à 600 000 Juifs un territoire contenant un million de
Palestiniens, les laissant à la merci de David Ben Gourion qui a dit : «Seul
un État avec au moins 80% de juifs est un état viable et stable.» (Pappe,
p.48)

Quatre-vingt-neuf pour cent des terres cultivées dans l’État juif désigné
par l’O.N.U. appartenaient aux Palestiniens. (30)

Le Général Sir John Bagot Glubb, le chef britannique de la Légion
(Jordanie) arabe, désigna le conflit de 1948 comme «une guerre
hypocrite». Comme la plupart des guerres le résultat était déterminé à
l’avance. Le chef des forces arabes, le roi Abdallah de Jordanie avait un
accord secret avec les Sionistes pour n’offrir qu’une résistance
symbolique en contrepartie de la Cisjordanie et de Jérusalem Est. De
plus, les Anglais contrôlaient les armées arabes et leur fournissaient le
ravitaillement.

Loin d’être «un groupe de défenseurs en carton», Israël avait 50 000
soldats, dont la moitié avait servis dans l’armée britannique. Il avait une
petite armée de l’air, une marine, des chars, des véhicules blindés et de
l’artillerie lourde. Face à eux étaient les vrais défenseurs «en cartons»,
peut-être 10 000 palestiniens mal formés et sous équipés en tenues
paramilitaires et des bénévoles du monde arabe. (44)



Malgré la rhétorique des capitales arabes, il n’y a jamais eu la moindre
chance de repousser les Juifs à la mer. Les Palestiniens étaient passifs et
ont sous-estimé le danger. Ils avaient vécu sous la domination ottomane
et la domination britannique, et en quelque sorte gérerait en vertu du
régime juif. Beaucoup de villages firent un «pacte de non-agression» avec
les Juifs.

En Mars 1948, Ben Gourion déclara à la direction de l’Agence Juive :
«Je crois que la majorité des masses palestiniennes acceptent la partition
comme un fait accompli... [ils] ne veulent pas se battre contre nous.» (61)

La Légion arabe (sous contrôle britannique) arabe a été potentiellement
la seule opposition véritable. Elle a été utilisée pour repousser les
Sionistes quand ils sont revenus sur leur marché et ont attaqué la vieille
ville de Jérusalem.

Les autres pays arabes étaient si faibles que les Sionistes occupèrent le
sud du Liban et expulsèrent les arabes de là-bas. Le 24 mai 1948, David
Ben Gourion ne parlait pas comme le dirigeant d’un peuple aux abois
lorsqu’il confia dans son journal : «Nous allons établir un Etat chrétien au
Liban, dont la frontière sud sera la rivière Litani. Nous briserons la
Transjordanie, bombarderont Amman et détruiront son armée, puis la
Syrie tombera, et si l’Egypte continue toujours à se battre, nous allons
bombarder Port-Saïd, Alexandrie et le Caire.» (144)

Oui, les Palestiniens ont attaqué des convois et des campements juifs
isolés causant des pertes considérables du côté juif. Ces attaques ont
joué un rôle entre les mains des Sionistes qui ont toujours dépeint la
résistance à leur agression comme étant de «l’antisémitisme.»

LA NAKBA



Etant arabophone, Ilan Pappe a interrogé des survivants des camps de
réfugiés palestiniens. Il a comparé leurs comptes rendus à ceux des
archives de Tsahal.

Plus de 200 villages arabes ont été détruits avant qu’un soldat régulier
arabe ne mette les pieds en Palestine. Leur programme de nettoyage
ethnique fut appelé le «Plan D». (82) Un inventaire détaillé de toutes les
colonies et des biens palestiniens avait été fait pour ça. (Souvent, les
Palestiniens imprudents avaient exercés de l’hospitalité envers les
organisateurs de ce «recensement» macabre.)

Les Sionistes attaquèrent des villages palestiniens dans la nuit et
dynamitèrent les maisons tandis que les résidents dormaient à l’intérieur.
Puis ils embarquèrent les hommes âgés de 10 ans à 50 ans et les
fusillèrent ou les envoyèrent dans des camps de prisonniers. Les femmes,
les enfants et les vieillards furent forcés à partir. Finalement, environ 750
000 terminèrent dans des camps de réfugiés à Gaza, en Cisjordanie ou
dans des pays voisins. Il y eut de nombreux cas de viol et de pillage.

Dans les grandes villes comme Jérusalem, Jaffa et Haïfa, les districts
palestiniens ont été bombardés et les gens terrorisés et tués. Au total,
530 sur environ 1000 villages palestiniens furent démolis physiquement.
Environ une douzaine de villes et de villages furent également vidés.
Certains villages ayant noué des liens économiques ou personnels avec
les juifs échappèrent à ce destin. Beaucoup de ces «affaires» ne furent
jamais honorées par les Sionistes.

Les évènements de Deir Yassin furent terribles, mais les événements qui
se sont déroulés le 28 Octobre 1948 dans le village de Dawaymeh entre
Beersheba et Hébron furent encore pire. Je cite Pappe :

«S’aventurant dans le village le lendemain, le Muktar (Hassan Mahmoud



Ihdeib) vit avec horreur les piles de cadavres dans la mosquée - avec
beaucoup d’autres çà et là dans les rues, hommes, femmes et enfants, et
parmi eux son propre père... 455 personnes étaient portées disparues
parmi eux environ 170 enfants et des femmes. Les soldats juifs qui
avaient pris part à ce massacre signalèrent également des scènes
horribles, les bébés dont les crânes avaient été entrouverts, des femmes
violées ou brûlées vives dans les maisons, et des hommes poignardés à
mort. Ceci sont des récits de témoins oculaires envoyés au Haut-
Commandement israélien quelques jours après l’événement.» (197)

L’HOLOCAUSTE

La veille de l’attaque d’un village palestinien, les spécialistes israéliens des
questions politiques (semblable aux commissaires soviétiques) motivaient
les troupes avec une conférence sur l’Holocauste. Les Sionistes ont
également utilisé l’Holocauste pour se donner l’impunité morale. Le
monde entier regarda et ne dit rien.

Mais est-ce que les Sionistes eux-mêmes ne furent-ils pas en partie
responsable pour l’Holocauste? Les Sionistes n’ont-ils pas d’abord fait
aux Juifs ce qu’ils avaient plus tard l’intention de faire aux Palestiniens?

En 1943, le rabbin Dov Weissmandl du Comité de Sauvetage Juif en
Slovaquie organisa pour les fonctionnaires nazis l’arrêt des transports aux
camps de concentration, en échange de 50 000 dollars. En fait, ils les
arrêtèrent en attendant l’argent qui devait venir de l’étranger.

Weissmandl fit appel au Quartier Général Sioniste en Suisse et il lui fut dit
que les Sionistes «devaient faire la sourde oreille aux plaidoyers et aux
cris émanant de l’Europe orientale», afin d’établir l’Etat d’Israël.



«Rappelez-vous ceci : tous les Alliés ont subi de nombreuses pertes, et si
nous n’offrons pas de sacrifices humains, comment pouvons-nous obtenir
le droit de s’asseoir à la table de conférence où les limites territoriales
seront remodelés ? [Israël] Erets Israël sera seulement nôtre en le payant
avec du sang, mais pour autant que notre entourage immédiat soit
concerné, ATEM TAJLU (sauvez-vous). Le messager porteur de cette
lettre vous fournira des fonds à cet effet.»

Weismandl interpréta la lettre comme suit : «Le prix demandé par Erets
Israël est le sang des hommes et des femmes, des sages chenus, et des
nouveau-nées, mais pas VOTRE sang [Sioniste] ! Ne laissons pas gâcher
ce plan, en donnant à l’Axe [c’est-à-dire les Nazis] le pouvoir de sauver
des vies juives. Mais pour vous, camarades Sionistes, j’ai des laissez-
passer ci-joint pour votre évasion. Quel cauchemar! L’agent sioniste
«diplomate» vient en Tchécoslovaquie et dit : «Versez volontiers votre
sang, car votre sang ne vaut pas cher. Mais pour ce sang, la terre
(d’Israël) sera nôtre! («Min Hametzar» (p. 92) par le rabbin Michael
Dov Weissmandl, doyen de la Yeshiva Nitra)

Si vous ne pensez pas que cette philosophie ait pu actionner la montée du
Nazisme, de l’antisémitisme et de l’holocauste, vous vous trompez. Le
Nazisme était une mystification exercé sur le peuple allemand, tout
comme le Sionisme est une mystification exercée sur les juifs. Les deux
transformèrent des braves gens en tueurs de sang-froid, des pions du
«Prince du mensonge.»

CONCLUSION

Aujourd’hui, la Nakba se poursuit dans la bande de Gaza, dans la
Cisjordanie et le long du mur de partition. (On pourrait faire valoir qu’elle
continue au Liban, en Afghanistan et en Irak.) De nouvelles colonies ont



été construites pour renforcer les revendications israéliennes, comme un
«fait accompli».

La majorité des israéliens et leurs partisans sont confrontés à un «fait
accompli» moral. Ayant été trompé sur l’Holocauste et la «Guerre
d’Indépendance,» ils ont été entachés par une abomination morale.
Beaucoup ont construit leur vie en conséquence. Que peuvent-ils faire
maintenant?

Lorsque vous vous êtes engagé sur la mauvaise voie, il ne sert à rien de
prétendre que c’est la bonne. Vous devez faire demi-tour et revenir sur
vos pas, le plus tôt sera le mieux. Si je vivais en Israël, j’œuvrerais à
révéler la vérité ou bien je m’en irais.

Je crois que les Sionistes devraient reconnaître la vérité et rechercher une
solution à deux états, présenter des excuses et offrir des
dédommagements généreux pour les Palestiniens. Il devrait y avoir un
droit de retour limité.

Ilan Pappe dit que les palestiniens accepteraient cela. Pappe est un
historien rare : honnête, courageux et moral dans le véritable esprit juif. Il
affirme que sa recherche «justifie pleinement» la version palestinienne des
événements rejetée pendant tant d’années. (Pourtant, nier la «Nakba»
n’est un crime nulle part.)

Les Israéliens doivent faire un virage à 180 degrés avant de brûler en
enfer, et d’entrainer le reste d’entre nous avec eux. Les Illuminati contrôle
Israël à travers les dirigeants israéliens qui sont francs-maçons. Ils ont
déjà trahi le peuple juif plus d’une fois.

Pappe n’est pas optimiste. L’attaque préméditée sur le Liban en 2006 a
été la goutte d’eau. En tant que professeur à l’Université de Haïfa, il



regardait ses collègues pacifistes accepter le raisonnement du
gouvernement. Ils sont prisonniers d’un «fait accompli» satanique. Quoi
qu’il en soit, les israéliens sont maintenant devenus encore plus fanatique.
Pappe a quitté Israël pour occuper la chaire d’histoire à l’Université
d’Exeter en Angleterre.

Il n’y a qu’une seule façon pour que la race humaine puisse s’épanouir
dans la paix : reconnaitre la vérité, aussi auto-incriminante ou douloureuse
soit-elle.



Des Juifs iraquiens Sionistes sous faux
drapeaux

En 1950, une vague d’antisémitisme et de terrorisme en Irak
provoquèrent le ralliement de Naeim Giladi, alors âgé de 21 ans au
réseau clandestin Sioniste.

Giladi fut emprisonné, torturé et condamné à mort par les autorités
irakiennes. Il s’échappa et s’enfui en Israël pour découvrir que
l’antisémitisme et les attentats avaient été conçus par ses compatriotes
Sionistes pour duper les juifs iraquiens comme lui afin qu’ils rejoignent
Israël.

La famille de Giladi faisait partie de la communauté juive qui s’était
installée et avait prospéré à Babylone il y a 2 600 ans, 600 ans avant le
Christianisme, 1 200 ans avant l’Islam.

Puis, à la fin des années 1940, le Premier ministre Nouri-el-Said vira les
employés juifs du gouvernement, refusa des autorisations aux marchands
juifs, et enfin, en Mars 1950, priva les juifs de leur citoyenneté.
Cependant, ils ne partaient pas.

Un mois plus tard, une série d’attentats terroristes provoqua une vague
d’émigration. En Janvier 1951, lorsqu’une bombe lancée contre une
synagogue tua trois juifs et en blessa 30, l’exode des juifs se monta à un
nombre de 600-700 par jour.

Lorsque le père de Giladi découvrit que son fils avait rejoint les Sionistes,
il fut sceptique. «Vous reviendrez à la maison avec la queue entre les
jambes», lui annonça-t-il.



Mais Giladi était jeune et idéaliste. Des juifs étaient tués et le Sionisme
représentait une chance de construire un foyer national. «J’étais un vrai
croyant», écrit-il.

Dans un essai en ligne «Les Juifs de l’Irak,» Giladi décrit sa prise de
conscience amère que les Sionistes étaient derrière l’antisémitisme et les
attentats.

Inconnu de Giladi, deux membres du réseau Sioniste avaient été arrêté et
avaient avoué qu’ils avaient effectué des attentats terroristes. Un livre,
«Le venin de la vipère Sioniste,» écrit par un enquêteur irakien, désigna
«l’émissaire» Sioniste Mordecai Ben-Porat, comme l’organisateur. Le
livre fut interdit en Israël.

Le Premier ministre irakien Said était un pion britannique. Il avait
rencontré le Premier ministre israélien David Ben Gourion à Vienne en
1948 et avait convenu de transférer les juifs irakiens à Israël dans le
cadre du programme géopolitique de l’élite.

Ceci et d’autres crimes Sionistes contre les juifs sont documentés dans le
livre de Giladi, «Les scandales de Ben Gourion : Comment le Mossad et
la Haganah éliminèrent les juifs» (1992) qui a été réédité par Dandelion
Books.

En janvier 1952, seuls 6000 des 125 000 juifs irakiens avaient fui en
Israël où, en tant que «juifs arabes», ils furent traités pire qu’en Irak.
Israël voulait qu’ils fassent les petits boulots laissés vacant par les
Palestiniens. Entre les gouvernements irakien et israélien, les juifs irakiens
perdirent la plupart de leurs biens.

De son peuple, Giladi conclut : «Une ancienne communauté, cultivée et
prospère a été déracinée et ses habitants ont été transplantés dans un



pays dominé par les juifs d’Europe orientale, dont la culture était non
seulement étrangère, mais tout à fait odieuse.»

Leur sort est typique de celui de tous les 500 000 juifs des pays arabes.
Cela contredit l’argument Sioniste que ces juifs ont été expulsés des pays
musulmans et sont l’équivalent des Palestiniens déplacés.

Giladi a découvert qu’Israël avait rejeté de nombreuses offres sincères de
paix de la part des arabes en raison de ses plans expansionnistes. Il a
rencontré le Premier ministre Ben Gourion et lui a demandé pourquoi
Israël n’a pas de constitution.

Ben Gourion lui répondit : «Si nous avions une constitution, nous serions
tenus d’avoir une frontière, et ce n’est pas notre frontière.» «Ce que
l’armée conquiert sera notre frontière.»

Giladi servi dans les guerres de 1967 et de 1973. Mais après l’invasion
israélienne du Liban en 1982, il renonça à sa citoyenneté israélienne et
déménagea à New York.

«DE VRAIS CROYANTS»

L’histoire de Giladi confirme que le modus operandi des Sionistes est
celui des opérations sous faux drapeaux et du racket de la «protection».
Ils ont attaqué les juifs irakiens en faisant semblant d’être des terroristes
musulmans. En 1954, ils bombardèrent les établissements américains au
Caire («l’affaire Lavon») pour saboter les relations américano-
égyptiennes. L’attaque israélienne sur l’U.S.S. Liberty était une tentative
pour blâmer l’Egypte et attirer les Etats-Unis dans la guerre de 1967.

Je ne m’attarderai pas sur le 11 Septembre, qui, je pense a été perpétré



par la C.I.A. et le Mossad. Je préfère mettre l’accent sur l’ironie faisant
que Naeim Giladi a failli mourir pour une cause qu’il a plus tard répudiée.
Des dizaines de millions de «vrais croyants» ont subi la même
escroquerie.

Le Sionisme est contre tous les juifs. Les israéliens ont été enrôlés dans
une guerre coloniale sans fin contre les musulmans. Leurs partisans de la
diaspora sont compromis moralement. Mais essayez de mettre en garde
les «vrais croyants» Sionistes et vous récolterez des abus et de
l’ostracisme. Le Sionisme est leur religion et leur identité.



LIVRE QUATRIéME

L'Histoire Cachée



Les Illuminati ont assassiné au moins deux
autres présidents

«Le fléau de nos institutions civiles se trouve dans la maçonnerie, déjà
puissante et le devenant chaque jour davantage. Je suis redevable envers
mon pays de révéler ses dangers.» - Le capitaine William Morgan,
assassiné le 11 septembre 1826

Un document Internet curieux, mais très crédible appelé «Les Mardi
Gras Secrets» stipule que les agents des Illuminati ont empoisonnés et
tués les présidents William Henry Harrison (1773-1841) et Zachary
Taylor (1784-1850). Ils ont également empoisonné James Buchanan en
1857 mais il survécu. Tous trois faisaient obstruction aux plans Illuminati-
Rothschild pour la guerre civile américaine (1860-1865).

Le document décrit également le rôle des Illuminati dans les meurtres
d’Abraham Lincoln et du sénateur Huey Long. Nous savons qu’ils ont
tué les présidents Garfield, McKinley et Kennedy et probablement
Warren Harding et peut-être F.D.R. Si George W. Bush n’avait pas fait
un travail si terrible, il aurait probablement été assassiné aussi.

Le site Mardi Gras Secrets a été créé en décembre 2005 par Mimi L.
Eustis, la fille de Samuel Todd Churchill, un haut membre de la société
secrète de la Société du Mardi Gras de la Nouvelle-Orléans appelée :
«The Mystick Crewe of Comus.»

Cette société, qui a réorganisé les festivités du Mardi Gras en 1857, était
une branche des «Skull and Bones.» Elle avait été fondée comme une
couverture pour les activités des francs-maçons, Albert Pike, Judah
Benjamin et John Slidell, qui étaient devenus des dirigeants de la
Confédération.



Cette information est basée sur les aveux de Samuel Churchill recueillis
sur son lit de mort. Il mourut d’un cancer du poumon. Mme Eustis décida
ensuite de les rendre publics, après qu’elle eut également contracté la
maladie incurable.

Le meneur Illuminati était Caleb Cushing (1800-1879), le partenaire de
William Russell, le trafiquant d’opium qui a fondé la société secrète des
«Skull and Bones» à Yale en 1832. Afin de progresser au sein de cette
société, il faut participer à un rite de passage dénommé le «meurtre du
roi».

Selon Eustis, les «Skull and Bones» (ou «Confrérie de la Mort») n’est
«rien d’autre qu’une équipe de tueurs chargés de perpétrer l’assassinat
politique des politiciens des États-Unis qui [s’opposeraient] aux plans de
la maison Rothschild pour une domination raciale élitiste et le contrôle de
l’économie mondiale... Par exemple Caleb Cushing fut impliqué dans les
décès par empoisonnement à l’arsenic des présidents des États-Unis
William Henry Harrison le 4 avril 1841 et de Zachary Taylor le 9 juillet,
1850. Ces deux présidents s’étaient opposés à l’admission du Texas et
de la Californie en tant qu’États esclavagistes.»

William Henry Harrison fut le premier président à mourir en fonction,
officiant seulement pendant 31 jours. Selon Wikipédia, il est décédé
d’une «pneumonie».

Le 3 Juillet 1850, Zachary Taylor menaça de pendre ceux «qui rentre en
rébellion contre l’Union.» Le lendemain, le président tomba malade,
vomissant des matières noirâtres, et il mourut le 9 juillet. (Les autorités du
Kentucky ont récemment déterré le corps de Taylor à la recherche d’une
preuve d’empoisonnement à l’arsenic.)



L’ASSASSINAT D’ABRAHAM LINCOLN

Je paraphrase Mme Eustis : Pendant la guerre civile (1861-1865), le
président Lincoln avait besoin d’argent pour financer la guerre. Les
requins banquiers offraient un prêt de 24% à 36% d’intérêt. Au lieu de
cela, Lincoln autorisa le Congrès à imprimer 450 millions de dollars
«Greenbacks» sans intérêts. Ils servaient comme monnaie légale pour
toutes dettes, publiques et privées.

La maison Rothschild se rendit compte que si les gouvernements
souverains imprimaient leur papier-monnaie sans intérêt et sans dette ils
briseraient leur pouvoir. L’assassin de Lincoln, John Wilkes Booth, était
un membre des «Chevaliers du Cercle d’or» de Pike. Il était à la
Nouvelle Orléans durant l’hiver de 1863-64 et conspira avec Pike,
Benjamin, Slidell, et l’amiral G.W. Baird pour assassiner Lincoln.

Eustis, dit que son père insistait sur le fait que la plupart des francs-
maçons en dessous du 3ème degré étaient de braves gens travaillant dur.
Les Illuminati-Skull and Bones ont utilisé les francs-maçons comme un
déguisement. Ceux qui passaient le niveau du 33ème degré le faisaient en
participant au rituel de la «mise à mort du roi». Les niveaux inférieurs
faisaient ce qu’on leur disait sans se rendre compte de leur participation
dans le «meurtre du roi.»

Pour assassiner Abraham Lincoln, Pike, Benjamin, Slidell et Auguste
Belmont (l’agent de Rothschild du Nord) furent faits secrètement «Rois
de la Confrérie Mystique de Comus.» Andrew Johnson, le vice-président
devenu président, gracia Albert Pike. Albert Pike accorda à Andrew
Johnson le 33ème degré.

«Les médecins étaient une partie essentielle du plan des Illuminati pour



tuer des dirigeants politiques américains [qui] entravaient la reprise en
main de la République des États-Unis par l’élite bancaire internationale»,
écrit Eustis.

«Les médecins Illuminati ont finalement eut raison à la fois des présidents
américains William Henry Harrison et Zachary Taylor. Ils ont également
joué un rôle mortel dans les assassinats des présidents Abraham Lincoln
le 14 avril 1865 (décédé le 15 avril, 1865), James Garfield le 2 juillet
1881 (décédé le 19 septembre 1881), et William McKinley Jr. le 6
septembre 1901 (décédé le 14 septembre 1901.)»

«Teddy Roosevelt est devenu président après que William McKinley ait
été abattu. Roosevelt fut reçu au 33ème degré et est devenu un roi secret
de la Confrérie Mystique de Comus. Au cours de sa présidence, les
«Skull and Bones «se sont solidement implantés, et contrôlaient la
République des États-Unis.»

HUEY LONG

Huey Long («Kingfish») était un populiste qui présenta un défi puissant
pour F.D.R. en tant que gouverneur de la Louisiane et plus tard en tant
que sénateur des États-Unis. Contrairement à F.D.R., il n’était pas un
Maçon et encore moins un compère des banquiers. Son programme de
«partage des richesses» représentait une véritable menace pour les
Illuminati.

Un membre des Illuminati, le Dr. Carl Austin Weiss tira sur Long le 8
septembre 1935 et le Dr. Arthur Vidrine veilla à ce que Long ne puisse
pas récupérer. Selon Eustis, Weiss était censé frapper Long au visage, et
le garde du corps de Long, Murphy Roden, était censé tirer à la fois sur
Long et sur Weiss. Cela correspond en effet peut-être à ce qui s’est



passé.

Roden, «un espion de J. Edgar Hoover,» tira 60 balles dans le corps de
Weiss. Le Dr. Weiss avait été menacé que son bébé serait tué s’il venait
à faillir à sa mission.

F.D.R. et J. Edgar Hoover gagnèrent tous deux leur 33ème degré pour
leur participation à ce meurtre.

«Franklin Delano Roosevelt fut fait roi de Comus en 1937. Lorsque J.
Edgar Hoover descendit à la Nouvelle Orléans pour accomplir son règne
comme roi de Comus, il fut impliqué dans une orgie homosexuelle de
travestis avec divers membres de la lignée élitistes de la Confrérie
Mystique de Comus.»

LINDBERG ET HARDING

«Les agents des «Skull and Bones» avec la bénédiction et l’implication de
J. Edgar Hoover, les bourreaux spécialistes du 33ème degré de la lignée
élitiste de la Maison Rothschild, assassinèrent le fils du franc-maçon
Charles Lindbergh. Ce meurtre du fils du franc-maçon Charles Lindbergh
devait servir d’exemple pour démontrer que la position isolationniste ne
correspondait pas à la volonté des Illuminati.»

Mme Eustis n’aborde pas la mort par empoisonnement du président
Warren Harding (1865-1923), mais voici la façon dont elle est décrite
par Wikipédia :

«A la fin de juillet, lors d’un voyage vers le sud de retour d’Alaska à
travers la Colombie-Britannique, [Harding] développa ce qui fut pensé
être un cas grave d’intoxication alimentaire. A l’Hôtel Palace de San



Francisco, il développa une pneumonie. Harding décéda soit d’une
attaque cardiaque, soit d’un accident vasculaire cérébral à 7:35 du soir le
2 août 1923, à l’âge de 57 ans. L’annonce officielle, imprimée dans le
New York Times de ce jour-là, déclarait «qu’une attaque d’apoplexie»
était la cause de la mort. Il avait été malade pendant exactement une
semaine.»

En ce qui concerne F.D.R., voir Emanuel Josephson : «L’étrange mort de
Franklin D. Roosevelt.» (1948)

CONCLUSION

Les «Mardi Gras Secrets» suggèrent que, compte tenu de la profondeur
de la corruption, les États-Unis ne peuvent pas être pris au sérieux en tant
que démocratie. Il y a une propension des Illuminati-Rothschild au
contrôle à travers toute l’histoire des États-Unis. Les gens qui nient cela
vivent dans un rêve.

Les Etats-Unis ont été créés pour faire avancer le Nouvel Ordre Mondial
des Illuminati basé sur le contrôle du crédit de Rothschild. Les idéaux
américains ont été conçus pour duper et convertir les masses, non pour
être finalement réalisés.

Les fondateurs et les héros des Etats-Unis étaient pour la plupart francs-
maçons, y compris Paul Revere, John Paul Jones et Benjamin Franklin.
Francis Scott Key, qui rédigea l’hymne national était un maçon. John
Hancock et la plupart des signataires de la Déclaration d’Indépendance
étaient également francs-maçons.

Plus de la moitié des présidents furent des francs-maçons. Notamment
Washington, Madison, Adams, Jefferson, Monroe, Jackson, Van Buren,



Tyler, Polk, Taylor, Pierce, Buchanan, Johnson, Garfield, McKinley, TR,
Taft, Harding, F.D.R., Truman, L.B.J., Ford, Reagan, Clinton, Bush I et
II et Obama.

Certains d’entre eux ont vraiment pensé que la Franc-Maçonnerie servait
à «rendre les hommes meilleurs» et ont dû être assassinés. Les autres
Présidents qui n’étaient pas francs-maçons, comme Eisenhower, Nixon
et Carter, étaient toujours contrôlés par les mêmes forces sombres.

Tout au long de leur histoire, les États-Unis ont été dans les griffes d’un
culte satanique perpétré par le cartel des banques centrales Rothschild.
Beaucoup de présidents héroïques et d’autres politiciens ont tenté de
libérer leurs compatriotes et sont morts méconnus et non pleurés,
pendant que leurs tueurs prospéraient et étaient couverts d’honneurs.
C’est un mode de fonctionnement satanique.

Les Etats-Unis sont une nation décapitée, un géant sans tête conduit par
des démons.



Les Guerres Mondiales furent-elles
orchestrées?

Des émeutes musulmanes s’étaient déclenchées en Afghanistan parce que
les interrogateurs américains de Guantanamo Bay avaient jeté des
exemplaires du Coran dans les toilettes.

Comment les émeutiers le savaient-il ? Cela avait été rapporté dans
Newsweek, bien sûr. Oh non, ils ne pouvaient surtout pas supprimer
cette information.

Newsweek est détenu par la famille d’Eugène Meyer, un ancien directeur
du Conseil des finances de guerre (durant la Première Guerre Mondiale),
également Gouverneur de la Réserve Fédérale et Président de la Banque
Mondiale. Son journal le «Washington Post» a une longue relation avec la
CIA.

Rien n’apparaît dans les médias de masse, qui ne serve ultérieurement un
objectif inavoué. Les Illuminati font la promotion d’un choc des
«civilisations» entre l’Islam et les États-Unis.

Dans le présent processus vers la Troisième Guerre Mondiale, il faut se
demander si cette sinistre kabbale a également orchestrée la Deuxième
Guerre Mondiale, qui a provoqué le génocide de 70 millions d’êtres
humains.

Un détail dans l’ouvrage judicieusement intitulé «Le suicide de l’Europe»
du Prince Michel Sturdza (1968), m’a mis la puce à l’oreille.

Sturdza fut le Ministre roumain des Affaires étrangères de septembre à
décembre 1940. Il était le chef de file du mouvement «Légionnaire» pro-



nazi, anti-communiste, nationaliste et chrétien. Les Nazis, qui, comme
leurs homologues communistes étaient des Illuminati, se sont opposés à
tous les mouvements «nationalistes». Ils renversèrent rapidement les
Légionnaires et mirent ces patriotes dans des camps de concentration.

Avant d’occuper ce poste en 1940, Sturdza fit une visite à Berlin.
Personne ne voulu lui parler à l’exception de l’amiral Wilhelm Canaris, le
chef rusé de l’Abwehr, l’agence du renseignement militaire allemande.

Canaris avait une demande qui surpris Sturdza. Il lui demanda de
coopérer avec l’homme de Canaris à Bucarest, un certain Morozov que
Sturdza suspectait d’être un agent communiste.

Insistant sur ce point, Canaris déclara que Morozov offrait les «meilleures
informations concernant les préparatifs militaires de la Russie Soviétique.»

Avant de quitter Berlin, Sturdza reçu la visite du second de Canaris, le
capitaine Muller, «porteur une fois de plus d’insistances de son chef, qui
nous laissèrent ma femme et moi perplexe.»

«Le capitaine Muller nous informa que la Grande-Bretagne n’avait jamais
été et ne sera jamais vaincue. Il ajouta : «Ce que je m’apprête à vous
dire, venant d’un officier prussien, pourrait être considéré comme un acte
de haute trahison. Cependant prêtez-y attention. Ne prenez en aucun cas
la responsabilité en tant que ministre des Affaires étrangères de votre
pays, de le pousser dans une guerre où vous aurez la Grande-Bretagne
comme adversaire. Vous serez écrasés. La Grande-Bretagne est toujours
victorieuse.»

Une déclaration particulière émanant d’un fonctionnaire de l’Abwehr en
août 1940, alors que l’Allemagne venait de conquérir la France, une
grande partie de l’Europe et semblait invincible.



Sturdza pensait qu’il avait été testé et ne s’impliqua pas. «Je n’avais pas
la moindre idée du fait que j’avais été en contact avec le plus grand
réseau d’espions et de traîtres jamais connus dans l’histoire militaire de
n’importe quel pays.» (P. 162)

Canaris, qui pourrait avoir eu des origines gréco-juive, a effectivement
saboté l’effort de guerre Nazi. Sturdza croit que ce réseau d’espionnage
fut la cause principale de la défaite Nazie. Après une tentative ratée
d’assassiner Hitler, ses membres furent torturés et sauvagement
assassinés par la Gestapo.

Naturellement, ils sont dépeints comme des héros courageux : épris de
principes humanistes qui ont résisté à la tyrannie fasciste. J’espère que
c’est bien le cas.

Pourtant, la déclaration : «Vous serez écrasés. La Grande-Bretagne est
toujours victorieuse», suggère un programme différent, un plus grand
dessein.

Le siège de l’Internationale Communiste-Capitaliste se trouve dans la
ville de Londres. La Banque d’Angleterre a financé la machine de guerre
Nazie comme elle a financé la révolution Bolchévique. Les banquiers ont
orchestré la Deuxième Guerre Mondiale pour détruire les grands Etats-
nations d’Europe et effacer la crème de la nouvelle génération.

Canaris était-il un Illuminati ou une de leurs nombreuses dupes?
Apparemment, il voulait renverser Hitler et mettre fin à la guerre plus tôt,
mais les Alliés insistèrent sur une «capitulation inconditionnelle», c’est à
dire le massacre maximum. Aucune force nationaliste, y compris les
allemands, ne devait rester. Seuls les «internationalistes». L’armée
allemande n’avait pas d’autre choix, que de lutter jusqu’à la fin.



Je ne considère pas la Seconde Guerre Mondiale comme «la bonne
guerre.» Elle a été fabriquée afin de concentrer la richesse et le pouvoir
entre les mains habituelles, ainsi qu’à dégrader et à démoraliser
l’humanité. Les deux parties se sont rendues coupables d’atrocités
innommables.

Les deux grandes guerres, et la troisième potentielle sont conçues pour
faire avancer le plan d’une dictature mondiale Illuminati et un contrôle de
l’esprit. L’humanité est en proie à un complot diabolique
multigénérationnel, et elle est trop fascinée par le sexe et l’argent pour
s’en rendre compte.



Les Banquiers étendirent de trois ans la
durée de la Première Guerre Mondiale

Le 12 octobre 1915, Edith Cavell, une infirmière britannique de 50 ans à
la tête d’un service de formation d’un hôpital de Belgique, fut fusillée par
un peloton d’exécution allemand. Sa mort déclencha un sentiment
antiallemand aux États-Unis et causa de surcroit l’enrôlement de
l’Angleterre.

Elle avait aidé certains prisonniers de guerre britannique à s’évader.
Normalement son crime aurait dû être puni de trois mois
d’emprisonnement. Pourquoi fut-elle tuée?

Selon Eustace Mullins, Edith Cavell avait trébuché sur quelques
informations dommageables. Le 15 avril 1915, «The Nursing Mirror» de
Londres publia sa lettre révélant que la «Belgian Relief Commission
«(«La Commission de secours belge») alliée (chargée de fournir des
denrées à la Belgique) servait en fait à acheminer des milliers de tonnes
de nourriture à l’Allemagne.

Sir William Wiseman, chef du renseignement britannique et un partenaire
des banquiers Kuhn Loeb, exigea que les allemands exécutent Cavell
comme espionne. Wiseman pensait que «la continuation de la guerre était
en jeu». Les allemands acceptèrent à contrecoeur, créant ainsi «l’une des
principales martyres de la Première Guerre mondiale.» («Les Secrets de
la Réserve fédérale», pp 72-73)

Sacrément cynique dites-vous? Pas plus cynique que la démolition du
World Trade Center, et le meurtre de plus de 3 000 américains pour
commencer une fausse «Guerre contre le Terrorisme.»



Cet exemple de coopération entre les belligérants fut accompli parce que
Wiseman travaillait en étroite collaboration avec le président de la
Réserve Fédérale américaine, Paul Warburg. Le frère de Warburg, Max,
était le chef du renseignement allemand et un ami proche du Kaiser
Wilhelm.

Les banquiers centraux basés à Londres utilisent les guerres pour affaiblir
les nations et coloniser le monde (y compris le Royaume-Uni, les Etats-
Unis, Israël, etc.) La difficulté d’exécution de la Première Guerre
Mondiale reposait sur le fait qu’ils avaient déjà mis en faillite les Etats
européens en leur vendant des cuirassés etc. l’Europe n’avait pas les
moyens pour une guerre!

La création de la Réserve Fédérale américaine et la loi de l’impôt sur le
revenu en 1913 résolurent ce problème. Les emprunts auprès du
gouvernement américain financèrent la Première Guerre Mondiale. Le
peuple américain se trouvait accroché aux deux côtés du conflit.

COMMENT ILS FIRENT CALER L’ALLEMAGNE

L’Allemagne et ses alliés ne disposaient pas des ressources suffisantes
pour se battre plus d’un an.

Comme la découverte d’Edith Cavell le suggère, les banksters ont résolu
ce problème en négociant avec les états dits neutres : la Suisse, la
Belgique, la Hollande, le Danemark, la Norvège et la Suède. Ainsi, les
banksters permirent aux ressources essentielles d’Angleterre, des Etats-
Unis et de l’Empire Britannique d’être envoyées en Allemagne
indirectement.

Le tout est documenté dans un livre intitulé, «The Triumph of Unarmed



Forces 1914-1918», 1923 («Le triomphe des forces non armés 1914-
1918») par le Contre-Amiral M.W.W.P. Consett, qui était Attaché
Naval Britannique en Scandinavie. Son travail consistait à surveiller le
mouvement des approvisionnements («forces non armés») nécessaires à
la poursuite du conflit.

Par exemple, la Scandinavie était complètement dépendante du charbon
britannique. Ainsi, le minerai de fer suédois qui devenait des sous-marins
allemands coulant les navires alliés, atteignait l’Allemagne à bord de
navires propulsés par du charbon britannique.

L’Allemagne avait besoin de glycérine (graisses animales) pour la
fabrication d’explosifs. L’Angleterre n’avait pas de difficulté à obtenir
cette substance parce qu’elle contrôlait les mers. Après le début de la
guerre, la demande pour ces produits en provenance des pays neutres
«explosa». Les britanniques continuèrent à honorer ces commandes. Ils
auraient pu les limiter.

La même chose s’applique au cuivre, au zinc, au nickel, à l’étain, et à de
nombreux autres produits essentiels. Consett estime que s’ils avaient été
sous embargo, la guerre aurait été terminée en 1915.

Le commerce du thé, du café et du cacao dans les pays neutres
augmenta également de façon spectaculaire, mais ces produits n’étaient
souvent pas disponibles là-bas. Ils allaient tous en Allemagne pour des
profits énormes.

Les protestations de Consett tombèrent dans l’oreille d’un sourd. Le
ministre du blocus était Robert Cecil, un membre de la Table Ronde
(c’est à dire les banquiers centraux).

De même, les banquiers centraux financèrent le côté allemand par le biais



de leurs banques scandinaves à hauteur de 45 millions de livres sterling.
(P. 146)

Les nations alliées sont devenus des esclaves de la dette des banksters :
«En dépit des énormes revenus occasionnés par l’impôt, la dette
nationale britannique décupla et le gouvernement n’utilisa pas son pouvoir
de négociation en tant que seul emprunteur majeur en temps de guerre
pour obtenir de l’argent à faible taux d’intérêt. La dette nationale
française passa de 28 milliards à 151 milliards de francs... «(Davies,
«L’histoire de l’argent») La dette des États-Unis passa d’un milliard à 25
milliards de dollars.

Selon le livre «Les Marchands de Mort», la Première Guerre mondiale
fut menée par 27 pays ; elle mobilisa 66 103 164 d’hommes dont 37 494
186 devinrent des victimes (environ 7 millions de morts.) Ses coûts
directs sont estimés à 208 000 000 000 $, ses coûts indirects à 151 000
000 000 $. Et ces chiffres ne comprennent pas les milliards
supplémentaires en paiements d’intérêts, les soins aux anciens
combattants et les pensions et des dépenses semblables... «

Peut-il y avoir le moindre doute que l’humanité soit sous l’emprise d’un
culte d’adorateurs de Satan?

MISSION ACCOMPLIE

Aussi mystérieusement qu’elle avait commencé, la guerre se termina. En
décembre 1918, l’Empire allemand «s’effondra» tout à coup. Vous
pouvez deviner ce qui s’était passé. Les banksters avaient atteints leurs
objectifs et avait donc coupé le robinet du crédit. (Par conséquent, le
sentiment de trahison évident ressenti en Allemagne, aggravé par des
réparations onéreuses imposées par les banksters lors du traité de



Versailles.)

Quels étaient les objectifs des banksters? L’ordre ancien avait été détruit.
Quatre empires (Russe, Allemand, Austro-Hongrois et Ottoman) étaient
en ruines.

Les banksters avaient mis en place leurs serviteurs bolchéviques en
Russie. Ils avaient veillés à ce que la Palestine devienne un état «juif» sous
leur contrôle. Israël serait une source perpétuelle de conflit nouveau.

Mais plus important encore, grâce à des bains de sang tels que Verdun
(800 000 morts), l’esprit optimiste de la civilisation occidentale
chrétienne, la foi en l’homme et en Dieu, avaient reçu un coup mortel. La
fleur de la nouvelle génération avait été fauchée. (Voir, «Le Testament de
la jeunesse» par Vera Britain pour un déchirant témoignage de première
main.)

La large étendue de l’histoire révèle le motif. L’assassinat de l’héritier
Autrichien l’Archiduc Ferdinand par le groupe maçonnique de la «Main
noire» (qui provoqua la Première Guerre Mondiale) fut un événement mis
en scène, une «excuse», soit l’équivalent du 11 septembre 2001.

CONCLUSION

L’histoire moderne est le compte rendu de la façon dont le cartel
bancaire central convertit son monopole du crédit en un monopole du
pouvoir. Cela implique la destruction de notre relation avec la nation, la
religion (Dieu), la race et la famille. Cela signifie la substitution de la vérité
objective (Dieu, la nature) par leur Diktat (le politiquement correct, etc.)

Il faut du courage et de la clarté pour comprendre que nous sommes des



souris dans leur expérience de laboratoire. Nous avons été vendus par
nos «dirigeants», abêtis par nos médias et notre système éducatif et gâtés
pourris par l’État-providence. (Tout le monde peut être acheté.) Nous ne
pouvons même pas reconnaître ce qui se passe, et encore moins agir.

Pour l’instant, nous avons la prospérité et nous pensons être libres.
Comme Aldous Huxley l’a dit : «Un véritable État totalitaire efficace sera
celui dans lequel l’exécutif tout-puissant des chefs politiques et de leur
armée de gestionnaires contrôleront une population d’esclaves QUI NE
DEVRONT PAS ÊTRE CONTRAINTS, parce qu’ils aiment leur
servitude. Leur faire l’amour est la tâche assignée, dans les états
totalitaires actuels, aux ministères de la propagande, aux journaux, aux
rédacteurs en chef et aux enseignants.» [«Brave New World» (Le
Meilleur des Mondes», Bantam Books, 1967, p. xii. Majuscule ajoutés.]

Le côté positif, c’est que le fait de savoir que notre société est une fraude
est libérateur. Nous ne faisons plus de génuflexion devant ses dieux en
plastique. «La vérité vous rendra libres!»



Les États-Unis sont une colonie financière
de la Couronne Britannique

Les Etats-Unis sont une colonie financière de la Grande-Bretagne depuis
au moins 100 ans. Ceci est confirmé par le «Rapport du Colonel E. M.
House» un «rapport intérimaire» édifiant de 10 pages datant du 10 Juin
1919, qui dépeint les Etats-Unis comme telle.

L’auteur est le Colonel Edward Mandell House (1858-1938), l’agent de
Rothschild qui a secrètement dirigé les affaires des États-Unis sous
l’administration de Woodrow Wilson. Le Colonel House était connu
comme un ami de Wilson et son «alter ego». (Il n’avait jamais servi dans
l’armée et le terme «colonel» n’était que de la prétention.) Le rapport est
adressé au Premier Ministre britannique David Lloyd George, dont la
carrière fut en partie faite au titre d’avocat de l’Organisation Sioniste
Mondiale.

Le rapport détaille les progrès du Colonel House dans la préparation «du
retour pacifique des colonies américaines à la domination de la
Couronne.» La Société des Nations était une façade pour l’hégémonie
britannique. La «Couronne» désigne l’hégémonie des banquiers
internationaux basés à Londres et de leurs alliés aristocrates.

House écrit : «Nous avons enveloppé ce plan dans le traité de paix afin
que le monde doive accepter de nous la Ligue ou la continuation de la
guerre. La Ligue est en substance l’Empire avec l’Amérique inclus sur la
même base que nos autres colonies.»

Le rapport suinte le mépris pour les américains. «Les gens simples de ce
pays sont des adorateurs invétérés et incurables de héros», explique le
colonel House. Un homme muni d’un slogan qui exprime leurs



«aspirations indéfinies» peut facilement les manipuler.

Ensuite, ils feront confiance au porteur de slogan quoiqu’il fasse.
[Woodrow] Wilson a gagné cette confiance et ceci explique «son
exceptionnelle utilité pour nous.»

Le Représentant Jacob Thorkelson (1876-1945) présenta «Le rapport
de la Chambre» au Congrès en Octobre 1939 et le publia dans le
Congressional Record (13 octobre 1939, pp.598-604). Des tentatives
visant à le supprimer furent déjouées. Le texte complet est disponible en
ligne.

LA «COURRONNE»

Les banquiers britanniques reprirent la main sur les États-Unis durant
l’administration de Teddy Roosevelt (1901 - 1909) lorsque les
Rothschild se dissimulant derrière la J.P. Morgan contrôlaient à eux seuls
25% des entreprises américaines.

La «Couronne» désigne les propriétaires de la Banque d’Angleterre.
Leurs identités sont un secret officiel. Selon C.E. Knuth, «l’oligarchie
financière internationale utilise la «Couronne» allégorique comme symbole
de son pouvoir et a son siège dans la ville ancienne de Londres, la City...
la gigantesque Banque d’Angleterre, une institution privée, n’est pas
soumise à la réglementation par le Parlement britannique et est en effet
une puissance souveraine mondiale.» («The Empire of the City», p. 59) Il
est insensé de parler d’impérialisme Britannique, Américain, Allemand,
Japonais ou même Sioniste. Ils sont tous des marionnettes pour cet
impérialisme qui colonise la terre entière, y compris les États-Unis, le
Royaume-Uni et Israël. C’est le Nouvel Ordre Mondial.



Le Colonel House poursuit : Le «retour pacifique des colonies
américaines» ne peut être réalisé qu’avec «le consentement du groupe
dominant les clans contrôlés.»

Le Colonel House raconte comment les américains ont appris à accepter
la direction «britannique». Il détaille la façon dont les universités et la
presse sont dotés par des «natifs» britanniques ou des canadiens.

«Grâce à la Croix-Rouge, au mouvement Scout, au YMCA, à l’église, et
d’autres organisations humanitaires, religieuses, et quasi-religieuses, nous
avons créé une atmosphère d’effort international qui renforce l’idée de
l’unité du monde anglophone.»

Les clubs d’outre-mer, les clubs philanthropiques et les organismes
caritatifs de guerre «nous permettent d’imprégner toutes les sections et
les classes du pays.» Ceci est une indication montrant à quel point
l’influence Illuminati est vraiment omniprésente.

Nous «tenons tous les journaux américains comme isolé du monde non-
américain, comme s’ils se trouvaient sur une autre planète au lieu d’un
autre hémisphère. La réalisation de cela par l’Associated Press et les
autres collecteurs de dépêches mondiaux, à l’exception de Hearst, a été
des plus utile pour faire en sorte que seul notre point de vue soit présent
dans les journaux.»

Il se vante du fait que les Etats-Unis, «tout en conservant une apparence
extérieure d’indépendance», soit en tout point identique aux autres
colonies dans sa relation à la Couronne. «Le président Wilson n’a-t-il pas
annulé le grand programme militaire maritime en nous cédant
consciencieusement le commandement des mers?»

Il se vante que «l’alliance anglo-américaine» soit devenue «le bailleur de



fonds incontesté du monde.»

Il félicite «nos agents fiscaux Messieurs Pierpont Morgan & Company»
pour «avoir entrainé ce pays dans la guerre.» Ils exercent une «influence
généralisée sur le milieu journalistique» par la publicité et ont prêtés 200
000 000 $ au Japon pour construire une flotte afin de rivaliser avec
l’Amérique (rendant les Etats-Unis encore plus dépendant de
l’Angleterre.)

Le Colonel House se vante du fait que la «Couronne» ait utilisé l’argent
prêté par le gouvernement américain pour la guerre, afin d’acheter des
champs de pétrole en Californie, au Mexique et en Amérique Latine.

«La guerre a fait de nous les dépositaires de la plus grande partie des
matières premières dans le monde... [Nous] contrôlons maintenant en
grande partie les champs de pétrole du monde et, partant, le transport
mondial et l’industrie.»

LA RUSE DE LA LIGUE DES NATIONS

La question urgente est maintenant de «transférer la souveraineté
dangereuse de cette colonie sous le contrôle de la Couronne. Nous
devons, en un mot, ramener maintenant l’Amérique au sein de l’Empire.»

La première étape était le plan de Wilson de la Ligue des Nations «que
nous avons préparé pour lui.»

«Tout changement brusque peut effrayer les masses américaines
ignorantes et provoquer leur action dirigée contre elle. Et nous. Notre
meilleure politique serait donc de nommer le président Wilson le premier
président de la Ligue... il sera en mesure de persuader [les Américains]



que, loin de renoncer à leur indépendance pour la Ligue, ils étendent
effectivement leur souveraineté par elle...»

Préfigurant Le Patriot Act, le Colonel House dit que Woodrow Wilson
«peut seul promulguer une loi antibolchévique, qui interprété par les
tribunaux, permettra à des mesures punitives appropriées d’être
appliquées à n’importe quel américain qui peut être assez imprudent pour
affirmer que l’Amérique doit une fois de plus déclarer son
indépendance».

Le Colonel House rentre dans les détails sur la façon dont Wilson doit
être géré et manipulé. Beaucoup de gens pensent que quelqu’un d’autre a
écrit ce rapport, mais seul Edward Mandell House connaissait Wilson
aussi bien.

Par exemple, il dit que Wilson «est facilement offensé et
remarquablement vindicatif.» Le nouvel ambassadeur britannique devait
être un «adorateur de Wilson» et «un monsieur en attente du Président.»
Il dresse la liste des cadeaux offerts à Wilson.

«NOTRE ENTIER SYSTEME DE CONTROLE DE LA PENSÉ»
EST A L’OEUVRE

Le Colonel House suggère de tenir la première session de la Société des
Nations à Washington.

«Cela convaincra les gens simples qu’ils sont la Ligue et que son pouvoir
réside en eux.»

Il recommande une «série de spectacles qui divertiront la foule pour
qu’elle soit détournée de toute tentative de trop penser à des questions



dont l’objet se situe au-delà de leur province.»

«En attendant ces diversions pour le vulgaire, nous les instruisons sans
cesse au sujet des merveilles de la Ligue. Ses louanges sont tonnées par
notre presse, décrétées par nos présidents de collèges, et professées par
nos professeurs. Nos auteurs, écrivains et conférenciers font l’analyse de
ses vertus sélectionnées... nous avons enrôlé 8 000 propagandistes pour
la Ligue. Nous avons organisé des synodes nationaux et internationaux,
des comités, des conférences, des convocations, des conventions, des
conseils... pour annoncer la naissance de la Ligue comme l’aube de la
paix universelle.»

«Les agriculteurs, les banquiers, les courtiers, les experts-comptables, les
chimistes, et tous les autres groupes fonctionnels capables d’exercer une
expertise professionnelle, par la pression financière ou sociale se
réunissent pour approuver la Ligue au nom de la paix, du progrès et de la
prospérité... Nos producteurs de films façonnent l’image d’une décision
historique...»

«En bref, tout notre système de contrôle de la pensée fonctionne sans
cesse, sans relâche, sans pitié, pour assurer l’adoption de la Ligue. Et elle
sera adopté, car les affaires veulent la paix, les justes ne peuvent résister
à une alliance, et les politiciens, après le combat à des fins partisanes,
céderont vaillamment de peur que leur destin insouciant vienne à en
souffrir.»

CONCLUSIONS

Le rapport de la Chambre dévoile la réalité cachée derrière la
mondialisation et l’Organisation des Nations Unies. Si jamais nous avions
besoin d’une preuve qu’un complot à long terme vise le renversement de



la souveraineté nationale pour piéger l’humanité, la voici.

Grace à l’opposition vaillante des sénateurs républicains, les États-Unis
ont rejeté le Traité de paix et avec lui la Société des Nations le 19
novembre 1919. Le complot a été déjoué temporairement.

Mais la campagne secrète des banquiers britanniques pour imposer une
tyrannie mondiale n’a pas diminuée. Ils ont financé Hitler et provoqué la
dépression ainsi que la Deuxième Guerre Mondiale. La Société des
Nations a été ressuscité en tant que Nations Unies en 1945 et le canular
de la «guerre froide» fut lancé. Maintenant nous avons le 11/9 et la
«guerre contre le terrorisme.»

Le Nouvel Ordre Mondial, le gouvernement mondial et la mondialisation
sont toutes des extensions de l’impérialisme britannique, qui lui-même est
l’expression de l’hégémonie financière des banquiers centraux et de leurs
sbires.

Les américains aident à construire le Nouvel Ordre Mondial pour leur
maître de «la Couronne». Selon les propres mots du Colonel House, les
américains seront les colons qui doivent «s’agenouiller au pied du trône.»

Les références au contrôle des champs de pétrole suggèrent que le
pétrole est d’abord et avant tout un instrument de domination du monde.
L’étape finale de la tyrannie mondiale implique la prise de contrôle
complète du pétrole du Moyen Orient. C’est ce qui explique
l’intervention en Irak et laisse présager d’une invasion de l’Iran.

La menace ne peut être caractérisée comme étant strictement «juive».
Les Rothschild ont reçu un tel degré de collaboration de la part de l’élite
financière, culturelle et politique du monde afin de passer ce point sous
silence. [La collaboration est essentiellement le ticket d’entrée.]



Tel des lemmings, l’élite de l’Occident a adopté un désir de mort pour la
civilisation. Ils ont vendu leur âme (et la nôtre) au diable.



Le coup d’état des banquiers en 1933 était
une ruse

La rumeur que des banquiers de Wall Street avaient prévus de renverser
F.D.R. en 1933 circule encore en 2007.

Récemment, la B.B.C. nomma le grand-père de «Dubya», Prescott Bush
comme l’un des conspirateurs. Le Nouvel Ordre Mondial considère
apparemment toujours Roosevelt et le New Deal comme des atouts dans
leur propagande. Ils veulent nous faire croire que les banquiers ne
contrôlent pas le gouvernement et que le Fascisme ne peut pas également
prendre la forme du Libéralisme, du Socialisme et du Communisme.

Les banquiers Illuminati ont organisé le coup d’Etat afin de donner une
crédibilité à F.D.R. en tant qu’ennemi de Wall Street. Comme je le
montrerai, ils ont couramment utilisés de tels tours pour construire leur
marionnette présidentielle.

Les conspirateurs (des membres de la «Ligue Américaine de la Liberté»)
approchèrent le général à la retraite Major Butler Smedley afin d’utiliser
500 000 vétérans pour supprimer F.D.R. et devenir une figure semblable
à celle de Mussolini.

Smedley Butler était absolument le DERNIER homme que vous
solliciteriez si vous étiez sérieux. Le Marine le plus décoré de l’histoire ;
le général Smedley Butler avait récemment été forcé de démissionner par
Herbert Hoover pour avoir traité Mussolini de «chien fou» et avertit que
ses cohortes fascistes «étaient sur le point de se détacher en Europe.»
Butler refusa de retirer ses remarques et devint ainsi un héros national du
jour au lendemain.



Ils demandèrent à cet homme de devenir le Mussolini américain.
Cependant, si vouliez que quelqu’un révèle votre coup (comme il le fit ;
bien que tout cela «sentait la trahison») Butler était la personne vers qui
se tourner.

Butler n’était pas non plus un ami de Wall Street. Il faisait la tournée de la
nation avec un discours affirmant que les banquiers utilisaient l’armée
américaine comme des «gangsters pour le capitalisme» des voyous et des
collecteurs de dette : «Avec le recul, je pense que j’aurais pu donner à Al
Capone quelques conseils», déclare Butler. «Le mieux qu’il pouvait faire
était de faire fonctionner son racket dans trois districts. J’ai opéré sur les
trois continents.» («La guerre est un racket» 1933)

«Il y avait certainement quelque chose de fou dans toute cette affaire», a
souligné Curt Gentry. «Butler, qui avait gagné en importance en parlant
contre le fascisme, fut sollicité pour devenir un Duce américain.» («J.
Edgar Hoover», p. 203)

Néanmoins, Gentry et la plupart des autres historiens acceptèrent le
conte pour enfant, indiquant leur fonction d’attaché de presse très bien
payés.

L’histoire reçu sa plus grande couverture dans le livre de Jules Archer :
«Le Complot pour s’emparer de la Maison Blanche» (1973). A en juger
par les autres travaux d’Archer, il est soit le meilleur propagandiste
Illuminati ou le plus grand des dupes (ou les deux.)

Ses autres sujets comprennent les «défenseurs du peuple» (hommes de
paille Illuminati) que sont : Trotski, Mao Tsé-Toung ; Chou En Lai, et
Ho-Chi-Minh. Il a également écrit des livres sur ces mouvements
parrainés par les élites comme le féminisme les droits civiques et
l’environnementalisme.



QUI ÉTAIT F.D.R.?

Pour connaitre la réponse, nous sommes redevables à un livre d’un
médecin courageux, honnête, et plein de civisme, Emmanuel Josephson
de New York : «L’étrange mort de Franklin D. Roosevelt» (1948).

F.D.R. était le rejeton de deux familles Illuminati, les Delano et les
Roosevelt. Il était relié à une douzaine de présidents des États-Unis :
quatre du côté de Roosevelt et huit du côté de Delano. Il était un cousin
au troisième degré du roi George VI et de la reine Elizabeth.

Ces familles ont quelques antécédents juifs, mais ils sont aussi
néerlandais, allemand, suédois et de sang principalement anglais. Le père
de la mère de F.D.R, Warren Delano avait fait fortune dans le commerce
de l’opium. Son père James Roosevelt était vice-président d’un chemin
de fer et administrateur de plusieurs sociétés.

F.D.R. était un enfant gâté qui changeait toujours les règles au gré de ses
caprices. Il a été précepteur, et échoua à la faculté de droit, mais fut
autorisé à intégrer le barreau quand même. Il n’a jamais occupé d’emploi
réel. Dans les années 1920, il a aidé à lancer quelques escroqueries
boursières. Comme Gouverneur et plus tard président, il était
extrêmement influençable, évasif et fuyant. Louis Howe a créé son
personnage public et a façonné sa pensée pour lui. Howe était «l’alter
ego plus sage.» de F.D.R. (102)

F.D.R. avait une petite armée de rédacteurs de discours, et parfois il y
avait des ratés. Pour son acceptation à l’investiture démocrate de 1932, il
lui fut remis deux discours à la fois avec des vues diamétralement
opposées. (157)

Après son attaque d’encéphalomyélite, les Rockefeller lui prescrivirent un



séjour de santé au spa de Warm Springs, en Géorgie. Ils ont ensuite
transféré des millions de dollars à F.D.R. sous forme de dons de charité à
sa «fondation». (Le Dr. Josephson découvrit que l’institution n’acceptait
pas les demandes caritatives et ne publiait pas ses comptes.) (118-FF)

De l’avis de Josephson, «Roosevelt a été magnifiquement soudoyé pour
se présenter aux élections. À la fin de 1930, quelques 700 000 $ furent
versés dans les coffres de la fondation... [F.D.R.] était la marionnette
pathétique de conspirateurs planifiant la destruction de la démocratie et
l’établissement d’une monarchie américaine.» (95, 124)

En retour, le Département du Trésor américain sous F.D.R. dépensa des
centaines de millions de dollars pour corrompre le roi saoudien Ibn
Saoud et les infrastructures pétrolières d’Arabie Saoudite au profit de la
Standard Oil. (262 - 263)

Josephson a déclaré que les doctrines fondamentales de l’Empire
Rockefeller sont «un mode de gouvernement monarchique féodal»... «Un
monopole sur toutes les matières premières nécessaires à la vie et à
l’existence nationale, ainsi qu’une dictature absolue...» (86-87)

Les riches doivent «diviser pour régner»: «Les gens doivent être traitées
non comme des américains mais en tant que minorités s’entre égorgeant,
Travail contre Capital, Noir contre Blancs, Catholiques contre
Protestants, Chrétiens contre Juifs, par exemple»(87) Il aurait pu ajouter
les hommes contre les femmes et les gay contre les hétéros.

L’OPPOSITION FACTICE ÉMANANT DE WALL STREET

Les riches lignées consanguines postulant à la présidentielle prétendent
naturellement défendre le bien public. Naturellement, leurs banquiers-



sponsors sont prêts à feindre le mécontentement et l’opposition.

F.D.R. appris ce jeux de son cousin Théodore Roosevelt qui avait fait
semblant d’être un «briseur de conglomérats», tout en restant une
création des cartels et en leur cédant le contrôle du pays.

Les contributeurs à la campagne de F.D.R. de 1932 inclus le «Who’s
Who» de l’élite américaine des affaires, les mêmes personnes qui soi-
disant tentaient de le renverser un an plus tard : Hearst, Rockefeller,
Morgan, Baruch, Du Pont, Astor.

En 1933, un groupe «de publicitaires», conseillèrent que le fascisme
devenait impopulaire en Amérique et que F.D.R. pourrait marquer des
points en s’opposant aux Nazis. «Ils suggérèrent que Hearst et ses
publications lancent une fausse attaque sur Roosevelt et dans le même
temps prétendent soutenir le Nazisme et le Fascisme, jetant ainsi les
antinazis et les antifascistes dans le camp Roosevelt.» (167)

«Comme les pervertisseurs de l’opinion publique s’y attendaient, le public
crédule enragea contre Hearst et afflua vers les normes de Roosevelt,
aveugles au fait qu’il leur donnait une autre dictature du même type.»
(167)

L’antagonisme était une imposture totale. Hearst employait Elliot le fils de
F.D.R. sa fille et son mari! De même l’inimitié publique du fabriquant de
munitions Dupont était également une imposture. Ethel Dupont a épousé
F.D.R. Jr.!

«La Ligue de la Liberté fut ensuite mise en place dans le but manifeste
d’attaquer Roosevelt et de lutter contre sa réélection. Cela permis de
jeter l’ensemble du vote pacifiste dans le camp de Roosevelt et contribua
à assurer sa réélection.» (169)



Il est clair que le «coup d’état fasciste» était juste un autre stratagème
intelligent inventé par les «publicitaires.»

CONCLUSION

Curtis Dall était un banquier et le beau fils de F.D.R. Il dépeint le
président non pas comme un dirigeant, mais comme un «stratège» avec
peu de pouvoir réel. Le «personnel d’entraîneurs» consistait en une
coterie de gestionnaires (des «conseillers» comme Louis Howe, Bernard
Baruch et Harry Hopkins) qui représentait le cartel bancaire international.
Pour Dall, F.D.R. était finalement un traître manipulé par «l’argent
mondial» et motivé par la vanité et l’ambition personnelle. (Dall, «F.D.R. :
Mon beau-père exploité» 1970)

Le «coup d’état des banquiers» de 1933 est significatif de la peine que
l’élite financière prend à tromper le public. Jusqu’à George W. Bush,
aucun président ne fit plus que F.D.R. pour conduire l’Amérique sur la
route de la tyrannie.



Victor Rothschild était-il un agent
Illuminati?

En 1942, Sir Mark Oliphant, un physicien britannique de premier plan fut
choqué lorsqu’un coursier lui livra un composant de sa nouvelle
technologie radar, accompagné d’un avertissement de l’inspecteur de la
sécurité du MI-5 Victor Rothschild, lui recommandant «d’augmenter
votre niveau de sécurité.»

Quelques jours plus tôt Rothschild avait visité Oliphant au laboratoire de
l’Université de Birmingham, l’avait interrogé sur ses recherches, et avait
mis dans sa poche les trois pouces de diamètre du magnétron.

Vous parlez d’une chutzpah! Le baron de Rothschild était lui-même un
agent soviétique. Avant de rendre le magnétron, il en avait transmis des
dessins détaillés à Moscou, un fait confirmé plus tard par ses contacts du
KGB.

Oliphant raconta cette histoire en 1994 à Roland Perry, l’auteur
australien de l’ouvrage «Le Cinquième Homme» (1994, Sedgwick and
Jackson, p.475). Ce rapport est basé sur ce livre.

Entre 1935 et 1963, l’Union soviétique savait tout des secrets militaires
et scientifiques de la Grande-Bretagne grâce aux «The Cambridge Five»,
un réseau d’espionnage qui opérait au sein du Ml-5, du MI-6 et du
Foreign Office. Les agences de renseignement occidentales furent
rendues inefficaces et des secrets des Alliés, y compris la conception de
la bombe atomique, furent volés.

Les traîtres étaient : Kim Philby, Donald Maclean, Guy Burgess et
Anthony Blunt. Mais il y a comme une réticence naturelle à admettre que



«le cinquième homme» était Nathaniel Meyer Victor Rothschild (1910-
1990), le troisième baron de Rothschild, le chef britannique de la dynastie
la plus riche du monde bancaire, qui contrôle la Banque d’Angleterre.

En 1993, après la dissolution de l’Union Soviétique, six colonels retraités
du KGB à Moscou ont confirmé l’identité de Rothschild à Roland Perry.
Le Colonel Yuri Modin, gestionnaire du réseau d’espionnage, consulta le
dossier.

Perry écrit : «Selon ... Modin, Rothschild était la clé de la plupart des
taux de pénétration du réseau de renseignement britannique de
Cambridge». Il disposait de contacts, note Modin. Il fut en mesure
d’introduire Burgess, Blunt et d’autres personnalités importantes au sein
des services de renseignement tels que Stewart Menzies, Dick White et
Robert Vansittart au Foreign Office... qui contrôlait le MI-6.» (P. 89)

Vous pouvez comprendre la réticence. Les Rothschild sont sans doute
les principaux actionnaires du système mondial de banque centrale. La
carrière de Victor Rothschild comme agent soviétique confirme que le
plan de ces banquiers basés à Londres pour imposer un «gouvernement
mondial» dictatorial s’appuyait sur le Communisme.

Cela vient accréditer le fait qu’ils étaient derrière la révolution
bolchévique, et qu’ils ont utilisé la guerre froide et, plus récemment, le
canular du 11/9 et leur «guerre contre le terrorisme» pour faire avancer
leur projet d’hégémonie mondiale.

Quel est le plus plausible? Que l’un des hommes les plus riches du
monde, Victor Rothschild ait épousé les idéaux communistes de sorte
que sa propre richesse fabuleuse et sa position lui soit enlevée? Ou que le
Communisme n’était en fait qu’une tromperie destinée à s’emparer de
nos richesses et de notre liberté sous le couvert de «l’égalité



économique» et de la «fraternité»?

UN HOMME D’ACTION

D’après «Le Cinquième Homme», Victor Rothschild avait un QI de 184.
Il était un pianiste de jazz doué, doté d’une compréhension intuitive de
nombreuses disciplines scientifiques. Il considérait l’activité bancaire
comme une occupation triste et préférait suivre l’exemple passionnant de
son arrière-grand-père Lionel Rothschild (1808-1879) que Benjamin
Disraeli a immortalisé comme «Sidonia» dans le roman «Coningsby.»
(1844)

«Aucun ministre d’état ne jouissait d’une telle communication avec les
agents secrets et les espions politiques que Sidonia. Il entretenait des
relations avec tous les parias intelligents du monde. Le catalogue de ses
connaissances des Grecs, des Arméniens, des Maures, des Juifs secrets,
des Tartares, des Tsiganes, des Polonais errant et des Carbonari, jetterait
une lumière curieuse sur ces organismes souterrains dont le monde en
général connaît si peu, mais qui exercent une si grande influence sur les
événements publics. L’histoire secrète du monde était son passe-temps.
Son grand plaisir était d’opposer le motif caché, avec le prétexte donné
au public, des transactions.» («Coningsby», pp 218-219)

Rothschild avait étudié la zoologie à Cambridge où il avait recruté
Anthony Blunt pour le KGB en 1936. Rothschild avait ensuite rejoint le
MI-5 et était en charge du contre sabotage. Il enseignait aux militaires la
façon de reconnaître et de désamorcer les bombes. Rothschild était un
ami personnel de Winston Churchill. Perry écrit :

«Les deux se fréquentaient souvent pendant les années de guerre.
Rothschild utilisait sa richesse et sa position pour inviter le Premier



Ministre à des soirées privées. Ses entrées auprès du chef de guerre,
ainsi que l’accès à toute l’information clé du renseignement, tous les
développements importants d’armes et son commandement de la lutte du
contre-sabotage des opérations en Grande-Bretagne, firent de Rothschild
une figure secrètement puissante pendant les années de guerre... Le
résultat fut que Staline en savait autant que Churchill à propos des
informations vitales, souvent avant que le haut commandement
britannique n’en ait été informé.» (Xxviii-xxix)

Rothschild aida à neutraliser les ennemis de l’Union Soviétique qui
venaient trouver les britanniques pour leur soutien. Par exemple, il fut
impliqué dans la couverture de l’assassinat du chef de guerre polonais
Wladyslaw Sikorski, dont l’avion fut explosé en Juillet 1944. Sikorski
était devenu un fardeau pour Staline après avoir découvert que le KGB
avait massacré 16 000 officiers polonais dans la forêt de Katyn et ailleurs
en 1940.

En 1944, Blunt, Burgess et Philby séjournaient tous avec Victor à la
maison Rothschild à Paris. Rothschild fut brièvement en charge des
renseignements alliée à Paris et interrogea de nombreux prisonniers.

Après la guerre, Rothschild passa du temps aux États-Unis afin de
superviser les tentatives d’apprendre les secrets de la bombe atomique.
En partie à cause des «Cinq de Cambridge,» Perry dit : «les Russes
connaissaient toutes les opérations de renseignement majeure exécutées
contre eux dans les années 1945 à 1963.» (Xxxi)

CONCLUSION

Victor Rothschild occupa de nombreuses positions qui servirent à
déguiser son véritable rôle qui je pense était celui d’un membre du Grand



Conseil Illuminati. (Les Illuminati représentent le plus haut grade de la
franc-maçonnerie.) Il n’était pas un simple agent. Il a probablement
donné des ordres à des gens comme Winston Churchill, Roosevelt et
Staline.

Par exemple, il s’assura que l’U.R.S.S. accorde son appui à la création
de l’état d’Israël. «Il connaissait les canaux appropriés pour atteindre les
décideurs à Moscou,» déclara un colonel du KGB à Perry. «Disons
simplement qu’il s’assurait que les choses soient faites. Vous ne pouvez
faire cela que si vous avez atteint le sommet. Il était très convaincant.»
(176)

Comme les Américains l’ont appris, lorsque vous contrôlez l’émission
monétaire, vous pouvez être très persuasif.

Les super-riches ont plus en commun les uns les autres qu’avec le reste
de l’humanité. Il semble qu’ils aient abandonné leur rôle naturel de
dirigeants et de bienfaiteurs de l’humanité, pour à la place conspirer pour
nous enchaîner. C’est dommage parce que la seule chose qu’ils ne
possèdent pas déjà, c’est l’amour.

Le fait que Rothschild ait été protégé jusqu’à sa mort suggère un complot
de la classe dirigeante. Selon Greg Hallett, Anthony Blunt, un espion
compatriote, était le fils illégitime de George V, demi-frère et sosie
d’Edouard VIII, le duc de Windsor. Jusqu’à sa révélation en 1964, Blunt
fut fait Chevalier et conservateur de la collection d’art de la Reine. Il
reçut une immunité contre toute poursuite en échange de sa confession.

Beaucoup pensent que cette conspiration est «juive». Certes, le
Sionisme, le Néoconservatisme et le Communisme (sous toutes ses
formes) jouent un rôle important. Mais considérez ceci : l’actuel Lord
Jacob Rothschild, le quatrième baron de Rothschild est le fils de Victor



par sa première épouse Barbara Hutchinson, une non-juive qui s’est
convertie. D’après la loi juive, Jacob Rothschild n’est pas un juif. Il a
épousé Serena Dunn. Soit dit en passant, Meyer Amschel, le fils unique
de Victor par son second mariage avec Theresa Mayor, également une
non-juive, s’est «suicidé» en 1996. Il s’était probablement rebellé contre
l’ordre du jour satanique.

Alors que Victor Rothschild faisait semblant d’être épris «d’idéaux
socialistes», le banquier était un traître remarquable. La trahison est le
modèle de la politique contemporaine. Le cartel des banques centrales
dissimule l’érection de sa dictature de «gouvernance mondiale» en
fomentant des guerres dans lesquelles il se trouve impliqué des deux
côtés.

«Nous sommes pour les dieux comme des mouches pour les garçons
insouciants. Ils nous tuent pour leur plaisir.» (Le Roi Lear)



Les Illuminati trompèrent Hitler avec
«l’apaisement»

En décembre 1942 Heinrich Mueller, chef de la Gestapo, déploya le
réseau d’espionnage soviétique en Europe continentale et fixa une liste
d’agents soviétiques et d’informateurs en Angleterre qui correspond au
«Who’s who» de l’ordre établi britannique, levant ainsi le voile sur
l’histoire moderne. Il indique que non seulement Victor Rothschild, mais
une large proportion de l’establishment britannique était favorable au
Communisme russe, et ont été considéré comme des «atouts».

Ces atouts comprennent Edward Wood, Lord Halifax, qui était le
ministre des Affaires étrangères de Neville Chamberlain et le principal
architecte de la politique «d’apaisement».

L’apaisement a encouragé Hitler à penser que l’Angleterre voulait le voir
attaquer l’Union Soviétique. En fait, Halifax travaillait indirectement pour
les Communistes. L’apaisement avait été conçu pour piéger Hitler dans
une guerre sur deux fronts qui amoindrirait l’Allemagne (et l’Europe) et
tuerait une soixantaine de millions de personnes.

La liste de Mueller comprend Victor Rothschild, le chef de la dynastie
des banques centrales, longtemps soupçonné d’être l’un des «Cinq de
Cambridge.» Curieusement, les quatre autres (Burgess, Maclean, Blunt et
Philby) ne sont pas sur cette liste. Le fils d’Halifax a épousé une
Rothschild.

Elle comprend Charles Hambro, un autre banquier d’origine juive qui
faisait partie d’une décision de la Banque d’Angleterre de poursuivre le
financement du Nazisme en 1934 comme ayant un «effet stabilisateur».
De toute évidence, un atout Soviétique, cet homme n’était pas pro-Nazi.



Elle comprend Sir Robert Waley-Cohen et de nombreux autres membres
du groupe anti-apaisement «Focus», qui finançait Winston Churchill.
Waley-Cohen était le président de la compagnie Shell Oil contrôlée par
Rothschild et le chef de file de la Communauté juive britannique.

D’autres banquiers et industriels incluent Eugen Spier, Maurice Baring,
Leonard Montefiore, Edward Guggenheim, Sir Robert Mond et Sir
Phillip Sassoon. Tous sauf Baring sont d’origine juive.

Des dirigeants éminents du Parti Travailliste et syndicaux comprennent
Ernest Bevin, Harold Laski, Herbert Stanley Morrison et Sir Walter
Citrine. Les membres des anciennes familles aristocratiques sont Richard
Combe Abdy, le Baron Strabogli, et l’amiral Reginald Plunkett-Ernle-
Erle-Drax. Il y avait le magnat de la presse J.S. Elias, le caricaturiste
Victor Weisz et le président du Daily Express Ralph D. Blumenfeld.

D’éminents fonctionnaires comprennent Rex Leeper de la clique
dirigeante du Foreign Office et Sir Maurice Hankey, qui en tant que
Secrétaire du Cabinet et greffier du Conseil privé (1919 - 1938)
connaissait tous les secrets. Il y avait aussi le savant slave Bernard Pares
et le juriste Sir Hirsh Lauterpacht.

Qu’est-ce que ce groupe disparate avait en commun? Environ la moitié
d’entre eux étaient manifestement juifs. Mais la connexion qui les liait tous
entre eux est sans doute la franc-maçonnerie. En tant que dupes ou
agents conscients, leur but était d’établir un monde «Illuminati»
maçonnique ou la dictature dédiée au «donneur de lumière» Lucifer (leur
alter ego.) Aujourd’hui, Bush, Clinton, Kerry, Obama et McCain etc. en
sont tous des membres.

Heinrich Mueller est décédé en Californie en 1983. La CIA avait recruté
Mueller en Suisse en 1948 et lui avait versé 1 million de dollars pour un



interrogatoire en cours d’exécution de 1000 pages qui comprenait cette
liste. Mueller laissa ses archives microfilmées à son neveu, «Gregory
Douglas» qui en publia une partie.

APPÂT ET SUBSTITUTION

La Banque d’Angleterre a financé l’ascension d’Adolf Hitler à travers la
Banque Schröder. F.C. Tiarcks, le directeur général de la Banque
Schröder, était également le directeur de la Banque d’Angleterre.

Eustace Mullins écrit : «Parce que ses propres bailleurs de fonds, les
Schröder, parrainés le Parti de l’apaisement, Hitler croyait qu’il n’y aurait
pas de guerre [avec l’Angleterre], il ne se doutait pas que les bailleurs de
fonds du Parti de l’apaisement, une fois que Chamberlain avait joué son
rôle pour le duper, mettraient Chamberlain de côté et feraient de
Churchill le Premier Ministre.» («Les Secrets de la Réserve fédérale,»
pp.76-78.)

Alors que l’histoire dépeint Hitler comme dupant les naïfs Neville
Chamberlain et Lord Halifax, il semble qu’Hitler lui-même ait été trompé
en pensant qu’il pourrait s’étendre vers l’est en toute impunité. Neville
Chamberlain n’était pas dans le secret. (Il mourut prématurément «d’un
cancer» quelques mois à peine après avoir quitté ses fonctions) Mais,
comme informateur soviétique, Halifax a certainement joué un rôle.

En tant qu’opposant initial au réarmement britannique, Halifax
encouragea l’expansion d’Hitler et félicita plus tard le dictateur d’être un
«véritable haïsseur du Communisme.» En 1937, Halifax offrit
effectivement à Hitler des changements dans «l’ordre européen» à l’égard
de Dantzig, de l’Autriche et de la Tchécoslovaquie.



«Ce fut Halifax et non pas Hitler, qui nomma le premier les domaines où
le traité de Versailles pourrait être réinterprétés à l’avantage de
l’Allemagne», écrit l’historien Andrew Roberts. «Halifax fit la seule chose
qu’Eden lui avait enjoint de ne pas faire, et qui, comme Vansittart l’avait
mis en garde : «ferait s’effondrer le château de carte européen». Par
ailleurs il ne le fit pas une fois mais trois fois au cours des conversations.»
(«The Holly Fox : A Biography of Lord Halifax», 1991, p 67,70-71)

Le plus proche conseiller de Halifax était Philip Kerr, Lord Lothian, un
membre de la société secrète de Rothschild-Milner-Rhodes la Table
ronde (c’est-à-dire les Illuminati). Selon Andrew Roberts, Lothian était
«un ami de Halifax et exerçait une influence politique non-parlementaire
d’un type rarement vu dans la politique d’aujourd’hui.» (109)

L’apaisement avait été conçu pour encourager Hitler à prendre des
mesures qui justifieraient une déclaration de guerre par l’Occident. «Ce
que nous voulons garantir, c’est la certitude d’une guerre sur les deux
fronts» avait déclaré Halifax en Mars 1939. (Roberts, 146) Halifax fut
responsable de la garantie téméraire britannique à la Pologne qui
conduisit à cette déclaration de guerre en septembre 1939. L’U.R.S.S.
envahit également la Pologne, mais il n’y eu pas de déclaration de guerre
contre elle. Staline fut pré-amorcé pour attaquer les Nazis en 1941.
L’astuce consistait à entrainer l’Angleterre dans la guerre en premier.

Toute la comédie de la guerre et de la paix de 1939 à 1941, avec
l’Angleterre comme seule championne solitaire de la liberté, fut une
mascarade. L’Allemagne était dans le collimateur tout le long. Se
pourrait-il que les U.S.A. soient dans la même position aujourd’hui?

Les conciliateurs et leurs adversaires étaient constitués de deux équipes
internes Illuminati à la poursuite d’objectifs communs. Le manoir de Lady



Astor Cliveden été censé être le Quartier Général de l’apaisement (pro-
Nazi), mais, comme Andrew Roberts le fait remarquer, l’arc anti-
apaisement fait de Duff Cooper, d’Anthony Eden et du ministre russe des
Affaires étrangères Maxime Litvinov (née Meir Finkelstein) faisaient
partis des invités réguliers. (67)

CONCLUSION

Les guerres sont une création artificielle des Illuminati, une secte
satanique qui étend ses tentacules sur toute la planète. La «Liste de
Muller» donne un aperçu de la composition de ce groupe : des banquiers,
des industriels, des aristocrates, des militaires, des universitaires, des
syndicalistes et des médias provenant de toutes les parties du spectre
politique.

Il y a beaucoup de Juifs, mais il devrait être évident que les Illuminati ont
victimisés les Juifs autant que n’importe qui. Les Juifs ont été la chair à
canon du Communisme, du Sionisme et du Nazisme.

Peut-être certains participants ne savaient pas ce qu’ils favorisaient. Les
Illuminati feignirent de s’opposer au Fascisme et promouvaient
«l’égalité». Aujourd’hui ils font semblant de construire une utopie
humaniste. L’ancien président de la Banque Mondiale James
Wolfensohn, avait fait mettre le slogan «Ploutocrate pour les pauvres» sur
son site internet.

Les Illuminati provoquent des guerres pour démoraliser et détruire
l’humanité, consolider leur pouvoir et produire d’énormes profits et
répandre l’esclavage de la dette. Ce culte, qui a la mainmise sur la pensée
et les modes d’expression, définit en fait la réalité. Notre seule voie est de
trouver notre vérité à partir de sources différentes et de redéfinir la



véritable réalité.



Comment les banquiers forcèrent les États-
Unis à rentrer en guerre

Après la retraite humiliante de la Grande-Bretagne de Dunkerque le 4
juin 1940, Winston Churchill déclara : «Nous nous battrons sur les
plages... nous ne nous rendrons jamais...»

Sa bravoure était basée sur sa connaissance secrète que les Etats-Unis
soutiendraient la Grande-Bretagne jusqu’au bout.

La grande majorité des américains étaient contre l’intervention. Mais une
campagne secrète britannique de «sale tours», employant près de 1 000
personnes à New York (surtout des britanniques et des canadiens), avait
détourné la démocratie avec la pleine coopération de l’administration de
F.D.R. Cela illustre comment le cartel de banquiers centraux basé à
Londres contrôle le peuple américain encore à ce jour.

Le Parti Républicain était contre l’intervention. Grâce aux britanniques, la
nomination présidentielle des républicains le 28 juin 1940 alla à un
«internationaliste» inconnu, pro-intervention et en faveur de la
conscription Wilkie Wendell, qui avait été démocrate toute sa vie durant,
et n’avait jamais occupé une fonction publique.

A la veille de la guerre la plus coûteuse de l’histoire des États-Unis, (un
million de morts ou mutilés, 2 trilliards de dollars de 1990), les américains
n’ont pas eu le choix. Il n’y avait pas de candidat anti-guerre. Est-ce que
cela vous rappelle 2004 ou 2008?

Ce qui fut mis en place était plus que de la propagande. L’organisateur
de la convention républicaine, Ralph Williams, un «isolationniste» (double
langage pour nationaliste) décéda commodément le 16 mai et fut



remplacé par un agent britannique de longue durée Sam Pryor qui remplit
la convention avec les supporters de Wilkie criant : «Nous voulons
Wilkie.»

Il est vrai que Williams avait 70 ans. Mais l’historien Thomas Mahl dit
que le mandat britannique comprenait l’assassinat et il suggère que c’est
ce qui s’est passé. Heinrich Muller, le chef de la Gestapo qui a travaillé
pour la CIA sous l’administration Truman confirme que les britanniques
tuèrent de nombreux américains se tenant au travers de leur chemin.

«La nomination de Wilkie exempta le président Franklin Roosevelt des
pressions normales inhérentes à une campagne électorale, écrit Mahl
dans son livre explosif : «Tromperie désespérée : opérations secrètes
britanniques aux Etats-Unis, 1939-1944» (1998)

Walter Lippmann a écrit, «l’ascension soudaine et la nomination de
Wendell Wilkie a été l’événement décisif, peut-être providentiel, qui a
permis de rallier le monde libre... En vertu de toute autre direction que la
sienne, le Parti républicain aurait tourné le dos à la Grande-Bretagne...»
(164)

Si un nationaliste républicain comme Robert Taft avait remporté
l’investiture, Churchill était prêt à faire la paix avec Hitler et abandonner
Staline à son sort. L’holocauste juif n’aurait pas eu lieu parce qu’Hitler
voulait de bonnes relations avec l’Angleterre. Comme une répétition de la
Première Guerre Mondiale, l’intervention américaine prolongea la guerre,
avec des conséquences désastreuses pour l’humanité.

Le plan des Illuminati étaient ceux d’une longue guerre sur deux fronts
que les Nazis devaient perdre. Bien que Mahl ne mentionne pas les
Illuminati par son nom, son livre expose son modus operandi que je vais
détailler plus tard.



LES BANQUIERS CENTRAUX ET LES ESPIONS

Les empires Rockefeller et Morgan font partie du cartel des banques
centrales. Au plus haut niveau, toutes les agences de renseignement (MI-
6, la CIA, le Mossad, le KGB) répondent à ce cartel, et non pas à leurs
gouvernements nationaux.

Le MI-6 «British Security Coordination,» (B.S.C.) s’occupa de la
campagne des Illuminati pour faire rentrer à reculons les Etats-Unis dans
la Deuxième Guerre Mondiale. Il fut financé par les Rockefeller et
Morgan et logé gratuitement au 38ème étage de «l’International Building»
au Rockefeller Centre.

«C’était une adresse pratique», écrit Mahl. «Plusieurs agences
britanniques de promotion pour l’intervention étaient également logées ici.
Le service de presse britannique était situé au 44ème étage. Le groupe de
façade des renseignements britanniques «La lutte pour la liberté», avait
installé ses opérations au 22ème étage dans le même bâtiment, aussi loué
gratuitement.» (11)

Wendell Wilkie avait été un organisateur lors de nombreuses conventions
démocratiques. Il était le président d’une compagnie d’assurance
contrôlée par Morgan et un membre exécutif de la «lutte pour la liberté».
Sa campagne fut financée et organisée par les Morgan et le
renseignement britannique, mais faite pour apparaitre comme rétrograde.

Après avoir perdu les élections de 1940, Wilkie travailla en étroite
collaboration avec F.D.R. afin de saboter les républicains nationalistes et
fut brièvement considéré comme Vice-Président pour F.D.R. en 1944.
Au lieu de cela, son utilité touchant apparemment à sa fin, il décéda
commodément en 1944 à 52 ans d’une «infection de la gorge



streptococcique» contractée lors d’un séjour à l’hôpital.

Vaincre le Nazisme n’était pas l’objectif immédiat de l’intervention
américaine. L’objectif était d’avoir une longue guerre dévastatrice et
lucrative, ce qui conduisit à une plus grande concentration du pouvoir
dans leurs mains et un éventuel «Gouvernement Mondial.»

LE MODE OPERATOIRE

Dans les années 1930, le peuple américain appris comment les banquiers
avaient manœuvré pour entrainer les Etats-Unis dans la Première Guerre
Mondiale à leur plus grand profit. Le Congrès adopta une batterie de lois
pour empêcher que cela se reproduise. Le Premier Ministre britannique
Neville Chamberlain traita le Congrès américain de «têtes de cochons
coincés.»

Les Illuminati devaient changer l’opinion publique avant que F.D.R. ne
puisse impliquer les États-Unis dans la guerre. Leur arme principale était
les médias de masse, littéralement possédés par les banques centrales ou
contrôlés par la publicité de leurs cartels.

En 1940, les publications appartenant à des banquiers centraux et leurs
hommes de paille incluaient le New York Herald Tribune, le New York
Times, PM, Le Chicago Sun, Le Groupe Cowles (Look), Time Life, le
Washington Post et le Baltimore Sun. Tous étaient voués à l’intervention.
Hollywood a également produit de la propagande de guerre. Alexander
Korda, le réalisateur de «Lady Hamilton» et «Le Lion a des ailes» était
un agent britannique.

Les journalistes qui connurent le succès comme porte-parole du
renseignement britannique incluaient : Walter Winchell, Drew Pearson,



Dorothy Thompson, Walter Lippmann, James Reston et Hubert Bayard
Swope.

Les sondages d’opinion furent truqués ou modifiés pour donner
l’impression que les américains étaient en faveur de l’intervention. Par
exemple, un agent britannique David Ogilvy était en charge de la gestion
des sondages Gallup.

Les politiciens nationalistes comme Hamilton Fish, Martin Dies et Burton
Wheeler furent calomniés comme pro-Nazi et antisémites. Ils furent
pourchassés avec de fausses accusations et finalement vaincu. L’un
d’entre eux, le sénateur Arthur Vandenberg changea d’avis avec l’aide
d’une belle mondaine et se mit à travailler pour le compte des
renseignements britannique.

Les britanniques ont fabriqués des photos d’atrocités allemandes et une
carte bidon censé être un plan Nazi pour diviser l’Amérique du Sud.
Cette carte permis à F.D.R. de renverser la dernière loi restante sur la
neutralité. Des horoscopes bidon prévoyaient la ruine d’Hitler et des
américains «isolationnistes».

Comme les Communistes, les Britanniques formaient de nombreux
groupes passant pour des organisations locales. Ils comprenaient «Les
Amis de la démocratie», «La Ligue des droits de l’homme», le «Comité
du Combat pour la Liberté».

Après la guerre, le Conseil des Relations Etrangères (Council on Foreign
Relations – C.F.R.) de Rockefeller veilla à ce que l’histoire officielle de
l’intervention américaine soit rédigée. Ils ne voulaient pas une répétition
des révélations embarrassantes sur la façon dont les États-Unis avaient
été amené à prendre part à la Première Guerre Mondiale.



LES JUIFS COMMUNISTES

Les Britanniques n’auraient abandonné Staline qu’en dernier recours. La
Franc-maçonnerie britannique (c’est à dire les banquiers centraux) était
derrière la révolution bolchévique, mais en faisant semblant d’y être
opposé, la Grande-Bretagne a été en mesure de trahir ses alliés, les
Russes nationalistes blancs. Les banquiers créèrent l’Allemagne Nazie
plus tard en partie parce que Staline était devenu trop nationaliste lui-
même.

Les banquiers avaient l’intention de laisser les deux titans se battre
comme des monstres dans une œuvre d’horreur japonaise de mauvaise
qualité, mais Hitler devait perdre parce qu’il était plus indépendant que
Staline.

Le livre de Mahl offre un aperçu de cette confluence d’intérêts entre les
banques centrales, les britanniques, les dirigeants juifs, et l’U.R.S.S.

Par exemple, le B.S.C. subventionnait les agences de presse d’outre-
mer, qui étaient une branche de l’Agence Télégraphique Juive, fondée
par Jacob Landau. Le banquier Felix Warburg a également subventionné
la J.T.A. (Jewish Telegraphic Agency), dont le travail était de faire
connaître la persécution des Juifs. Landau faisait aussi parti de l’exécutif
de «lutte pour la liberté.»

Des messages Venona décryptés (des câbles entre l’ambassade
Soviétique et Moscou) révèlent que Landau travaillait à la fois pour les
Britanniques et les Soviétiques. Il voyagea à Mexico en 1943 et eu
plusieurs rencontres avec l’ambassadeur soviétique.

Mahl écrit : «les messages de Venona révèlent... que l’intelligence secrète
soviétique avait bien pénétré celle du B.S.C. et sa progéniture de



l’O.S.S.» (Qui est devenu la C.I.A.) (49)

William Stephenson dirigeait le B.S.C. Son commandant en second était
le colonel Charles «Dick» Ellis, un membre du MI-6, qui organisa et
dirigea la future C.I.A. Selon Mahl, Ellis était «également soupçonné de
travailler pour les services de renseignement allemands et soviétiques.»
(194)

Cette vision est compatible avec l’idée que les banquiers centraux
contrôlent secrètement tous les organismes de renseignement et que les
guerres ne sont qu’une mascarade.

ENFIN

Le neveu de Freud Edward Bernays aida à manipuler les masses pour les
Illuminati. Dans son livre «Propagande», il écrit :

«La manipulation consciente et intelligente des habitudes organisées et
des opinions des masses est un élément important dans une société
démocratique. Ceux qui manipulent ce mécanisme invisible de la société
constituent un gouvernement invisible, qui est le vrai pouvoir de notre
pays.»

De toute évidence, la démocratie et la liberté elles-mêmes sont une
illusion. Les Illuminati proposent les choix et contrôlent le débat. En fin de
compte notre «démocratie» ne légitime qu’un pouvoir illégitime.

Les américains sont insidieusement entrainés dans la prochaine guerre
mondiale. La période actuelle pourrait être comparée aux années 1930
lorsque les deux côtés s’armaient et se préparaient. La conflagration
finale, peut-être en 2010-2012, permettrait d’éliminer un grand nombre



de «bouches inutiles».



«J’étais le patron d’Hitler»

L’homme qui est devenu la personnification du mal a probablement été la
marionnette de la puissance invisible contrôlant encore le monde à ce
jour.

Examinez ce curieux document peu connu intitulé «J’étais le patron
d’Hitler» que le capitaine Karl Mayr avait publié dans le magazine de
New York : «Current History» (Novembre 1941).

Comme patron d’Hitler au Département de l’Instruction du Reichwehr à
Munich, le capitaine Mayr eut un «contact quotidien» avec Hitler pendant
15 mois (de mars 1919 à juin 1920). Le caporal Hitler était chargé de
fonctions de propagande et des groupes d’infiltration de travailleurs.

Mayr dépeint Hitler comme un «chien fatigué parasite à la recherche d’un
maître», un simple factotum du général Ludendorff puis de Goering,
considéré comme superflu, après l’accomplissement de sa tâche.

Il «essaya d’entrer dans le service postal en tant que facteur. Ses services
furent refusés parce qu’il était incapable de passer le test d’intelligence.
Son éducation scolaire dans son village autrichien aurait été tout à fait
suffisante, mais ses capacités mentales avaient souffert après qu’il eut été
gazé à la guerre.»

Même si je crois que le capitaine Mayr, qui s’opposa à Hitler plus tard
(et fut interné à Buchenwald puis assassiné) a bien rédigé l’essai, il peut
s’agir d’un type de «propagande noire». Publié le mois précédant l’entrée
en guerre des États-Unis, il peut avoir été conçu pour créer des frictions
entre Hitler et son successeur désigné Herman Goering, ainsi que pour
provoquer la colère d’Hitler en le rabaissant.



Le rédacteur en chef de «Current History» était «Spencer Brodney.» Son
vrai nom était Léon Brotzky, qui était un Communiste de longue date.
«Current History» était une publication trimestrielle du New York Times,
l’organe du cartel des banques centrales.

Néanmoins, le document a été supprimé ce qui suggère qu’il contredit la
volonté des banquiers de faire apparaître Hitler comme crédible. Bien
que la propagande noire détourne la vérité, son efficacité dépend
notamment d’une quantité considérable de fait. Et une grande partie de
ce que dit Mayr est compatible avec d’autres sources. Je vais résumer
ses révélations les plus plausibles et ensuite brièvement examiner les
implications.

HITLER LE PARIA DEVIENT LE CHEVALIER BLANC

Le capitaine Mayr raconte qu’en 1919, Hitler était «l’un des plusieurs
milliers d’ex-soldats qui marchaient dans les rues à la recherche d’un
travail. En ce temps-là, Hitler était prêt à jeter son dévolu sur quiconque
ferait preuve de gentillesse à son égard... Il aurait travaillé pour un
employeur juif ou français aussi facilement que pour un Aryen. «Il était
totalement indifférents au peuple allemand et à son destin.»

Hitler «parlait et marchait dans son sommeil et était généralement une
nuisance.» Il n’avait pas d’amis, et était timide et renfermé à cause d’une
«malformation [qui] le rendait différent des autres hommes - à mon avis
cette affliction faisait d’Hitler un loup solitaire et un paria.» [Hitler n’avait
apparemment qu’un seul testicule. C’est curieux que Mayr ne mentionne
pas ce détail s’il tentait de discréditer Hitler. Peut-être que l’époque le lui
interdisait.] Hitler était «sans cesse raillé par ses camarades.»

Selon Mayr, le général Erich Ludendorff (1865-1937) le héros de la



Première Guerre Mondiale se réunissait chaque semaine avec une coterie
d’industriels au Four Seasons Hotel de Munich et complotait pour venger
la défaite de l’Allemagne.

Le défi était de mobiliser le travailleur découragé allemand pour un autre
combat. Ludendorff décida qu’ils avaient besoin d’une icône façon
Jeanne d’Arc, une personne ordinaire qui ayant entendu la voix de Dieu,
les mèneraient au combat. Il avait même parcouru les Alpes bavaroises à
la recherche d’une «paysanne» pouvant être présenté comme une
messagère divine.

Ludendorff et ses amis «étaient comme des chasseurs de tête
d’Hollywood à la recherche de talents...» Dans le même temps, Hitler
était impliqué dans des «expérimentations» militaires. Il lui était donné de
l’argent pour tenir des réunions du Parti des Travailleurs Allemands dans
les tavernes et acheter de la bière à tout le monde, des saucisses et des
bretzels. Après quelques chansons entraînantes, quand tout le monde se
sentait «très heureux et reconnaissant», Hitler sautait sur une chaise ou
une table et commençait avec «compagnon travailleurs, Allemagne,
réveille-toi!»

«Dans une telle atmosphère géniale, c’était un plaisir pour les travailleurs
de se réveiller et d’applaudir virilement à tout.» Mayr écrit.
«L’expérience avec Hitler fut considérée comme très réussie par ses
sponsors» et Hitler obtient le poste de Jeanne D’Arc.

«Le programme fut soigneusement concocté pour s’adapter magiquement
aux souhaits de la majorité.»

Les dirigeants savaient «qu’une minorité devait souffrir, et ainsi les Juifs
allemands furent les boucs émissaires principaux parce que leur
destruction ferait gagner des millions de votes aux Nazis. Les petits



commerçants haïssaient les Juifs parce qu’ils possédaient des chaînes de
magasins ; les agriculteurs souhaitaient leur destruction, parce qu’ils
étaient endettés à des banquiers juifs, et même les intellectuels étaient
jaloux parce que les Juifs occupaient des postes lucratifs dans le domaine
des arts, des sciences et de toutes les professions. Les Communistes
aussi devaient être détruits, mais c’était parce qu’ils prenaient leurs
ordres de la Russie et ne voteraient jamais pour une Allemagne
impériale.»

«Les promoteurs Nazis» offraient tout et n’importe quoi pour rendre les
gens épris de guerre... Par conséquent, leur discours était : l’Allemagne
est un pays sans-un ; les autres nations ont toute la richesse, l’Allemagne
doit les combattre avec succès, et donc avoir droit à cette richesse.»

Ainsi, les Nazis s’accordaient toujours aux désirs de la majorité.
«Personne ne s’intéressait à ce qui arriverait à l’Allemagne aussi
longtemps que le résultat était la restauration de bons vieux temps...»

Hitler était considéré comme «un bon vendeur de l’idéologie Nazie, dont
il faudrait se débarrasser quand il ne serait plus nécessaire.»

HITLER LA FIGURE DE PROUE

Mayr soutient qu’Hitler n’a jamais été le véritable chef des Nazis. «En
tant que dirigeant, Hitler est probablement le plus grand canular jamais
lancé au monde... Ses rapports devaient toujours être réécrits... Son
intelligence n’était pas plus élevée que celle d’un enfant de huit ans...
Hitler n’a jamais été capable de prendre une décision de son propre
chef... il n’a certainement jamais écrit une ligne de Mein Kampf ; ...
[mais] était bien sûr fier de signer son nom en tant qu’auteur d’un livre.»



«Avant chaque discours important Hitler était, parfois pendant des jours,
enfermé avec Hess, qui d’une certaine manière inconnue, obtenait
d’Hitler cet état frénétique dans lequel il sortait pour s’adresser au public.
Juste avant qu’Hitler ait des rendez-vous pour recevoir des hommes
d’état ou de correspondants étrangers, il était minutieusement entraîné sur
ce qu’il devait dire. Parfois, lorsque des questions inattendues lui étaient
posées, il s’en allait, ou commençait ses vociférations politique insensée.»

Ludendorff abandonna bientôt le contrôle d’Hitler à Ernst Roehm et
Hermann Goering qui se livrèrent à une guerre acharnée pour la
suprématie Nazie. Finalement, Goering gagna la bataille «dans la purge
sanglante» du 30 juin 1934. A ce moment-là, Mayr s’était associé à
Roehm, qui représentait les objectifs socialistes initiaux du Nazisme.

«La voie était désormais dégagée pour Goering et il ne perdit pas de
temps. Conscription ; occupation de la Rhénanie ; réarmement total,
intervention en Espagne ; l’invasion de l’Autriche, de la Tchécoslovaquie,
de la Pologne et d’autres pays suivirent.»

«L’Allemagne a de nombreux Faust, mais son Méphistophélès est
Goering qui parvint, grâce aux propagandistes rusé comme Goebbels, à
vendre Hitler au monde entier comme un surhomme patriote. Goering
conçu seul l’incendie du Reichstag et fit exécuter un garçon faible d’esprit
pour cela... C’est lui qui s’arrangea pour qu’Hitler obtienne les fausses
preuves servant à le convaincre que Roehm avait l’intention de le tuer à
moins qu’il ne tue Roehm le premier. L’adulation de Goering envers
Hitler était de la pure hypocrisie destinée à tromper l’opinion publique.»

[Le point de vue qui est diffusée par la plupart des historiens, c’est que
Goering était un dirigeant inefficace, qui préférait chasser ou collectionner
(ou voler) des œuvres d’art plutôt que de diriger la Luftwaffe. Soi-disant



il vivait dans la crainte d’Hitler.]

CONCLUSION

Les vues de Mayr sont en fort contraste avec la vision conventionnelle
d’Hitler. Soit Mayr ment, ou la majorité des historiens modernes ont
construit une image d’Hitler crédible comme dirigeant et comme
incarnation du mal.

Je crois qu’Hitler était géré par les francs-maçons Illuminati, organisés
autour de la volonté de Rothschild d’établir une tyrannie mondiale servant
à protéger son monopole sur le crédit.

Dans les «Protocoles de Sion», l’auteur affirme que toute opposition est
contrôlée. Si un état soulève une objection à la domination Rothschild,
«c’est seulement de pure forme, à notre discrétion, et par notre direction,
car leur antisémitisme nous est indispensable pour la gestion de nos frères
inférieurs.» (Protocole n°9)

Mon hypothèse actuelle est qu’il y avait un lien direct entre Hitler et
l’ordre du jour de Rothschild, grâce à une longue liste de
«d’intermédiaires» (agents). Certains de ces intermédiaires étaient des
«idiots utiles» comme Erich Ludendorff qui se retira de la vie politique
lorsqu’il réalisa que la Banque Rothschild d’Angleterre avait financée
Hitler.

Max Warburg, chef du renseignement de l’Armée allemande, membre
affilié de la famille de banquiers Rothschild, et véritable patron de Mayr
en 1919, était probablement le point de contact de Rothschild dans
«l’expérience Hitler.» Grâce à la «maçonnerie secrète» les banquiers
centraux ont créé à la fois le Communisme et le Nazisme qui, grâce à la



Seconde Guerre mondiale, avancèrent la destruction de la civilisation
Occidentale (Chrétienne).

La race humaine est en passe de devenir la fourmilière des Rothschild.
Grace à leur contrôle sur les médias et l’éducation, l’information et les
divertissements ne sont pour la plupart que des outils de contrôle social et
de modification du comportement. Des documents obscurs comme celui
du capitaine Mayr «J’étais le patron d’Hitler» nous rappellent que nous
sommes manipulés et trahis de la manière la plus flagrante.



Hitler était-il un agent des Illuminati?

Le livre de Greg Hallett «Hitler était un agent britannique» dépeint la
guerre comme une illusion morbide invoquée par des magiciens occultes
afin de dégrader et finalement d’asservir l’humanité dans un
gouvernement mondial.

La revendication d’Hallett qu’Hitler était un agent «britannique» est basée
sur le témoignage d’un réseau obscur d’agents de renseignement à la
retraite. Bien qu’il ne parvienne pas à fournir des preuves documentées,
Hallett propose cependant des preuves circonstancielles convaincantes.
Par exemple, Adolf Hitler était en Angleterre en 1912-1913, un fait
appuyé par le livre de sa belle-sœur : «Les Mémoires de Bridget Hitler»
(1979). De nombreux historiens, y compris le biographe d’Hitler John
Toland ont ignoré cette information surprenante. (Si Hallett a raison, des
historiens comme Toland sont coupables de rendre Hitler fréquentable et
de lui construire une légende dorée.)

Hallett dit qu’Hitler passa de février à novembre 1912 à subir un lavage
de cerveau et à être formé à la technique psychologique militaire
britannique de l’école de guerre à Tavistock dans le Devon et en Irlande.
«Les marchands d’armes ont besoin de la guerre [ce qui signifie qu’ils
doivent] financer, former et soutenir des agents doubles pour être leurs
boucs émissaires, leurs marionnettes et leurs marionnettes ennemis» écrit
Hallett, un architecte basé en Nouvelle-Zélande. (38)

La belle-sœur d’Hitler le décrit comme complètement perdu quand il
arriva à sa porte à Liverpool sans bagages. «J’avais dans l’idée qu’il était
malade, son teint était si mauvais et ses yeux semblaient si particuliers»,
écrit-elle. «Il était toujours en train de lire, pas des livres, mais des petits
pamphlets imprimés en allemand. Je ne sais pas ce qu’ils disaient, ni



exactement d’où ils étaient venus.» (Pp. 29,35) Hallett affirme qu’il
s’agissait des manuels de formation de l’institut Tavistock.

L’ouvrage «Hitler était un agent britannique» est utile comme paradigme
alternatif. (Habituellement nous ne pouvons pas reconnaître la vérité
parce que nous disposons d’un paradigme erroné, c’est à dire notre
«éducation» qui agit comme un filtre.) Lorsqu’Hallett dit «britannique»,
cela veut dire en fait Illuminati, le culte maçonnique de banquiers super
riches qui contrôlent un réseau interconnecté de cartels. Ce culte est basé
dans la City de Londres, mais utilise l’Angleterre et la plupart des nations
et des idéologies comme des marionnettes dans un spectacle qu’on
appelle l’histoire.

Les affirmations d’Hallett permettraient de clarifier de nombreux
événements improbables de la Seconde Guerre mondiale. Par exemple,
pourquoi Hitler a-t-il laissé s’échapper 335 000 soldats alliés à
Dunkerque? Ce geste donquichottesque fut expliqué comme une
ouverture de paix magnanime, mais l’Angleterre aurait sûrement été plus
malléable si son armée s’était retrouvée dans des camps de prisonniers
de guerre Nazis.

Le triomphe Nazi en mai 1940 fut comme un K.O. au premier round.
Les Illuminati n’avait pas l’intention de mettre fin à la guerre en si peu de
temps, ni de laisser les Nazis la gagner.

À l’été 1940, lorsque la Grande-Bretagne était prostrée, le chef des
renseignements militaires nazis (Abwehr) l’amiral Wilhelm Canaris
déclara au Ministre des Affaires étrangères roumain le Prince Michael
Sturdza de rester neutre parce que l’Angleterre allait gagner la guerre. Il
donna également ce message au dictateur espagnol Franco.

La théorie d’Hallett explique aussi pourquoi Hitler, soi-disant ennemi des



banquiers juifs, se comporta comme s’il ne savait pas que les Rothschild
contrôlaient l’Angleterre (et l’Amérique) alors que c’était pratiquement un
secret de polichinelle. (Voir Hillaire Belloc, «Les Juifs» 1922.) Si Hitler
l’avait véritablement été, il aurait envahi l’Angleterre avant que la Russie
n’attaque.

L’hypothèse d’Hallett explique :

Pourquoi Hitler a pu se développer en Rhénanie etc. sans crainte de
représailles.

Pourquoi la machine de guerre Nazie a été financé et construite par la
Banque d’Angleterre et un «Who’s Who» des sociétés anglo-américaines
contrôlées par les Illuminati.

Pourquoi Hitler n’a jamais fermé la Méditerranée à Gibraltar, et pourquoi
le dictateur espagnol Franco est resté neutre, en dépit de l’énorme dette
qu’il avait envers les Nazis lors de la guerre civile espagnole.

Pourquoi le siège d’I.G. Farben à Francfort n’a jamais été bombardé. Il
est devenu le quartier général de la CIA.

Pourquoi la Banque d’Angleterre récompensa Hitler pour s’être emparé
de Prague en lui donnant les réserves d’or tchèques à Londres.

Cela pourrait expliquer pourquoi Hitler donna la priorité à sa politique
raciale ridicule sur le fait de gagner la guerre. Il aurait pu enrôler des
millions de troupe de Slaves (et même beaucoup de Juifs) pour renverser
la Russie Communiste. Au lieu de cela, il en fit des ennemis implacables.

Nous pourrions demander pourquoi le Japon allié des allemands attaqua
les États-Unis au lieu de la Russie, pourquoi les Nazis n’ont jamais



compris que leurs communications étaient compromises ; pourquoi Hitler
n’a pas conquis les champs de pétrole de la Russie et du Moyen-Orient
lorsqu’il en eu l’occasion, etc.

Hitler a peut-être pensé qu’il agissait pour les capitalistes angloaméricains
en envahissant la Russie Soviétique. Peut-être qu’il n’avait pas réalisé que
lui (et l’Allemagne) avaient été piégé.

QUI ÉTAIT HITLER?

La plus grande invraisemblance, c’est que le clochard Autrichien,
balayeur de rue et prostituée gay ait pu devenir le chancelier de
l’Allemagne. Hitler se joint à une longue liste de figures obscures
vulnérables au chantage ayant été catapultés sur la scène mondiale à
l’aide d’une main invisible.

Hallett écrit que le grand-père d’Hitler était Nathan Meyer Rothschild.
Maria Schickelgruber, la grand-mère d’Hitler, était une femme de
chambre dans la maison Rothschild de Vienne, lorsque son père, Alois
fut conçu «dans la peur» au cours d’un viol satanique rituel. Les
Rothschild ne pouvaient se marier que dans leur famille élargie de sorte
qu’ils ont eu des enfants illégitimes fonctionnant comme des agents
anonymes. (Apparemment, il s’agit d’une habitude avec les Illuminati. Bill
Clinton est supposé être un Rockefeller.)

Sa grand-mère reçu une pension alimentaire d’un homme d’affaire juif qui
était probablement un intermédiaire pour son grand-père. Bridget Hitler
cite la soeur d’Hitler Paula :

«Depuis qu’Adolf a mis en place les lois raciales, nous n’avons plus de
grand-père, Adolf et moi. Certes, tous ceux qui le voudraient pourraient



tirer avantage de tout cela.» (Mémoires, p. 175)

Le troisième mariage du fils de Rothschild, Alois Hitler fut avec sa nièce,
Klara, qui devint la mère d’Hitler. Son père était violent et sa mère
surcompensait. Hitler devint démunis à 18 ans lorsque sa mère mourut, et
il vécut dans un hôtel d’hommes de Vienne qui était un repaire
homosexuel.

Selon l’historien et professeur allemand Lothar Machtan, Hitler était un
homosexuel ayant un long casier judiciaire pour harceler les hommes à la
fois à Munich et à Vienne. Ces dossiers atteignirent à la fois la Russie et
l’Angleterre, mais n’ont jamais été utilisés pour la propagande, une
preuve de plus que la guerre peut n’avoir été qu’une mascarade.
(Machtan, «The Hidden Hitler», 2001.)

LA FABRICATION D’UN FOU

Selon Hallett, Hitler s’était rendu en Angleterre en 1912 pour une
formation dispensée en allemand. Cette «formation» comprenait le fait de
s’imprégner du sens de son rôle dans le destin de l’Allemagne afin
apprendre à hypnotiser le public.

Elle comprenait également un lavage de cerveau basé sur le traumatisme.
La conscience est brisée en assistant à des atrocités barbares et en
souffrant d’abus sexuels, dont la totalité est filmé. Ensuite, les différents
fragments de la conscience sont programmés et peuvent être activés par
des mots de code spéciaux. (Lire Fritz Springmeier et Cisco Wheeler
pour une description détaillée des techniques de contrôle mental des
Illuminati.)

Hitler retourna en Allemagne en mai 1913 et s’enrôla dans l’armée



allemande. Au cours de la Première Guerre mondiale, il servi comme
messager et fut capturé à deux reprises par les Anglais. À chacune de ces
deux occasions, il échappa à l’exécution grâce à un «ange» des services
secrets britanniques.

Selon Hallett, Hitler aimait avoir des femmes déféquant sur lui. Il avait
également des organes génitaux sous développé et un seul testicule.
(Beaucoup de femmes qu’il courtisa se suicidèrent. L’amour de sa vie
était sa demi-nièce Geli de 17 ans qu’il avait assassiné en 1931 quand
elle était tombée enceinte de son chauffeur. Machtan fait valoir que les
affections réelles d’Hitler allaient à son chauffeur.)

Pour en savoir plus sur l’homosexualité Nazie, voir le livre : «La croix
Gammée rose» en ligne.

IMPLICATIONS

L’Histoire se déroule selon le plan à long terme des Illuminati. Les
guerres sont planifiées des décennies à l’avance et orchestrées pour
provoquer la destruction des nations et des élites naturelles, le
dépeuplement, la démoralisation, et bien sûr le pouvoir et le profit.

Selon Hallett, Joseph Staline était un autre «agent de guerre» Illuminati
qui avait assisté à la formation psychologique de l’institut Tavistock en
1907. Clifford Shack a suggéré que Staline était aussi un enfant illégitime
d’un Rothschild.

Hallett déclare que la mort d’Hitler a été truquée (un double aurait été
tué) et qu’Hitler se serait échappé à Barcelone, où il a vécu jusqu’en
1950 et où il serait mort d’un cancer de l’estomac.



Greg Hallett est un franc-tireur et son livre est plein de répétition et de
digressions. Je ne jurerais par aucune de ses revendications. Mais il
mérite nos remerciements pour faire avancer une vision alternative de
l’histoire qui, bien que tirée par les cheveux, est plus plausible que la
version prédigérée servie au grand public. Nous devrions être capable de
prendre connaissance de vues spéculatives sans nous sentir obligé de les
accepter ou de les rejeter. (C’est ce qu’on appelle «réserver son
jugement.»)

La Deuxième Guerre Mondiale permit à tous les objectifs des Illuminati
d’être atteints. L’Allemagne et le Japon avaient été transformés en désert.
Soixante millions de personnes avaient péries. L’Holocauste juif motiva
les Juifs à établir le siège du gouvernement mondial de Rothschild en
Israël. Les idéalistes et les dirigeants naturels des deux côtés ont été
abattus. Les Nations furent submergées de dettes. L’Organisation des
Nations Unies émergea de ses cendres comme un phénix. Hiroshima jeta
un froid de terreur dans le monde entier. L’U.R.S.S. était une
superpuissance et contrôlait l’Europe de l’Est. La scène était prête pour
le prochain acte de la pièce... la guerre froide.

Compte tenu des perspectives sombres pour l’humanité, il y a une
tendance à idéaliser effectivement Hitler comme un adversaire de
l’hégémonie des banquiers centraux. Le livre d’Hallett est un rappel
important que, comme Staline et Mao, Hitler était un agent. Les Illuminati
parrainent des «ennemis» dans le but de fomenter des conflits, et de
garder l’humanité sous leur emprise.



Les Illuminatis ont-ils recruté Hitler pour
provoquer la Deuxième Guerre Mondiale?

L’encre n’était pas encore sèche sur le traité de paix de Versailles, que
les Illuminati commencèrent à travailler sur la Deuxième Guerre Mondiale
en construisant Adolf Hitler et le Parti Nazi.

Avant 1919, Hitler avait été un «mercenaire politique» ayant beaucoup
d’amis juifs et ayant flirté avec le Communisme et le Socialisme. En peu
de temps, il était devenu un virulent anticommuniste et un antisémite. Que
s’était-il passé? Il est devenu un officier de renseignement dans l’armée.
Tout au long des années 1920 l’armée allemande (Reichswehr) finança
secrètement Hitler, son parti et forma ses S.A. «chemises brunes». Je
soupçonne le général Kurt Von Schleicher d’avoir été un homme clef
pour les banquiers Illuminati comme le banquier Max Warburg, dont le
quartier général de Francfort I.G. Farben fut épargné par les
bombardiers alliés, et dont la mère juive a vécu dans le confort de
Hambourg tout au long de la guerre.

Dans les Protocoles des Sages de Sion, l’auteur, un banquier Illuminati,
se vante qu’ils favorisent ou sanctionne l’antisémitisme quand cela fait
leurs affaires. «L’antisémitisme est indispensable pour nous pour la
gestion de nos frères inférieurs... cette question a fait l’objet de
discussions répétées parmi nous.» (Protocole n ° 9). Hitler est un
exemple de la façon dont l’antisémitisme a été créé. L’auteur poursuit :

«C’est de nous que toute les terreurs cachées procèdent. Nous avons à
notre service des personnes de toutes opinions, de toutes doctrines, des
monarchistes, des démagogues, des socialistes, des communistes et des
rêveurs utopiques de toutes sortes... s’efforçant de renverser toutes les



formes établies de l’ordre. Tous les états sont à la torture... mais nous ne
les laisserons en paix que jusqu’à ce qu’ils reconnaissent ouvertement
notre Super gouvernement international...»

Ceci, est noir sur blanc l’empreinte derrière le Nouvel Ordre Mondial,
l’O.N.U., l’U.E. et l’U.N.A., et chaque guerre jusqu’à aujourd’hui. Mais
les banquiers nous poussent à croire que le simple fait d’y prêter attention
est «raciste». Comme si plus de 1% des Juifs faisaient partie
consciemment de leur odieuse conspiration diabolique.

L’histoire moderne se compose de ce plan à long terme pour fomenter
des guerres inutiles afin d’asservir l’humanité en détruisant notre identité
fondée sur la nation, la religion, la race et la famille. La plupart des
historiens sont payés pour occulter le fait horrible que les gens
responsables en dernier ressort d’Auschwitz, du Goulag, d’Hiroshima et
de Verdun dirigent encore le monde. Ils sont responsables du 11/9 et de
la guerre en Irak.

Nos dirigeants sont choisis pour leur capacité à mentir et à suivre les
ordres. Les conflits sont des charades entre «antagonistes» au service des
mêmes maîtres.

LE TRAITÉ VERSAILLES

Le Dr. E.J. Dillon, du Daily Telegraph de Londres a écrit dans son livre
«The Inside Story of the Peace Conference», (1920) : De nombreux
délégués ont déduit que «désormais le monde sera gouverné par le
peuple anglo-saxon, qui a son tour est influencé par ses éléments
juifs...»(c’est à dire les banquiers centraux et leurs factotums) p.497.

L’Allemagne était le principal obstacle à l’utilisation de l’Angleterre et des



États-Unis pour imposer la domination Illuminati sur le monde. Ainsi, des
réparations de guerres faramineuses furent imposées pour inciter une
autre guerre mondiale beaucoup plus dévastatrice. Une fois qu’elle avait
commencée, les britanniques ont mis leur veto à toute tentatives pour
assassiner ou remplacer Hitler, et insistèrent sur «une capitulation sans
condition.»

Hitler n’est pas arrivé au pouvoir avant 1933, mais l’Allemagne avait
commencé le réarmement en 1919 en violation des dispositions de
Versailles. Les Alliés fermèrent les yeux sur un programme qui vit les
soldats Communistes et allemands s’entraîner en Russie avec les derniers
armements, y compris des bases entières consacrées à la force aérienne
et à la guerre chimique. Quand Hitler est arrivé au pouvoir en 1933,
l’Allemagne possédait déjà une force aérienne avancée.

Une autre façon de se soustraire aux conditions du traité de Versailles
avait été pour la Reichswehr de financer et de former des organisations
paramilitaires comme la S.A. Nazie qui pourraient plus tard être
incorporées dans l’armée régulière. Le général Kurt von Schleicher et les
capitaines Karl Mayr et Ernst Roehm étaient en charge de ce programme
de la «Wehrmacht noire».

Sefton Delmer, qui était le correspondant à Berlin du «Daily Express»,
décrit cela dans son autobiographie «Trail Sinister» (1961). Il cite des
documents montrant qu’Hitler «agissait sous les ordres de Mayr quand il
a rejoint le minuscule Parti des Travailleurs Allemands et a commencé à
le construire...» (64) Delmer dit que Mayr a également financé des
réunions de masse et des brochures dans lesquelles Hitler se déchaînait
contre les Juifs. «Cette campagne anti-juive... fut promue par rien de
moins que les agents du personnel de la Reichswehr.» (63)



Le but de la Reichwehr était de créer un soutien populaire politique pour
la Deuxième Guerre Mondiale. Selon Delmer, «Schleicher versa pas
moins de deux millions de livres de fonds secrets de la Reichswehr aux
troupes d’assaut Nazies...» (120) Elles furent également financées par les
industriels et les banquiers Illuminati.

(Né et élevé à Berlin, Sefton Delmer connaissait Hitler personnellement,
et a eu accès à un large éventail de sources confidentielles. Pendant la
guerre, il fut en charge de la «propagande noire» britannique gérant toute
une gamme de stations de radio destinées aux soldats allemands.)

HITLER, «ANTICOMMUNISTE, ANTISÉMITE»

Le Communisme, le Nazisme et le Sionisme sont des triplets, des
mouvements conçus et développés par les Illuminati pour duper et
manipuler l’humanité.

Dans son livre «The Hidden Hitler» Lothar Machtan, un professeur
d’histoire à l’université de Brême, dit qu’Hitler a presque rejoint les
communistes en 1918. Il a exigé un poste de vétéran au sein du Parti qui
l’aurait exempté de travail, mais ils ont refusé. «Hitler n’avait pas mis les
pieds dans le camp d’extrême droite jusqu’à ce qu’il ait été rejeté par les
groupes de gauche,» écrit Machtan. (71)

Selon Ian Kershaw, Hitler avait pris part à des manifestations pro
Socialistes et Communistes en 1918-1919, et avait servi comme
représentant du Conseil des soldats socialistes. («Hitler : 1889-1936,»
p.118-120)

Selon Brigitte Hamann, les meilleurs amis de Hitler à Vienne avant-guerre
étaient juifs. Il avait bénéficié d’organisations caritatives et de l’hospitalité



juive. Les Juifs ont acheté la plupart de ses œuvres. Pour cette raison, les
véritables antisémites l’évitaient. («La Vienne d’Hitler : l’apprentissage
d’un dictateur,» pp.347-352)

Hamann suggère que les idées d’Hitler sur la pureté raciale aryenne et la
supériorité étaient fondées sur celles des Juifs. Elle cite Hitler :

«Grâce à Moïse, le peuple juif reçut une règle de vie et vivait une vie qui
fut élevée au rang de religion entièrement adaptée autour de l’essence de
la race, et contenant simplement et clairement, sans dogmes ni règles
douteuses la foi qui servait au bien-être de son peuple, sans aucune
considération pour les autres.» (351)

CONCLUSION

Une certaine nostalgie pour Hitler se fonde sur la conviction qu’il
représentait la résistance au Nouvel Ordre Mondial. En fait, il avait été
créé par les Illuminati pour déclencher une autre guerre.

Les gens mettent tous leurs espoirs sur des dirigeants comme Poutine et
Ahmadinejad, mais comme Hitler, ils étaient des personnages obscurs qui
ont été élevés au pouvoir par une main invisible. Nous n’avons pas de
véritables dirigeants politiques (ou culturels), justes des pions Illuminati.

L’histoire humaine est toujours la même : Une minorité veut monopoliser
tous les pouvoirs et la richesse au détriment de la majorité. Des tueurs de
masse en série sont aux commandes. Peu importe combien de temps ils
donnent le change, le naturel finira toujours par reprendre le dessus.

Notes :

Certaines sources de cet article ont été suggérées par l’excellent



documentaire de Jim Condit «La solution finale à Adolf Hitler.»

«Le Sionisme était prêt à sacrifier l’ensemble de la communauté juive
européenne pour avoir un état Sioniste. Tout fut fait pour créer l’état
d’Israël et cela n’était possible que grâce à une guerre mondiale. Wall
Street et les grands banquiers juifs ont participé à l’effort de guerre des
deux côtés. Les Sionistes sont aussi à blâmer pour avoir provoqué la
haine croissante pour les Juifs en 1988.» (Joseph Burg, «The Toronto
Star», 31mars 1988). «

Le Major Robert H. Williams a raconté dans son «Rapport de
renseignements Williams» de février 1950 l’implication de James P.
Warburg dans le complot contre la chrétienté. Il a dit : «En novembre
dernier, la veuve du défunt général Ludendorff, lors du procès de
Nuremberg, a expliqué pourquoi son mari avait rompu avec Hitler,
confirmant en cela les rapports par des détails convaincants.

Elle a déclaré que, «... dès l’été 1929, James P. Warburg avait entrepris
une mission dans les milieux financiers en Amérique souhaitant exercer
une influence sur l’Allemagne solitaire dans le déclenchement d’une
révolution nationale. La tâche de Warburg était de trouver l’homme
convenable en Allemagne, et il est entré en contrat avec Adolf Hitler qui a
ensuite reçu des sommes d’argent d’un montant de 27 millions de dollars
jusqu’au 30 Janvier 1932, et encore sept autres millions par la suite, lui
permettant de financer son mouvement.»



Hitler a utilisé une machine à écrire du
banquier Rothschild pour écrire «Mein
Kampf»

Parfois, les détails symboliques sont éloquents.

Emil Georg von Stauss, le président de la plus grande banque allemande,
la Deutsche Bank, a prêté à Hitler une Remington portative pour qu’il
puisse écrire son manifeste tristement célèbre contre les banquiers juifs
«Mein Kampf».

Von Stauss, le principal pourvoyeur de fond du Parti Nazi, était
également un associé d’affaires de longue date des Rothschild.

Hitler a dicté «Mein Kampf» aux dactylographes Rudolf Hess et Emil
Maurice au cours de ses huit mois passés à la prison de Landsberg
d’avril à décembre 1924. (Sa peine de cinq ans fut commuée. Il bénéficia
ensuite de deux chambres avec vue et fut autorisé à recevoir des dons et
des visiteurs.)

Von Stauss faisait partie d’un «groupe de soutien de Hitler», composé de
riches mécènes. Hélène Bechstein, la femme du fabricant de pianos faisait
semblant d’être la mère adoptive d’Hitler et sortait clandestinement les
parties du manuscrit. Elle prit soin de toutes les dépenses d’Hitler et
espérait qu’il épouserait sa fille Lotte. Franz Thyssen, le président de
l’United Steelworks (métallurgie) envoya à Hitler un cadeau
d’anniversaire de 100 000 marks-or.

Ce témoignage provient des lettres de Rudolf Hess à sa femme par
l’auteur belge Stan Lauryssens, («L’Homme qui a inventé le Troisième
Reich», 1999, pp 130-135.)



Il contredit l’image que nous avons d’Hitler en 1924 à la tête d’un parti
mangeant les pissenlits par la racine. En fait, il était un homme de paille
des banquiers internationaux auxquels il prétendait s’opposer.

Le Nazisme et le Communisme étaient des fausses oppositions
confectionnées par les banquiers Illuminati. Alors que nous nous
avançons comme des somnambules dans la prochaine guerre mondiale,
rappelons-nous que les personnes qui émettent notre monnaie sont
derrière toutes les guerres et contrôlent les deux côtés.

LA DEUTSCH BANK, VON STRAUSS ET ROTHSCHILD

La Deutsch Bank a contribué à créer Hitler parce qu’il représentait
l’immense profit de la guerre. (Les membres de la direction et les cadres
appartenaient au Parti Nazi.) Au cours de la Seconde Guerre Mondiale,
la Deutsche Bank mis la main sur les banques et les industries des pays
occupés, «aryanisa» les entreprises appartenant à des juifs, et s’empara
des comptes bancaires juifs. (Voir Harold James, «La Deutsche Bank et
la guerre économique Nazie contre les Juifs», 2001.)

Avant de devenir président de la banque, Von Stauss avait été directeur
général du Steaua Romana, une société pétrolière roumaine détenue par
la banque. Il était directeur général de l’Union Européenne du Pétrole
(E.P.U.), un cartel pétrolier. L’E.P.U. était «une association internationale
d’industriels dont l’objet était de faire le plus grand profit possible sur
leurs produits.»

L’U.E.P. représentait les intérêts des Rothschild, les intérêts des Nobel et
les intérêts de la Deutsche Bank. Les deux derniers incluaient
probablement les intérêts des Rothschild.



Après la prise de pouvoir Nazie, Von Stauss coordonna l’effort de
guerre auprès de grandes sociétés allemandes comme Daimler Benz et
BMW, qui étaient reliées à la Deutsch Bank.

Un livre le décrit comme «un personnage énigmatique de la République
de Weimar et de la période Nationale-Socialiste, mais celui qui a
rarement retenu l’attention des études historiques.» Bien qu’il en fût un
grand partisan, il ne devint jamais membre du Parti Nazi et avait
«toujours entretenu de bonnes relations avec des personnalités
économiques juives, comme son collègue Oscar Wassermann à la
Deutsch Bank.» (David Bankier éd. «Sondage de la profondeur de
l’antisémitisme allemand», 2000, pp 256-257.)

Néanmoins, il joua un rôle actif dans l’aryanisation des biens juifs, même
de ceux s’étant depuis longtemps convertis et entremariés. De toute
évidence il y avait les Juifs qui en étaient et ceux qui n’en étaient pas,
c’est à dire les Illuminati et les autres.

POURQUOI LES BANQUIERS PROVOQUENT DES
GUERRES

La guerre est la pièce maîtresse du plan à long terme des banquiers pour
décimer, dégrader et asservir l’humanité, étant nécessaire pour protéger
leur monopole mondial frauduleux sur notre crédit. Cette logique explique
la vraie signification de la «révolution», et pourquoi ils considèrent la
guerre comme «révolutionnaire».

L’humanité est dans une impasse, car une petite clique a usurpé le
contrôle de la fabrication de l’argent. Cela a commencé lorsque les
orfèvres ont réalisé qu’ils pouvaient émettre des reçus pour l’or qu’ils ne
détenaient pas. Ils devinrent par la suite les banquiers qui s’aperçurent



qu’ils pouvaient également émettre plus de prêts que ce qu’ils avaient
d’argent, par une simple écriture comptable.

Ils ont utilisé cette règle d’or pour prendre le contrôle de la richesse du
monde et mettre leurs complices en charge du gouvernement, des médias
et de l’éducation. Ils se sont arrangés pour que nos gouvernements
nationaux garantissent le papier qu’ils impriment.

La guerre nous détourne de cet état de chose, elle nous dégrade, nous
brutalise, et augmente la dette et les profits. (Les banquiers ont
naturellement mis leur entière foi dans la dette publique.) Les banquiers
centraux aiment aussi le socialisme. Ils achètent en même temps les gens
et leurs actes avec leur propre argent.

Woodrow Wilson fut un pion de ce «pouvoir de l’argent.» Mais pour
sauver son âme, il déclara que les industriels américains avaient peur
«d’un pouvoir quelque part, si organisé, si subtil, si vigilant, si verrouillé, si
complet, si omniprésent» qu’ils n’osaient même pas l’évoquer à voix
basse.

Wilson identifia effectivement ce pouvoir :

«Le grand monopole de ce pays est le monopole du crédit. Une grande
nation industrielle est contrôlée par son système de crédit. La croissance
de la nation, donc, et l’ensemble de nos activités, sont entre les mains de
quelques hommes qui gèlent, vérifient et détruisent la véritable liberté
économique. «(Robertson, «L’écologie Humaine», p. 166.)

CONCLUSION

Les guerres, y compris la «guerre contre le terrorisme», sont conçues



pour créer un état policier mondial servant à protéger le monopole des
banquiers centraux sur le pouvoir et la richesse. Ceux qui sont élus n’ont
pas vraiment d’importance. Ils travaillent tous pour les banquiers
centraux.

Les francs-maçons, les Bilderberg, les Jésuites et les Sionistes sont tous
validés par les banquiers. L’humanité ne repartira jamais du bon pied tant
que les banquiers n’abandonneront pas leur pouvoir de créer l’argent en
utilisant notre crédit. Dans le même temps, nos vies sont façonnées par
une série de canulars fantastiques, dont la guerre n’est pas le moindre.



Bormann pilotait-il Hitler pour les
Illuminati?

Le deuxième homme le plus puissant de l’Allemagne nazie, Martin
Bormann, était un agent «soviétique» (c’est à dire Illuminati) qui organisa
la destruction conjointe de l’Allemagne et de la communauté juive
européenne.

Ainsi, il accompli deux principaux objectifs des Illuminati : intégrer
l’Allemagne dans un gouvernement mondial par l’anéantissement de ses
prétentions nationales, culturelles et raciales, et établir Israël en tant que
capitale mondiale en menaçant les Juifs européens d’extermination.

Les Illuminati sont une alliance de la finance juive et de l’aristocratie
britannique, américaine et européenne joint par le mariage, l’argent et la
croyance en l’occulte (la franc-maçonnerie). Winston Churchill, un franc-
maçon demi-juif, correspond parfaitement à cette description.

Ils possèdent de vastes cartels interconnectés (la banque, le pétrole, les
produits pharmaceutiques, l’industrie militaire, les produits chimiques, les
minéraux, les médias, etc.) et contrôle la société et le gouvernement à
travers des groupes corporatifs et professionnels, les médias, le système
éducatif, les sociétés secrètes, les think tanks, les fondations et agences
de renseignement. Leur but est «d’absorber la richesse du monde» (selon
les propres mots de Cecil Rhodes) et de contrôler ses citoyens en
utilisant la propagande, «l’éducation» et l’ingénierie sociale.

Des nations (la Grande-Bretagne, les États-Unis, Israël) des mouvements
(le Sionisme, le Socialisme, le Nazisme, le Communisme) et des peuples
(Américains, Allemands, Juifs) sont leurs pions servant à être sacrifiés à
leur régime mégalomane démentiel de dictature mondiale. La carrière de



Bormann illustre la façon dont ils orchestrent des guerres pour faire
avancer cet objectif à long terme.

Martin Bormann (1900 -?) signait le chèque de paie d’Hitler. Il était
l’organisateur, le trésorier payeur du Parti Nazi et contrôlait sa puissante
machine. Il était le contact avec les banquiers Illuminati et les industriels
qui finançaient le Parti Nazi. Comme adjoint du Führer et secrétaire
d’Hitler, il agissait en son nom et déterminait qui et quoi Hitler devait voir.
Hitler fit de Bormann son exécuteur testamentaire.

En 1972, le général Reinhard Gehlen (chef du renseignement Soviétique
de la Wehrmacht) révéla que Bormann avait été un espion soviétique, une
opinion partagée par de nombreux grands généraux et fonctionnaires
Nazis.

Les implications sont énormes. Rappelez-vous ce que Winston Churchill
a déclaré : «Cette guerre n’est pas contre Hitler ou le National-
Socialisme, mais contre la force du peuple allemand, qui doit être brisée
une fois pour toute, indépendamment de savoir si elle est entre les mains
d’Hitler ou d’un prêtre Jésuite.» (Emrys Hughes, «Winston Churchill, sa
carrière en temps de paix et en temps de Guerre», p. 145)

Il semble que le Parti Nazi a été créé, et la Seconde Guerre Mondiale
mise en scène afin de conduire le peuple allemand dans un piège
diabolique, avant de fatalement le compromettre moralement.

Dans «La Fraternité Bormann» (1972), William Stevenson dit que
Bormann «donnait la priorité la plus basse au sort de l’Allemagne... Il se
disait préoccupé par un avenir fondé sur la philosophie Nazie, financé par
le butin Nazi, et soutenu par une confrérie personnelle de fidèles... «. (62)

Etait-ce le Nouvel Ordre Mondial?



La prochaine guerre mondiale sera également mise en scène, cette fois
pour porter atteinte aux États-Unis. Nous pouvons déjà voir les contours
de cette guerre dans le «conflit» généré entre les compatriotes Illuminati
Barack Obama et Vladimir Poutine.

MARTIN BORMANN

Il est peu probable que Bormann ait péri dans un Berlin déchiré par la
guerre, comme les Illuminati voudraient nous le faire croire. Un homme
ayant préparé la survie du Reich en mettant en place 750 sociétés dans
des pays neutres aurait assurément prévu son propre échappatoire. Il y
eu des rapports indiquant que les Russes avaient sauvés Bormann et lui
avaient permis de s’installer à Moscou. D’autres rapports le placèrent en
Amérique du Sud.

Le deux fois lauréat du prix Pulitzer Louis Kilzer, indique que Bormann
était un espion «soviétique» dans son livre : «Traître à Hitler» (2000). Il a
examiné le trafic télégraphique entre l’espion connu sous le nom
«Werther» et Moscou et a déterminé que seul Bormann avait accès à ces
informations. Bormann avait dit a Hitler qu’il voulait un témoignage pour
la postérité et avait demandé à des sténographes de transcrire les
conférences de guerre d’Hitler.

Les Soviétiques étaient en mesure de poser des questions très détaillées
sur les défenses Nazies et leurs intentions. Le résultat furent les défaites
Nazies déterminantes de Stalingrad et de Koursk. «Bormann avait été
aussi utile à la Russie que cinquante divisions de l’Armée rouge,» écrit
Kilzer. (61)

«Sa valeur aux yeux de Staline avait commencé dès le début. En 1941,
lorsque l’Allemagne aurait pu se servir des millions de nationalistes



ukrainiens pour vaincre le régime Soviétique, Bormann avait décidé qu’ils
ne méritaient que «l’esclavage et le dépeuplement». Faisant face au
génocide par les Allemands ou la domination politique par les
Soviétiques, les Ukrainiens choisirent de vivre et ruinèrent par là les
espoirs allemands de conquête facile.» (261)

Bormann a utilisé la défaite Nazie à Stalingrad comme une excuse pour
exterminer les Juifs, le deuxième but des Illuminati.

Selon les mots d’un procureur de Nuremberg, Bormann fut «l’élément
moteur dans le programme de la famine, de la dégradation, de la
spoliation et de l’extermination.» Il abreuvait Hitler de détails macabres,
interdisant à Himmler de discuter de la question avec Hitler et remplissant
les rapports de Himmler. (26l)

«Le rôle de Bormann avec les Ukrainiens et les Juifs ne constituait qu’une
partie de son effet dévastateur sur le Troisième Reich,» écrit Kilzer. Il mit
un frein à la tentative d’Albert Speer de mettre sur pied une économie de
«guerre totale» jusqu’à ce qu’il soit trop tard. «L’Influence de Bormann,
conclu Speer, «fut un désastre national.» (263)

Kilzer va dans les détails sur les contacts de Bormann avec le système
d’espionnage soviétique, il recense nombre de ses gestionnaires. Une des
maîtresses de Bormann, Marie Rubach Spangenberg, joua un rôle actif
dans le réseau communiste clandestin allemand. (264)

La question demeure: «Hitler était-il lui-même un traître?» A-t-il aussi
servi les Illuminati? Kilzer remarque qu’Hitler était étonnamment clément
envers la dissidence dans les rangs et cultivait une «culture de la
trahison». (6) Hitler était-il au courant du rôle joué par Bormann tout le
long? Je suis toujours en quête de cette réponse.



CONCLUSION

William Stevenson fournit une conclusion appropriée : «Bormann
représentait le pouvoir secret, et dans notre condition humaine échevelée,
nous soupçonnons que les attributs de la démocratie sont plus qu’un
camouflage dangereux ... que le vrai pouvoir commence là où commence
le secret. Martin Bormann... possédait ce pouvoir secret... à un tel degré
qu’il a pu échapper à la potence.» (9)

Le livre de Louis Kilzer a été publié par un éditeur minuscule de Navato
en Californie. Cela montre que les grands éditeurs de New York
contrôlés par les banquiers Illuminati veulent garder le secret de Bormann
autant que les Nazis.

Nous vivons dans un monde où l’élite dominante s’est organisée en
société secrète sinistre pour comploter contre l’humanité. Elle travaille à
la création d’un «Nouvel Ordre Mondial» symbolisé par la pierre de faîte
de la pyramide inachevée sur le Grand Sceau des États-Unis.

Ses symboles sont partout, mais nous ne sommes pas censés nous en
rendre compte ou bien protester. Le succès dépend de notre volonté
d’ignorer les signes, de trahir la civilisation et de permettre à ce chancre
malin de se développer au milieu de nous.



L’Illuminati Winston Churchill

Après le premier raid aérien Nazi sur Londres le 7 septembre 1940 qui
tua 306 personnes, Winston Churchill fit remarquer : «Ils m’ont applaudi
comme si je leur avais donné la victoire, au lieu de [volontairement] faire
bombarder leurs maisons en morceaux.» (416)

Churchill dit la vérité. Bien que les Londoniens l’ignoraient, il avait rejeté
la proposition d’Hitler d’épargner des cibles civiles. Bien au contraire, il
aiguillonna Hitler pour qu’il bombarde Londres en frappant Berlin et
d’autres cibles civiles en premier.

Churchill a dit à son maréchal des forces aériennes : «Ne jamais
maltraiter un ennemi à moitié» et chargea son cabinet du «bombardement
des objectifs militaires, de plus en plus largement, semble être notre
meilleure solution à l’heure actuelle.» Il empêcha la Croix-Rouge de
recueillir les victimes civiles. (440)

Avant la fin de septembre 1940, 7 000 Londoniens y compris 700
enfants étaient morts. À la fin de la guerre, plus de 60 000 civils
britanniques et 650 000 civils allemands étaient morts dans des
bombardements «stratégique».

En 1940, Churchill dû détourner les attaques des aérodromes de la RAF,
mais il voulait aussi commencer l’effusion de sang. Une année s’était
écoulée avec peu d’action. Elle fut appelé la «drôle de guerre». Hitler
faisait des offres de paix généreuse que de nombreux anglais voulaient
accepter.

Si la Grande-Bretagne avait fait la paix, il n’y aurait pas eu d’Holocauste
juif.



Churchill a décrit la Seconde Guerre mondiale comme la «guerre la plus
inutile de l’histoire.» Mais il servait les banquiers de la City qui avaient
compensés ses pertes boursières et sauvés son cher domaine de
Chartwell de la saisie. En tant que maniaco-dépressif, il prospéra grâce à
la guerre et se souciait peu des gens ordinaires.

Lorsqu’il faisait le signe «V», les gens pensaient qu’il les inspirait. Au lieu
de cela, il signalait son allégeance à Lucifer. Le signe «V» est un signe
occulte pour la croix à l’envers ou «cassée».

Je me rends compte que ce n’est pas de l’histoire à l’eau de rose dont
nous sommes nourris à la cuillère. Ce que nous appelons «histoire» est la
plupart du temps de la propagande, c’est à dire une dissimulation.

Ma source pour les remarques ci-dessus est l’ouvrage de David Irving
«Churchill’s War» (Avon Books, 1987) qui évite la flagornerie qui
caractérise la plupart des récits de la Deuxième Guerre Mondiale.

Churchill a joué un rôle clef dans le démarrage de la Seconde Guerre
Mondiale. Ce fut une grande étape du programme à long terme pour
asservir l’humanité dans un monde dirigé par la dictature des Illuminati (le
capital monopoliste basé à Londres)

QUI ETAIT WINSTON CHURCHILL?

Le fait essentiel sur Winston Churchill est que le père de sa mère était
Leonard Jerome (originellement Jacobson, 1818-1891), un spéculateur
et partenaire d’affaires de August Belmont (née Shoenberg 1813-1890)
qui était le principal représentant américain de Rothschild.

Le mariage de Jennie Jerome à Randolph Churchill, le second fils du duc



de Marlborough, semble avoir été l’une des commodités, typique de
beaucoup de syndicats financiers entre filles de financiers juifs et les
familles dépensières d’aristocrates britanniques.

Apparemment, les objections de Marlborough furent surmontées par une
dot de 50 000 livres, d’une valeur d’environ cinq millions de dollars
d’aujourd’hui. Néanmoins, ils n’assistèrent pas au mariage en Avril 1874
et la duchesse désignait le jeune Winston, né sept mois plus tard, comme
un «arriviste».

Les biographes ont tendance à décrire Churchill comme pas tout à fait
«anglais» et à utiliser les stéréotypes juifs. A propos de la naissance
«prématurée» de Churchill, William Manchester déclarait : «Il ne pouvait
jamais attendre son tour.» («Le dernier lion», p. 108)

Beatrice Webb se rappelle avoir été assise à côté de lui pendant un dîner
: «La première impression : agité, d’une manière presque intolérable...
égoïste, prétentieux, peu profond d’esprit et réactionnaire, mais avec un
certain magnétisme personnel... Il tenait plus du spéculateur américain
que de l’aristocrate anglais. Il parlait exclusivement de lui-même et de ses
plans électoralistes...» (John Pearson, «Les Vies privées de Winston
Churchill,» p. 114)

La qualité «dynamique» de Churchill est attribuée au fait que ses parents
l’avait négligée et lui avait appris à se faire aimer en étant couronnée de
succès. Winston est devenu un auteur à succès à l’âge de 24 ans et un
ministre à 33 ans. Son ascension a été aidée par les connexions de sa
mère avec le Syndicat Rothschild, y compris le puissant banquier Ernest
Cassell. (Churchill voulait aussi venger son père dont la carrière
politique/vie avait été écourtée par la syphilis.)

Dans les années 1930, les amis banquiers de Churchill avaient fait de lui



la lumière de premier plan de leur lobby, «The Focus Group», dirigé par
le président Sioniste de British Shell, Sir Robert Waley-Cohen. Churchill
est devenu le principal adversaire à «l’apaisement» et finalement le
principal obstacle à la paix avec Hitler.

En 1936, le Premier ministre Stanley Baldwin déclara à une délégation
dirigée par Churchill, «S’il doit y avoir un combat en Europe, je préfère
voir les Bolchéviques et les Nazis y prendre part.» Mais cette politique
n’était pas celle que les Illuminati avaient en tête. (61)

Selon le document la «Symphonie Rouge», les Illuminati ont créé Hitler
pour contrôler Staline et commencer une guerre. Mais il semble qu’Hitler
se soit aliéné les banquiers en imprimant son propre argent. Il s’agissait
d’une menace majeure pour la «Révolution» (c’est-à-dire le contrôle du
monde par les Illuminati.)

«Le crime impardonnable de l’Allemagne avant la Seconde Guerre
Mondiale,» a dit Churchill, «fut sa tentative de sortir sa puissance
économique du système commercial mondial et de créer son propre
mécanisme d’échange qui empêcherait le monde financier d’en tirer
profit.» (Churchill à Lord Robert Boothby, cité dans l’avant-propos, 2e
éd. Sydney Rogerson, «La propagande dans la prochaine guerre», 2001,
orig. 1938).

QUESTIONS LAISÉES SANS RÉPONSE

Hitler ne voulait pas se battre contre la Grande-Bretagne. Il considérait
les britanniques comme des frères de race et redoutait de devoir mener
une guerre sur deux fronts. Il fit de nombreuses ouvertures de paix, en
promettant de respecter l’Empire Britannique en échange d’une main
libre en Europe où il promettait une grande autonomie nationale (par



exemple la France de Vichy.) Il envoya son adjoint Rudolph Hess en
Grande-Bretagne pour demander la paix en mai 1941. Churchill fit
enfermer Hess.

Après l’invasion hitlérienne de la Russie en Juin 1941, sa politique envers
les Juifs passa de l’expulsion à l’extermination. Il considérait le
Communisme russe comme un phénomène juif. De plus en plus,
l’Allemagne fut engagée dans une lutte à mort génocidaire.

Cela n’aurait pas été le cas si la Grande-Bretagne avait fait la paix, ou
accepté de se rendre sous condition. Mais il n’avait jamais été question
d’abandonner la Russie. F.D.R. a dit dans une phrase célèbre qu’en
politique rien ne se passe par accident. Tout est prévu.

Le but des Illuminati à travers la Deuxième Guerre Mondiale était d’ordre
économique, politique et occulte : s’enrichir tout en détruisant les états-
nations d’Europe (y compris la Grande-Bretagne) tout en sacrifiant des
millions de vies à leur dieu Satan.

L’holocauste juif faisait également partie du plan, pour justifier la création
de l’état «juif» maçonnique d’Israël.

Bernard Wasserstein écrit : «Durant les deux premières années de la
guerre, lorsque les autorités allemandes concentrèrent leurs efforts pour
sécuriser l’exode des Juifs du Reich et des territoires Nazis occupés, ce
fut le gouvernement britannique qui pris les devants en interdisant la fuite
sur les routes d’Europe des réfugiés juifs. «(«La Grande-Bretagne et les
Juifs d’Europe», 1939-1945, p.345)

L’intérêt et la valeur de l’histoire réside dans la prise de conscience que
rien n’est en réalité tel qu’on veut nous le faire paraitre. Tout est
orchestré selon un plan vieux de plusieurs siècles. Comme les rayons du



crépuscule de la civilisation Chrétienne s’évanouissaient progressivement,
l’obscurité et l’incertitude se répandaient sur la Terre.



Lester Pearson, un outil des Illuminati

«La trahison ne réussit jamais : quelle en est la raison ? Car si elle réussit,
nul n’ose plus l’appeler trahison?»

Personne n’aime colporter de mauvaises nouvelles ou troubler ses
concitoyens qui dorment à poings fermés.

C’est donc le cœur lourd que je déclare que Lester Pearson (premier
ministre du Canada de 1963 à 1968) a fourni des informations
confidentielles à l’Intelligence militaire russe (GRU) tout en officiant à
Washington D.C. de 1942 à 1946, en sa qualité d’ambassadeur du
Canada.

Malheureusement, ce n’est pas un cas isolé. La trahison est la règle
secrète de l’élite dirigeante de l’Occident. Sciemment ou
inconsciemment, ils servent le plan des Illuminati pour un «gouvernement
mondial», un état policier orwellien appelé le «Nouvel Ordre Mondial.»

Les Illuminati sont un culte secret luciférien représentant le plus haut
degré de la franc-maçonnerie, qui compte des membres à des postes clés
à travers le monde. Les Illuminati contrôlent le monopole des banques
centrales, (la Banque d’Angleterre, la Réserve Fédérale) et un vaste
réseau de cartels interconnectés (notamment les médias, les produits
pharmaceutiques, la défense, les produits chimiques, la nourriture, les
minéraux et le pétrole.)

L’Illuminisme croit que l’homme (c’est à dire eux) doit définir la réalité au
lieu de Dieu ou de la nature. Ainsi, ils ont du mal à gérer des concepts
tels que la vérité objective ou la moralité.



Le Communisme a été créé par les Illuminati pour saper les fondements
de la civilisation occidentale (la religion, la race, la nation et la famille) tout
en feignant de construire un monde meilleur fondé sur l’égalité et la justice
sociale. Ils ont dupé des millions de personnes, des opportunistes ainsi
que des idéalistes sincères.

«L’internationalisme» promut par Lester B. Pearson à l’ONU (lui faisant
gagner un prix Nobel en 1957) est un déguisement pour cette tyrannie
occulte des super-riches. Les événements récents (le 11 septembre, la
«guerre contre le terrorisme» en Irak et la Loi du Patriot Repression Act)
doivent être considérés dans la perspective de ce plan grotesque.

ELIZABETH BENTLEY

En Août 1951, Elizabeth Bentley, une ancienne espionne du GRU
(renseignement militaire russe), a témoigné que Lester «Mike» Pearson
était une source primaire d’information. Il fournissait des informations
confidentielles à Hazen Sise, un agent soviétique sous son contrôle, qui
travaillait pour l’Office national du film du Canada.

Bentley déclara à la Commission McCarran du Sénat américain : «Si je
comprends bien Hazen, Pearson savait qu’Hazen était un communiste et
était disposé à aider. Pearson en raison de sa position pouvait occuper
des postes en Amérique, en particulier ceux en relation avec la Grande-
Bretagne.

Pearson a été secrétaire d’État du Canada pour les Affaires étrangères
en 1951 donc ce témoignage a été passé sous silence. Il est inclus dans
l’annexe A (p. 186) de «No Sense of Evil / Espionnage : The case of
Herbert Norman» (1986) de James Barros, professeur de sciences
politiques à l’Université de Toronto.



Herbert Norman, l’ambassadeur du Canada en Égypte, était un agent du
N.K.V.D. et le collègue de Pearson qui fut l’objet d’une enquête en
1957 et se «suicida». Pearson le protégeait et le couvrait.

Pearson rencontra l’agent de contrôle de Benley, Anatoly Gorski
(«Gromov») à Washington en octobre 1944. Gorski a été l’un des
meilleurs agents du KGB, ayant dirigé Blunt, Burgess, Maclean et Philby
en Angleterre. Barros spécule «l’impensable» que «Pearson était une
taupe ultime de Moscou.» (169)

En 1957, le Département d’État des États-Unis tint une réunion sur
l’opportunité de traiter cette question. Il en conclu : «Pearson est un
héros à l’heure actuelle, il coopère pleinement avec notre gouvernement
concernant les contrats de défense.» (206)

Lester B. Pearson pourrait avoir été enrôlé par une bourse Rhodes à
l’Université d’Oxford en 1923. De 1935 à 1941, il servi à la Haute
Commission canadienne de Londres et frotta ses épaules avec les chefs
du complot pour établir un gouvernement mondial. Il participa à
l’établissement du Traité de l’Atlantique Nord (OTAN), et était l’homme
clef de l’ONU durant la crise de Suez de 1956.

Le commandant de la Marine canadienne Guy Carr fraya avec cette
clique de hauts fonctionnaires à Ottawa dans les années 1930 et 1940.
Ils se reconnaissaient les uns les autres par des signaux maçonniques et se
livraient à des activités «progressistes» comme l’échangisme. On lui dit :
«Arrêtez d’essayer de sauver la race humaine. La grande majorité ne
vaut pas le temps ou le mal que vous vous donnez. La plupart seront
mieux sous une dictature totalitaire ; ils obtiendront ce que le
gouvernement décide qui est bon pour eux...» («Satan : Prince de ce
Monde,» p. 101. Voir aussi ses «Des Pions sur l’Echiquier» et



«Brouillard Rouge Sur l’Amérique.»)

Le témoignage d’Elizabeth Bentley a été corroboré par les messages
«Venona» entre l’ambassade Soviétique et le KGB à Moscou qui
«confirma sa véracité auprès des autorités américaines» («Venona :
Décodage soviétique de l’espionnage en Amérique», Yale University
Press, 1999, p 12)

MACKENZIE KING, GOUZENKO ET LA GUERRE FROIDE

Lester B. Pearson était le chef du Parti Libéral qui a dominé la vie
politique canadienne. Il était parrainé par Mackenzie King, premier
ministre de 1921 jusqu’à 1948, (sauf pendant 6 ans.)

J.D. Rockefeller se référait à Mackenzie King comme «mon meilleur
ami.» King a travaillé pour Rockefeller de 1914 à 1918 à développer des
syndicats d’entreprise et les «réformes sociales» politiques qui piégèrent
les masses et créèrent un gouvernement hypertrophié. Les Rockefeller,
qui sont les agents américains pour les Rothschild, ont contrôlé le Parti
libéral depuis grâce à l’aide de la famille québécoise de Paul Desmarais
(Power Corporation, etc.) en tant qu’intermédiaire. L’ancien Premier
ministre Paul Martin est un ancien employé qui est redevable à Desmarais
pour lui avoir vendu la Canada Steamship Lines comme une faveur.

En Septembre 1945, trois mois avant qu’Elizabeth Bentley ne fuit le
GRU, un commis de l’ambassade soviétique, Igor Gouzenko, fit
défection à Ottawa, avec des documents d’espionnage Soviétiques
révélant l’étendue de leur implication en Occident. Initialement, King
ordonna à ses fonctionnaires de lâcher Gouzenko et sa famille en dépit du
grave danger dans lequel ils se trouvaient. L’héroïque petite famille fut
renvoyée de bureau en bureau, dans un chassé-croisé avec Ottawa et



leurs documents compromettants. Les Gouzenkos reçurent l’instruction
de retourner à l’ambassade de Russie ou de se suicider!

Pourquoi ? Apparemment King ne voulait pas offenser l’U.R.S.S. un allié
de valeur en temps de guerre. En réalité, King, célèbre pour être
«insondable», avait peur que Gouzenko révèle que l’élite dirigeante de
l’Occident était infestée d’agents Soviétiques (c’est à dire d’Illuminati)
tels que Lester Pearson et lui-même.

Il semble que Gouzenko ait été sauvé parce que les Illuminati avait
rapidement mis au point une utilité pour lui. Un opérateur élevé : «le
Monsieur appelé Intrépide» le canadien William Stephenson, chef du
British Special Operations Executive est soudainement apparu de New
York et a pris les Gouzenkos sous son aile.

Il utilisa les révélations de Gouzenko pour démarrer la fausse «guerre
froide». La nouvelle que l’U.R.S.S. avait des espions partout et s’était
livrée aux vols de secrets atomiques provoqua une panique générale qui
transforma l’opinion publique envers l’URSS de bénigne à hostile, du
jour au lendemain. (Voir William Stevenson, «Intrepid’s Last Case», p.
214.)

L’astuce consistait à créer une peur suffisante pour justifier la guerre
froide, sans révéler les meilleurs acteurs de la conspiration des élites, tant
au Canada qu’à l’étranger. Ils sacrifièrent des figures mineures comme le
scientifique atomique Allan Nunn May, qui fut arrêté pour espionnage et
fit six ans de prison. Pendant ce temps, Lester Pearson et sa bande de
traîtres de haut rang s’en sortirent indemnes.

Pendant ce temps, Gouzenko fut maintenu dans les limbes, les dossiers
de ses interrogatoires ayant disparus, et le volume du Journal de
Mackenzie King se rapportant à l’affaire fut retiré des Archives



Nationales. Gouzenko fut soumis à la calomnie, une habitude des milieux
libéraux et de gauche.

Soit dit en passant, selon Peter Wright «Spycatcher», le second de
Stephenson, Von Petrov était un agent soviétique, mais qui ne travaillait
pas alors pour les Illuminati ? (327)

LES ÉTATS-UNIS

La même chose se produisit aux États-Unis lorsque l’agent soviétique
Whittaker Chambers fit défection en 1938. En 1939, il rencontra Adolph
Berle, adjoint de F.D.R. en charge de la sécurité intérieure et contrôlant
des dizaines d’espions Soviétiques occupant des postes clés, y compris
Harry Dexter White, qui devint plus tard secrétaire adjoint au Trésor.
Rien ne fut fait.

En 1948, pour attiser les flammes de la guerre froide, ils laissèrent les
charges de Chamber contre Alger Hiss apparaitre au premier plan. Hiss
était un agent soviétique et un haut fonctionnaire qui conseillait F.D.R. à la
Conférence de Yalta. Il a également rédigé la Charte des Nations Unies
et a servi comme son premier Secrétaire Général en 1945. Lorsque des
rumeurs à son sujet commencèrent à circuler, il démissionna pour devenir
président de la fondation Rockefeller «Dotation Carnegie pour la Paix
Mondiale.»

Suivant la discipline Communiste, Hiss feignit l’innocence outragée et
accusa Chambers et ses partisans de mener une «chasse aux sorcières.»
Il poursuivi Chambers pour diffamation et un «Who’s Who» de
l’establishmentde l’Est prit sa défense, y compris Felix Frankfurter et
Adlai Stevenson.



Malheureusement pour lui, Chambers produisit des documents portant sa
propre écriture et Hiss alla en prison pour trois ans et huit mois pour des
faits relativement mineur de parjure.

LA GRANDE-BRETAGNE

Les britanniques déplorèrent qu’il y eu cinq «taupes» soviétiques de haut
rang dans leur corps diplomatique et les services de sécurité. Mais
l’U.R.S.S. (et Israël) étaient des créations de la franc-maçonnerie
britannique. En d’autres termes, l’élite britannique est au cœur de cette
conspiration du gouvernement mondial, qui n’est en réalité tout
simplement que de l’impérialisme «Britannique» revisité. Heureusement,
la cinquième «taupe», Anthony Blunt, était le conseiller artistique
personnel de la Reine lorsqu’il fut «révélé» en 1979.

En 1945, il y eut une autre crise, lorsque Konstantin Volkov, le chef du
N.K.V.D. à Istanbul, opérant sous la couverture de l’avocat Vice,
s’enquis des conséquences de faire défection. Il avait travaillé au Centre
de Moscou et avait eu des informations sur 300 agents, dont deux
espions du Foreign Office britannique et une autre «en direction d’une
organisation de contre-espionnage à Londres.» (William Stevenson,
«Intrepid’s Last Case», p. 187-8)

Je ne sais pas combien de directeurs du contre-espionnage, ils ont à
Londres, mais le MI5 en chef Sir Stewart Menzies demanda à son
directeur du contre-espionnage Kim Philby de «s’occuper» de la
question. Il le fit. Volkov et sa femme furent mit sous sédatifs et
transporté à Moscou pour être torturés et exécutés. Philby prit plus tard
sa retraite à Moscou avec la pension d’un général du KGB. De même,
Guy Burgess, Donald Maclean et les autres «taupes» plus évidentes au
coeur du Service britannique des Affaires étrangères se retirèrent ensuite



dans des datchas en Russie. La BBC continue à les dépeindre comme
des idéalistes et des héros voyous.

Le scientifique atomique britannique Klaus Fuchs qui avait trahi les
secrets de la bombe à hydrogène pour les transmettre à Moscou a écopé
de 14 ans de prison. Il fut seulement libéré après neuf ans et autorisé à se
rendre à Allemagne de l’Est où il devint directeur adjoint de la recherche
en physique nucléaire.

CONCLUSION

La vraie bataille n’est pas entre la «gauche» et la «droite», mais un conflit
séculaire entre les super riches qui veulent monopoliser toutes les
richesses, et le reste de l’humanité qui en cherchent un minimum pour
mener une vie confortable.

L’ennemi n’est pas le capitalisme mais le capitalisme monopolistique, pas
les sociétés, mais les cartels qui s’efforcent d’obtenir un monopole ultime,
le gouvernement mondial.

Le communisme est une ruse par laquelle les banquiers ont coopté les
instincts collectifs de l’humanité et exploitèrent l’idéalisme déplacé pour
leur objectif diabolique.

Le véritable ennemi n’est pas l’Islam mais un ancien culte satanique
rongeant le cœur de la société occidentale, en ayant l’intention de
détourner l’humanité de son chemin naturel et sain pour l’asservir à l’aide
de méthodes sophistiquées de contrôle social.



Il y a de quoi avoir peur du pedigree fasciste
du Nouvel Ordre Mondial

L’élite anglo-américaine des affaires a été impliquée jusqu’aux oreilles
dans l’émergence du Troisième Reich Nazi, une première tentative de
mettre en place un «Nouvel Ordre Mondial.» C’est un rappel que les
Illuminati ne sont pas uniquement juifs. Ils englobent à la fois le
mouvement Communiste et le Sionisme juif d’une part, et le mouvement
aryen Fasciste et le Nazisme de l’autre.

L’économiste Robert Brady défini l’état Nazi comme «une dictature du
capitalisme monopoliste. Son «fascisme» est celui de l’entreprise
organisée sur une base de monopole, et en pleine possession de tous les
pouvoirs militaires, de la police, du pouvoir juridique et de la propagande
d’état.» (Richard Sasuly, «I.G. Farben,» 1947, p. 128)

La Russie Communiste était l’autre moitié de la dialectique. Elle était
aussi une dictature du capital de type monopoliste, cette fois déguisée en
«propriété publique». Un général Nazi en visite en Russie dans les années
1930 a fait remarquer que le Communisme était une «image-miroir» du
Nazisme. Ils étaient tous deux socialistes. La seule différence, c’est que
l’un exaltait la race tandis que l’autre mettait en avant la classe sociale. En
effet les deux ont été créés par le cartel des banques centrales.

Une des clefs pour comprendre le Nouvel Ordre Mondial est la
psychologie d’un cartel. Ils veulent tout. Les cartels sont par définition
une conspiration. Leur but est de tromper le public en gardant des prix
élevés. Ils font cela en contrôlant la concurrence des marchés, les
matières premières et les nouvelles technologies. Ils sont, par définition,
mégalomanes, antinationaux et antisociaux.



L’un des premiers cartels fut la Standard Oil de J.D. Rockefeller, qui a
éliminé la concurrence en fixant secrètement les coûts de transport. Tout
en feignant de professer le Christianisme, Rockefeller est célèbre pour
avoir dit «le seul péché est la concurrence.»

Le plus grand cartel allemand était le groupe géant pharmaceutique de
produit chimique, I.G. Farben. Max Warburg fut le directeur de Farben
de 1910 à 1938. Farben produisit 85% des explosifs de l’Allemagne
pendant la Seconde Guerre Mondiale.

En 1926, Farben et la Standard Oil avait conclu une entente dans laquelle
Farben restait en dehors de la production d’huile synthétique en échange
de quoi, la Standard Oil représentait Farben aux États-Unis. Le résultat
fut que la Standard Oil fournissait les Nazis en pétrole en dépit des
pénuries aux États-Unis. Elle lui fournissait un rare additif au plomb sans
lequel la Luftwaffe ne pouvait pas voler. Elle supprima la production de
caoutchouc synthétique aux États-Unis, ce qui failli coûter la victoire aux
Alliés.

À son tour, Rockefeller obtint une part d’autres secteurs gérés par les
industries Farben, qui comprenait les nombreuses usines de travailleurs
esclaves employés à partir de camps de concentration comme
Auschwitz. (Farben-Rockefeller payaient les S.S. pour ce travail à des
taux défiant toute concurrence. Ils payaient aussi les salaires des gardiens
S.S.) Ils ont également fourni le gaz poison qui tuait les ouvriers devenus
inutiles.

C’est la vraie raison pour laquelle les lignes ferroviaires d’Auschwitz
n’ont pas été bombardées. Les bombardiers alliés frappèrent à moins de
5 miles d’Auschwitz, mais les usines et les camps de la mort étaient
intouchables. En fait, l’industrie allemande s’y était installée pour cette



raison. Après la guerre, la C.I.A. établie son siège social allemand au
siège encore intact de Farben à Francfort.

L’Holocauste fut une très bonne affaire. Tout au long des années 1930
les banques d’investissement de Wall Street ont participé à
«l’aryanisation» ce qui signifiait de saisir les brasseries, les banques, les
usines, les magasins etc. appartenant aux juifs pour 30% de leur valeur
réelle. L’or des dents de victimes de l’Holocauste a fini dans leurs
coffres.

La machine de guerre Nazie a été financée par la Banque d’Angleterre
(qui, par exemple, a transféré les réserves d’or tchèques aux Nazis), Wall
Street et le pillage des Juifs. Elle a été peaufinée par l’avocat John Foster
Dulles, et son cabinet d’avocats Sullivan and Cromwell. Dulles est
devenu plus tard Secrétaire d’Etat des Etats-Unis.

L’Allemagne Nazie était un paradis capitaliste. Il y avait une semaine de
travail de 60 heures, des bas salaires et l’absence de syndicats. Les
Cartels allemands ont commencé à préparer la guerre bien avant qu’ils
n’aient financés Hitler. En tant que pays tombé sous la botte Nazie, ils ont
absorbé d’anciens concurrents à des prix dérisoires. «Pour les grandes
entreprises allemandes, la Seconde Guerre Mondiale fut une chance pour
perpétrer un pillage sur une échelle sans précédent dans l’histoire», écrit
Sasuly (p. 114).

Après la guerre, le banquier général de la Dillon Read, William Draper, a
été chargé de démonter l’industrie allemande et de la répartir entre les
alliés. Inutile de dire que ce ne fut pas le cas. Les cohortes de Wall Street
en possédaient trop. Les hommes d’affaires Nazis restèrent aux positions
de pouvoir. Les criminels de guerres furent transportés en Amérique du
Sud ou s’en allèrent travailler pour la CIA.



La liste des sociétés américaines ayant l’équivalent de 8 milliards de
dollars investis dans l’Allemagne Nazie comprenait la Standard Oil, la
General Motors, IBM, Ford, la Chase et la National City Bank, ITT et
beaucoup d’autres.

En conséquence, les hommes de «The Greatest Generation» ne savaient
pas qu’ITT avait construit les avions qui ont lâché des bombes sur eux.
Ils ne savaient pas que Ford et General Motors construisaient les
camions Nazis et des réservoirs. Ils ne savaient pas que les roulements à
billes cruciaux pour l’effort de guerre Nazi étaient fabriqués à
Philadelphie, mais faisaient l’objet d’une pénurie aux Etats-Unis. Tout
cela a été fait avec la connaissance et la permission du gouvernement
américain. (Pour plus de détails, je vous recommande l’ouvrage de
Charles Higham «Commercer avec l’ennemi» 1983. Les livres de
Christopher Simpson «The Splendid Blond Beast», 1993, et
«Blowback», 1988 sont également utiles.)

L’INTERNATIONALISME

Les convois américains vers l’Angleterre étaient réacheminés vers
l’Allemagne Nazie. Les compagnies d’assurance allemandes avaient les
détails des cargaisons et les heures de départ, et ceux-ci étaient transmis
à l’intelligence Nazie.

James Martin rapporte cette anecdote dans son livre «All Honourable
Men» (1950). Martin était à la tête de la branche de la guerre
économique avec le département de la justice américain et plus tard avec
la division économique du gouvernement militaire des États-Unis en
Allemagne.

Dans les fichiers de la Compagnie d’assurance Munich, Martin a



également trouvé «des paquets de photographies, des plans et des
descriptions détaillées de l’ensemble des développements industriels aux
États-Unis, beaucoup d’entre eux ayant été obtenus par le biais de la
voie de l’assurance. Ensemble, ils constituaient les statistiques vitales de
notre économie de guerre.» (23)

Martin raconte comment, dans les années 1920, les banquiers de New
York tels que Dillon Read & Company et Brown Brothers Harriman
(dont Prescott Bush était le président) permirent de consolider l’industrie
allemande en cartels géants tels que l’acier et I.G. Farben. Moins de 100
hommes liés à la Deutsche et la Dresdner Bank contrôlaient les 2/3 de
l’industrie Nazie et finançaient le Parti Nazi.

«Les films d’avant-guerre avaient dépeint les Nazis marchant au pas de
l’oie comme les maîtres absolus de l’Allemagne,» écrit Martin. «Nos
interrogatoires... d’Alfred Krupp et de ses gestionnaires de travaux
effacèrent cette impression. Adolf Hitler et son parti n’ont jamais été
autorisés à oublier qu’ils avaient dépendu des industriels pour les mettre
au pouvoir, et qu’à l’avenir ils pourraient aller plus loin avec l’aide des
industriels que sans eux.» (83)

Les cartels Nazis étaient tous liés à des sociétés américaines telles que
Dupont, Standard Oil, General Motors, ITT et General Electric. En
1944, Martin trouva 3 600 accords entre entreprises allemandes et
américaines qui refusaient des matières premières critiques et des brevets
aux États-Unis en faveur de l’effort de guerre Nazi. (13)

Martin s’est rendu compte que l’ennemi n’était pas politique, mais une
puissance économique. «Nous avons commencé à identifier l’image d’un
ennemi qui pourrait survivre à une défaite militaire, car il n’avait pas
besoin d’utiliser des armes militaires.» (13)



Martin conclut : «Sauf pour son résultat militaire, l’expérience Nazie
semble avoir été un succès aux yeux de ses promoteurs originaux. L’unité
des affaires et de la finance allemande dans le soutien aux Nazis n’a
d’égal que la précision avec laquelle le gouvernement Nazi soutenait les
objectifs et les intérêts des financiers et des industriels dominants. Ils ont,
à leur tour, menés une dure lutte après la guerre pour garder les lignes
économiques du système Nazi intacte.» (291)

La guerre a également été un succès pour les partenaires Nazis aux
États-Unis. Au cours des cinq années de guerre, les 60 plus grandes
sociétés des États-Unis ont plus que doublé leurs actifs totaux. (296)

Si l’élite soutenait les Nazis, pourquoi les Nazis n’ont-ils pas gagnés ?
Comme mes lecteurs le savent, je crois que le peuple allemand a été
«piégé» pour perdre et être détruit, et finalement devenir les eunuques
qu’ils sont aujourd’hui. Le parti Nazi était un cheval de Troie qui visait à
séduire et à trahir le peuple allemand. (Bien sûr, la plupart des Nazis
étaient des dupes.) Pendant tout ce temps, l’élite des affaires
internationales faisait de l’argent alors que la guerre dégradait et
démoralisait l’humanité afin qu’elle accepte le gouvernement mondial des
banquiers. Comme toutes les guerres, la Seconde Guerre Mondiale était
une guerre contre l’humanité menée par une élite financière occulte.

En conclusion, le Nouvel Ordre Mondial, et même l’histoire moderne, est
le produit de la volonté du cartel Illuminati des banques centrales de
traduire son monopole sur le crédit en un monopole sur toutes les
richesses, la politique et la culture. Le but ultime est d’arracher l’humanité
au dessein de Dieu, et de la livrer en otage à Lucifer.



«L’horrible» Secret de la Seconde Guerre
Mondiale

Josslyn Victor Hay, 22ème comte d’Erroll, (1901-1941) un vétéran
colonial britannique (Kenya), connaissait la véritable cause de la
Deuxième Guerre Mondiale et avait la stature pour être entendu.

Winston Churchill ordonna aux Services Secrets (Special Operations
Executive) de le tuer. Quel «horrible secret» le gouvernement britannique
allait-il se donner tant de mal à protéger en tuant un éminent politicien
colonial britannique?

Significativement les conspirateurs choisirent le nom de code «Opération
Highland Clearance» pour assassiner Erroll. L’expulsion brutale des
locataires écossais de leurs fermes au début des années 1800 est un
symbole approprié pour la dépossession de la race humaine par le
Nouvel Ordre Mondial, que la Seconde Guerre Mondiale contribua tant
à faire progresser.

La version populaire de l’assassinat de Nairobi au Kenya a été
retranscrite dans le film de 1987 «White Mischief» avec Charles Dance
jouant le rôle de Lord Erroll et Greta Scacchi interprétant celui de Diana
Broughton.

Le corps d’Erroll fut retrouvé tôt le matin du 24 janvier 1941, agenouillée
au pied du siège passager avant de sa voiture avec une blessure par balle
derrière l’oreille, façon meurtre d’élimination. Erroll, un veuf de 40 ans,
avait une liaison avec une femme mariée Diana Broughton et l’avait
ramenée à la maison après minuit.

La suspicion se porta sur le mari de Diana beaucoup plus âgé Sir Henry



Broughton, qui fut jugé mais acquitté. Le film met le blâme sur lui et la
décadence des colons blancs en général.

Le meurtre serait resté non résolu, si ce n’était un initié SOE à la retraite
qui, informé d’une maladie en phase terminale, a donné l’information à un
collègue, Tony Trafford qui a composé une note de 100 pages. Trafford,
depuis décédé, donna à l’auteur comme par hasard, le nom d’Errol
Trzebinski qui écrivit : «La vie et la mort de Lord Erroll : La vérité
derrière l’assassinat de Happy Valley» (2000)

Grand de plus de 6 pieds «avec un aspect nordique ciselé, Lord Erroll
était un dirigeant naturel, héritier d’une ancienne lignée écossaise,
organisé et intelligent, un excellent orateur avec une mémoire
photographique. En tant que membre de la législature coloniale du
Kenya, il avait occupé le poste de Secrétaire Militaire avec d’importantes
fonctions militaires et de renseignement.

«L’Opération Highland Clearance» impliquait plus de 100 personnes.
Dans les premiers stades de la guerre mondiale, pourquoi était-il si
important pour le gouvernement de Churchill de faire taire cet homme?

LA GRANDE RUSE

Essentiellement, Hitler n’était pas intéressé par une guerre mondiale. Son
dessein était de conquérir l’U.R.S.S. dans une large alliance «nordique»
avec l’Angleterre. Erroll appartenait à la «Cliveden Set» une puissante
section de l’élite britannique qui soutenait cette alliance.

Le bailleur de fonds de Churchill, la Banque privée d’Angleterre avait mis
en place Hitler comme un moyen de menacer Staline, provoquer une
guerre mondiale et détruire l’Allemagne tout à la fois. La guerre leur



permit de concentrer le pouvoir et la richesse entre leurs mains et
d’abattre des élites nationales qui pourraient interférer avec leur
gouvernement du monde.

Les banquiers ont utilisé les membres du «Cliveden Set» pour tromper
Hitler afin qu’il pense que l’Angleterre avait approuvée ses plans.
Comme de fiers protégés, les Nazis divertirent les Anglais et leur
donnèrent des informations sur leur déploiement militaire. Les Nazis ont
été piégés. Tel est le sens réel de la «politique d’apaisement.»

Le Cliveden Set se divisait en deux groupes, ceux qui étaient au courant
du piège, et ceux qui ne l’étaient pas. Erroll était un de ces derniers qui
croyait sincèrement qu’Hitler représentait un rempart au Communisme.
Lorsque la guerre a éclaté, Erroll a fait son devoir patriotique. Mais il en
savait trop. Il était conscient de la façon dont Hitler et Churchill
appartenait à la même société occulte homosexuelle secrète et il a peut-
être parlé de cela à portée d’agents du MI-5 actifs.

En mai 1941, trois mois après la mort d’Erroll, Rudolf Hess, l’adjoint du
Führer s’envola en Ecosse pour présenter à Hamilton une proposition de
paix généreuse. Les deux hommes étaient homosexuels. Hess était
l’amant homosexuel d’Hitler dans la prison de Landsberg et l’a aidé à
composer «Mein Kampf». Hamilton a peut-être eu une liaison avec
Albrecht Haushofer, le fils du mentor d’Hitler et de Hess, Karl
Haushofer, qui avait lancé le concept de Lebensraum (Espace Vital). A.
Haushofer faisait partie de la résistance allemande espérant mettre Hitler
de côté et faire la paix avec l’Angleterre. (Voir le livre de Kevin Abrams
& Scott Lively, «La croix gammée rose», le chapitre en ligne «Homo-
occultisme»)

Il est probable qu’Hitler a été créé par une société secrète occulte



largement homosexuelle qui comprenait les élites Britanniques et Nazies.
C’est ce qu’on appela la société de Thulé en Allemagne et l’Ordre de
l’Aurore Dorée en Angleterre. Aleister Crowley et son Ordo Templi
Orientis en était le lien commun.

Winston Churchill, un druide et homosexuel, faisait partie de cette scène
homo-occulte. (Il était aussi un ami d’Edward VIII, considéré comme un
sympathisant Nazi.) Mais la branche Nazie n’était pas au courant de
l’agenda caché anglais. Erroll a probablement été réduit au silence parce
qu’il s’opposait au Communisme et au Nouvel Ordre Mondial. Il aurait
pu discréditer Churchill et l’effort de guerre britannique et peut-être
prévenir Hitler.

LE MEURTRE

Le 7 septembre 1940, un groupe haut placé, dont Douglas Douglas-
Hamilton, le quatorzième duc de Hamilton, se rencontrèrent en Ecosse et
décidèrent de se débarrasser de Jocelyn Hay Lord Erroll. La question
devait être traitée par le SOE de la station du Caire.

Jock et Diana Broughton étaient des agents MI-5 actifs qui se rendirent
au Kenya en novembre 1940 pour découvrir les intentions d’Erroll et
l’impliquer dans un triangle amoureux qui occulterait le véritable but de
son assassinat. En décembre, un autre couple d’agents arrivèrent au
Kenya et la nuit du meurtre, firent semblant d’avoir des ennuis de moteur.
Ils commandèrent pour la femme qui avait tirée sur Erroll, un taxi pour
rentrer en ville. Des équipes radio contrôlées suivaient Erroll.

Les contacts retraités du SOE de Trezebinski essayèrent de donner une
tournure un peu différente aux événements, suggérant qu’Erroll avait été
assassiné parce que les «ex-adeptes de l’apaisement» de l’establishment,



y compris «le duc de Hamilton, et les figures officielles supérieures
appartenant au dernier cabinet de Chamberlain, des amis proches
d’Edward VIII et Edouard lui-même» seraient gênés par ce qu’Erroll
savait. (p.280.)

Un initié déclara que Rudolf Hess, Lord Moyne et Erroll partageaient la
connaissance de certains «horribles» secrets. Des terroristes juifs
assassinèrent ostensiblement Lord Moyne, en 1944, pour cette raison.
Les autres membres du Cliveden qui moururent de morts mystérieuses et
prématurées étaient Lord Lothian (1940), Lord Rothermere (1940), Sir
Harry Oakes (1943) et l’ancien Premier ministre Neville Chamberlain qui
est mort du «cancer» en novembre 1940 à peine six mois après avoir
quitté ses fonctions. Hamilton mourut idéalement au combat en 1944. Les
deux agents du SOE qui ont exécuté Eroll moururent aussi
commodément au combat.

Selon cet initié, «l’horrible secret» «n’était pas que Churchill ait découvert
la conspiration [de faire la paix avec l’Allemagne]... mais qu’il faisait
partie de celle-ci.» Mon intuition est que Churchill, Hitler, Staline et
Roosevelt faisaient partie de la même société secrète kabbalistique (les
Illuminati) et que Lord Erroll savait qu’Hitler était en train d’être piégé.
C’est pourquoi Lord Erroll devait être réduit au silence.

CONCLUSION

L’ultime «horrible secret», c’est que l’U.R.S.S. était une création de la
Franc-Maçonnerie britannique, financé par la Banque d’Angleterre. Ils
peuvent avoir perdu le contrôle de Staline et créé Hitler pour le menacer.
Mais Staline aurait dû faire quelque chose de terrible pour que les
britanniques se joignent à Hitler. Le Communisme russe était la moitié de
leur Nouvel Ordre Mondial à la dialectique hégélienne. Nous le voyons



aujourd’hui sous la forme du pouvoir arbitraire de l’Etat, de la répression
et de l’endoctrinement. Le Nazisme était aussi une étape vers le Nouvel
Ordre Mondial, mais c’était leur plan «B».

Le vrai problème, c’est que l’histoire est un canular, ourdie par les
banquiers centraux kabbalistes, pour faire avancer la tyrannie mondiale.
Ils ont mis au pouvoir des pervers et des inadaptés pour créer la guerre
et le chaos. Par exemple, Winston Churchill souffrait de dépression
chronique et a prospéré sur le chaos. Il a avoué dès le début de la
Première Guerre Mondiale : «Tout tend à la catastrophe et à
l’effondrement. Je suis captivé, équipé, et heureux. N’est-il pas horrible
d’être ainsi fait?»

Ces monstres sont nos dirigeants. Subvertis par un culte Luciférien, la
faillite morale de la société occidentale est masquée par la prospérité
matérielle, mais cela ne saurait durer. Ainsi, ils sont en train d’ériger un
état policier pendant que l’intelligentsia et les masses peuvent encore être
achetées avec leur propre argent.



EPILOGUE

Survivre au Nouvel Ordre Mondial

[Aide-mémoire pour soi-même]

Il ne s’agit pas de stocker des pièces d’argent ou de la nourriture en
conserve ou de se munir d’un AK-47.

Il s’agit de sauver votre âme, pas votre peau. Il s’agit de la tendance à
être obsédé par le Nouvel Ordre Mondial, de déprimer et de devenir
insupportable.

La situation est déprimante. Une secte satanique contrôle le crédit du
monde et dirige à travers une myriade d’outils de procuration. Elle est
déterminée à détruire la civilisation et à diligenter un état policier
Orwellien.

Vous passez des heures chaque jour à regarder avidement les nombreux
nouveaux développements. Votre visage est pressé contre la vitrine du
monde.

Vous êtes «externalisés». Vous ne pouvez pas aller dans la cuisine sans
allumer la radio.

Vous essayez de réduire votre dépendance au monde. Mais une grande
partie de ce que vous imbibez est toxique : la dépravation, la corruption,
la duplicité et la tragédie. (Est-ce donc le but des médias de masse? De
démoraliser et de brutaliser?)



L’humanité est en proie à une force diabolique qui cherche constamment
à se légitimer par la tromperie. Vous ne pouvez pas surmonter ce démon.
Mais vous avez toujours le contrôle de votre vie personnelle. En fin de
compte, l’enjeu de la bataille est l’âme de l’humanité. Pourquoi ne pas
commencer par la défense de votre propre âme?

Cela signifie d’ériger un mur entre l’âme et le monde, et d’établir un
équilibre entre le sacré et le profane. Vous devez vous couper du monde
(le profane) pour des périodes déterminées et vous concentrer sur ce qui
vous inspire. Cela signifie d’éteindre la Télévision, Internet et les médias
en général.

Tout comme vous nourrissez votre corps avec de la nourriture, vous
nourrissez votre âme avec des pensées, des images et des sons. Votre
âme aspire à la beauté, la grâce, l’harmonie, la vérité et la bonté. Vous
devenez ce que vous pensez.

Qu’est-ce qui élève votre esprit ? Ce peut être une longue marche, la
nature, la musique, un passe-temps, le sport ou la musique. Il s’agit peut-
être de temps passé avec votre famille ou entre amis. Ce peut être la
Bible, la littérature religieuse ou la méditation.

«Faites ce que vous aimez,» a dit Henry David Thoreau. «Apprenez à
connaître votre propre os ; à le ronger, à l’enterrer, à le déterrer, et à le
ronger encore.»

Vous êtes d’accord avec les mystiques qui disent que le bonheur est à
l’intérieur. Cela implique la pleine possession de votre âme sans vouloir
rien d’autre. En regardant à l’extérieur de vous, vous sortez de votre âme
et devenez attaché à la chose que vous voulez. C’est la source des
conduites addictives et du malheur.



L’élite occulte nous contrôle par le sexe et l’argent – le Nord-Sud du
mental. L’étape de la séduction juvénile est une période où les sentiments
sexuels sont forts pour que deux personnes puissent se lier et fonder une
famille. Le sexe et la romance ne sont pas destinés à devenir une
préoccupation permanente et une panacée.

Il en est de même avec l’argent. Le marché boursier est un casino géant
avec des millions d’accros. Le culte des banques centrales dispose de
fonds illimités. Pour nous faire sentir bien, (alors qu’il piétine les droits
civiques et provoque des guerres insensées), il fait monter le marché.
Pour nous tondre, il fait s’écrouler le marché. Ne soyez pas une
marionnette.

Les pouvoirs diaboliques sont sur cette terre depuis longtemps. Vous
n’avez découvert leur existence que parce qu’ils ont marqué le début de
leur phase finale lors du 11 septembre.

Ne les laissez pas vous écraser ou vous dégrader par l’obsession de leur
iniquité. Rétablissez l’équilibre par vous-même en vous tournant vers les
choses que vous aimez. Soyez un avant-poste du bonheur.

Deuxième partie : Aménagez votre propre paradis

Le monde apparaît souvent comme une toilette publique étouffante et
sans ventilation. C’est parce que le dicton de Protagoras : «l’homme est
la mesure de toutes choses» est la religion officielle.

La culture moderne se compose essentiellement des reflets de notre
propre dégénérescence, un «désert de miroirs», comme l’a dit T.S. Eliot.
Nous respirons nos propres émanations. La religion de l’homme est
«l’humanisme» ou «l’illuminisme», qui divinise l’homme.



Platon essaya de corriger Protagoras. «Dieu et non l’homme, est la
mesure de toutes choses.» Nous n’avons pas écouté Platon.

Dieu est maintenant banni de la vie publique. À quand remonte la
dernière fois qu’une norme divine a été appliquée à quelque chose?
Quand est-ce que le niveau le plus élevé de l’humanité est célébré? Ce
serait comme une bouffée d’air frais.

SE DÉBARRASSER DE L’ODEUR DU NOUVEL ORDRE
MONDIAL

Il s’agit de survie spirituelle dans un monde devenu fou.

Nous avons tendance à nous sentir impuissant, incapable d’influer sur les
événements lointains. En fait, nous sommes sur la ligne de front. Le
Nouvel Ordre Mondial veut notre esprit et notre âme. Nous nous battons
en nous consacrant à Dieu à la place.

Nous devons d’abord court-circuiter les deux principaux moyens de
contrôle : le sexe et l’argent. Nous pouvons diriger notre libido en la
confinant à une relation monogame. Nous pouvons échapper à la
contrainte de l’argent en vivant selon nos moyens, et nous discipliner afin
que l’argent soit une préoccupation mineure.

Henry David Thoreau a dit, «un homme est riche en proportion du
nombre de choses dont il peut se passer.» Le véritable homme riche est
celui qui ne pense pas à l’argent.

Selon ce précepte, de nombreux milliardaires sont pauvres. En fait, plus
une personne a d’argent, plus il lui est difficile de penser à autre chose.



RÉORIENTATION

Pourquoi devrions-nous obéir à Dieu ? Dieu est vraiment le principe de
notre propre développement et le chemin menant à notre bonheur et à
l’accomplissement. Nous sommes utiles à nous même lorsque nous
servons Dieu. Dieu est synonyme d’idéaux spirituels : l’amour, la vérité, la
justice, la beauté.

Pensez-vous que la vie n’a pas de sens ? La vie acquiert une valeur
intrinsèque lorsque nous accomplissons le dessein de Dieu. Nous devons
nous demander : «Qu’est-ce que Dieu attend de moi ? Pourquoi suis-je
fait ?»

Dieu nous parle à travers notre esprit et notre conscience. Nous ne
l’entendons pas parce que nos esprits sont comme des miroirs face au
monde. Nous devons retourner le miroir pour qu’il se retrouve face à
l’intérieur de notre âme et puisse la montrer au monde.

Au lieu de nous imbiber du monde, ce qui nous rend fatigué et malade,
nous nous concentrons sur les choses qui reflètent notre désir de pureté,
d’espoir, de beauté et de bonté.

Au lieu de laisser le monde déterminer ce que nous pensons (et donc ce
que nous sentons) nous créons notre propre monde basé sur la façon
dont nous voulons nous sentir. C’est tout le sens de la foi, ce qui rend la
réalité spirituelle primordiale.

«Je ne connais aucun fait plus encourageant que la capacité incontestable
de l’homme à élever sa vie par un effort conscient, a écrit Thoreau dans
«Walden».

«Sculpter une statue est une chose remarquable... mais il est bien plus



glorieux de tailler l’atmosphère et le moyen par lequel on regarde, ce que
nous pouvons faire moralement. Tout homme est chargé de faire en sorte
que sa vie, jusque dans ses moindres détails, soit digne de contempler
son heure la plus élevée et la plus critique».

En rendant nos pensées conformes à notre âme, au lieu du monde, nous
créons notre propre ciel.

Toutes les grandes religions nous enseignent à contrôler nos pensées.
Nos esprits sont des autels et nos pensées sont des offrandes à Dieu.

«Laisser reposer l’eau boueuse, elle deviendra claire», a déclaré Lao
Tseu.

Dans la tradition hindoue, la discipline du mental est appelée le «Raja
Yoga.» En apprenant à méditer, nous apprenons à avoir des pensées
constructives. La clef est de traiter vos pensées comme s’il s’agissait de
celle d’un étranger et de les éviter. Si vous maîtrisez cette compétence de
détachement, vous ne serez jamais déprimé, ne vous mettrez jamais en
colère pour la simple raison que vous ne vous identifierez pas avec un
complexe mental négatif.

Les Chrétiens peuvent maintenir leur vigilance en demandant : «Que ferait
le Christ? Qu’en penserait le Christ ? Le Christianisme, en un mot, c’est
l’imitation du Christ.

La prière est une autre forme de méditation. Quelle que soit notre opinion
de Timothy Leary, il tenait une bonne idée dans son ouvrage «Grand
Prêtre»: «La prière est la boussole, le gyroscope, le dispositif de centrage
pour vous donner la direction, le courage et la confiance...»

UN CAMP DE CONCENTRATION MENTAL



Depuis combien de temps vous ne vous êtes pas senti heureux? Oui, il
parait que des scélérats pathétiques contrôlent le monde. Mais l’homme
n’est pas la mesure de toutes choses. Peu importe ce qui arrive sur la
terre, Dieu est la seule réalité. Regardez au-delà de l’homme et
concentrez-vous sur la réalité spirituelle : la beauté, la bonté, la justice et
l’amour.

Nous nous plaçons dans des camps de concentration avant qu’ils ne
soient même construits. Les Illuminati n’ont probablement pas l’intention
de briser l’illusion de la liberté. Il n’y a pas de meilleure façon de
contrôler les gens. Mais même s’ils le faisaient, nous devons même alors
être capables de joie. Dieu est la joie et Dieu est beaucoup plus grand
que les hommes.

La solution clef est d’ignorer la foule, qui est manipulée par les Illuminati.
Il est bon d’être au courant, mais nous n’allons pas danser sur des airs
joués par des dégénérés. Ne regardons pas des miroirs faits par des
nains.

Les paroles du poète Henry More (1614-1687) sont également
pertinentes. «Lorsque le désir démesuré de la connaissance des choses
fut dissipé en moi, et que je n’aspirais plus après rien d’autre que la
pureté et la simplicité d’esprit, il brillait en moi tous les jours une plus
grande assurance que je n’en aurais jamais pu attendre, de ces même
choses que j’avais eu avant le plus grand désir de connaitre.»

Se retirer du monde périodiquement permet de ne pas souiller la seule
sphère dont nous ayons encore le contrôle. Cela nous permet d’apporter
une contribution saine à la société.

Comme Paul Elmer More (1864-1937) l’a dit : Une journée qui me rend
heureux me rend sage.» Sachons maîtriser l’art du bonheur.



ADDENDUM 1

Un juif converti, le pasteur Richard
Wurmbrand défini «La guerre spirituelle».

par Cornelius B

Il y a des moments où nous nous rendons compte que nous vivons dans
un monde de batailles impitoyables, et surtout un monde de batailles
spirituelles. Dans ces moments de lucidité, nous pouvons comprendre le
sens profond de la conclusion de Rimbaud, qui stipule que les batailles
spirituelles sont aussi terribles que n’importe quelle guerre, et les paroles
du Christ : Je ne suis pas venu apporter la paix, mais le glaive.

Oui, nous vivons dans un monde de batailles permanentes entre deux
puissances spirituelles opposées – le pouvoir subtil du bien et le pouvoir
pernicieux du mal. Le premier est générateur de vie et travaille avec la
vérité, l’honnêteté, l’harmonie, l’amour, le pardon, la compassion, la
bonne volonté et l’altruisme, l’abondance, la joie et le bonheur, et toutes
les énergies positives qui se nourrissent de l’univers et de la vie que nous
connaissons ici sur terre. Opposé à ce pouvoir spirituel est le mal, le père
de la tromperie et du mensonge, le premier révolutionnaire et le père de
la hiérarchie tyrannique de l’univers, la puissance spirituelle derrière la
destruction de la vie, la cruauté, les tortures, la cupidité, l’égoïsme, le vol,
la convoitise et la folie, toutes sortes de crimes, y compris le suicide, la
souffrance et les maladies, la faim et la soif, la pauvreté... La liste pourrait
être très longue... Il suffit de penser aux crimes commis pendant la
révolution bolchévique, la révolution Communiste en Chine, la Première
et la Deuxième Guerre Mondiale, et toutes les guerres et les révolutions



depuis, y compris la guerre en Afghanistan ou la guerre absurde entre
Israéliens et Palestiniens, les tortures et les assassinats des millions et des
millions d’enfants innocents, et des gens de toutes origines ethniques et de
tous les âges. Il suffit de penser au pouvoir trompeur derrière tous ces
crimes contre l’humanité, et comment nous, humains, acceptons les
mensonges dans nos vies, qui nous coupent de la vérité, de la puissance
spirituelle positive, avec toutes les conséquences désastreuses...

Je me considère comme une victime de la Conspiration, étant né en
Roumanie, au moment où le Communisme a volé le travail acharné de
plusieurs générations de mes ancêtres. J’ai fait face à la brutalité et au
régime tyrannique Communiste, mais ce que j’ai souffert n’est rien quand
mes pensées vont à d’autres chrétiens, de vrais martyrs ayant subi des
tortures, la prison et des persécutions inouïes.

C’était en 1964, quelques mois seulement après l’assassinat de John
Kennedy, que j’ai appris que le Communisme est une secte satanique,
une religion très maléfique tournée vers le côté noir des pouvoirs
spirituels, trompant l’humanité avec la lutte des classes sociales, affectant
d’être «le soutien des pauvres, des ouvriers, pour un monde meilleur,
avec plus de justice, sur le chemin de la société humaine parfaite.» Oui,
tous ces mensonges étaient le «ver sur l’hameçon pour attraper facilement
les gros poissons». Marx était un prêtre de la Synagogue de Satan, et sa
mission était de détruire la religion Chrétienne. Il n’a jamais attaqué le
credo juif dans le Talmud et la Kabbale, pas plus que ne l’ont fait Lénine,
Trotski ni même Staline. Pourquoi ? Parce que le Communisme est un
rejeton, une création des talmudistes, un outil destiné à conduire
l’humanité dans le filet de la notion la plus raciste, cupide, criminelle et
spirituellement laide, des gens de Satan alias Sanat.

Mes parents hébergèrent pour quelques jours dans notre maison un



homme légendaire, le révérend Richard Wurmbrand. Je n’avais que 13
ans, mais j’ai encore l’image vivante de ce grand homme passant la porte
de notre cour et marchant lentement et avec difficulté. Il était en
compagnie d’un ami de mon père, qui, des années plus tard, a été
assassiné par la police secrète, la sinistre «Securitate» pour sa foi
chrétienne. Le corps entier de Wurmbrand était couvert de cicatrices
profondes rappelant les cruelles tortures infligées par les communistes à
cet homme pour son christianisme pendant quatorze ans de prison. Les
os de ses pieds avaient tous été brisés lors de séance d’extrêmes
tortures, ce qui était la raison pour laquelle cet homme avait tant de
difficulté à marcher.

Wurmbrand est né dans une famille juive en Roumanie. Il faisait partie
d’une famille de quatre enfants et il était encore un petit garçon lorsque
son père mourut. Il a eu une enfance plutôt rude, parce que sa mère était
une femme de condition modeste, veuve avec la charge difficile d’élever
quatre petits-enfants. Ils ont même essayé d’avoir une vie meilleure pour
quelques années à Istanbul, en Turquie. Ils sont retournés en Roumanie,
et à l’âge de 16 ans, il fut emmené à Paris par un de ses oncles, un
citoyen des États-Unis parti à Paris, en France, pour activité
Communiste. Wurmbrand avait été présenté par son oncle à
l’ambassadeur Soviétique en France.

Jeune homme, lui avait dit l’ambassadeur, nous avons besoin de vous
pour la Roumanie. Je vais vous envoyer en Union Soviétique dans une
université spéciale pour étudier la politique. Une fois prêt, vous recevrez
des missions de grande importance pour la révolution internationale.

Il s’en alla à Moscou, et pendant deux ans, il lui fut inculqué le marxisme-
léninisme en présence de personnes venant de tous les pays, préparant la
révolution Communiste pour le monde entier.



Ainsi, entre 1930 et 1940, il fut engagé dans le mouvement Communiste
révolutionnaire subversif en Roumanie. Il fut arrêté et condamné. Il fut
emprisonné à Doftana avec d’autres camarades Communistes. Suite à
une rébellion, Wurmbrand se retrouva isolé dans une cellule froide et
humide. Alors que son cœur était rempli de désespoir, il fit un essai avec
une prière : «Dieu, je sais que Tu n’existes pas, mais si tu existes, fais-moi
sortir d’ici» Il en sorti indemne, mais son attitude fanatique de
Communiste révolutionnaire était encore inchangée. En 1939, il contracta
une tuberculose pulmonaire, et fut libéré de prison. Il vécut pendant un
certain temps dans la maison d’une famille protestante, où Wurmbrand eu
l’occasion de lire la Bible et de rencontrer un pasteur luthérien d’origine
juive. Cet homme donna à Wurmbrand le sens profond de ce qu’il avait
lu dans la Bible. Ce fut sa conversion du Communisme au Christianisme,
et il fut baptisé luthérien. Sa femme, Sabina, militante Communiste
d’origine juive également, après un court moment est devenue chrétienne
aussi. Voici la mission d’Israël : le Christ est venu, et par le Christ le
peuple juif sera sauvé, conclu le couple juif nouvellement christianisé.

En 1940, Wurmbrand est devenu le pasteur de la communauté
luthérienne juive de Bucarest, organisée par la Mission norvégienne pour
la conversion des juifs roumains au Christianisme. Wurmbrand fut
présenté aux plus hauts niveaux des cultes, et eu accès au ministre des
cultes religieux en Roumanie. A cette période est né son fils Mihai, et le
couple adopta également un orphelin roumain qu’ils nommèrent Sandu.

En Roumanie, le credo Sabbatéen/Frankiste avait été adopté par un
grand nombre de juifs. Eux, comme les talmudistes et kabbalistes,
proclament que le peuple juif est le Messie tant attendu.

Un des frères de Richard Wurmbrand avait atteint un des plus hauts
rangs dans les loges juives de la franc-maçonnerie et était devenu le



Grand Maître. Un jour, les deux frères, l’un chrétien, l’autre franc-maçon
eurent une discussion très vive.

- Comment pouvez-vous concevoir que les quelques millions de Juifs
puisse prendre le pouvoir et contrôler et régir les cinq milliards de non
juifs restants?

- Nous avons assez d’adeptes, répondit son frère. Certains d’entre eux
savent qu’ils sont nos hommes, d’autres ne le savent pas, mais ils sont
tous à notre disposition, et nous serons leur dieu. Nous avons créé la
franc-maçonnerie et le Communisme, et à travers le Communisme, le
Capitalisme, le Matérialisme et l’Humanitarisme nous avons déjà donné
une spiritualité juive au monde entier. Jour après jour, le monde est de
plus en plus juif. Nous, les juifs, nous sommes le ferment du 20ème siècle.

- Le Messie est déjà venu pour nous, répondit Richard.

- Non, répondit le frère franc-maçon. Celui-là était un traître au peuple
élu.

- Pourquoi, alors, le Messie ne vient-il pas ?

- Parce que le peuple juif est lui-même le Messie!

- Le peuple juif est plein de péchés et désobéi aux commandements que
nous avons reçus de la part d’Abraham, d’Isaac et de Jacob, donc ce
peuple ne peut pas être le Messie, le saint et parfait. Ce parfait et ce saint
a été et demeure Jésus Christ.

- Nous vous haïssons, les chrétiens, et toi, Richard, tu es un traître à
notre peuple. Quand nous allons construire à nouveau le Temple de
Salomon, nous allons construire dans la ville de Jérusalem le plus haut



monument du monde, et sur lui sera inscrit : «N’oubliez jamais ce que les
chrétiens vous ont fait.»

- Votre destruction viendra de vous-même en Israël, répondit Richard à
son frère sataniste. Il n’y a plus de ciel pour vous, car au-delà de votre
matérialisme vous n’avez pas d’autre but, pas d’idéal.

En 1946, à Bucarest, eu lieu une conférence des Confessions en
Roumanie. Celle-ci avait été arrangée par Ana Pauker, une Communiste
de haut rang d’origine juive, promue par les Soviétiques de Staline. Au
cours de cette conférence, le rabbin Safran accusa les chrétiens
d’antisémitisme et de crimes contre les Juifs, et il promit la vengeance
selon les lois du peuple juif. Dans le même temps il commença à nier la
nature divine de Jésus Christ. Le seul peuple élu est le peuple juif, conclu
le rabbin.

Les chrétiens étaient figés par la peur, et personne ne défendait Jésus-
Christ. Richard et Sabina Wurmbrand étaient présents à la conférence.
Sabina dit à Richard :

- Tu dois dire la vérité au rabbin. Demande à parler!

Parce qu’il était le représentant du mouvement œcuménique, il fut autorisé
à parler. Richard commença par décrire son origine juive, et à expliquer
ensuite comment il était devenu chrétien. Puis, il commença à adresser
son discours au rabbin, avec puissance et sans avoir peur d’être accusé
d’antisémitisme, comme seul peut le faire un juif de nos jours.

- Vous êtes les coupables, a déclaré Wurmbrand. Vos péchés ont atteint
le ciel. Vous détestez, vous conspirez et mentez contre Jésus-Christ et
son église. Vous avez perdu votre droit de peuple élu en assassinant le
Messie Jésus-Christ, et vous devriez demander pardon et devenir



chrétiens, parce que celui auquel vous vous opposez est celui prédit par
les patriarches et les prophètes. Sans Lui, vous n’avez pas de
miséricorde.

Ana Pauker demanda à ce que l’enregistrement radio soit interrompu.
Dans la vaste salle raisonnait un chœur d’applaudissements. Richard
Wurmbrand fut pris par une porte latérale par ses gens, et protégé contre
les juifs qui étaient en attente à l’entrée principale avec l’intention de le
tuer.

Peu de temps après ces événements, Richard Wurmbrand fut arrêté sur
le chemin de son église, et son martyre commença dans les prisons
communistes, comme il l’a si bien décrit dans ses livres publiés en
plusieurs langues.

Un de ses livres les plus intéressants s’intitule : «Marx et Satan». Tout le
savoir qu’il accumula dans sa vie à l’intérieur et hors de la prison,
conduisit cet homme brillant à la conclusion que Marx était un prêtre de
la Synagogue de Satan, et que son but principal était la destruction de la
religion Chrétienne et de la civilisation Chrétienne. Il poursuivi une
enquête approfondie sur le sujet, et les documents qu’il a pu trouver sur
Marx et Engels montrent la trajectoire de ces deux hommes d’origine
juive à partir d’un credo chrétien vers un credo satanique. C’est la
meilleure explication de la haine profonde et des génocides perpétrés par
les Communards et les Communistes contre les Chrétiens partout où ils
s’emparèrent du pouvoir. C’est la haine des puissances maléfiques contre
les puissances positives décrites au début de ce texte. Cette haine était
aussi derrière le massacre des Tutsis Chrétiens au Rwanda par les
animistes Hutus et les païens, programmés et assisté par des
personnalités haut placés, tels que la sataniste Madeleine Albright, et les
chefs soi-disant démocratiques des pays occidentaux, profondément



contrôlé par ceux qui souhaitent la destruction d’une grande partie de
l’humanité, et l’asservissement total des survivants.

Il y a un grand nombre de juifs ayant abandonné les enseignements de la
Torah et ayant embrassé les enseignements du Talmud de Babylone et de
la Kabbale, qui pervertissent leurs esprits et leurs actes. Ils veulent
dominer le monde entier. Ils prétendent être les seuls élus de Dieu, a
expliqué Richard Wurmbrand. Ils croient que leur appartenance au
peuple juif est sacrée. Parce que le Messie qu’ils attendaient ne s’est pas
présenté, ils sont arrivés à la théorie selon laquelle les Juifs eux-mêmes,
dans leur totalité, représentent le Messie. Par conséquent, ils refusent de
tenir compte de leurs péchés, et ils interdisent d’être critiqués ou accusés,
même s’il s’agit de la critique ou de l’accusation la plus justifiée, en
tournant l’accusation portée contre l’accusateur, comme de
l’antisémitisme, avec beaucoup de propagande et d’agitation dans le
monde entier.

En outre, ils ont fait des horreurs perpétrées par les Nazis pendant la
guerre contre les Juifs, un «holocauste», en oubliant de mentionner les
victimes beaucoup plus grandes chez les autres peuples. Ils passent sous
silence l’holocauste beaucoup plus meurtrier perpétré contre les
Chrétiens au cours de la révolution bolchévique, et au cours de la
tyrannie Communiste. Il n’y a pas d’autre assassinat de masse connu et
de génocide dans l’histoire humaine qui peut être comparé à l’holocauste
qu’ils ont perpétré sur les Chrétiens. Ils accusent les Chrétiens
d’antisémitisme, mais ils ne sont pas accusés d’être anti-chrétiens. Ils
considèrent que leur sang est sacré, et seul le leur, et devant être vengé
avec cent pour un, comme ils le firent en 1930 avec le génocide de plus
de dix millions de Chrétiens en Ukraine, et dont nous n’entendons
pratiquement jamais parler.



Après la guerre, ils ont cru qu’était venu le temps de la révolution
Communiste internationale, et de saisir dans leurs griffes toute la planète.
Ils sous-estimaient la réalité et durent faire marche arrière. Maintenant, ils
sont massés en Amérique, tout en gardant sous leur contrôle les anciens
pays Communistes, ainsi que les pays capitalistes, ils disposent d’une
maniabilité encore plus grande. Les juifs capitalistes, les banquiers
internationaux et la franc-maçonnerie ont financés le Communisme. Ils ont
contrôlé le Communisme et ce qui s’est passé là-bas. Par exemple, la
haine du Christianisme est purement juive, et cette haine a été pratiquée
sous le Communisme. Seuls les Juifs sataniques haïssent avec une telle
absurdité Jésus Christ et son église. La franc-maçonnerie est leur création
et ils ont une domination et un contrôle total sur elle. Ils sont arrogants,
racistes et excessifs dans tout ce qu’ils font. Dans ces conditions, il est
difficile d’espérer d’eux l’humilité nécessaire pour accepter le Christ. Les
juifs talmudistes radicaux travaillent à la conversion de toute la planète à
leur credo et pour être installé en tant que grands pontifes sur les peuples
de la terre. Ils cultivent une solidarité entre eux dans le but d’atteindre
leur but final. Mais ils sont dominés par l’esprit satanique du mensonge et
de la tromperie, et ils sont les ennemis de l’humanité toute entière.
Néanmoins, il y a des Juifs de plus en plus conscients de ce complot
contre la planète entière, et ils se sentent concernés, ils organisent déjà la
résistance contre cette folie. Un nombre important de Juifs sont devenus
Chrétiens, et d’autres s’éloignent des talmudistes et reviennent aux
enseignements de la Torah. Il est probable que les dernières personnes à
adopter la religion chrétienne soient les talmudistes.

Ils accusent tous ceux qui s’opposent à leurs abus d’antisémitisme et de
haine, mais en fait ils sont les réels ennemis des peuples de la terre.

Ces explications de Richard Wurmbrand ont été enregistrées sur un
magnétophone TESLA, afin que je puisse l’écouter régulièrement avant



que je réussisse à m’échapper de la Roumanie Communiste en nageant
dans le Danube de nuit vers la Yougoslavie, et de là en Italie. Je n’avais
que dix-neuf ans en ce temps-là, mais je n’ai jamais oublié les
enseignements de cet homme hors du commun, martyr des temps
modernes.

Décembre 2008



ADDENDUM 2

Un Illuminati révèle leur projet
apocalyptique

par Henry Makow Ph.D.

«Prends ta faux, et moissonne ; car c’est ton heure de moissonner,
parce que la moisson de la terre est mûre.» Révélations 14:15

Le monde pourrait bientôt ressembler à Jonestown, si un plan des
Illuminati «moissonnant» les âmes venait à passer en 2012. Pendant une
semaine en Octobre 2008, une personne qui prétendait être un «membre
appartenant à une lignée régnante» répondait aux questions sur le forum
abovetopsecret.

En utilisant le surnom de «Main Invisible», il a donné une explication
convaincante des croyances kabbalistiques démentes qui ont motivé les
Illuminati. Il a décrit comment ils trouvent cette conscience du monde
(«troisième densité») comme «très contraignante et inconfortable» et
qu’ils veulent être unis à nouveau avec Lucifer («l’Un», le «Créateur»)
L’accomplissement de ce vœux requiert la mise en scène d’un sacrifice
humain apocalyptique («une moisson des âmes») en 2012.

La toile de fond d’après la «Main Invisible» est la suivante : Yahvé
exerçait une «dictature bienveillante» au sein du Jardin d’Eden. Il avait fait
un pacte avec les lucifériens (Illuminati) pour introduire le mal dans le
monde pour que l’homme ait le libre arbitre de choisir entre le bien et le
mal, et donc évoluer spirituellement. Yahvé ne s’attendais pas à ce que



l’homme choisisse le mal. Il en résultat que les Illuminati gouvernent le
monde, mais le trouvent maintenant un endroit ennuyeux. Ils ont
l’intention de créer le mal intense (l’égoïsme, «polarité négative»)
nécessaire à leur rendez-vous avec leur vaisseau spatial, pour ainsi dire.
Rappelez-vous, c’est un culte satanique fou qui est parvenu à contrôler la
planète.

Lors de la «récolte» les âmes évoluées entreront dans la «quatrième
densité» avec les Illuminati et profiteront d’un «âge d’or», tandis que
toutes les âmes restantes seront transportées vers une «réplique de la
terre», où elles vont continuer à «travailler sur elles-mêmes.» Le scénario
n’est pas sans rappeler la série «Left Behind» où les chrétiens
disparaissent soudainement dans le ciel, et les non-croyants sont laissés
pour faire face à la Tribulation. Je ne pense pas que ce soit une
coïncidence.

OBLIGATOIRE : CHAUSSURES DE COURSE NIKE

Dans un extrait de plus de 60 pages, «Main Invisible» dit :

«Oui, le midi du solstice d’hiver du 21 Décembre 2012 est le moment où
le Seigneur de la moisson doit revenir. Vous le connaissez peut-être
comme «Nibiru». Renseignez-vous sur les événements prophétiques du
Calendrier Maya et pour plus de détails sur la façon dont les Cycles
Universels Galactiques fonctionnent.»

«Il y aura des changements radicaux à votre climat et aux conditions
météorologiques au cours des prochaines années, alors que le temps de
la Grande Moisson approche. Vous verrez des vitesses de vent
dépassant les 300 miles par heure à certains moments. Il y aura des
tsunamis et la dévastation généralisée ; et une éruption solaire à la fin de



2009 et au début de 2010 qui entraînera une fonte importante des glaces,
et après l’augmentation drastique du niveau des mers, noyant de
nombreuses régions métropolitaines (internationale)... San Francisco et
Damas seront inhabitables d’ici la fin de 2010, peut-être même plus tôt.
Encore une fois, cela dépend de certaines forces en jeu, et de quelle
lignes de temps sont activés. L’humanité, bien que tout à fait inconsciente
du fait, a un rôle important à jouer dans ce domaine. Vous (en tant que
conscience collective de la planète) avez choisi la polarisation négative
par défaut, par la teneur de vos pensées et de vos actes. La pensée est
de l’énergie créatrice concentrée. Vous obtenez exactement ce que vous
mettez dedans.»

Décidez vous-même si cette information est valable. Elle s’inscrit dans le
puzzle dont j’ai assemblé les pièces à propos du plan kabbaliste à long
terme pour répondre délibérément à la prophétie et provoquer une
apocalypse. Par exemple, «Un historien exige une action sur les
puissantes sectes millénaristes», «Ce que tout juif et non-juif devraient
savoir», «Un historien indépendant dévoile la conspiration kabbalistique»
et «Un rebelle Illuminati émet une mise en garde effrayante».

«Main Cachée», explique : «La fin de ce Cycle [26000 années], évoque
littéralement un nouvel âge, et une nouvelle création. Un nouveau ciel et
une nouvelle terre, et c’est le temps de la Grande Moisson. Les petits
cycles produisent une récolte, puis la vie continue sur la planète comme
d’habitude. Les grands cycles donnent une grande moisson, et la fin de la
vie actuelle sur la 3ème Densité. Voyez-le comme une sorte de jet de
lavage cosmique et de nettoyage en profondeur, alors que la planète
prend du repos et se régénère. Lorsque ce cycle de vie se termine,
«Toutes les choses périront, et toutes choses seront faites nouvelles».

«Donc, le 21 Décembre 2012 n’est pas le jour où tout d’un coup les



lumières s’éteignent, et où tout va soudainement changer, nous sommes
plutôt maintenant dans le processus de cette transition, d’un âge du
monde à l’autre. Les changements sont en cours et se poursuivront de
façon constante s’accélérant à mesure que nous nous dirigeons vers la
date fatidique. Le cycle de 26 000 années est composé de 5 cycles de
moindre importance, dont chacun dure 5 125 ans. Chacun de ces 5
cycles est considéré comme son propre âge du monde, ou cycle de
création. Notre grand cycle actuel (-3113 Av. J.C. - 2012 Ap. J.C.) est
appelée l’Age du Cinquième Soleil.»

«Si nous n’avons pas une récolte négative, nous sommes liés avec vous
pour un autre cycle... Nous avons besoin d’une récolte négative, de sorte
que nous puissions créer notre Terre de 4ème densité, et effacer notre
passé karmique...»

LE MAL EST «POUR VOTRE BIEN PROPRE» (c’est à dire LE
MAL EST BON)

«Main Cachée», dit que les Illuminati créent «la guerre, la haine, la
cupidité, le contrôle, la réduction en esclavage, le génocide, la torture, la
dégradation morale, la prostitution, les drogues, toutes ces choses et
plus,» pour notre propre bien.

«Dans toutes ces choses négatives, nous mettons à votre disposition des
outils. Mais vous ne les voyez pas. Ce n’est pas ce que nous faisons,
mais comment vous y réagissez, qui est important. Nous vous donnons
les outils. Vous avez le libre choix de comment vous allez les utiliser.
Vous devez prendre la responsabilité. Il n’y a qu’un seul d’entre nous ici.
Comprenez cela et vous comprendrez le jeu.»

«Comprenez que nous devons être négatif. C’est la raison pour laquelle



nous avons été envoyés ici. Il s’agit de notre contrat, et il a toujours été
de vous aider, en fournissant la «Catalyse» dont j’ai parlé précédemment.
Être négatif est très difficile pour nous, pas sur le plan physique, (les
personnages que nous jouons apprécient leur rôles, car nous sommes
programmés de cette façon), mais à un niveau spirituel, c’est difficile.
Nous avons dépassé les vibrations d’éons négatifs il y a longtemps. Nous
sommes Lumière, et nous sommes Amour. C’est une chose très difficile
pour nous sur le plan spirituel de créer toute cette négativité, mais nous le
faisons parce que nous vous aimons, et c’est pour votre plus grand bien,
en fin de compte. On pourrait dire qu’il s’agit de notre sacrifice que nous
avons fait, afin d’être au service du Créateur Infini, et de vous, nos frères
et soeurs dans l’Un.»

Pour qu’il n’y ait aucun doute sur celui que les Illuminati adorent : «Notre
Créateur, est celui que vous appelez «Lucifer», «Le Porteur de Lumière»
et «L’Étoile Brillante du Matin». Notre Créateur n’est pas «le Diable»
comme il a été faussement représenté dans votre bible. Lucifer est ce
qu’on pourrait appeler une «âme collective» ou «mémoire sociale
complexe», ayant évoluée au niveau de la sixième densité, ce qui, en
effet, signifie qu’il (ou plus exactement «nous «) a évolué à un niveau
suffisant pour (nous) atteindre un statut égal ou sans doute plus grand que
celui de Yahvé (nous avons évolué plus haut que lui). En apparence, si
vous contempliez la pleine expression de Lucifer de notre Être,
l’apparence serait celle d’un soleil ou d’une «Étoile Brillante». Ou, en
descendant vers le bas dans une vibration de la 3ème densité, nous
apparaitrions comme ce que vous pouvez appeler un «Ange» ou un «Être
de Lumière».

«Main invisible» dit que les médias jouent un rôle majeur dans la création
du mème négatif faisant de nous des collaborateurs à leur insu.



«Pourquoi pensez-vous que les médias sont si importants pour nous?
Vous êtes (comme société), dans un état comateux hypnotisé, compte
tenu du fait que votre libre arbitre consent à l’état où votre planète se
trouve aujourd’hui. Vous saturez vos esprits avec les plats malsains dont
vous êtes accro, servis pour vous sur vos téléviseurs, ils sont faits de
violence, de pornographie, de cupidité, de haine, d’égoïsme, d’incessante
«mauvaises nouvelles», de peur et de «terreur». À quand remonte la
dernière fois que vous vous êtes arrêté pour penser à quelque chose de
beau et de pur ? La planète est dans le stade où elle est, à cause de vos
pensées collectives à ce sujet. Vous êtes complice de votre inaction,
chaque fois que vous avez regardé de l’autre côté en voyant une injustice.
Vos «pensées» au niveau subconscient de la création envers le Créateur,
sont votre autorisation pour que ces choses se produisent. Ce faisant,
vous êtes au service de notre objectif. «

LA KABBALE

Le dogme Illuminati est du pur kabbalisme (occultisme) qui regarde le
chaos et la destruction comme une condition préalable au changement.
Le Créateur comme une «étincelle» pris au piège de notre corps, qui
exige que le monde soit détruit afin de le libérer. «Main Invisible» raconte
aux membres du forum :

«Vous êtes en effet ce que vous appelez des «Âmes Divines», vous êtes
des étincelles ou des graines du Créateur Infini. Vous êtes la Vie Elle-
même (Lumière), vous devez vous souvenir et apprendre qui vous êtes
vraiment (nous sommes venus ici pour vous aider à le faire) et oui,
actuellement, vous êtes coincé (ou plus exactement «en quarantaine») au
sein de la «matière» de cette planète que vous appelez la Terre. «

«Vous pouvez remercier votre Créateur Yahvé pour cela. Vous êtes le



«rejeton» ou individuation de son âme de groupe (ou Mémoire Sociale
Complexe). Macrocosmiquement parlant, vous ÊTES Yahvé. L’effet
«Karmique» de son emprisonnement dans le plan astral, a également un
impact sur vous. Je ne peux pas être plus précis à ce sujet, sans empiéter
sur la Loi de la Confusion. Vous devez le trouver par vous-même.»

Pour un faiseur de mal, «Main Cachée» a passé la plupart de son temps à
conseiller les membres du forum à éviter les pièges des Illuminati et à être
à l’écoute de leur «voix intérieure» de sorte qu’ils soient libérés de la roue
de la réincarnation au cours de la «Grande Moisson».

«Vous ne serez jamais «libres», aussi longtemps que vous serez incarné
sur cette planète. La nature même de votre présence ici, est une
indication de cela. Il y a une raison au fait que vous soyez ici, et «ici»
n’est très probablement pas vraiment où vous pensez que «ici» se situe.
Comment devient-on libre ? En travaillant où vous êtes, et en venant à la
compréhension de pourquoi vous êtes ici. Vous êtes à court de temps
pour le faire, avant la moisson à venir. Ceux qui ne le font pas, devront
répéter le cycle.»

À la fin de la semaine, la plupart des membres du forum mangeaient dans
la main cachée du gourou. L’exception était, ironiquement, un «franc-
maçon de niveau inférieur» qui l’accusait de ressasser la théologie New
Age. Le gourou reconnaît que les préceptes de «Ra» et «la Loi de Un»
sont 85 à 90% véritables. Il dit que les préceptes de «Ra» sont «très
similaire à la connaissance que ma famille a, et ont été transmis à de
nombreuses générations.»

Une lectrice chrétienne y voit correctement «une ruse élaborée pour faire
apparaître le diable comme bon.» «Je ne crois pas qu’il existe de
nombreux Chrétiens conservateurs qui seraient capable de voir la



différence entre le Lucifer biblique et le Lucifer auquel vous prétendez
appartenir.»

Mais elle demande ses conseils pour surmonter cet obstacle.

NOUVEAUX RENSEIGNEMENTS SUR LES ILLUMINATI

«Main Invisible» prétend appartenir à l’une des 13 lignées qui ont régné
sur le monde depuis la nuit des temps. Ils sont des «maisons» qui
exercent des fonctions comme les organes dans un corps, qui est la
«famille» unie dans la cause commune. Ils ont tous un domaine de
spécialité : militaire, gouvernement, spirituel, bourses d’études, direction,
et sciences. Ils occupent des postes clés dans tous ces domaines
principaux. Avec l’ajout d’une machine médiatique complice et la
propriété des établissements financiers, toutes les bases sont couvertes.

Ecrivant en octobre, il a dit qu’une certaine faction voulait annuler
l’élection des États-Unis. «Si rien n’arrive à Obama, il va gagner.
Rappelez-vous que dans les coulisses, il n’y a qu’un seul parti. Notre
Parti. La «démocratie» est une illusion qui est créée pour vous maintenir
en esclavage. Quel que soit le parti gagnant, c’est la famille qui gagne. Il
existe de nombreuses possibilités de ‘scripts’ alternatifs. Tous conduisent
vers la mise en œuvre finale du plan directeur global de notre Créateur
«[c’est à dire Lucifer.]

Il dit qu’il n’est seulement qu’un chef de file «régional» (par opposition au
niveau national ou international), mais que son information est, à moins de
«perturbations imprévues», qu’il y aura «une nouvelle monnaie d’ici la fin
de 2008/début 2009, avec une nouvelle Union des nations. Janvier fut
évoqué dans certains milieux, bien qu’il y ait des plans en cours pouvant
même concrétiser cette question beaucoup plus tôt que prévu. Cela



dépend des résultats d’autres événements à venir quant à la façon dont
cela va se jouer».

Interrogé pour savoir si le «11/09» avait été l’œuvre d’une «porte des
étoiles,» il a répondu : «Non, il s’agissait d’un sacrifice humain rituel.
Cela, et le catalyseur évident pour la soi-disant «guerre contre le
terrorisme».

Il confirme que «Svali» faisait «partie de la famille, aux niveaux inférieurs,
à partir des lignées allemandes, je crois. Si je comprends bien, elle a
révélé une grande part de vérité sur les niveaux inférieurs, mais elle était
seulement de niveau régional dans les Lignes de la Terre, donc pas très
élevé. Elle n’aurait certainement pas eu quelque chose comme la «vue
d’ensemble.»

Il dit que les Rothschild etc. appartiennent aux lignées «basées sur
Terre». «Les lignées de la Terre ne sont pas au courant de la situation
dans son ensemble. Ils ne font pas parti de notre âme de groupe Lucifer,
et pour autant qu’ils en soient conscients, ils sont là pour «gouverner le
monde», pour contrôler et asservir, et créer autant de souffrance et de
négativité qu’il est humainement possible. C’est ce qu’ils tirent de
l’accord de «Domination du Monde». Vous devriez vous dire dans cet
esprit, qu’ils font un excellent travail. Mais une des choses qu’ils ne
connaissent pas ou ne comprennent pas, c’est que notre (lignes de
puissance vénusiennes) ordre du jour, est en définitive pour le plus grand
bien de toutes les parties concernées, en vous fournissant les Catalyseurs.
S’ils étaient au courant de cette vérité, il y a un léger risque qu’ils
n’auraient pas fait leur travail correctement, et ils échoueraient à se
joindre à notre côté dans notre récolte négative de 95%. Ils sont
conscients de la moisson, et de la nécessité pour eux d’atteindre les 95%,
pour sortir de la 3ème densité, et c’est toute la motivation dont ils ont



besoin pour nous aider à atteindre nos buts ultimes».

LA STRUCTURE ILLUMINATI

«À partir du niveau de base, vous avez ce que nous appelons «Groupes
de cellules locales» ou «Groupes familiaux». Il peut y avoir disons, cinq à
trente d’entre eux, en fonction de la taille de la ville en question. Chaque
zone locale a son propre Conseil, composé de dirigeants locaux qui
représentent les six disciplines de l’apprentissage. Il y a également soit un
prêtre ou une prêtresse de l’Ordre, qui sert leur communauté locale.»

«Au-dessus de cela, vous avez le Conseil Régional, avec le chef de
chaque conseil local qui représente leurs domaines spécifiques. Ensuite, le
Conseil national, dans la même veine, avec les dirigeants des Conseils
régionaux tenant séance pour représenter leurs régions.»

«Ensuite, vous avez le Conseil Mondial Suprême au-dessus d’eux tous,
avec les dirigeants nationaux représentant leurs pays. Au-dessus de cela,
c’est un autre groupe, je ne peux pas les citer, qui font la liaison avec les
«mains invisibles».

«Puis au-dessus de cela, il y a de nombreux autres niveaux de direction,
émanant purement des lignes de puissance (ceux qui ne sont pas de cette
planète.) Le Conseil Mondial Suprême, ne connaissent que ce que «nous
leur transmettons».

«Dans nos lignes de puissance, nous avons une structure similaire, avec
des groupes, etc. locaux et régionaux, bien que la plupart d’entre nous
vivons dans des types de communautés entièrement différents que vous
ne comprenez pas. Tout ce que je dirai, c’est que nous ne sommes pas
«habitants de la surface».



CONCLUSION : NOTRE SURVIE EST EN JEU

Dans ses propres termes, «main invisible» est crédible, mais je le
considère comme fou, prétendant à la pureté et parlant de «service
rendus aux autres», tout en semant une misère incalculable et répandant le
chaos sur l’humanité. Il offre de précieux renseignements sur l’état
d’esprit hypocrite Illuminati, toujours maquillant leur propension au mal
en utilité publique. Par exemple, le Communisme est du Satanisme se
présentant comme une rébellion de la classe ouvrière.

Infliger tant de souffrances et de dépravation, sous prétexte de «tester»
l’humanité et promouvoir l’évolution est absurde. N’y a-t-il pas
suffisamment de tests dans la vie sans que la main cachée des Illuminati
en soit la cause ? Si à la place, les Illuminati avaient exercé une influence
positive, l’évolution spirituelle aurait eu lieu à un rythme étonnant.
Retarder l’évolution humaine, et non la faire avancer, c’est leur véritable
ordre du jour. Ils veulent que nous soyons leur bétail.

Je crois que le port est mieux atteint en réglant votre trajectoire et en
évitant les rochers. En revanche, les Illuminati dirigent le navire sur les
rochers, autant de fois qu’il le faudra pour le faire couler. Ce dogme
kabbalistique de malades est derrière le regard vide de nos politiciens et
présentateurs de journaux télévisés.

Il est temps d’admettre que l’humanité est sous attaque constante par la
furtivité d’un culte satanique sadique et dangereux. De toute évidence, il
est bien organisé et financé et a subverti toutes les institutions.

Il est temps que nous mettions de côté l’occultisme et utilisions le bon
sens. Il est temps que nous adoptions une morale simple, comme dans
«Ne fais pas aux autres ce que tu ne voudrais pas qu’ils te fassent.»



À moins que nous arrachions le contrôle de cette planète des Illuminati,
nous sommes condamnés, comme les disciples du révérend Jones à
Jonestown. Et nous méritons notre sort. Main Caché a raison. «Vous
êtes complice par votre inaction, à chaque fois que vous regardez ailleurs
lorsque vous voyez une injustice.» Soyons «tournés vers le service» et
rejetons les Illuminati - Leur terreur factice, leur gouvernement fasciste et
leur religion satanique. Jetons-leur leur kool-aid dans la face.

Note:

Il y a deux ans (janvier 2007) un transfuge Illuminati Leo Zagami a lancé
cet avertissement :

«L’alignement cosmique du 21 Décembre 2012 vous donne 6 ans pour
vous préparer... Donc il est temps de vous réveiller tous et de vous battre
pour votre droit de rester libre sous un seul Dieu avant qu’ils ne prennent
le contrôle complet et commencent à persécuter les vrais croyants au
Dieu unique... Prenez vos épées et tenez-vous prêts à vous battre pour
défendre votre foi ou périr ... C’est une guerre contre Satan, donc s’il
vous plaît réveillez-vous dans les pays occidentaux ou vous pourriez vous
réveiller dans un cauchemar, un matin, en Décembre 2012. «

«A partir de 2010, vous commencerez à ressentir de plus en plus de
grands changements dans l’air, mais en 2012, vous aurez la preuve
manifeste de la fin de cette civilisation en face de vos yeux... la
NAZIFICATION totale des pays occidentaux d’ici 2010 avant que la
situation économique commence à se fissurer pour tout le monde. Puis la
tension sociale atteindra un sommet jamais vu auparavant et les conflits
internes pourrait devenir à terme en 2012 : une GUERRE CIVILE !»
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